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• CENTRE-VILLE • PLACE LAURIER • PLACE FLEUR DE LYS 



La mode LIBRE 

pour ceux qui aiment la fantaisie et ceux qui la craignent... 

Trio en mélange de polyester et laine très souple, dans les tons de gris, beige, bleu. 34 à 42. 

A B C 

Blouson à boutonner. Poches fantaisie. Chemisier ouvert sur les côtés. Gran- Pantalon è iombes droite*. Lerjie* 

découpes et surpiqûres. Col à pointes des poches fantaisie à rabot boutonné. ponants pour ceinture, et poches, 

rondes. Découpes et surpiqûres. 

30.00 40.00 22.00 

Syndicat. Sport pour hommes. Centre-Ville, 2e étage. — Place Laurier et Place Fleur de Lys. 


HEURES D'OUVERTURE s — CENTRE-VILLE ; 9h. à Ph.SO, lïudi «I vendredi 9h. à 21h.,I PLACE LAURIER of PLACE FLEUR DE LYS : 9h.30 à 
samedi 9h. a 17h. | 2ih., samedi 9h.30 à I7h, 


17h.30, jeudi et vendredi 9h.30 



Le miracle des Mets 




Un incendie a détruit hier, un entrepôt de barils d'huile, o Ste-Foy. Lo 
fumée noire qui se dégageait do brasier, s'étirait, ou plus fort du sinistre 
presque jusqu'oii centre-ville. 
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Le receveur Roy Fosse, le lanceur Dorrcl Knowles et le eopitaiiic Soi 
Bondo monifestent leur joie ou terme du match qu'ils ont gagné 5 ô 2. 
Pour les A's, c'est un deuxième championnat consécutif et encore des bonis. 





“Vofro gorogt de eonfionca" 




901. lère Avenue, Québec 3. 529-2131 


fiCiUËflCd'TO' 

"Location de camions et d’automobiles" 
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Québec : ensoleille 
Mox'mum : 60 

Demain : ensoleillé 

lli'H'ous (le l'Alvilibl, do 
Pomiac • Téiniscanil'’!!uc, 
des I>aiiroi:tidcs et du Saliit- 
Maui-ico, fiOntra 1 o m o n t 
elaû- Cf ensoleille. Maxi¬ 
mum (in. Apei-çu pour 
demain fiénéralomcnt 
soledlé. 

Régions de Cliibougamau, 
du Lac Sailli-,lem, do 
Baio-Comcau, de Rimoj.ski, 
(le Sept-Iles ol do Gaspé, 
(inel(iues périodes ensoicil- 
lecs. Maximum : 50 Aper¬ 
çu pour demain : cnsoiciJlé 
(Oc péi-iodcs nuageuses. 

Régions do Québec de 
■Monlreal. des Cantons de 
l’Esi cl de i'Outaouais. en¬ 
soleillé. Maximum :. GO. 
Aperçu !>our demain : gé¬ 
néralement ensoleillé. 


température 


Vancouver 

Victoria 

Edmonton 

Calgary 

Whitcliorsc 


Montréal 

Ottawa 

Halifax 

Fredeidcton 

Charlottetown 

St. Jolms 


Lundi le 88 octobre 

Lever; 6.25 
Coucher: 17.04 
Mardi le 83 octobre 
Lever: 6.26 
Coucher : 17.02 
Lundi le 28 octobre 
BASSES : 

3h 05 et 15h 45 
HAU'JTîS ; 
lOh 45 et 23h 05 
Mardi le 83 octobre 



M. 4?ené Lévesque, s'adressant à la fauîe lars de l'assemblée du Parti québécais, hier ou Forum de 

(Téléphoto r- 

Dqns un Forum comble 

Lévesque croit avoir une chance 
sérieuse de prendre le pouvoir 


MONTREAL (PC) — La dernière semaine de 
la campagne électorale, "alors que s'amorce un 
grand bollotage dons des milliers d'esprits", revêt 
une importonce extraordinaire dons l'histoire du 
Québec, selon M. René Lévesque. 


4h 05 et 16h 30 


Bandeij dessinées .. __ 

Décès .:.. 20 

Eche(s.M 

Editorial. 

Famille . 8-9-12 

Finan.'e. 

Horoscope .... .. 

La nouvelle quéliécolse 5-10 

Mot caché .19 

Mots croisés. M 

Nouvelles Internationales 7 

Nouvelles luilionalcs.4 

Nouvelles provinciales 2-3-4 

On dit .Il 

Petites annonces .... 18-19 
Sports . 21 à 32 


Courrier de la deuxlè- 
closse - Enregistre¬ 
ment No 0748 


Après une ovation qui _ 
duré trois minutes et demie 
— et qu’il n lui-même arrê¬ 
tée — lo chef du Parti Qué¬ 
bécois ,1 déclaré qu'imc chCK- 
so ét.ait devenue “irréversi¬ 
blement waie” : c’est 
c’est le PQ qui formera __ 
vraie, la seule, la très offi¬ 
cielle opp<xsilion’’. 

M. Lévesque s’adressait, 
hier .après-midi, au Forum, ’ 
environ 13,0u0 personnes v. 
nues de toutes les régions de 
la pj-ovincc à la présentation 
do tous les candidats du par¬ 
ti. Un seul candidat était ab- 
«ent et a quand même été lon¬ 
guement applaudi : M. Jac¬ 
ques P.-irize.au, qui portait la 


sentés par- le maître de céré¬ 
monie M. Yves Létoumeau, 
.■üdé de Mme Denyse Filia- 


treault, qui montait pour la 
première fols sur une tribu- 
! politique. 

Le gi-oupe Yul, qui a cm-e- 
gistré siur disque le slogan 
du PQ “J’ai le goût du Qué¬ 
bec”, a fourni la musique de 
fond lors de la présentation 
dos candidats. 

Chance sérieuse 
Mais le PQ a aussi une 
chance sérieuse "d’arriver h 
former le premier vrai gou¬ 
vernement des Québécois”, 
ce qui voudrait dire “quatre 
ans de gagnés, quatre ans de 
sauves, ce qui est d’une ex- 
trômô imporumee”. 

Parce que qiiati-c auü’es an¬ 
nées voudraient dire “la 
cbancc pour d’autres de sa¬ 
per la volonté québécoise et 
do l’anéantir”. (Quatre auti-cs 
annéos iieraiettraient h d’au- 
’ “tenter de noyer dans 


melting pot l'identité mê- 
do la nation que nous 
•sommes”, a-t-il dit. 

FRAIS ET DISPOS 

M. Léveseiue, qui parais- 
sais fn-ûs et dispos, avait 
particii>é la veille à trois as- 
semblées à Nicolet, Shawini- 
gan et Trois-Rivières, der¬ 
nière étape d’un “blite” de 
cinq jours au cours de- la¬ 
quelle il a visité toutes les 
régions de la piwince afin 
de dévoiler les programmes 
régionaux. 

“On sent très bien que 
le Québec est arrivé en 
queltiue sorte à la limite du 
partage”. Sur un versant 
plane le danger “d’êti-e ra- 
in.on^, plus émiettés que 
jamais, dans les ruisseaux 
étroits de l’impuissance po¬ 
litique”. 

Mlais le Quélicc “a la 
chance dans une semaine, 
dans quatre ans en tous cas, 
de despendre au soleil sur 
le vereant de la vie normale 
qui mène au rivage où l’air 
enfin libre, où les hori¬ 
zons sont aussi large qu’ail- 


M. Lévesque, qui avait 
averti samedi que la campa¬ 
gne de son parti serait plus 
agi-essive au cours de la der¬ 
nière semaine, a déol,Ti-é que 
le parti libéral sortant était 
“une machine de routine à 
la merci d’un gouvernement 
médioci-ement et bureaucra- 
tiquement instrument de 
l’ac<?ess<rire. 

Le gouvenienemant 
— tot "un gouvernement 
Infinitésimal” est “devenu 
le plus vicié, le plus démis- 
sonnairc, le plus déprimant 
“■■’'n se soit jamais infligé” 

J dit. 

MAK.MITE 
n a rappelé que le pre¬ 
mier ministre avait déclon- 
cImSo cette élection “(xanrae 
on essayede rabattre un cou- 
voixalo sur une marmite qui 
sent mauvais”, pour échap¬ 
per aux explications qu’on 
lui demandait au sujet des 
influences Indues au sein de 
gouvernement. 


Grèves et extinction de voix 
ralentissent un peu Loubier 


VICTORIAVILLE (PC) — Piquets de grève 
et un début d'extinction de voix ont eu roiton, 
samedi, de la vitalité dont faisait preuve le chef 
de 1 Union nationale, M, Gabriel Loubier, depuis 
le début de sa campagne. 


Art-ivé en début d'après- 
midi à Grnnby, M. Gabriel 
Ixiubier (levait p.artlelpor ’ 
une tribune téléphonique 
poste CHEF. Scs éelalreura „ 
sont heurtés h un piquet de 
' 'c di-o.ssés par les einplo- 
dii quotidien la Voix do 
’E-st en grève depuis lundi 
deiiücr. 

M. Loubier no s’est donc 
pas rendu .uix studios situés 
dans le même édifice. H avait 
déjft affirmé qu’il ne fran- 
cl(b-;>it pas un piquet de grè- 
ï. Quelques jours plus têt. 
Sherbrooke, U s’était mê¬ 


me reiulu discuter avec — 
g(X)upc de grévistes à la Com¬ 
bustion Engineering. Par aU- 
louns, une autre raison inoti- 
v.ait la décision do M. Lou- 
bter, U était en effet affecté 
p.-ir un début d’extinction do 
voix. 


Repos 

Le chef unioniste a donc 
annulé scs activités de l’a- 
pi’ès-midi pour prendi>e du 
repos. En soirée, il a tout do 
môme participer ù une as¬ 
semblée publique h MarievH- 
le, dans le comté D’ibcreillc, 


détenu par c déjmté unionis- 
Alfred Crolsettère. 

C’est cependant d’une voix 
peu rauque et éraillée 
,.-’U a entretenu s<mi audi¬ 
toire, des grandes lignes du 
programme unioniste. 

A Stc-Ci-oix dans le comté 
de Lotbinierc et à Geiitilly 
dans le comté de Nlcolet, M. 
Loubier a également tenu 
liicr des assemblées publi¬ 
ques. 

Rythme 
Cet incident ainsi que la 
fin de la course est inunuicn- 
te, imurront provoquer un 
changement dans le rytlunc 
cssouflant de dix-huit heures 
par Jour que poursuivait le 
chef, multipliant les émis¬ 
sions do lignes ouvertes, les 
assemblées publiques et les 
visites de toute sorte. 


U ailleurs laisse entendre 
qu’à la lumière des deux se¬ 
maines de campagne, déjà é- 
coulées, L’UN devrait proba- 
Memcnt modifier sa tactique. 
Scimi lui, le chef créditiste 
Yvon Dupuis se démolit lui- 
même suffSsammont qu’il ne 
vaut guère la peine que ses 
advei-salres s’y acliainent, 
tandis que M. René Léves¬ 
que commence à réaliser et 
prend panique, il ne reste 
pour PU N qu’un adversaire 
dîuis l’arène, «oit le parti li¬ 
beral. On peut donc prévoir 
que cette dernière .semaine 
de lutte sera concentrée sur 
cette foi-matlon politique, 
comme dans le bon vieux 
temps où n’existalcnt que les 
“l’oiigcs” et "bleus’!. 


MINI- 
à propos 


Dos singes, enfermés 
-dans un zoo de Jérusalem, 
réagissent vivement à la 
guerre du Moyen-Orient. 
Dès qu'ils entendent le 
bruit d.'un avion à réac¬ 
tion, d'une bombe ou d'une 
sirène (l'alarme, ils sc 
précipitent dans leurs 
abris ou s'écrasent sur 
plancher à s'abritant 
tetc de leurs mains. Au 
cours de la guerre des six 
Jours, ils n'avaient pas de 
réaction face à ces évé¬ 
nements. 


Un étudiant canadien de 
ans, Ross Edward 
Amendser, originaire de 
Calgary, a été blessé dans 
la nuit de vendredi à 
medi dans une rue 
Grenoble par un coup de 
feu tiré par un policier. 
Ce dernier aurait tiré 
alors que le jeune hom¬ 
me se serait enfui avec 
un objet non-identifié 
main. L'objet en question 
pas été retrouvé. 


Prédiction de paix 

Hans Zeuger, considéré 
comme le plus avisé des 
astrologues israéliens, a 
prédit qu'Israël rempor¬ 
terait la nouvelle guerre 
du Proche-Orient vers le 
1er ou 2 novembre au plus 
tard. Il n'a cependant pas 
prédit comment p r e i 
draicnt fin les hostilités. 


Retour précipité 

En raison des récents 
développements de l'affai¬ 
re Watergate, une déléga¬ 
tion de 12 membres de la 
Chambre des repr é s e n- 
tants a décidé de regagner 
Washington aujourd ' hui, 
sans participer à la 19e 
session annuelle de l'As¬ 
semblée de l'Atlantique- 
Nord. 


Le prince Slhanouk du 
Cambodge a révélé hier 
qu'il avait demandé bcau- 
up de matériel militaire 
la Chine et au Nord- 
Vietnam pour contrer i'ai- 
de militaire américaine 
consentie au gouv e r n e- 
ment de Phnom Penh. Il 
a ajouté qu'il ne rencon¬ 
trerait pas le secrétaire 
d'Etat Henry Kissinger le 
*' octobre h Pékin. 


Pelletier de retour 

Le ministre des Commu¬ 
nications du Canada, M. 
Gérard Pelletier, est at¬ 
tendu aujourd'hui à Otta- 
•■■"i après une escale de 
heures à Paris, venant 
Belgique. M. Pelletier 
assisté la semaine der¬ 
nière & la conférence de 
l'Agence de coopération 
culturelle et tech nique 
francophone qui s'est te¬ 
nue a Liège du 15 au 20 
octobre. 
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6,000 parfîsans au Centre Paul-Sauvé 

Dupuis s'engage dans le sprint final 

MONTREAL (PCI — M. Yvon Dupuis vient de s'engager dahs vere du système d’éducation. 

(c sprint final de la campagne électorale en suivant l'élan .{ue lui ont *'^ù’S^"émnrtinic''d\fnd^ mm m 


MONTREAL (PCI —■ M. Yvon Dupuis vient de s'engager dahs 
(c sprint final de la campagne électorale en suivant l'élan .{ue lui ont 
donné hier à Montréal quelque 6,000 partisans venus des quatre coins 
du Québec. 

Les pittoresques Réal Ca-ifro Raiil-Sauvé .au son de lalévidents de fatigue, M. Du- 
ouotte et CaniU Sam-son é- l’aafarc cl dos applaudisse- puis a prenoncé un discours 
talent les premiers à accueil- nioiïUs accompagné do sa fom- do 60 minutes qu’II n surtout 
lir te chef du parti créditiste me et do ses quatre enfants. coii.sacré à son programme é- 
qui a fait son eulrée au C'en-' Manif&sUant cortaüis signesllcctorai cl à une critique sé- 



M. Réal Caouette (au cenlre) appuyant le chef créditiste, M. Yvon Dupjis, 
lors d'un ralliement hier, au Centre Paul Sauvé, à Montréal. (Téléphoto PC) 


vere du système d’éducation, 
sans toutefois sortir des sen- 
tiere qu'il emprunte depuis 
le début de sa campagne. 

Radio 

MM. Fabien Roy, Samson 
et Caouette n’ont définitive¬ 
ment pas réussi à réchauffer 
l’assemliléo comme ils l’ont 
fait au»PaU’o Roc-Amadoiir 
de Québec, sans doute à c 
se du mauvais système d’( 
plification du sou, et à cause 
des Imiiératiis do la radio. 

Regardant leurs montres 
et bousculés par le maître de 
cérémonies, M. Normand 
Maltais, candidat dans 
Henri, les trois orateui-s 
dû se contenter de quinze 
minutes chacun de façon à 

que le chef créditiste puis- 

être en ondes à l’heure 
prévue. 

Le fanfare s’ost mise à 
jouer O Canada quand M. 
Caouette s’csl aporoché au 
microphone, La plupart des 
militants comirc la centaine 
de candidats qui pioiaicnt 
place sur l’estrade (i’honneur 
se sont levés pour 
l’hymne national, Autour do 
M. Dupuis, on a chanté "A- 
mène-noHS à la ronde’’ 

M. Bernard Duitiont, candi¬ 
dat et député sortant de Mé- 
gantic a soudain été aperçu 
en compagnie de sa femme 
parmi la foui'.; de o.srtisans. 
Une caméra de ici, sien est 
alors été le chci cher dans les 
estr-ades et, un in.st? i après, 
M. et Mme Dumon. n’y é- 
taient plus. 


Jean-Man Léger 
a quitté l'ACCT 


BRUXELJLF5. (PCI. — I.es 
di'«légU(!3 des 25 pays mem¬ 
bres de l’Agence de cooi>é- 
ration culturelle et techni¬ 
que ont clos, samtoli, à 
Bruxelles, leur troisième 
eonférenco générale, salis- 
faite et convaincus d'avoir 
In’cclé à leur organisation 
l'.m" jlsion qui en fera dé¬ 
niais le “moteur” de la Com¬ 
munauté francoelionc inoii- 
dialo. 

Ils ont restructurer l'agcn- 

ï et changé tous les hom- 


La tension des élections se 
fait sentir dans le clergé 


Par Charles DeBlois 

A rapproche des élections, 
la tension monte dans le 
clergé du Québec métropo¬ 
litain. Un signe assez mani¬ 
feste de cette situation doit 
être en effet révélé aujour¬ 
d’hui alors que deux grou¬ 
pes de prêtres rendront pu¬ 
bliques des prises de posi¬ 
tions opposées. 

Adhésion ou PQ 


dré Blagdon et Claude Al¬ 
lard d’ôtro candidat officiel 
dans les comtes de Montréal- 
Mercier, Driunmond, Gaspé, 
et avoir essuyé un refus e 
la part du chanoine Jacques 
Grand’Maison et du Père Ri¬ 
chard Arès, le Parti québé¬ 
cois a annoncé pour cet 
après-midi une conférence 
de presse où un grouiie de 
prêtres do Québec feront 
“profession de fol” au parti. 

On doit alora divulguer un 
manifeste électoral dont les 
principaux rédacteurs sont 
les abbés Armand ïherrien. 


animateur de pastorale sco¬ 
laire et principal organisa¬ 
teur (lu candidat péquiste 
Ju'llien dans Portneuf, Mi¬ 
chel Stein, ,.rofcsseur de so¬ 
ciologie, et le Père Pvariste 
Lessard, franeiscain, anima- 
tom’ de pastorale ouvrière 
dans le quartier Sainl-Sau- 

Nouveau cléricalisme 

Par ailleurs, nous avons 
appris de source, autorisée 
qu’un grouiïe de professeurs 
de la faculté de tl.éologie 


Jeux Olympiques 

^ Bourassa n'est pas satisfait 
de la réponse de Lévesque 


SOREL (PC) — Le chef 
du parti libéral est revenu à 
la ch.ai'ge hier on demandant 
à René Lévesque d’expliquer 
comment un gouvomemonl 
indépendantiste financerait 
les jeux olympiques qui au¬ 
ront lieu en 1976 à Montréal. 

Devant une foule do plus 
de mille i>ersonncs à Sorel 
dans le comté de Richelieu 
oi’i. son beau-frère, le miiiis- 
tixî Claude Simard tente de 
se faire élire, M. Bourassa 
a souligné qu’il avait posé 
cette question' au chef du 
FQ U y a six jours sans .avoir 
obtenu de réponse, 

“Tout ce qu’U a trouvé à 
dire, c’est que cela hil ferait 


_ excellente tribune pour 

annoncer l’Indépendance du 
Québec”. 

Insulté de c(Jlte réponse, M. 
Bourassa a averti M. Léves¬ 
que d’arrôt(a: de faii’e d<œ 
pirouettes “car il n’est plus 
anmiatcur de télévision" et 
do répondre sérieusement à 
celte question importante. 

Puis il a affinné qu'E con¬ 
tinuerait de lui poser celte 
question tant et aussi long¬ 
temps qu’il n’aurait pas reçu 
une réponse sérieuse. 

Pour lui cette question est 
des plus importantes et II a 
dit (ju’ollc lui servait de test 
pour déterminer si M. L«6vcs- 


que avait du rc.si)eol pour l’in¬ 
telligence des citoyens. 

Puis revomont sur la ques¬ 
tion de spoi'ts et de loisirs, 
donné l’assurance que 
[ouvemement continue- 
.„.v .1 travailler en vue d’a¬ 
méliorer la situation on met¬ 
tant l’accent sim une plus 
gi'ando aceessibillté 


__effet, pour M. Bou¬ 
rassa, la présentation dos o- 
lyinplques sera un apport 
considérable pour les athlè¬ 
tes québécois et pour la po¬ 
pulation en eénçral _q^^ 


de TUa:'ve'*-'ité Itiaval doit 
égaleme' .•retidre position 
procliair ment. Leur décla¬ 
ration viserait à me 
garde la population 
la résurrection d’un nouve.au 
cléricalisme et rappellerait 
la doctrine du Jctnii 
node des éi êques qiu ^ 
sait que le prêtre doit gar¬ 
der en princiix; quelque oic- 
tance avec toute charge ou 
engagement politique. "De 
plus, le prêtre doit veiller 
à ce que son option n’appa¬ 
raisse pas aux chréti,;ns 
comme la seule qui soit lé¬ 
gitime et ne devienne un 
motif de scission e..tre les 
chrétiens. Que les prêtres se 
souviennent de la maturité 
des laïcs dont il faut tenir 
îrandement compte lorsqu’il 
i’agit de Icui- compétence 
spiicifique”, rtippeJait égale- 

ent le synode 1971. 

Après la déclaration du 
Service de la pastorale, la 
par. tien d’im dossier spécial 
sur les élections dans la re- 
(uc diocésaine officielle 
’Pastorale-Québoe”, le com¬ 
muniqué du cai-dinal Roy et 
les deux prises de positions 
évoquées plus haut, plus 
d’un observateur s’intciTOge 
quant à un retour à la 
“priest ridden provii.ee” do 
jadis ! Il n’a p.os été possi¬ 
ble d’obtenir des commentai¬ 
res de Tarelievèque de Qué¬ 
bec ou de ses doux évêques 
auxiliaires qui ont quitté 
Québec hier à destination 
d’Ottawa où ils pariteiporont 
à la réunion plénière de 
l’épiscopat canadien et "c- 
ront leur rr’-aite annuelle. 
Ils ne seront pas de retour 
avant le 31 octobre. 


in(« qui, deimis sa foiwTn- 
ti(Mi officielle en mais) 
1970, à Niamey, au Niger, 
assument h'S responsabilités 
de son seerélariat, soit le 
secrélnii'e-géiiéral, le Cana¬ 
dien Jean-Mare Léger, et le.s 
adjoint, MM. Ily.acanthe de 
Montera Franco et MIoIiel 
Kekoti Congo) Ces deux dor- 
iiieis ayant sollicité en vain 
le renouvellement do loi»,’ 
mandat, coiilraircmont à M. 

Deu.x autres postes 




Quand le PQ vend le 


programme 

Par Donald CIIAUETÏE 

Il semble que des mem¬ 
bres du Parti québécois aient 
trouvé ime façon originale 
do renflouer leur caisse 
électorale. H s’agit tout sim¬ 
plement, pour ces spécialis¬ 
tes du porte-à-porte, do pro¬ 
filer de l’une de leurs nom¬ 
breuses visites pour ramas¬ 
ser les pamphlets du Parti 
libéral qu’ils proposent par 
la suite aux électeurs pour 
la modique somme de 25 
oents. C’est du moins ce 
ue nous a raconté un por- 
‘-parole du bureau do pros- 
î du PLQ spécifiant que 
-est le programme de M. 
Gaston Desjardins, c.andidat 
dans Louis-Hébert, qui était 
ainsi vendu aux aux élec¬ 
teurs. U va sans dire que 
ces derniers n’apprcciaicnl 
guère qu’on leur vende ce 
progra'mme et ont protesté 
auprès des organisateurs li¬ 
béraux. Les citoyens en en¬ 
tendront de toute sorte du¬ 
rant cette derniere semaine 
de campagne éleetoraic et 
seront sollicités de toute 
part par de “faux” et de 
• vi-ais” militants. Us seront 
convoqués à des assemblées 
de cuisine, à des assemblées 
publiques, à des assemblées 
contradictoires par des can¬ 
didats qui ne rêvent sou¬ 
vent qu’à une Assemblée, la 
Nationale. 

PAUVRES MILITAIRES 


iibérsl 


défenseurs de la nation out¬ 
ils le malheur do taire leurs 
manoeuvres on plein ccii- 
trc-ville, d’étaler leurs ar¬ 
mes à la Citadelle plulùti 
qu’à Valcarticr ( ' 

“- '?urs cha 

l 4110 L_ 

_ tenue d’un scrutin 

provincial ((u’oii les accu.su 
de fau.sscr le Jeu de la dé¬ 
mocratie. “Pure coïnciden¬ 
ce” disent certains, “tenta¬ 
tive d’intimidation” procla¬ 
ment d'autres, "qu’ils res¬ 
tent chez eux” lancent la 
plupart. Les autorités offi¬ 
cielles SC défendent bien do 
faire des ‘‘nianoeuvrcs" au¬ 
tres que militaires et sou¬ 
tiennent qu’il existe une 
différence entre partir en 
campagne et faire la cam¬ 
pagne. 'l’oujoiirs est-il que 
les mallicureux fantassins 
rencontrent des éclats de ri- 
(j.aunes) et, insulte su¬ 
prême, on compare leurs 
puissants blindés aux petits 
camions tic la Brink’s, 


Ces pauvres fantassins sont 
épiés, photographiés, soup¬ 
çonnés, accusés de mille et 
— bassesses. Les valeureux 


propos 

d'oc+obre 


Entre amis 

Un cx-organiisateur unio¬ 
niste devenu depuis pou can¬ 
didat créditiste nous a af¬ 
firmé quo le prestigieux 
oancUdal du P.oi'ti québécois 
dans la circonscription do 
Du bue, M. André Disga¬ 
gnés, est un ami intime du 
député luiionistc Jcam-Noel 
Tremblay. Même que c’est 
l’ajucicfi ministre des Affai¬ 
res oultureJilcs qui aurait 
nommé M. Desgagnés rec¬ 
teur de Funivoreité du Qué¬ 
bec à Chicoutimi. Les deux 
candidats briguent les suf¬ 
frages dans les comtés voi¬ 


sins de Dubuc et Chicoutl- 
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Homogénéité des programmes 
électoraux dans Taschereau 

Par Donaia CHARETTE 

.. «O. jj dé;: 4 "»r.Tf." ”" •”"*•>' 


Dons Toschereou 

La lutte se ferait entre 
créditistes et libéraux 

par Donald Charette 

Le* libéraux onf-il* vraiment sacrifié le comté de Toschereou? 
Bien que les cieditistes. chiffres en moins, se disent assurés de prendre le 
eomtc. un.survol osse* rapide du comté laisse entrevoir que la lutte se 
fera entre leur candidat et celui du Porti libéral. 


là est cppendaiit néccss.alro 
d'isoJpT les principaux fac- 
qui intorvicn<lront lors 
du scnitin au niveau de co 
comté et de procéder à un 
Inventaii'c des forces en pré¬ 
sence. Inventaire, d’aii leurs 
qui n’est pas sans laisser 
quelques doutes dans l’esprit 
de l’observateur attentif. 

Même* programmes 

n n’y a'aucun "canadat 
do prestige” dans cotte clr- 
oonscription et étant donné 
que la population de Tasclie- 
reau est surtout composé de 
gens d'âge moyen, dont le 
revenu est peu élevé, et qui 
conn.iissent tous les problè- 
nies occasionnés par le bou- 
Icvei-semcnt du ceiiU-e-vilIe, 
le progi’anime électoral des 
quatre candidats en lice n’est 
pas sans présenter une cer¬ 
taine homogénéité. Dans - 
quartier de défavorises, 
Uicme du revenu minimum 
garanti et de la rénovation 
lü’baine occupent évidemment 
une place très importante. 


frtîm de'^ système do 

jeure <ie Sel campagne e.st le *"» n-MiTvirkstsm^ _ 

système de revenu minimum 
garanti tel cjue proposé par 
1 union nationale. Elle se de- 
clare “prête h ü-availler com¬ 
me un homme” si elle ' ' 
élue. 


MuKapliant les 'assemblées 
de cuisine et les rencontres 
-.avec des groupes de citoyens 
JfPU'S quelques semaines, 
Mme Bureau a constaté que 
les principaux problèmes des 
électeurs se situent au ni¬ 
veau des prestations sociales 
du manque d’espaces vei-ts et 
de loisii-s organisés, et de lo¬ 
gements convenables. Elle 
préconisé la rénovation urbai¬ 
ne plutôt que l’expropriation 
massive comme cela s’est fait 
pour la construction de l’au¬ 
toroute Dufferin - Montmo-I 


Jean-Marc Gignac, 
candidat créditisfe 

Partisan "du changement i 
dans l’ordre”, M. Gignac, co¬ 
propriétaire d’une compagnie 
de plomberie, a aboi-dé la' 
campagne électorale avec 
beaucoup d’a.ssurance. Lei 
candklat créditiste rencontre 
fréciuemment de petits grou¬ 
pes de citoyens "à qui il pro¬ 
pose le programme du paili 
et insiste particulièrement 
sur_ le système de prêts avec 
intérêts minimes mis de l’a- 
v.ant par son parti. Selon lui, 
TaKhereau est un “comté en 
■■ pour les créditistes. 


Dr Lucien Roy, 
candidat péquiste 

Ex-candidat du PQ dans le 
comté de St-Sauveur en 1970, 
le Dr. Rey a axé sa campagne 
sur Ici nécessite d’aidei* les 
assistés sociaux, les chômeurs 
et les handicapés. Affii-mant 
que dans son comté 80 p.c. 
des logements sont inadé¬ 
quats et 40 p. c. de ceux-ci 
sont inferieurs aux nonnes 
acceptables, le candidat pé- 
quisto soutient qu’il est né¬ 
cessaire de raser ce qui est 
trop vétuste et d’empêcher 
toute spéculation foncière qui 
fait monter le prix des ter¬ 
rains. 11 explique souvent le 
programme régional du Par- 
ü québécois devant les corps 
Imtermédiai i-es et mise beau- 
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Détenteur d’une maîtrise 
i Sciences Sociales, le direc- 
ur de l’Orientation et du 
Développement du Mouve¬ 
ment Coopératif Dcsjai'dins, 
égalenioniî a.xé sa c.'unpagne 
iir les besoins de subsistan- 
e des électeurs de Tasclie- 
..cau. Il suggère l’utilisation 
|do la foi'miüe coopérative 
ipour solutionner le problè¬ 
me de k rénovation urbaine 
et pour procéder au regrou¬ 
pement des petits aitisans. 
Préoccupé par le "développe¬ 
ment social”, M. Bonnier sou¬ 
tient que le véritable problè¬ 
me est de respecter les ha¬ 
bitudes de vie des gens tout 
en suivant une certaine évo¬ 
lution sociale”. 


Loubier 

attaque 


GEN'niXY (PO) - Le chef 
de runion nationale, M. Ga¬ 
briel Loubier, a tenu con¬ 
jointement l'esponsables de la 
menace de séparatisme qui 
plane sur le Quél>ec, les pre- 
miei-s ministres du Québec 
et du Canada, MM. Robert 
Boiniassa et Pierre Elliott- 
Trudeau. 


Parlant à Genülly, diman¬ 
che soir devant plus de S.'iO 
pensonnes, M. Loubier a dé¬ 
claré, que: “SI Bourassa »- 
vait eu plus de cran, si Tru¬ 
deau .'lyait été moins àrro- 

I g.'mt, s’il avait moins matra¬ 
que le Québec et si M. Bou¬ 
rassa avait eu plus de cou¬ 
rage, avait été plus tenace, 
peut-etre qu’on aurait pas des 
extrémistes au Québec au- 
jourd liui. Ils sont tous les 
deux pas ni.'iJ plus coupaljles 
que les sépaiatistes cux-niê- 
mes.” 

Si on avait eu plus de Du¬ 
plessis et do Jolmson, on au¬ 
rait p.'is do menace sépara¬ 
tiste au Québec”, selon le 




eliof unioniste. 

Par aillours. M. Doubler a 
I affirmé que les sondages ac¬ 
tuels le ir<.H:onfoitaient "car 
enaque fois qu’ils sont con¬ 
tre noius, le peuple est avec 
nous”, a-t-il déclaré, ajoutant 
que l’unique seule véritable 
sondage serait le scrutin du 
119 octobre. 

Quand au calme qu’U affi¬ 
le, il l’cxpUquc par la con- 
franco qu’il a dans “le bon 
sons du x>cuple’. 


Trois des quptre e.tndldats 
qui se piésentont ne rési¬ 
dent pas dans le comté où 
Ils brigueront les suffrages. 
M. irénee IBonnler, candidat 
libéral, demeure à St-Davld 
et, se défendant d’avoir été 
"panacluité” dans le comté, 
soutient qu’il aurait pu se 
présenter dans la circons- 
eription de Lévls et que ta 
formation personnelle en 
fait un candld.'it très vala-1 
ble. "en sympathie avec les 
gens du coonté”. 

Succession 

1.0 candidat créditWe. U 
Jean-Marc Gignac, est avan¬ 
tageusement connu dans le 
comté mais il y est surtout 
connu comme un unioniste de 
longue date qui devait bri¬ 
guer les suffrages de l’UN 
dans le comté de St-Sau¬ 
veur en 1970. Celu-ci avait 
cependant été supplanté par 
■le fils de l’cx-députc de ce 


comté M. Francis Bon. 
dreault qui dé.sirait que 
non fils Fernand "asssiii'c la 
Buccession”. Décrit ixir cer¬ 
tains de scs .'idversaires 
oopatne un “unioniste frus¬ 
tré”, M. GigiMc compte sur 
l'apptil d’ancien organi¬ 
sateurs de l’UN qui travail¬ 
lent m.'ilntcuant pour le 
faire élire . 

Appuyé p.v une org.'tnisn- 
Uon bien stnicttirée, le Dr 
Lucien Roy, du Parü que. 
béools espère recueilir un 
fort pourcentage des vôtes 
dans le Quartier latin et 
affirme que de nombreux 
créditistes -sotit passif au 
PQ. H a également souligné 
que le fort pourcentage d'in¬ 
décis pourrait constituer un 
--* surprise le 29 deto- 


Elémenl-surprise 

Cet élément . suipriso 
pourrait jouer en faveur de| 


Mme Pauline Bureau de 
l’Union Nationale mais l’or- 
ganisatleo de l’UN a été 
passablement décimée par 
suite des dernières élections. 
Demeurant dans le comté de 
I.imoilou, Mme Buremi mise 
énormément sur sa iicrson- 
nalité pour réussir à repré- 
■senter les élcctcui-s de Tas- 
cliercau. 

Somme toute, le comté de 
Taschereau constitue un 
comté extrêmorment "ou- 
pulsque les électeurs 
- Ite région ont tou¬ 
jours eu de "gros candid.-its” 
tels que: M. Francis B«u- 
drcault, M. Armand Bois, 
M. Raymond Gamcau et M. 
PaiFl Daoust. Les ”nou. 
veaux” candidats ont encore 
une semaine pour donner un 
petit coup de barre et sur¬ 
tout pour convahicrc les in- 
Idécis. 


La Jacques-Cartîer: un 
des problèmes importants 

— Laval Grondines 

Par Guy G’ROUX 

kl' L'o'^enir de la vallée de la riviè.'e Jacques-Cartier est un des pra- 
blemes les plus importants de Charlesbourg, d'après le candidat du Parti 
québécois de ce comté, M. Lovai Grondines. 


M. Grondines craint que la 
décision prise quelques temps 
avant l’annonce des élections, 
à l’effet de retirer pour l’ins¬ 
tant le projet de con-struction 
de UuTages sur la rivière, ait 
pu éti'e motivée par des in¬ 
térêts “électoralistes”. 

Le candidat du PQ consi¬ 
dère qu’on devrait dévelop¬ 
per le potentiel récréatif de 
la vallée, notamment par la 
constroction de routes d'accès 
et d'aires de camping. 


pétentes, M. Grondines r 
tàonno le métro, en plus de 
faire allusion à (xirtains au¬ 
tres moyens de transport qui 
se propageront dans un ave¬ 
nir assez proclie. 

Dans le cas de la constiiic- 
tion éventuelle d'un inctro, 
par exemple, M. Grondines 
pense qu'il serait sage d’ac¬ 
quérir actuellement des ter¬ 
res “vierges”, en direction 


ouest dans le comté de Char- 
Icsbourg. Une telle mesure 
<le précaution permctti'ait de 
réduü'e de beaucoup des dé- 
penses ultérieures rendues 
nécessaires par la construc¬ 
tion d'un métro, selon le 
candidat du PQ, qui souligne 
les sonuncs (xilossales que 
l’on doit consentir au chapi¬ 
tre des travaux prôliminaires 
en secteur urbain. 


Autres problèmes 

Deux autres problèmes re¬ 
tiennent l’attention du can¬ 
didat indépendantiste de 
Ghoi-lesbourg ; les taux liypo- 
Uiécaircs sur les résidences 
unifamiliales et le transport 
en conumin. 

En regaixi du premier point. 
M. Grondines se dit favorable j 
a la création d’une caisse per-1 
• manentc de dépannage des 
■ propriétaires do résidence u- 
nifamiliolc, u n organisme ' 
gouvernemental qui serait i 
.idministré conjointement! 
avec «les représentants de la 
impulaüon sur le plan régio¬ 
nal. 

La oai.sso aurait comme ob¬ 
jectif d’.'iider les propriétai- 
ix:s en difficulté, «hi rembour¬ 
sant pour eux une partie des 
intérêts .auxquels ils ont ù 
faire face pour venir à bout 
<lo leur hypothèque. 

Métro 

Par alileiu's, au sujet du 
transport en commun, le «xin- 
didat du PQ est d’avis qu’em 
devrait prévoir m.aintcnaat 
les besohis auxquels on «Ic- 
vna faire face dans 15 à 20 
ans, eonsldôrant que la régicm 
est appelée à se développer' 
«le façon Importante. I 

Au n«>mhre «l<!s moyens do 
ti'ansp(M-t qui devraient dès 
aujourd'hui retenir l’atten¬ 
tion des administrations corn-' 
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3 Incendie à LimoUou 


Huit personnes perdent 
la vie de façon violente 

La Sûreté du Québec nous signaloit que huit personnes avaient 
perdu la vie .de façon violente au cours du week-end. De ce nombre, 
deux sont mortes dans des incendies. L'n accident de chasse a de plus 
fait un .:ort. 


SERGE GAl'LIN, 15 ans. a jior- 
du la vie dans l’incendie sui'venu vers 
2311.15 à rh(')tcl Frontière, à Sainl- 
Pamphiie, dans le comté de Li<!lel. La 
victime demciu'ait dans la même mu¬ 
nicipalité. 

LEONARD BEAULIEU, 58 ans, 
de vSl-Frartçois d’Assi.se, dans le ct>m- 
té de Bonaventure est mort dans 
l'incendie de sa demeure. Les flam- 
mes ont détruit sa maison vers 61i. 
"I dimanche matin. 

JEAN CLOUTIER. 14 ans. du 12. 
il rue Fréchette, à Saint-Emile, près de 
c-, Québec^ est décédé alors qu’il parti- 
dpait à une excursion de chasse. 
’ L’accident s’est produit vers l(ih.30 
samedi dans les bois près de la muni- 
cipalité où il démettrait. 

Route 

I M. EMILIEN LAJOIE, 43 ans, 
de la route rurale no 4 à Saint-Pros- 
per, daiLs le comté de Dorchester, 
s) s’est tué lorsque sont auto a capoté 
É peu après minuit samedi matin, sur 
if la route 24 dans la municipalité de 
Saint-Prosper. 


Tvl. ROBY LEVESQl'E, 20 an.s, 
du 1435, Sl-Jacqucs, à l’Ancienne- 
L<>relle, a perdu la vie dans une col¬ 
lision impliquant deux voitures. L’ac¬ 
cident est survenu à 4Ii.45 samedi 
matin sur la route 138 à Portneul, 
dans le comté du même nf>m. 

^4 L L K FERNANDE MI- 
GNEAl'LT, 35 ans, du 39, des Sa¬ 
pins à Matane est décédée dans la 
nuit de samedi sur la route 195 à 
quelques milles du lieu de sa ré-si- 
dencc. 

LYNE DESROCHERS, 13 ans de 
Sainte-Françoise, dans le comté de 
Lolbinière, est morte quand elle lut 
heurtée par une automobile, vers 
22h.30 samedi, sui' la route 3 à D('S- 
chaillons, dans le comté de Lotbiniô- 
re. 

MME HERVE DX^BE, 50 ans. de 
Saint-Antonin, dans le comté de Ri- 
vière-du-L«>up, a pei'du la vie dans 
le Rang 2 à Saint-Ant«>nin. La voi¬ 
ture dans laquelle se lrou\ait Mme 
Dulîé est entré en collisi«)n avec une 
autre voiture à l’intersection du Rang 
2 et de la rue Transcanadienne. 


Une lance à incendie installée sur la gronde échelle déverse de* tonnes 
d'eau à l'intérieur de l'immeuble, (Photo Mario Roy) 


Les pompiers arrosent copieusement la devanture de l'entrepôt dans 
l'espoir, de sauver ce qui petit l'être. .(Photo Ghisloin Ouclict) 


Un incendie détruit un 
entrepôt à Ste-Foy 

Par A'ario ROY 

Les résidents de toute la région 'métropolitaine de Québec ont 
pu "oir hier oprès-midi un énorme panache de fumée noire qui prenait 
origine dons la région du pont de Québec et qui, eu plus fort du sinistre 
•'étiroit presque jusqu'au centre-ville. 


A 14Ii30, la brigade des 
liuxinclics de Ste-Foy re¬ 
cevait un appel selon le¬ 
quel des explosions s’é¬ 
talent produites à l’en¬ 
trepôt Bcinier et Rous¬ 
seau, sur la rue du Parc, 
i deux pas de rAquarium 
de Québec. Quand on sait 
que les commerçants en 
question sont spécialisés 
dans le domaine des hui¬ 
les à moteur, ont peut 
s’imaginer la violence de 
l’élément destructeur: les 
flammes s’élevaient à 
plus de 309 pieds dans 
les ahs! Tout près du 
foyer d’incendie: un mar¬ 
chand de bois de cons- 
tmcUon, 

50 pompiers 

Les sapeurs comprirent 
vite la gravité de la si- 
tien et neuf minutes plus 


tard, une deuxième al.ar- 
nie était sonnée. Les 59 
pompiers de la ville ^ 
Ste-Foy sous la direction 
du capitaine Rodrigue 
eurent à faire face à '«le 
nombreuses difficultés: 
de fréquentes cxplosiixis 
venaient attiser le feu 
régulièrement, la fumée 
était extraordinairement 
dense, la proximité de 
tonnes de bois faisait 
craindre une conflagra¬ 
tion et dernière chose et 
non la moindre: les cu¬ 
rieux se comptaient à un 
moment donné par cen¬ 
taines et enipêchalcnt le 
libro travail des sapeurs. 

Malgré tout, vers I6h30, 
(Hi déclarait l’inccniUe 
maîtrisé; une vingtaine 
de pompiem restaient 
qu.'uid 'même sur les 
lieux pour s’assurer que 
le feu ne reprenne. 


L’entrepôt est une per¬ 
te totale, tous les murs 
s’étant écroulés; son con¬ 
tenu, soit des stocks 
d’huile et diverses pièces 
d’é«iuipcment, a été ra¬ 
sé au sol. On présume 
que l’incendie serait d’o- 
. rlgine a«:cendentolle mais 
' le service de imlice de 
Ste-Foy a tout de même 
de ouvert une-enquête. 


Dix personnes se 
retrouvent sans abri 


. Une «dizaine de per¬ 
sonnes ont été chas¬ 
sées de leurs l(3gis, peu 
après 7 h. hier matin, 
por un incendie qui a 
ravogé le troisième 
étage d'une maison 
qui en compte trois, et 
qui porte les numéros 
civiques 2680, 2682 
et 2684 de la rue 
Moufils, dons Limoi- 
lou ouest. 

Le feu O pris nois- 
sonc’e dons les appar¬ 
tements de M. Roland 
Paquet, qui a vrai¬ 
ment tenté d'éteindre 
le feu avec l'aide de 
M. Roger Ratté, un 
chauffeur de taxi de 
la ligne Co-op. 

Les étages infé¬ 
rieurs, qui étaient oc¬ 
cupés par une dame 
Caouette et par les 
membres de la famille 
R. Guoy, ont évacué 
prestement les lieux, 
pendant que les hom¬ 
mes de la caserne No| 
14, les premiers aler¬ 
tés par M. Paquet, ins- 
tolllaient les boyaux 
et une échelle aérien¬ 
ne. 


^ Le capitaine Liretfe, de recevoir des soins 
réalisant le progrès d'urgence, 
rapide des flammes, 
n'a pas hésité à fair 
appel à des renforts. 


Cinq outres caseï 
nés ont répondu à cei 
te deuxième alerte. 


dirigés par le chef de 
division Marcel Tur¬ 
cotte, ainsi 
les chefs de district 
Robert Thivierge 
Marcel Cloutier. 

Les sinistrés 
tous été conduits 
lieu sûr, les uns chez 
des voisins et les au¬ 
tres chez des parents. 

Personne i 
blessé ni incommodé 
par la fumée au point 
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Propos d’un gouverné 


_ l’aile 'seinaiiic nous sépare des élec¬ 
tions Rénérales. Tous les observateurs 
s’accordent pour dire qu’elles mettront 
fin à une campagne peu stimulante. 
La situation ressemble à 19titî, bien 
plus qu’à ]9ii0,.1962 ou 1970. I*:t com¬ 
me en 19(56 la 'participation électorale 
sera sans doute peu élevée. 

On se rappellera qu’en 1966 la si¬ 
tuation économique était relativement 
bonne. Cette année aussi, la conjonc¬ 
ture économique se supporte bien, un 
peu partout. Pour cela, les gens sont 
satisfaits du gouvernement sortant. Le 
sondage publié samedi par le Devoir 
et le Soleil l’indique bien. Plus de 55 
pour cent des électeurs interrogés .se 
disent très satisfaits ou as.sez satisfaits 
du gouvernement Bourassa. 

Tout .se pas.se. comme si une cam¬ 
pagne électorale stimulante était quasi 
impossible dans une telle situation. Il 
faut que les gens en aient contre le 
gouvernement pour que la lutte entre 
les partis retienne l’attention. C’était 
le cas en 1960 et en 1970. En 1962, 
cette condition n’était pas remplie, mais 
un problème dominant, celui de la na¬ 
tionalisation de l’électricité, captait 
l’attention. Et puis on était encore tout 
près de 1960. Le fantôme du gouver¬ 
nement de l’Union nationale hantait 
encore la campagne. 


C^ faits doivent nous conduire à 
des interrogations sur les perceptions 
qu’ont du gouvernement les élites d’une 
part, et les gens d’autre part. Iæs gens, 
cest-à-dire les “gentils”, ceux qui ne 
font pas partie des classes instruites. 

Pour les élites le gouvernement, ou 
plus pompeusement l’Etat, représente 
un levier, un appareil ordonnateur au 
moyen duquel on p>eut agir sur la so¬ 
ciété. L'intellectuel entre autres finit 


toujours par réver à ce qu'il ferait du 
.gouvernement, s’il y était. Pour les 
élites l’appareil gouvernemental peut 
devenir familier. IClles ont les connais¬ 
sances ou les entrées néce.ssaires pour 
s’y démêler. 

Pour les .gens au contraire, le .gou¬ 
vernement est le plus souvent perçu 
comme quelque chose d’extérieur à eux, 
auquel ils n’auront jamais accès. C’est 
une espèce de fatalité, qui est jugée 
bonne quand leur situation est bonne, 
et mauvaise quand leur situation est 
mauvaise. L'Etat, c’est le levier des 
autres, le lieu de la passion ordonna¬ 
trice des autres. 


Il ne faut pas s’étonner alors que 
les gens soient ]jeu sensibilisés, par 
exemple, à l’idée des deux tronçons de 
gouvernement, du gouvernement fédéral 
et du gouvernement provincial qui an¬ 
nulent leurs efforts. C’est là une idée 
de personne instruite. Alors que pxjur 
les gens les deux fatalités (c’est-à-dire 
les deux gouvernements) peuvent être 
bonnes ou mauvaises en même temps. 

Au Quél^c, en cette fin d’octobre, 
il semble bien que la plupart des gens 
jugent bonne la fatalité qui ,se présente 
sous le visage peu inquiétant de Robert 
Bourassa. Rien de mieux qu’un gou¬ 
vernement dirigé par un petit garçon 
en culottes courtes, ou par un obscur 
employé de bureau. Ce qui fait la fai¬ 
blesse de Bourassa aux yeux de ceux 
qui aspirent au gouvernement fait sa 
force aux yeux de ceux qui n’y accé¬ 
deront jamais. 

On peut le déplorer, estimer que les 
gens se trompent. Mais il n’existe 
qu’une solution, peut-être impos-sible : 
que le gouvernement ne soit plus une 
fatalité pour les gens. 

Vincent LEMIEUX 


'à propos des autres journaux 


Affaires et politique 


Le directeur du journal Le 
Devoir, M. Claude Ryaii s'est 
particulièrement i n t éressé 
aux conclusions de doux é- 
tudes consacrées à la pensée 
des hommes d'affaires quant 
ù la politique linguistique ou 
sociale du gouvernement du 
Québec et au séparatisme. Il 
s'agit de l'étude de M. Do¬ 
nald Armstrong, professeur 
des ge.stion à McGill, "la 
moins éclairante des deux, 
parce que plus mal faite", 
dit M. Ryan, et celle du po¬ 
liticologue Pierre Fournier, 
do rUQAM. Dans le premier 
cas, M. Armstrong en venait 
à la conclusion que le sépa¬ 
ratisme "entraînerait la di.s- 
parition, au moins pendant 
la phase initiale, d'environ le 


quart des emplois non-agri¬ 
coles au Québec". Dans le 
second cas, les révélations 
de M. Fournier "confirment 
que le gouvernement Bou- 
rassa, sous prétexte de créer 
un climat favorable au dé¬ 
veloppement économique, a 
évidemment manifesté en¬ 
vers le milieu étudié par le 
politicologue, une sollicitude 
et un empressement démesu¬ 
rés". 

"Cet excès ■ de zèle a con¬ 
duit certains hommes d'affai¬ 
res a conclure qu'ils tenaient 
le gouvernement Bourassa 
dans leur main. Au strict 
plan des faits, ce sentiment 
n'est peut-être pas plus fon¬ 
dé que celui des hommes 


d'affaires ..prophétisant d u 
haut de leurs préjugés et de 
leur peur, les conséquences 
économiques désastreuses de 
la séparation", dit M. Ryan. 
après avoir trouvé peu de 
valeur dans ces études. 

Et il conclut: "Le meilleur 
remède contre ces deux dé¬ 
viations, ce serait une plus 
grande acceptation du déb.it 
et de la démarche publics 
chez les dirigeants d'entre¬ 
prises et une plus grande ré¬ 
serve, chez les hommes pu¬ 
blics, a l'endroit de "rencon¬ 
tres privées" qui se multi- i 
plient trop souvent, dans cer- | 
tains cas, pour n'être pas i 
suspects sinon de collusion. ( 
du moins de dangereuses a- ( 
mitiés particulières". } 



le lecteur 


Elections et développement 


Le 29 octobre, nous allons 
voter pour élire un nouveau 
gouvernement. En tant que 
membres de Rallye Tiers- 
Monde, nous n'avons peut- 
être pas abordé la question 
en termes de développement. 
11 faudrait le faire. La poli¬ 
tique de notre prochain gou¬ 
vernement ne sera sûrement 
pas indifférente ù cet égard. 
Un exemple: quel type de re¬ 
lations commerciales ce gou¬ 
vernement entretiendra - t-il 
avec les pays en voie de dé¬ 
veloppement ? 

Nous pouvons aussi poser 
d autres questions. En matiè¬ 
re d'économie, quelle sera la 
position du prochain gouver¬ 
nement face aux agissements 


des compagnies supra-natio¬ 
nales et de la haute finance, 
que ce soit au Québec ou 
ailleurs ? 

Sur le plan politique, le 
prochain gouvernement se 
fera-t-il le porte-parole des 
volontés populaires ou le dé- ' 
feiiseur d intérêts particu- ' 
liers ? 

Sur le plan culturel, saura- 
-il prendre des mesures ef¬ 
ficaces pour protéger notre 
identité et garantir son ave¬ 
nir ? 

Le gouvernement que nous 
clioisirons prendra-t-il des 
moyens efficaces pour don¬ 
ner è la population québécoi¬ 
se le contrôle de ses ressour¬ 


ces, de ses industries et de 
ses institutions ? Lui donne¬ 
ra-t-il le contrôle de son dé¬ 
veloppement et saura-t-il res¬ 
pecter et favoriser celui des 
peuples du Tiers-Monde. 

Voilà autant de questions 
que nous osons poser lorsque 
nous jugeons de la valeur 
d'un gouvernement africain 
ou sud-américain. Ces jours- 
ci, nous aurons l'occasion de 
poser un geste politique qui 
n'est pas étranger au déve¬ 
loppement. Peut-être devri¬ 
ons-nous nous laisser guider 
par ces quelques questions? 

Louis Painchaud, vice-prési¬ 
dent Pour Rallye Tiers-Mou- 
de — Québec. 
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ouite à la démission forc^ee du procureur Cox 

Nixon fera face à une procédure de destitution 

WASHINGTON (AFPi — Les appels à la destitution du président Nixon par le Congrès se sont multiplies, hier, après le coup de f< 
gu il a commis samedi soir dons l'affaire du Wotergate. 

Une douzaine de memhre.srpal adjoint William Ruckols-idéclaré qu'il appartenait au.la •'•'ambre de.s représen- 
de la Chambre des représen-lhaus a aggravé l'isolement Congrès de laver "l'insultejtants ..ji décide, à la majo- 


. ...- - SMVW.», A III91UI.U ■ LUIlia UJl UCL’JUÜ, U lU mulu- 

tants ont déjà annoncé leur du président dans la crise historique" faite par le pré- rite simple, de destituer le 

intention de demander l'ou- constitiitlunnclle qui s'annon- skient Nixon au système lé- président en cas de trahison 

verture d'une procédure de ce. __ gislatif et judiciaire des de corruption ou autres cri- 

dcstitulion, "Impeachment", Les opinions Etats-Unis. mes et délits graves, 

lorsque le Congrès se réunira Le .sénateur Stuart Sy- De nombreuses voix répu- ^ , 

demain. Ce ne sera pas la minglon, un démocrate qui alhlicaines se sont également , P^sident ne.st of- 

preraière fois qu’une telle Itoujours été modéré envers ■ levées pour réclamer l'oii- , 

demande sera faite à la|M. Nixon, a déclaré que le, verture d'une procédure de ,‘^''9'?® due s il e.st reconnu 
Chambre deouis le début de président avait violé la pro- de.stiliition. C'est notamment ^ 9 Pj'*’ deux tiers 

, - !■ ... ait faim*.mJlo cas de M. Edward Brooke, '•“Sénat Siégeant en tribuna 

• ■ sous la présidence du chef 

de la Cour suprême. 

Un seul président améri- 


j cri.se du Watérgate. _ messe qu'il avait faite , 


... - ___ _ . .. 

^■Vlais les apilcis à la desti- Congrès de respecter l'indé- le seul Noir du Sénat,, du sô- 
niition rencontrent pour la Ipencl.-mcc du procureur Cox nateur Mark Hatficid qui a. 
première fols un écho favo- et que les risques de destitu- estimé que le président sem- 
rable chez des Sénateurs tien étaient maintenant plus blait décidé à commettre un 
prestigieux des deux partis, sérieux. Ihara-kiri politique, et de M. 

En menant fin sommaire-| Le sénateur Edmund Mus- John Anderson, président de 
ment à la mission d'enquête kie, ancien aspirant démo-|la conférence républicaine à 
du procureur Archibald Cox|crate à la présidence a dé-ila Chambre dos représen- 
le président Nixon a lancé inoncé le comportement "die- tants. 
un défi délibéré au Congrès, tatorial" de M. Nixon et l'ai 
La démission immédiate du accusé d'usurpation d'autori-1 P.ftrédenfs 
ministre de la Justice Elliot té et de mépris de la loi. 

Ricliardsnn et de son princi-| Le .“nateur Kennedy a' Selon la Constitution, c'est 

Au Proche-OrieiT^ 

Pendant les entretiens URSS-US A 
la guerre se poursuit avec violence 

(Reuter) — Tandis qu'à Moscou M. Henry Kissinger avait, hier après- 
midi, un second entretien avec les dirigeants soviétiques, les combats con¬ 
tinuaient sur le front du Golan et celui du canal de Suez sans aucun dé¬ 
veloppement spectaculoire apparent. 


caiii, Andrew Johnson, loi Un export constitutionnel, 
successeur do Lincoln à lu le professeur Alcxtinder Bie- 
fin de la Guerre de Séces- kel, de runiversité de Yiile, 
sion, a été destitué par la | qui préconisait la destitution 
Chambre des roprésentanls, de M. Nixon au cas où il au- 
en février 1868. Il lui était rait refusé de se soumetlre 
reproché d'avoir démis de à une décision do la Coin’ 
ses fonctions le secrétaire à suprême sur la comiminica- 
la Guerre Edwin Stontnn. Uion des enregistremciils sut’ 
sans l'accord du Sénat. Mais le Watergato, a estimé hier- 
le vote sur sa culpabilité que le président n’avait pas 
échoua d'une vnix au Sénat outi'opassé ses pniivoii-s cons- 
Jackson termina son maii-'titulionnels en démettant le 
jusqu'en mars de l'année procureur Cox de scs tonc- 


suivante. 




Do Moscou, aucune préci¬ 
sion n’a encore été donnée 
sur les entretiens qui ont 
réuni samedi soir, pendant 
deux heures, et dimanche 
après-midi pendant quatre 
heures, le secrétaire d'Etat 
américain et sa délég.'ition 
d'iiiie part et M. Lconidc 
Bre.incv et M. Andrei Gro- 
myko. niinisl re soviétique 
des Affaires étrangères d'au- 
part. M. Alexci Kossyguine, 
pré.sident du Conseil, qui 
s’est rendu en début de se- 
niiiine au Caire, n'était pas 
pi'éscnl. 

A Tel Aviv, la presse is¬ 
raélienne conseille à M. Kis¬ 
singer de no pas trop so 
presser, considérant que la 
paix pi'êtée à 


.c temps du compromis 
passé", a pour sa par'i 
déclaré M. Alxlul Moneim 
Rifai, ambassadeur de Jor¬ 
danie et représentant per¬ 
sonnel du roi Hussein au 
La guerre contre I-s- 
î poui.siiivra même si 
inscquences dépas-sent 
le cadre du Pi-oclie-Oriont, 
t-U .a.ioutc. 

La république Conti-afri- 
ikie est devenue le soiziè- 
c état africain à rompre 
s relations diplomatiques 
'cc l'état hébreu, et le 
liiiitièmc depuis le déclcn- 
ciiement de la giicn'e. 


mission _ . _ 

M. Koss.vguine, lors de _ 
voyage au Caire, prouve que 
TUR.SS a constaté que l’of- 
fensivo arabe a éclioué, cc 
qui explique pourquoi l’ü- 
nion .soviétique est soudain 
devenue pacifiste.. 


de pétrole vers les Etats- 
Unis. 

Après la Libye, l’Algéri . 
l’Arabie séouditc et A hou 
Uhalii, le Koweït, Qatar. 
Biilirein et Dubai ont décidé 
d'utiliser l'arme du pétrole 
pour faire pression sur 1. 
Etats-Unis et les conirai 
dre à cesser leur soutien 
Israël. 

Sur le front du Sina’i les 
deux camps Indiquent que 
de vjoleoits combats se ' 
■oiilent, particulièrement .. 
a rive occidentale. Selon 
m officier supérieur, 
forces israéliennes ont 


Arme du pétrole 


Sur le front du pétrole, 
deii.xiemo volet du triptyque 
diiilomaliqtic, économique et 
militaii'c de la crise du pro- 
chc-ürienl, huit états ara¬ 
bes ont maintanant décidé 
do cesser leurs exportations sonniers. 






’iir de 25 'milles . .. 

•ofondeiu’ de 22 milles. 

Solon Tel Aviv, 60 chars 
égyptiens et des batteries de 
missiles ont été détruits 
liicr. L’Eg.vpte a perdu, de¬ 
puis le début de la guerre. 
850 cliars et 210 avions des 
deu.x côtés du canal. 997 
Eg.\qnieiis ont été faits pri- 


17 autres passagers libérés 

Les pirates de l'air prêts à se rendre 

LA PAZ —— (A.F.P.). — Les quatre Tupamaros qui ont détourné, samedi, 
un boeing-7S7 argentin ne détenaient plus hier, dans l'appareil immobilise 
sur l'aéroport de Yacuibo en Bolivie, que cinq otages : un scientifique fron- 
çois, M. Jean Lorenzo, deux députes argentins du Front justiciolistc de li¬ 
bération, MM. Ernesto Mario Compos et Carlos Alvarez, ainsi que le pi¬ 
lote et le co-pilote de l'avion. 


Les pirates de l'air ont de¬ 
mandé à négocier avec le 
consul argentin à 'Yacuiba. a 
indiqué à l'AFP, un porte- 
parole officiel bolivien. Ra¬ 
dio Panamericana, de La 
Paz, a annoncé que les Tu¬ 
pamaros ont réclamé à nou¬ 
veau un petit avion pour se 
rendre à Cuba et qu'ils ont 
menacé de tuer un par un 
leurs otages si leur demande 
'était pas satisfaite. 
Toutefois, cette information 
été démentie par un haut 
fonctionnaire qui a déclaré 
que les pirates seraient prêts 
' se rendre. 

Les Tupamaros uruguayens 
it libéré dimanche 17 autres 
passagers, ce qui portait 
39 le nombre total des per¬ 
sonnes ayant pu quitter l'ap¬ 
pareil. 

Les pirates 

Les pirates de l'air sont 
deux hommes et deux fem¬ 
mes. Ils ont précisé que leur 
action n'était pas perpéti-ée 
contre le gouvernement ar¬ 
gentin mais contre ceux de 
pays limitrophes, a déclaré 
aux journalistes l'un des pas¬ 
sagers M. Julio Robles, étii- 



Yvon Tassé, îng. 
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diant en droit, à son ari'iv 
Salta, Argestine. 

Les autorités argentines 
boliviennes de leur côté ont 
affirmé leur ferme intention 
s ne pas céder aux exigeii- 
es des pirates. 

A la suite de ce détourne¬ 
ment la frontière entre l'Ar¬ 
gentine et la Bolivie toute 
pioche de Yacuiba a été fer¬ 
mée. Les abords de l'aéroport 
été déclarés zone 


faire et entièrement houcifs 
par l'armée bolivienne. Les 
négociations avec les piratc.s 
font par l'intei-médiaire de 
tour de contrôle de Ya¬ 
cuiba. Les autorités semblent 
cependant peu disposées à 
céder aux quatre pirates con¬ 
damnés à attendre por une 
chaleur torride faute de car¬ 
burant et d’un appareil pou¬ 
vant décoller de la piste en 
terre de Yacuiba. 
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Deux soldats 


Un garie civil syrien, arme sous le bras, s'est saudainement arrêté hier,' 
pour s'entretenir avec un jeune citoyen de Damas vêtu de l'uniforme 
militaire et fui tenoit un revolver jouet dans ses ^eins. (Télephoto PA) i 
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L’ignorance populaire en nutrition : 
une forme de pollution sociale grave 


par Nicole BEAULIEU i 

Le doriger existe à portée d'assiette. Et de¬ 
vant son alimentation, l'homme se retrouve dans 
une situation de risque colculc Parce qu'il ne sait 
pas monger, qu'il se nourrit insuffisamment et^ 
trop copieusement, l'homme foit de l'octe naturel 
de se nourrir, une aventure périlleuse. 


Mnl (It> nos sociétés ino- 
ilernps, l.a siiraJivncnl.ntlou 
f.nlt cliatnic annoo dos victi¬ 
mes: di.ibélc, obésité, liypor- 
tenslon .irtériollc, hyperlipi¬ 
démie sont .'inlant d’aberra¬ 
tions du méiabolisnie txui 
mcncscont l'individu, 

"Le drame dos temps mo- 
dei-nes est que l’orK-Tiiismo 
hirmain dont les conditions 
de vie ont cham'é de façon 
rarlicale au cours des an¬ 
nées n'est plus adtiptc à 
son milieu. L’homme de la 
société industrielle vit con¬ 
tinuellement en période d’îi- 
bondance. Les réserves acu- 
cumulces pm- l’orK.-mismc ne 
sont jamais utilisées et mê¬ 
me ne cessent do s'accroî¬ 
tre", déclarait au Colloque 
Nutrition 73. le Dr Antoine 
Latterau de l'Université do 
Montréal. 


Malnutrition 

iWalitrc cette abondance 
carastérislique de notre so¬ 
ciété hautement indus¬ 
trialisée, quantllé de gens 
continuent à soulfrir de mal- 
nutrjlion: 1 aneniio et les c.a- 
ivnces vilaminiquos sont [rc- 
qucnles dans cerlainos cou¬ 
ches de la population, géné¬ 
ralement iiioins favorisées, 
et atteignent phis souvent 
les femmes et les enfants. 

Pourtant ce n'est pas tant 
le manque de ressources fi¬ 
nancières qui serait la cause 
de celle sous-alimentation 
mais bien l'ignorance fla¬ 
grante des gens on matière 
de nutrition que l'on retrou¬ 
ve également à la source de 
bien des problèmes de sur¬ 
alimentation. 

C’est ce qui fait dire au 
Dr Jean-Paul Boileau; “L'i- 


populaire < 


iilion sociale grave.” 
'Pollufion des aliments" 

Aupre.s de cette ignorance 
.j'amaliquc, les risques pri'>- 
lendument atltachés * l’in- 
du.slrialisalion crois.antc des 
produits alimenlalres seni- 
Ident minimes et c’est bien 


! l’or 


iir.iit i 


porter .-mr le dos des i 
ilusli-ies i,)ut le poids do la 
'pollution des aliments”. 
Sensibles aux inquiétudes 
•essenlies par le cniisonrma- 
-eur mo:en .au sujet do la 
qualité des aliments de con¬ 
sommai ion, inquiétude élo¬ 
quemment 'illiisli-ec par la 
vogue eurmuo par les ali¬ 
ments dit "naturels", plu- 
•siem-s conféi-enciers nu Col¬ 
loque Nutrition 73 se sont 
ap])Iiques à ra.ssurer le gi-nnd 
puldic: les pi’oduits "natu¬ 
rels” ne sont pas moins to¬ 
xiques que les aliments ma- 
nufaetui-és. peut-être même 
le sont-ils davaiitage( ont en 
sub.stancc déclaré les spécia¬ 
listes. Au départ, la chainc 
.•iliraentaire e.st polluée et les 
aliments qui sortent do ter¬ 
re sont des produits chimi- 


comportant des .suli.s- 
tances le plus souvent toxi¬ 
ques; ceux qui divuigrent si 
facilement les produits in¬ 
dustriels, devraient songer 
un instant, a dit un conTé- 
reneler, que le contrôle des 
additifs chiiniqiies est de 
beaucoup plus simple à exer- 
ci'r que celui des agents bac¬ 
tériologiques, virologiques ou 
parasitiques dus à l’action 
do l'homme lui-même. 

"Cette nostalgie profonde 
pour les cho.ses de la natu- 
re’|, dont parle le Dr ,1. 
Brisson, de rUniversité La¬ 
val, commentant le moiivo- 
mefit de retour à la nature 
de certains consommateurs. 


Dans un feu roulant d’ex¬ 
posés extrêmement intéres¬ 
sants, les spécialistes qui se 
sont succédés au micro du¬ 
rant CCS deux jours de tra¬ 
vail intensif ont clairement 
fait ressortir la nécessité ur¬ 
gente do programme d’in¬ 


formation destinés Ji éclai¬ 
rer le grand jniblic sur les 
grandes lois d’une saine ali- 
’mentation. 
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Ce logo esf un symbole visuel qui résume les 
principes de la nufrition. Son nom est "le Qucbc- 
eois . Son visage rodieux est l'image de la bonne 
santé indispensable à la joie de vivre. Son armure 
e est la bonne alimentation. Chacune des quatre 
cellules est une composante d'un ensemble qui 
constitue l'alimentotion équilibrée . 


Consacrer millions par 
an ponr la publicité 
en alimentation 


par Nicole Beaulieu 

L’enseignement de la 
trition devrait être au 
giTintmc de tous les élèves 
québécois, de la maternelle 
à riiniverslté. 

C’est l,à sans doute, le 
voeu le plus fréquemment 
exprimé par les participants 
au coUege Nutrition 73 qui 
a réimi vendredi et same¬ 
di, sur le campus do l’Uni¬ 
versité Laval, plus de 800 
l>ersormes intéressées par la 
gj-ande question de l'alimcn- 
taüon humaine. 

Les nutritionnistes tic 
tous milieux n’ont pu que 
constater le manque flagrant 
de connaissances de la popu¬ 
lation en général en ce qui 
concerne le domaine de la 
Qulrition; devant cotte sitiia- 
üon de fait, 11 ont fait res¬ 
sortir avec instance; la né¬ 



cessité d’élaborer d"s pro- 
gccessiblcs aux écoliers mais 
aussi aux adulles par- le bias 
également, des cours du soir; 
ils ont également insisté sur 
la publicité qui devrait ser¬ 
vir à vulgariseg la nutrilion 
et à corriger notamment, 
oeitaines enxjurs courem- 
ment répandues par certai- 
mes compagnies désireuses 
do mousser la vente de pro¬ 
duits souvent nocifs à la 
santé. 

Vendre la nutrition 
"Nous devons approndi’e à 
vendre la nutrition comme 
on vend des skidoos ou des 
automobiles”, a déclaré à 
ce sar'et, im conférencier, 
le Dr Dr Jean-Gu.v Boileau, 
niprès consultations de 
24 nutritionniscs oeuvi’ent 
dans tous les domaines, a 
soumis une série de pi-opo- 
sltions qui ont paru rallier 
l’ensemble des participants, 

cons.acrei’^ 

$1,000,000 annuellement en 
publicité ne serait pas trop 
pour pour renseigner la po. 
puiation; pai-allèlement, on 
devrait tenter d'impU- 
quel' les conipagniés dans 
wt effort de sensibilisation 
du grand public aux e.xigon- 
mes d’une saine alimcnta- 

D.ms une optique prévon- 
tave, des paitieiiKinls ont 
soulianté que les nutrition¬ 
nistes se fassent pins nom¬ 
breux dans les écoles, les 
ooHéegs, les CI.SC et que 
los ii3iéd<ecins aio>nt de leur 
côté eecés à la spécialisation 
en nuU-ltlon. Enfin, on a 
suggéré que les services spé¬ 
cialisés dans le traitement et 
ta prévention des maJacIdes 
nutritionnelles, soient mis 
sur Died. 
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Congrès des médecins à Ottawa 

Régulation des naissances: 
deux grandes idéologies 


OTTAWA (PC> — Deux grande* idéologie* 
de régulatian de* KOÎMance* «e ton* confrontée*, 
•■medi, è Ottawa, è l'occacion de la dernière jaur- 
lié» du 46» congrè* de l'Assecietien de* médecins 
do langue frongaita. 


• En effet, cette journée, por¬ 
tant aur le "procesBUs de la 
vie”, a permis de mettre en 
présooce ceux qid ont opté 
pour des moyens mécaniqnes 
io régulation des naûEances 
et ceux qui préconisent l’adop- 
bon des moyens nature. 

D’une part, M. Pierre Si¬ 
mon, de France, a déclaré 
qu’il peut y avoir r^roduc- 
tion sans sexuaüté. En con¬ 
séquence, il a favorisé rutiii- 
salion de tous les moyens ciû- 
niiques, pilules crèmes ou sté¬ 
rilet. pour régulariser les nais¬ 
sances. 

Impasse 

D'autre pai-t, Mme Micliôle 
Guy, de Grenoble en France, 
a soutenu que l'approdie tec.i- 
moicnno do la planification 
familiale semble s'etro enga¬ 
gée dans une impasse. 

En effét, selon elle, il est 
peut-être sétluteant de penser 
que le soleil tourne autoiu- de 
la terre, en somme que la 
sextialilé n'est pas rattachée 
à la fécondité, mais qu'arrivc- 
ra-t-il si cela n’était pas vrai ? 

Mme Guy a de plus criti¬ 
qué la clopcndance qui est in- 
Iroduilé dans la vie du couple 
qui déeide do prendre la pi¬ 
lule pour régulariser les nais¬ 
sances, car la femme doit 
sans cosse être suivie par son' 
médecin. 

Par contre, le Dr Simon 
s’est moqué de la dépendan¬ 
ce de la sexualité féminine 
vis-à-vis du thermomètre, ins¬ 
trument par lequel la femme 
peut prendre sa tempéi'aturc 
tous les matins afin de dé¬ 
terminer le temps do son 
lation. 

Par la méthode tlicrraique, 
en effet, selon Mme Guy, la 
femme peut avoir des rela¬ 
tions sexuelles normales pen- 
diuil sa période infertile de 
60U cycle menstmel. 
Moquerie en moquerie 
De moquerie en moquerie, 


Mme- Guy a répliqué : "Alors 
que penser de la dépendance 
de la femme par rapport à 

la piMe qu’elle doit -’ 

tous les matins" ? 

Le Dr Simon a tout do suite 
rétoixiiié qu’il favorisait le 
"stérilet cuixTc" et non pas 
tellement la pilule, 

'l'outéfois, selon Mme Guy, 
le stérilet n’est qu’un autre 
instiiunont qu’on introduit 
dans l’ultérus do la femme, 
lequel crée une autre dépen¬ 
dance qui ne respecte pas la 
nature intime de la femme. 
Elle préfère plutôt l’autono- 
lie des couples à qui les. 
médecins devraient enseigner 
sc connaître et à so rcspec- 

Enfin, M. Simon a accusé 
Mme Guy de favoriser une 
rnôlhotlo qui pouvait mettre au 
monde des entants diffonnes 
infirmes. 

L celle accusation, Mme 
y a demandé des statisti¬ 
ques, car elle est d’; 

les enfants nés à la_ 

la pi-iso de la pilule pendant 
un certain temps, ont autant 
de chance d'être diflormes 

que ceux do la cate¬ 
gorie préccdeiUo, 

Lanctôt 

11 a fallu im canadien, le 
Dr Claude Lanctôt, poiu- re¬ 
faire runité. 

Ce dernier’, spécialiste de la 
famille, enseignant à i’univer- 
siié do Sliorbrooke, a déclaré 
que les médeoins devaient sc 
demander si toutes les options 
technologiques de maîtrise de 
la vio étaient comparables. 

"IjCs médecins doivent 

demanuer si nous devons u_ 

y engager à fond indistincte- 
it", a-t-U noté. 

a rappelé que les méde- 
i américains, récemment, 
demandé un moratoiriura 
toutes les expériences mo- 
ctcrnics de contrôle de la vie 


qui on*: été découvertes ou 
cours de ces dernières années. ‘ 
"Il y a une nécessité Je ré¬ 
flexion, a-t-il dit, avant de sa¬ 
voir où est la sagesse dans 
le progrès humain do l’ap|>Ii- 
cation de la technologie au 
niveau du contrôle drw nais- 
s". 

conclu «n affirmant que, 
pour les quelques années À 
venir, ii est important que 
les tenants de philosophies dif- 


férootes soient confrontés afin 
que la vérité jaillisse. 

Un autre conférencier, o 
pour sa part, expliqué com¬ 
ment se font au.)ounl'hui ce 
qui était appelé les l'gatures 
des trompes par "la parosco* 
pie et coaguiation tubaire". 
Cet appareil cuit les conduits 
féminins iiui' permettaient ù 
l’ovule de se rendre dans l’ul- 
térus et a pour conséquence 
la stérilisction de la femme.' 


Vers h création d'une 
association mondiale de 
médecins francophones 

OTTAWA (PC) — L’A.s.<rociatIon canadienne des 
miMécins de langue francai.s'e a rnis sur pied liicr 
à Ottawa un comité constitutif en vue de la créa¬ 
tion d’une association mondiale des médecins 
francoplioncs. 

Cette décision u été prise A t’i.ssiie du èdéme 
congrès international de rAssoctatloii qui s’est 
déroulé dons la capitale fédérale ces derniers jours. 

Les médecins présents ont exprimé le désir 
que le secrétariat général de la future association 
soit installé au Canada, te but de l’association 
mondiale sera de promouvoir les relations profes¬ 
sionnelles entre les médecins francopliones, d’or¬ 
ganiser des échanges culturels et scientifiques et 
de voir A la diffusion de l'information relative A 
leur profession. 


Vasectomie: méthode 
violente de prévention 

OTTAWA (PC) — La stérilisation rlu couple ne 
devrait pas être pratiquée, tant chex l'homme 
I que chex la femme, avant qu'ils n'oient atteint 
l'âge de 30 ans, sans des raisons bien spécifiques. 


Tel est l'avis du Dr Denis 
Lamonde, du Centre hospita¬ 
lier de l'Université Laval, à 
(juébec. 

De plus, selon lui, il fau¬ 
drait éviter de stériliser la 
femme pour des raisons 
wéées par l'homme, comme, 
par exemple, l'alcoolisme, 
une maladie mentale, etc... 

Le critère absolu, a-t-il 
soutenu à l'occasion du 46e 
congrès international de l'As¬ 
sociation des médecins de 
langue française, qui s'est 
déroulé à Ottawa, en fin de 
semaine dernière, devrait 
être "le choix du couple, 
issu d'un cheminement per¬ 
sonnel particulier, soigneu¬ 
sement guidé par des con¬ 
seillers". 

La stérilisation de l'homme 
par la vasectomie ou de la 


femme par la ligature des 
trompes, a-t-il déclaré "est 
une méthode violente de pré¬ 
vention des naissances". 
Même si, dans certains 
j\s, il y a eu réversibilité, 
en général, les médecins la 
considère comme définitive. 
Les réactions 
Par ailleurs, même si la 
vasectomie est, en elle-mê¬ 
me, une opération de moin¬ 
dre importance que la liga¬ 
ture des trompes, le Dr La- 
mondc a e.xpliqué que notre 
société, dominée par l'hom¬ 
me. n'accepte pas facilement 
la stérilisation masculine. 
Plusieurs femmes, selon 
li, préfèrent leur mutilation 
ù celle de leur mari, car el¬ 
les ont peur de l'Impuissance 
de ce dernier ou de l'adultè- 
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Vmc aV ^ble Je l'orpidromc inausurc hier i Chorlcsbo.jrg. 

(Photo : Mario Roy) 


-La pîjcine ir rieure du centre ré/ouiro les sportif, de Chorlesbou.g. 
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ÉLECTIONS PROVINCIALES 

AVIS 

À tous LES ÉLECTEURS 

LES BUREAUX SPÉCIAUX DE SCRUTIN 

SERONT OUVERTS DE 2 HRES P.M. À 10 HRES PM 

LES VENDREDI ET SAMEDI 26 ET 27 OCTOBRE 

Les Presidents d'élection de tous les districts électoraux 
délivreront les attestations requises pour voter aux bureaux 
Spéciaux de scrutin. Ces attestations seront délivrées entre 1 hre 
p.m. et.10 hres p.m. les 26 et 27 octobre aux électeurs qui en 
feront la demande et qui auront le droit de voter à ces bureaux 
spéciaux de scrutin conformément à l'article 283 de la loi 
électorale du Québec. 

Sont seuls admis à voter dans un bureau spécial de 
scrutin les employés de chemin de fer, des postes et de 
messageries, les navigateurs, prêtres-missionnaires, voyageurs 
de commerce et toutes autres personnes que leurs occupations 
habituelles contraignent à s'absenter du lieu de leur domicile et 
qui ont raison de croire que leurs occupations ordinaires les ' 
obligeront, le jour fixé pour le scrutin général, à s'absenter de la 
mijnicipalité où ils ont leur domicile et les empêcheront de voter 
à l'élection en cours". (Article 283) 



PÜBIIÉ PAR LE PRÉSIDENT GÉNÉRAL DES ÉLECTONS DU QUÉEC 


Tarpidrome: une 
première au Québec 

por Charles DeBlois 


"Nous vivons un événemenf historique et qui 
O morque profondément lo polith^ue du ministère 
de I Education en ce qui regarde les utilisations 
polyvalentes de nos maisnns d'enseignement". 


C'est ce qu'a déclaré hier 
après-midi le président de la 
Commission scolaire régiona¬ 
le Jeam-Talnn, M. Roger 
Drolet, lors de l'inauguration 
de Tarpidrome de Charles- 
bourg, un vaste complexé 
socio-culturel et sportif. En 
plus d'une aréna et d'une 
piscine serai - olympique — 
dont les premières lettres 
ont inspiré le nom AR-PI 
—, Tarpidrome comprend 
deux gymnases doubles, une 
palestre double, un audito¬ 
rium, une salle de musique, 
des ateliers, une bibliothèque 

Mariage d'utilisation 

De fait, le concept d'arpi- 
drome veut répondre à une 
critique courante chez beau¬ 
coup de citoyens face aux 
accommodations des écoles 
polyvalentes qui ne sont pas 
utilisées au maximum. 11 
n'est pas rare, en effet, qu'on 
mette "la clef dans la boîte" 
dès le vendredi dans plu¬ 
sieurs écoles polyvalentes. 

Grâce à une entente tri- 
partite -- ministère de l'Edu¬ 
cation, Commission scolaire 
régionale, municipalité de 
Charlesbourg —, appelée à 
servir de prototype dans tout 
le Québec, les responsables 
de Tarpidrome ont réussi "un 
mariage d'utilisation maxi- 
maie des deniers publics et 
des subventions privées", a 
fait remarquer le ministre 
des Affaires municipales, M. 
Victor Goldbloom, également 
présent à la cérémonie. Dans 
cette ligne, M. Drolet devait 
ajouter que la C.S.R. Jean- 
Talon s'acheminait - 


Est. 

Projets futurs 

En plus du ministre Gold¬ 
bloom, du président Drolet, 
du député provincial André 
Harvey et du président Trot- 
tier de la CUQ, il y avait 
M. Henri Casault, maire de 
Charlesbourg, qui a surtout 
souligné le rôle imjwrtant 
joué par les pionniers des 
loisirs de Charlesbourg et 
leurs successeurs. Il a annon¬ 
cé de plus que les aménage¬ 
ments extérieurs de Tarpi¬ 
drome seraient complétés 
très bientôt et constitueraient 
la proohainç étape dans le 
développement du complexe. 
En terminant, le maire Ca¬ 
sault a ajouté que les auto¬ 
rités municipales n'oubliaient 
pas les plus âgés des ci¬ 
toyens et que ces dernières 
travaillaient présentement à 
mettre sur pied un Office 
municipal d'habitation. 

Notons que la valeur pré¬ 
sente des installations de 
Tarpidrome se chiffre h près 
de 14 millions. En déduisant 
de ce montant la valeur des 
installations qui existaient 
déjà à la Polyvalente et les 
octrois gouvernementaux, la 
participation financière d^.. 
Charlesbourg est de 36% dM 
la valeur totale du complexe. 

A cela, il faut ajouter la 
campagne de souscription ac¬ 
tuellement en cours et dont 
les résultats à ce jour sont 
encore loins de l'objectif, a 
déclaré M. Thibault, prési¬ 
dent du comité de direction 
de AR-PI. 



CHEZ- 

NOUS 

; -T' 
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on (dit... 


.. . que l'animateur Andrf Poillé 
'nous présentera des interviews avec 
Moustaki, Adamo, Axnavour, Macias 
et plusieurs autres vedettes, lo-s de son 
émission présentée entre midi et (4 li. 
sur les ondes de CHRC. 

... que 17 peintures et desslni: de 
Picasso ont rapporté $2,578,000 ù lo ga¬ 
lerie Sotheby Porke Bernet, de New 
York, ce qui constitue un nouveou re¬ 
cord dons le domaine des ventes de Ta¬ 
bleaux aux enchères. 

... que les chars d'assauts et a.Jtr ‘s 
machins du genre appartenant à l'Ar¬ 
mée Canadienne pourraient pxiti’ouiller 
les rues de Québec (encore une 
au cours de la'semaine.. 

... que la chanteuse Michèle Ri¬ 
chard se fiancerâ à Paris, avec son Al- 
fredo. La cérémonie aura lieu dans quel¬ 
ques semaines- 

. . . que Dove Bolon passerait aux 
Nordiques de Québec. Espérons qu'il ne 
se dégonfle pas à la dernière minute. 

...que le disque dernier-né d'isa- 
belle Pierre "J'chu pu pareille" révéle¬ 
rait l'état d'esprit réel de la chanteuse. 

. que la première voiture améri,- 
caine à rencontrer les exigences de 1975 
pour la pollution de l'air est une Che¬ 
vrolet Impala muni d'un moteur inventé 
par les Japonais. C'est à se demander 
si ce moteur fonctionne à l'essence "jau¬ 
ne" ? 

... que un fidèle partisan du Parti 
québécois, Jean-Louis Poulin de la rue 
Clérin à Ste-Foy n'était pas de bonne 
humeur hier après-midi alors que plu¬ 
sieurs -automobilistes ont pris un malin 
plaisir à kioxonner en passant devant 
sa maison- Il a bondi dehors en brandis¬ 
sant le poing oux bruyants automobi¬ 
listes. 


des fourrures cono. 
diennes sont exces¬ 
sifs, les Japonaises 
n'hésitent pas à s'a¬ 
cheter des man¬ 
teaux do fourrures 
importés du Cana¬ 
da. 

O O O 

Lundi le 29 oc¬ 
tobre, jour d'élec¬ 
tions provinciales, 
les succursales pos¬ 
tales seront fermées 
Q. compter de 15 h. 

O O e 

M. Godfrcy L. 
Hcorn, ministre ..et 
représentent per¬ 
manent adjoint de 
la mission cana¬ 
dienne auprès des 
Nations Unies sero 
le conférencier invi¬ 
té lors d'une récep¬ 
tion qui sera offerte 
par lo ville de Qué¬ 
bec, mercredi, en 
guise de célébra-, 
tion de la "Journée 
des Nations Unies. 

O O O 

Le lancement du 
livre de Georgette 
Lacroix, intitulé 
"Aussi loin que de¬ 
main", auro lieu de- 
moin à la librairie 
Gorneau. 


Un tete-o-tête original 


Le moire Roland 
Beaudoin de Sainte- 

Foy est en excellen¬ 
te forme physique. 
Dimanche il a joué 
18 trous de golf 
avant de prendre le 
dîner- Ses adversoi- 
ses à la mairie de 
Ste-Foy devront eux 
aussi être en excel¬ 
lente forme physi¬ 
que pour lutter con¬ 
tre lui. 


La journée des 
"Béons du p'Tit 
Gillet", qui a eu 
lieu, dimanche le 
14 octobre a rap¬ 
porté lo jolie som¬ 
me de $6,000 au 
patro Laval, Une 
iniotive qui mérite 
certainement des 
applaudissements. 


Le premier 45- 
tours de l'animateur 
Pierre Bourboin 
(CHRC) sera sur le 
marché très bien¬ 
tôt. A surveiller: 
'Mon grand amour' 
sur étiquette PCF. 


conduite du Club 
Automobile du Qué¬ 
bec dispensera des 
cours de mécani¬ 
ques oux femmes... 
Juste ce qu'il fout 
pour qu'elles sa¬ 
chent à quoi s'en 
tenir, au goroge, et 
pour apprendre 
"comment ça mar¬ 
che, une voiture". 


Avis aux demoi- 
scli^. L'Ecole de 


L'explorateur Fran¬ 
cis Maxière, auteur 
du film "Fontosti- 
que Ile de Pâques" 
r e n c O n t rera les 
membres de la près- 
se demain à La 
Laurentienne. 


Samedi et diman¬ 
che les 27 et 28 oc¬ 
tobre, le maître de 
la guitare Norciso 
Yepes, le composi¬ 
teur de "Jeux in¬ 
terdits" sera en ve¬ 
dette lors des con¬ 
certs présentés par 
rOSQ, qui sera di¬ 
rigé par nul outre 
que Lé::; T f.îor. 


Une nouvelle voix ou micra de CHRC-FM, ou cours des week¬ 
end, cello de Suxenne Lorrein, que veki. (Photo : Mario Roy) 


Yvon 


gnon 


dons 


tel n'est pas le cas, 
puisque Tun et l'au¬ 
tre n'étoient ou 
courant de leur can¬ 
didature à ce pos- 


Lc ténor québécois, Yves Cantin donnera 
le premier^ d'une série de concerts, sa¬ 
medi soir à l'école Saint-Pierre d'Orsoin- 
ville. Il vient de signer un contrat ovec la 
firme Concertek Inc., et il se produira une 
cinquantaine de fois ou Québec, en On- 
torio et dons les provinces maritimes. 


Gastronome bien 
connu, Gérard De- 
loge présidera le 
souper des "Disci¬ 
ples d'Epicure" do- 
moin soir à l'hôtel 
Baillorgeon. Plu- 
sieurs personnolités 
du tout-Québec se¬ 
ront alors présen- 
tes. 

O e O 

Poul Baillorgeon 

fera la lutte ô son 
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Le Vatican s’élève contre 
le film “Représailles" 



Heureux couple 1 

Elizabeth Toylof et l'acteur Petor Lawfojil s'oitiu- 
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5Ce anniversaire de fondation 
de l'hôpital de l’Snfant-Jésus 

Les fêtes soulignant le 50c anniversaire de fondation de l'hôpital de 
l'Enfant-Jésus ont débute samedi. A l'occasion de l'ouverture do cos fêtes, 
Mgr Adrien Folardcau a célébré la messe avec la participation du Choeur 
V'Io le Bon Vent, et en présence du Cardinal Roy. 


A l’occasion de l'oiivcrlu- 
re do CCS fêles, Mki’ Adrien 
Falardeau a cêlél)rê la n>es- 
so avec la participation du 
Ciiocur Via le Bon Vent, et 
en présence du Cardinal 
Koy. 

La messe fut suivie d’al¬ 
locutions du président du 
conseil d’administration de 
l'Iiâpital, M. Lavery Sirois, 
du maire Gilles Lamonta- 
ftne, du recteur Larkin Ker- 
l’universiiê -Laval, 


du docteur Roland Le- Mercredi: 


Manifestations 

V oici le programme des 
diverses manifestations qui 
se dérouleront au cours dos 
procliains jours: 

LUNpi: rétrospective audio¬ 
visuelle de l'hôpital, au 
pavillon Notre-Dame. 
Mardi: Célébration eucha¬ 
ristique à la chapelle à 
17 heures. 


les fournisseurs qui ont 
contribué îi l’organisation 
des fêles. 

Jeudi: Clinique de __ 

pour le personnel de l’Iiô- 
pifal et la population de 


Saint-Pasc.al 
rets. 

Vendredi; Soirée pour tout 
le personnel au centre 
Mgr-Mar 
Samedi; Amicale des infir- 
ttders et infirmières ' 
l’hôpital. 


Réception 

20,000 gallons de pétrole dans l'eau 

Un chasseur serait responsable 
du bris d'un pipeline 

^ H!GK PRAIRIES, Alberta (PC) — La Gendarmerie .'oyale tente 
présentement de déterminer les causes de la rupture d'une canalisotion 
de pétrole '^e huit pouces de diamètre qui a provoqué la fuite d'une 
nappe de 20,000 gallons de pétrole dans la région de Rivière-îa-Poix, en 
Alberto. 

Le pipeline 


use appar-l La CRC croit qu’un clia.s.ion doute t< 

1..1II. a la l'carc River Oiliscur est ro.sponsahie de la!turc soit 
Pipeline. rupture des canulisatious eticliasseur 

Le pétrole brut, de densité ' doutent que le re.spoiisable Inieiit ta 
nio.veiiiie. voyage à travers lait agi délibérément. R e.stiqui 
ce pipeline sous des pressions ! aussi très dilficile pour Icsialfi 
de plusieurs centaines de li-jeiiqiiêleurs do tenter de déter- gouvernement, 
vres au pouce earre. II s’est miner l’identité du chasseur 
pamiu dans la rivière Ea.st'en caii-se puisque plus de «00 neureiisement, la nappe de 
chas.se ont etc émis I pétrole n’a provoqué aucun 
c région très gibo-^ dommage aiiparent à la faune 
I locale et aucune ferme 


efois qui- la rup- 
[■cidentclle. “Dn 
_ lurrait difficUc-1 
faire feu sur le pipeline 
orange,” a 
porte-parole du 


Prairie lorsque les tnliulures i permis 
.se sont rompues .à quelque dans c 
neuf milles au nord du petitiyeuse. 


village de Ifigli Prairie. 


ministère de l’énergie, nienacce. 


Expo-Québec 
toujours 
rentable 

Avec un total de 
590,155 visite _ 
ayant franchi les tour¬ 
niquets, Expo-'.uébcc 
accuse une baisse de 
16,000 personnes com¬ 
parativement a 1972. 

C'est ce que révèle tu 
relevé comparatif de l'Ex- 
po-Québec sur les trois 
dernières années, remis à 
la presse par la ville de 
Québec. 

Les recettes brutes _ 

barrières ont ainsi subi 
légère bais-se, pas.sant 
de $<1-12,01)0 à $-138,00. Tou¬ 
tefois, malgré la baisse 
des visiteurs, le carnaval 
(midway) a enregistré une 
vente, dans les amuse¬ 
ments et les tentes, supé¬ 
rieure de près de $20,0r" 
Bingo 

Au Colisée, le bingo 
attiré 7,809 joueurs, coi 
parativement à G.OOO l'a 
née dernière et a rapporté 
$18,000 en revenus de tou- 
ortes. Le spectacle 
Holiday on Ice a obtenu 
succès proportionnel 
; 61,-100 entrées, soit 
augmentation de plus 
de 10,000. 

Les huit courses de che- 
aux de cette année ont 
apporté des j-evenus supé¬ 
rieurs à ceux de l'année 
dernière, malgré une lé¬ 
gère baisse dans le nom¬ 
bre de visiteurs. Il en est 
de même de la plupart 
des palais et pavillons. 

Enfin, à la section agri¬ 
cole, le nombre des e.xpo- 
sants a diminué alors que 
le nombre des sujets et 
des exhibits a sensible¬ 
ment augmenté. 



Partie miniature 


Le collégien de Limoilou, Jean-Claude Lavoie, 
s était déjà fait remarquer à Montréal, lors dû 
tournoi des Galeries d'Anjou. Il a récidivé au 
championne ouvert-du Québec, il y a deux se¬ 
maines, obligeant le moitre international Leslie 
Witt à accepter Ig nulle, puis gagnant contre ,e 
champion^ junior de Toronto, dans 'a partie qui 
suit. On aura une idée de la force de ce dernier, 
sachant qu'il a annulé deux fois contre Kevin 
Spraggett, lors de la rencontre Toronto-Monréal, 

Blancs ; Jcan-Claudc Lavoie (Québec) 

Noirs : Paul Nurmi (Toronto) 

Sicilienne 

1 é4, ÇS: 2 Cf3. dG: 3 Fb5-, Fd7; 4 Dé2, CçG; S ç3, 
Tç8; 6 a4, CfG; 7 0-0, éC; 8 d3. Fé7; 9 Fr4, 0-0; 10 Fg3, 
ChS; 11 Chd2, C:g3; 12 b:g3, FfC; 13 Tfdl, Té8: 14 " ' 
Dç7; 15 Cé3, a6; IC Fc-1, Ca.5; 17 Dç2, b.'î: 18 a:b5, 

19 Fa2, DbG; 20 Cg4, Fé7; 21 Fbl, 1)4; 22 é5, b3; 23 
Fc6; 24 é;d6: F;f3; 25 g;f.3, F;d(i; 26 d4, ç;d4: 27 Ug5 
Tç5: 28 CfG}, Rf8; 29 Cd7}, Rg8: 30 Dh4, Abandomie 
Guère mieux aurait él^é : 28 . . Rh8; 29 Dh4, liG; 30 t’;é8 

PHN 


mots croises 


por Lee Falk et Ray Moore 



PHILOMENE 


Je rais épousspter le '' 
baromètre. 

Tante, qu’est-ee que ça 
veut dire quand le ba¬ 
romètre tombe ? 

Ca veut dire de la mau¬ 
vaise températmx! qui 
s’on vient. 

par Krnie DushmiM 

Je orol^ bien quo nous) | 
aurons un ouragon. / | 

' ^ IfÎ 
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^ 
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Problcme "No 2584 
HORIZONTAL 

_ -Sombre tristesse. 

2 — Faculté do se rappeler 
— Poss. 

3— Pointe rivée d’un clou 
de fer .à eheval tpl-.l — 
-Arrêt d'un liquide orga¬ 
nique. 

4— Jomdra — Pron. indéf. 

5— La belle saison — Con¬ 
testation en justice. 

6 — Sorte d’étau — A lui - 
Nég. 

7— Premier mot de l’hym¬ 
ne de saint Jean-Bap¬ 
tiste — Recouvrent l'ocil 
lorsqu’il est formé. | 

8 — Campanulaeéo. 

9— Amuse. 


10—^Abrév. de numéro 


7— Métal précieux Du ver¬ 
be avoir — privation 
d’un bien (pl.). 

8— Prés de — Couleur. 

9— Pron. pers. — Allonger 
par traction. 

tO—Petit amas d’eau dor¬ 
mante — Céré uonie — 
Télévision. 

11—Paraissent beaucoup 
cliez les maigres — 
— Prince do Troie — 
Eelat de voix. 

2—Plante ombeliU'ére viva¬ 
ce — En les — Perdre 
son poil, on parlant 
des animaux. 

Procurez-vous à notre Li¬ 
brairie la Clé des Mots 

Croisés, 3. à 13 lettres. 

Définitions- exactes. prix; 

et la Nouvelle Clef 


Accorder"’unë 'rente _ Croisés (2 cl 3 

' chasse^ —^'Exfs'tei-"* Solution du problème 

No 2.583 

jir". 


chasse — Exister. 
l2-^artioulo. — Etre 
service de. 


VERTICAL 
1—Petit cours d’eau 
Marque égalité do 


rite. 

2— Supérieur. 

3— Sorte de redingote un 
peu longue — Cliiffres 
romains — A moi. 

4— Rude au goût — Deux. 

5— Prit note de — Rédemp¬ 
teur. 

6— Préfixe — Prén. masc. 



8 9 loni? I 
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QUARTIER ST-YViS 

CANDIDAT A L'ECHEVINAGE 


d’un côté ou de l'autre do la 
frontière. 

Depuis la signature du 
pacte. l’Industrie de l’auto- 
inobiac a grl.mpé de 51.2 
le gouvernement canadien 
liards en 1972. Cette année, 
prévoit que lo cliiffro d’af¬ 
faires de cette ln<lustr{o at¬ 
teindra un sommet de $11 
mlMlards on Amérique du 
Nord. 


menls relatifs It celle diffé¬ 
rence de prix, il faut conve. 
nlr que les milieux d’affai¬ 
res canadiens, le gouverne¬ 
ment et les travailleurs ont 
bénéficié du traité oanado- 
américain. 


ANATOLE ROBICHAUO 


Etats-Unis OU Canada 

On n'a pu déterminer encore qui 
profitait le plus du Pacte de l'auto 


OTTAWA (PC) — C'c»f doit* un gouffre de ifofisfiques qu'a D’autres pourparlers 
•ombre cefte semaine le débat confroverté sur le pacte de l'auto entre le 
Canada cf les Etats-Unis. Jusqu'à maintenant, en effet, personne n'a pu 
déterminer lequel des deux pays profitait le plus de ce traite commercial. 


Plus tôt. cette année, on 
avait prédit que les pour¬ 
parlers entre les représen¬ 
tants de.s doux pays se trans¬ 
formeraient en menaces de 
guerre commerciale, en re¬ 
gard des requêtes de certai- 


gré des Quctuatlons du n 
ebé. sans verser une t 
d’accise quelconque. 

Intérêt de l'acheteur 

Cette douse permet do 


Cet deux ^otM prises ou Madison Square Gorden do New York lors de 
l'ouverture du deuxième plus grand salon de l'automobile nous montre 
une eomionsielte Volkswagen pouvant occomoder cinq personnes couchées 
et le modèle expérimental de lo nouvelle Ford Mustang. (Téléphoto PA) 


X-iO ministre cnm-KHea do 
l’ndusfric, M. Gillespic, est 
d'avis que de nouvelles né¬ 
gociations se dérouleront 
relativement à ce pacte. A 
Washlingbm, toutefois, l’in- 
téi-ôt semble évaporé alors 
qu'il y a peu de temps 
réclamait à hauts cris i 
révlslOTt de ce pacte. Seul 
un sous-comité du congrès 
américain s’est dit non satis¬ 
fait d’un récent rapport du 
Seorétairiat d’EJtat à l’effet 
que les Etats-Unis étalent 
gagnants dans ce traité de 
l’automobllc. 

Ce sous-comlté a donc ré¬ 
clamé, sous la direction du 
Sénateur Abraham Ribicoff, 
de l’Ewt de New York, une 
étude actuarlale du traité... 
qui ne pouira être complé¬ 
tée avant plusieurs mois. 

Les passions des exportn- 

■urs américains et cana- 
diens se sont refroidies ré¬ 
cemment ala suite de la 
publication d’un rapport ca, 
nado-amérieain basé, pour la 
première fois, sur des don¬ 
nées. des sources et des dé¬ 
finitions qu’avaient ap¬ 
prouvées les deux parties 

Le rapport 

Ce rapport, publié au dé¬ 
but du mois, démontre que 
le Canada a subi un déficit 
de $08 millions relatif dans 
l'ü’iindustrle dre Dauloinobile 
durant les six premiers mois 
de l’année, après avoir bé¬ 
néficié de sui-plus commer¬ 
ciaux considérables durant 
les quatre années précéden¬ 
tes. Ce rapport renforçait 
■l’argimenbatinn canadienne 
à l’effet que As surplus des 
dernières années n’avaieirt 
fait que compenser les défi¬ 
cits énormes encourus dans 
les- années antérieures et 
que le tout semblait main- 
tenant se diriger vers une 
valance égalitaire pour les 
deux pays. 

Ce rapport a- démontré 
également que la fabrication 
et la vente des voilures a 
augmnté de façon atrès con¬ 
sidérable depuis que le pac¬ 
te de l’auto fut signé par le 
premier ministre Lester 
Pearson et le président Lyn- 
don Johnson. Certains af- 
fimraient ue cette hausse 
est due à une denvande ac- 
normale, mais égalt 
.......v à la facilité de trans 

mtmard en 1968, à $9 milé 


nés sociétés américaines qui 
désirent fléchir les garan¬ 
ties accoidées au Canada 
dans le traité de 1965. Or, 
aucune de ces menaces ne 
s’est matérialisée. 

En fait, aucun entretien 
gne de ce nom n’est encore 
prôvu pour l’instant entre 
nos deux pays qui sont trop 
préoccupés par ht pénurie 
possible des produits pétro- 
lieis que pourrait provoquer 
le conflit au Moyen-Orient. 

Un porte-parole du minis¬ 
tère do l’Industrie a affirmé 
mé récemment “que le Ca¬ 
nada est toujours ouvert aux 
négociations et, ce, en tout 
temps.:”. Les investisseurs 
américains désirent surtout 
la dlsiiariUon d’une clause 
«lu Pacte de l’automobile, 
qui prévoit que tout Cana¬ 
dien Important une voiture 
fabriquée aux Etats-Unis 
paie ime taxe supplémentai¬ 
re de 19 pour oenL tandis 
que les usines américaines 
et leurs filiales canadiennes 
peuvent transporter leurs 
Voitures d’un côté ou de 
l’autre de la frontière, ou 


protéger le marché cana¬ 
dien pour tes usines locales 
ainsi que les concessionnai¬ 
res. tout en permettant la 
fabrication d’un plus grand 
nombre de voitures sur — 
tre territoire en vue de 1 
portatiott. 

Un citoyen américain 
rait toutefois peu d’intérôt 
acheter une voiture au Ca¬ 
nada pour ta ramener dans 
son pays, sans payer de 
droit, du fait que les prix 
des autos canadiennes sont 
de plusieurs centaines de 
doUars plus élevés que chez 
nos voisins du sud.. IjOS fa¬ 
bricants affirment que le 
froid canadien rend la ga¬ 
rantie plus coûteuse et que 
la mise en marché bilingue 
relève aussi le coût de re¬ 
vient 

Certains Canadiens, pour 
leur part, dont le vlcc-prést- 
dent DennU McDermott des 
Ouvrier Unis de l’automo- 
le, affirment qu'U s’agit là 
une façon pour les fàbri- 


Quels que soient les atvu- 


Matérîaux de construction 

Des prévisions à long 
ternie sont requises 


OTTAWA — Les fabricants 
les contracteurs éprouvant 
les mêmes pressions d'ap- 
provisionsement de maté¬ 
riaux de construction qui se 
sont développées en 1973, en¬ 
visageront des prévisions à 
long terme pour aider à ré¬ 
soudre cette situation à l'aVo- 
nlr, a déclaré le président 
de la Canadien Institute of 
Steel Construction. 

M. R.G. Johnson, déclarait 
irs d'un déjeuner du Conseil 
d'administration que le CISC 
avait appuyé sur le besoin 
de meilleures statistiques et 
de meilleures perspectives 
dans ses représentations su 


Conseil Economique du Ca¬ 
nada, qui étudie actuellement 
la nature cyclique de l'in¬ 
dustrie de la construction. 

Le président du CISC, par¬ 
lant à une assemblée en 
présence d'officiels du gou¬ 
vernement fédéral et de con¬ 
seillers en design de la ré¬ 
gion d'Ottawa, déclarait "Il 
existe une tendance pour les 
contracteurs à blâmer les 
fournisseurs pour ne pas ré¬ 
pondre à la demande aussi 
rapidement au cours d'une 
période de pointe qu'au cours 
d'une période de demande 
faible ou solt-disant une pé- 
■'normale". 


Le programme du CDE 

Axé sur de meilleures 
relations de travail 


Le nouveau présidrnt de 
la Régionale de Québec du 
Centre des Dirigeants d'En- 
treprise tCDE), M. Jean-Ma¬ 
rie Desmcules, surintendant 
à la Cic des Ciments du St- 
Laurent, a annoncé que le 
programme de travail du 
CDE au cours de l'aiinèe 
1973-74 portera sur l’ac¬ 
croissement de la prodffeti- 
vité de l’entreprise par de 
meilleures relations do tra- 
-ail. 

L’amélioration •clos rela¬ 
tions entre les travailleurs 
la direction do l’entre¬ 
prise est une des conditions 
essentielles à l’obtention 
bon rendement do la 
part des travailleurs, que 
ceux-ci soient syndiqués ~ ' 


VENTE PAR LE SHERIF 
DE QUEBEC 

QUEBEC 

'lERI PACIAS DE TERRIS 
r Supérieure, ‘ 

_t CAISSE I>OPin:.AIRE D 
STONEHAM. 097, lire Avenu- 


SALES BY THE SHERIFF 
OF QUEBEC 


nitiation aux relations de- 
travail qui porteront essen¬ 
tiellement sur des questions 
bien pratiques et courantes 
telles que: Que cloil-on faire 
avant la venue d’un syndi¬ 
cat? Comment procéder ù la 
nèeociation de la-convention 
collective? Que faire en cas 
do grève? Comment admi¬ 
nistrer la convention? Com¬ 
ment- procéder en cas de 
griefs? 

Ces cours sont destinés 
parlleulièremenl aux diii- 
géants de petites et moyen¬ 
nes entreprises,’ mais répon¬ 
dront sans doule aux besoins 
d’autres personnes Intéres- 
sées à CCS • questions. 


VENTE PAR LE SHERIF 
DE QUEBEC 


SALES BY THE SHERIFF 
OF QUEBEC 


County ol Portneiif, District *»f 


ty ^ Portneuf, on Iho SEVENTll 
f^y oi the nionth of KOV»9t1DFUt. 
1973. «t TBN O’cIOCk In the fory 

SlrêlUïT’S OFFICE. 

QUEUEC, October 22. 1QT3 

ASSISTANT SHEIUFT 

J.-MlàAND mUNAOlsT 
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Watergate ou . 

dirigeants sont remirfacés 


f- 


â 

■t. 


Ceux qui sont împHqués... 



M. John Mitche» M. Richord Kleindiensf M. John Deon M. Bob HoWemon M. John Ehriichmon 


Ces cinq hommes qui 
étaient en fonction 
dons les plus hautes 
sphères de l'adminiS' 
tration américaine ont 
été congédiés ou ont 
démissionné lorsque le 
scandale du Water¬ 
gate a éclaté, M s'agit 
dans l'ordre de M. 
John Mitchell, minis¬ 
tre de la Justice qui 
avait été remplacé par 
M. Richard Kleindienst 
qui avait démissionné 
à son tour, M. John 
Dean, conseiller juridi¬ 
que du président, M. 
Bob Holdeman, secré¬ 
taire général du prési¬ 
dent et M. John Ehr- 
I i c h m a n. con<c!Mc' 
pour les Affaire infe¬ 
rieures. 

(Telcphoto PA) 


r 




...Ceux qui l'ont jugé 


Richardson avait 


nommé Cox 


General 
des 

J Etats-Unis, parce qu'il avait 
(refusé d'accepter le renvoi 
par le président Richard 
Nixon de M. Archibald Cok, 
qu'il avait désigné en tant 
‘que procureur spécial chargé 
jde jeter la lumière sur le 
Iscandale du Watergate, est 
iné en 1920 à Boston, Massa- 
;chussetts dans . une grande 
I famille de banquiers, d'avo- 
:Cats, de médecins et d'édu- 


M. Elliot Richarson M. Archibald Cox M, Williom Ruckelshaus 
Ceux qui ovoient I enquete en main sont remplacés à leur tour. Le mi- 
Justice, M. Elliot Richarson a démissionné tandis aue MM 
Archibald Cox et William Ruckelshaus, procureur sur l'affaire Watergate 
et sous-miinstre de la Justice ont été démis de leur fonction. ® 

(Téléphoto PA) 

Cox: un optimiste professionnel 

NEW YORK lAFPt _ Av. .v __ j. __ 


NEW YORK (AFP) — Ar¬ 
chibald Cox, 61 ans, démis 
samedi de ses fonctions de 
procureur spécial chargé de 
l'affaire Watergate par le 
président Nixon, se définit 
lui-même comme un "opti¬ 
miste professionnel". 

Fils, petit-fils et arrière- 
petit-fils d'avocat, Cox devait 
suivre la tradition familiale 
en faisant ses études de droit 
a l'université do Harvard, 
dont il sortait diplômé en 
1937. 


d'avocats de Boston, il se 
tourna vers la fonction pu¬ 
blique pendant la guerre, oc¬ 
cupa .diverses fonctions au 
ministère de la Justice et au 
département du Trava i 1. 
Mais, en 1945, il retournait 
à Harvard comme professeur 
de droit. < 

En 1959, il fut appelé par 
le futur président .Tohn Ken-' 
nedy ù participer a l'organi¬ 
sation de sa campagne pré¬ 
sidentielle. 11 devait ensuite 
servir dans les administra¬ 
tions Kennedy et hyndon! 


(Johnson comme principal 
conseiller juridique Sollici¬ 
teur Général auprès du mi¬ 
nistère de ia Justice, 


Il revint après enseigner a i 
Harvard et, au mois de mai ' 
Idernier, il était nommé par * 
le ministre de la Justice, ; 
M. Elliot Richardson, procu- 
reur spécial chargé d'enquô- - 
ter sur l'affaire Watergate. 11 ' 
avait aloi-s affirmé son in¬ 
dépendance et déclaré qu'il 
ferait tout son possible pour' 

■ ' ■ • 


— Harvard, 
il dirigea la Law Re- 
V, il débuta dans la 


pratique juridique après la 
deuxième guerre mondiale 
en tant que secrétaire d'un 
juge à ia Cour suprême. 

Il entra en 1957 dans le 
gouvernement du président 
Eisenhower comme secrétai¬ 
re-adjoint à la Santé, à 
l'Education et à l'Assistance 
sociale. Après avoir servi 
deux ans comme procureur 
fédéral du Massachusetts, il 
revint brièvement à Was¬ 
hington en 1961 en tant qu'ad¬ 
joint spécial du ministre de 
la Justice, 

Il retourna à Boston en 
J61 et se lança dans la po¬ 
litique en même temps qu’il 
exerçait sa profession d'avo¬ 
cat d'affaires. Il fut élu lieu¬ 
tenant-gouverneur du Massa¬ 


chusetts en 1964 et procureur 
général de son Etat en 1966. 
11 occupa ce poste jusqu'à 
ce que le président Nixon 
le convoque à Washington 
comme sous-secrétaire d'Etat 
en 1969. 

_ En 1970, il devint secrétaire 
à la Santé, à l'Education et 
à l'Assistance sociale. En 
novembre 1972, en plein scan¬ 
dale du Watergate, il fut 
nommé secrétaire à la Dé¬ 
fense, poste qu'il n'occupa 
que quelques semaines, avant 
d'être nommé ministre de la 
Justice, après la démission 
de M. Richard Kliendienst, 
qui devait comparaître de¬ 
vant la commission sénato¬ 
riale enquêtant sur les te- 
nants et les aboutissants de 
l'affaire. 


Un nouveau qui arrive 


faire la iumière sur le scan-i* 


NEW YORK —- (A.F P.) 
Juriste de formation, an¬ 
cien professeur d'univer¬ 
sité, Robert Bork qui o 
été nommé par le pré¬ 
sident Nixon ministre de 
la Justice par intérim est 
considéré par ses anciens 
collègues comme un 
fiomme "d'une grande 
intégrité, très indépen¬ 
dant d'esprit et d'une in¬ 
telligence remarquable". 

Né à Pittsburgh, Penn¬ 
sylvanie. en 1927, Bork 
fit ses études de droit à 
l'Université de Chicago. 
Il exerça ensuite sa pro¬ 


fession d'avocat à New 
York, puis à Chicago de 
1955 à 1962. Cette an¬ 
née-là il fut nommé pro¬ 
fesseur de droit à l'Uni¬ 
versité Yale, dans le Con¬ 
necticut. 

En janvier dernier, en¬ 
fin, il fut appelé par le 
président Nixon à occu- 
P®t If poste de conseil- 
l®,*" , juridique, solliciteur 
qénéral au ministère de 
la Justice. Sa confirma¬ 
tion par le Sénat 'avait 
alors été acquise sans 
aucune difficulté. 




Ç^..- 
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Ces ‘euilles mortes sent un goge de résurrection. Elfes sont tombées d'un Devant ce clocher oui .i i r- 

arbre centenaire qui a relevé un défi celui de la renaissons L» . » • ^ *f»»npe dans le firmament québécois, des feuillet 

violence » :quel elles devront bientôt baisser pavillon. 



Les murs a-jsteres du palais de justice t'harmonisent avec les lois notu- 
relles qui dépouillent les orj^res de leurs feuilles et les lois civiles qui ne 
laissent que peu d'ornements aux justiciables. 


Le magnifique décor automnal de la Place d'Armes ajoute oux charmes 
intrinsèques d'un château médiéval. Plusieurs générations ont bénéficié 
de ce .:oup d'oeil splendide, mais rares ceux qui en ont profité. 


Î photos 5 Lionol Gollichon ^ '®"f®""f''e, un véritable trésor québécois, dres^r 

M I e« «>ordure de la rue du Trésor, comme par hasard. Souhaitons 

'5 «IM'un conseil municipal soucieux nous conserve cet-arbre mojnstaeux. 
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petites annonces 



petites annonces 


Poursuites contre 
la Sûreté du Québec 





mot*caché 




















































































































































































































































n officier de police de Toronto (à gauche), constate les dommaj. 
induite par Mlle Alfretto Smollfield de la même ville hier. Cette dernièr 
lur plonger 20 pieds plus bas, dons un édifice en construction. Des poli 
lollfield à sortir de sa malencontreuse position. Personne n'a été I 


Des manifestants réclament 
a destitution de Nixon 


WASHINGTON — (A.F.P.). — Une première 
manifestation pour la destitution du président 
Ninon o été organisée hier devant lo Maison 
Blanche. U.ne cinquantaine de personnes, por^ 
tant des pancartes réclamant la destitution du 
président, ont défilé dans le calme devant la rési¬ 
dence du chef de l'exécutif américain qui était, 
à la même heure, au travail dons son bureau. 


Dont une de meurtre 

Onze accusations 
contre McAllister 

MONTREAL (P.C.) — Onze accusations diverses, 
dont une de meurtre, ont été portées vendredi contre 
William Bill McAllister, âgé de 30 ans, relativement 
à un vol a main armée qui s'est produit dans la 
Métropole le 12 septembre dernier. 

Un gardien avait été tué lorsque quatre hommes 
ont attaqué un camion blindé de la compagnie 
Brinks. McAllister, qui fut capturé quelques minutes 
après le fortfait, a aussi été accusé de deux tentati¬ 
ves de meurtre, de deux accusations de Vol et recel, 
d'avoir porté un déguisement en commettant un 
crime, de vol à main armée, de possession illégale 
d'une somme de $275,680 et de conspiration, 

La victime de ce vol fut M. Claude Vienneau, 
âgé de 35 ans, un employé de la compagnie Brinks. 

L'examen préliminaire de McAllister a été fixé 
au 26 octobre par le juge Maurice Allard de la Cour 
des Sessions de la Paix. 


Un des dirige! 
manifestation, un 
la ville de Washington, con¬ 
fiait "je ne croyais pas que 
Nixon pourrait 
rendre furieux. ( 
festation est vrai 
tanée." 

Américains chc 

La décision du 
Nixon de destituer 
reur du Watergate, 
à la démission le “ 
ide la Justice et si 
la manifestement c h o q u 
I l'opinion américaine. Un son- et 
Idage effectué dimanche, fai- qu 
sait état de multi) ' 
de téléphones et de 
mes envoyés par d 
cains a leurs repr 
sénateurs, pour dei 
destitution du prési 
Pour sa part la 
centrale syndicale 
ti est actuelleme 
1 congrès à Miai 
ie session spéc 
pour mettre uux 
demande de desi 
président. 

Surprise 
Le choc semble avoir été 
vivement ressenti dans les 
rangs du parti 
Nombre de présidt 
tiens d'état du p, 
rogés par la presse ou la 
radio, ne cachaient 
surprise et leurs cri 



iSïïFÆS'i'S'B 

m adjoint, pas croire à ce qui se passe 
choqué dans ce zoo de Washington 



Services 




Il était directeur exécutif de 
l'Institut de réhabilitation de Montréal 


lüKIIM. Léo Dallain est décédé 


•NTREAL (P.C.) — M. 

> Dallain, directeur exécu- 
de l'Institut de réhabilita- 
de Montréal, est décédé, 
icdl, â l'âge de 58 ans. 


études â Moncton, au Nou¬ 
veau-Brunswick, avant d'al¬ 
ler travailler à Québec pour 
les magasins Métropolitain 
et s'enrôler dans l'armée, en 
1939. 


mérita la croix 
pour bravoure a\ 
corps d'ambulanc 
la fondation de 1' 
réhabilitation, en ' 
occupa de près c 
occupa de près et 
le faire. 
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Chcrnipîoniiaf John Ployor 

Tony Brise premier 


BRANDS HATCll fReuter) 
Le championnat internatio¬ 
nal .lohn Player, de formule 
trois, a été remporté par le 


Inscrits 

à Bive Bonnets 


Britannique Tony Brl.se, qui Mardi, a totalisé 12.1 points, ' 
«est classé premier, à'soit deux de plus que TAus* , 
Brands Match dans la der* tralien Alan Jones, qui avait 

«lA-i Aouo-aa.— -I- -p,|j, dépmri avec une c 

ifortable avance mai.s qui 
e sixième. 


LES PEHTES ANNONCES 

dons 

iÊ iH'iifN»» 

Ça rapporte bien ! 



Pour des résultats rapides 


522-4771 

A votre service de 8.30 hres à 4.30 hres 
(du lundi cm vendredi) 
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Les Expos n'auraient pas fait pire... 


Quand les spfjftifs parlent pluf! délections 
que de baseliall à ce temps - ci de l’année, c'est 
que quelque chasc ne tourne pas rond; c’est que 
rcirement une série mondiale n’a suscité aussi 
lieu d’intéi'êt que celle dont on vient d’être té¬ 
moin. On est l<vin des séries signées Rrooks dont 
les jeux spectaculaires alimentaient les corner- 
sations plusieui's jours après la classique. Cette 
année, si l’on fait exception de Bud Tlarrelson, 
Joe Rudi et Berl Campancris. les j^rles défen¬ 
sives ont été plus que rares; l’offensive des deux 
équiix>s est également des plus tenies. Il n'y a 
pas de Maury Wills ou de Lou Brock oour for¬ 
cer le jeu; le coup retenu, quand on l’a utilisé 
s’est terminé plus souvent qu'autrement pas 
une erreur, bref, du baseball terne, sans couleur. 
Quand lesTdxpos étaient au plus fort de la cour¬ 
se au championnat en septembre dernier, on 
craiiniait secrètement; on avait un peu peiu de 
les voir accéder à la série mondiale parce qu’ils 
auraient pu avoir “l’air fou”: suite au spectacle 
qu’ont offert les Mets et les Athleties, il n’y a 
plus rien à craindre, on ne verra sûrement rien 
de pire dans les années à venir. 

On avait beaucoup parlé de hockey dilué, il 
faut maintenant employer le même qualificatif 
pour le baseball. 

da\t; balon, 

CA REGLERAIT QUOI ? 

Tout indique que les Nordiques de Québec 
s’apprêtent à mettre Dave Balon sous contrat. 
Jacqiies Plante connaît sûrement les besoins de 
son équipe et on ne peut le blâmer de chercher 
• du renfort à l’aile çauche, mais on peut se de¬ 
mander quels problèmes Balon pourra résoudre 
au sein de l’^uipe. Les déni.çreurs de l’AMH 
auront tout simplement une autre occasion d’é¬ 
crire que les équipes du nouveau circuit recueil- 
Iqpt les joueurs dont la vénéi’able Ligue Natio¬ 
nale ne veut plus. Avec ou sans Balon, les Nor- 
dignes batailleront pour la deuxième position 
avec les Crusaders de Cleveland; ce n’est cer¬ 
tainement pas Balon qui permettra à l’équipe 
locale d’atteindre une meilleure position au 
classement final. Balon, il faut le souhaiter, ne 
se verra offrir qu un contrat d un an, smon les 
Nordiques pourraient se retrouver l’an pro¬ 
chain avec un joueur des ligues mineures qui 
commandera un salaire de^ majeures. 


'PAS MECHANT, MAIS ... 

Je UC voudrafs pas être mécliant. mais il 
faut liion l’avouer c’est avec un certain plaisir 
que j’ai vu les Fiâmes d’AtlaïUa disposer des 
Canadiens .de Montréal smnedi soir au F’oram, 
surtout que .facques Richard, un Québécois, y 
est allé d’une bonne jperformance. Ce qui fait 
surtout plaisir, toutefois, c’est de voir les Cana¬ 
diens s’ennuyer de Ken I>r\'dcn. Durant son 
séjour à Montréal, Dryden a toujours été porté 
aux nues. On a vite fait de lui un héros natio¬ 
nal et déià on le comparaît aux plus grands gar¬ 
diens de buts de l’histoire. Ses coéquipiers ont 
empoché, grâce à lui d’intéressant bonis, sur¬ 
tout dans cette fameuse série contre les Bruins, 
il y a deux ans. Or, quand Dryden a fait part 
de sa décision de quitter l’équiôe. il est devenu, 
même aux dires de ses coéquipiers, un espèce de 
petit monstre, à qui on pouvait tout reprocher. 
On. l’a accusé d’être mesquin, d’être près de ses 
sous, d’être égoïste enfin, le grand Drvden était 
rendu bien jietit. La direction du Canadien a 
touiours eu celte politique de dénrécier ses an¬ 
ciens ioiieurs dès le moment où elle cessait de 
les exoloifer. .Jean Béliveau e.«t l’excention qui 
confii-p-'c la rèMe même s’il a fallu l’entrée en 
scène des Nordiaues de Ouéliec pour que l’on 
clarifie sa situation et fort probablement, que 
l’on réajuste son salaire. Touiours est-il que 
Dryden parti, le Tricolore connaît quelques dif- 
ficult(is et 'es trois gardiens actuels, tous le re¬ 
connaîtront. n’arrivent nas à la cheville de l’a¬ 
vocat gardien. Je sais bien qu’une partie n’est 
pas une saison mais il reste oue le Canadien ne 
sera i>as seul dans la lutte cette année. Sam Pol- 
lodc est un maître, il n’y a pas lieu d’en douter, 
mais s’il est vrai qu’il avait été mis au courant 
de la dt'cision de son gardien de but, il aurait 
peut-être pu l’écliapoer plutôt cme de tout per¬ 
dre. Il y a sûrement des êauines de la Ligue Na¬ 
tionale qui auraient été disposées à lui x’ei'ser 
le salaire qu’il demandait et ou’il aurait tout 
fait ix)ur mériter. On pourra toujoui-s dire que 
le Canadien, grâce à ses réserves, s’en sortira. 
Il est évident nu’ils batailleront encore cette 
année avec les Bruins et les Rangera pour l’ob¬ 
tention du premier rang, mais les arrêts-clefs 
de Dryden ne feront plus la diflércnce. 

DE TOITT ET DE RIEN 
Selon le confrère Jean Pouliol. Paul Dumont 
se retirerait de la Société Cohbec 1 an prochain. 


Si c’est le cas, les Remj>arts perdront un hom¬ 
me pratiquement irremplaçable. Si les Rem¬ 
parts ont bâti une aussi solide organisation, ils 
le douent à Paul Dumont. Si la Ligue Junior 
Majeiue du Qiiéljec s'est hissé au niveau vrai¬ 
ment majeur, Paul Dumont en est un grand 
responsable. Qn peut être d'accord ou pas avec 
Dumont, mais quand on parle hockey, il faut 
lever .son chapeau devant lui. "Vraiment, ce se¬ 
rait une jDerte ix)ur toute la ligue..... Le Rou¬ 
ge et Or de l’université Laval, dirigé par Bon 
Itesdieneaux, a livré ses premiers matebes hors- 
concours en fin de semaine. Avec les résultats 
obtenus, on est de plus en plus confiant face à 
la jDrochaine saison de l’Association sportive 
universitaire du Quélîec. Chose certaine, on 

verra du bon ’oaskel-ball.S’il faut en 

croire Itertrand Proulx et Fernand Marcotte 
sr, des promotions FB, plus de soirées de boxe 
que jamais seront pré.'-entées à Québec cet hi¬ 
ver. Le 7 novembre, on verra Guerrei’o Ch avez 
s’amuser avec Gérald Boudiard; ensuite, il ne 
faudrait pas se sumrendre de voir un combat 

revanche Chavez-Marcotte jr. C’est 

tout un match de football qu’ont disputé les 
Alouettes de Montréal samedi pour disposer 
des Blue Bomber.® de Winnipeg. Avec Geoige 
Mira au quart, les Alouettes devraient attein¬ 
dre la finale de la Coupe Grey. Toutefois, si 

Mira devait être blessé, ce serait tragique. 

Dans la Ligue inter-collcgiale de football, les . 
Dxmainiques de Ste-Foy ont attendu le dernier 
match de la saison régulière pour mériter leur 
oremiêre victoire. Ils reléguaient ainsi le Limoi- 
lou f'-a dernier rang. 


Les propos 
de 

Claude 

Cadoret+e 
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Ouverture de la ligue Progression ce soir 

Jacques Plante gardien auxiliaire 


C’est une dix-neuvième sai¬ 
son qui débute ce soir, lundi, 
pour les quatre équipes de 
la ligue de hockey Progres- 
■ 1 avec programme double 


UN SUPPLEMENT DE 32 PAGES 
GRATUIT 

le dimanche dans '"à propos" • 

Horaire TV 

Choix d'émissions 

Cinéma 

Reportages 

‘^--'rtacles 

Gastronomie 



â compter de 7 h.45 au Pa¬ 
villon de la Jeunesse. 

Daas la première partie 
les Aigles do Jacques De- 
Gagné feront face aux Bull- 
de Pat Ilallissey tandis 
les Loups do Michel 
lu seront opposés aux 
Castors de Claude Taillon 
dans la deiuxième partie au 
programme. 

Si le directeur-gérant des 
Nordiques do l’A.M.H., Jac¬ 
ques Plante est vu ce soir 
au\ Pavilon de la Jeunesse 
ce n’est pas qu’il sera —“ 
les lieux pour évaluer 
procluiûis advci'sah'cs ou pour 
se fendre compte dos dô- 
fensQurs qui auront à le pro- 
tégerj durant le prochain hi¬ 
ver, mais tout simplcmont- 
l’invité du président Germain 
Dimrais afin de procéder à 
la première mise au jeu de 
la saison. 

En effet, il est ù peu près 
certain que Jacques Plante 
fera quelques apparitions de¬ 


vant les filets des . . 
de la Progression mais : 
comnKs les équiiws possèdent i 
déjà leur gardien de but, 

■ 'tante deviient en quoique 
Jrtc raiixiliaire des Jean 
Falardcaii, Claude Roclictlc, 
Jacques Coutiue et J.-CIaude 
PouUot et qu’U agira comme 
gardien de but seulement 
lorsqu’un de ces derniers no 
potiri-a être à son poste. En¬ 
core là il fautU'a que Pauto 
soit disponible. 

Suite aux caprices des rù- 
glomonUs de la ligue, Pat 
Hallissey capitaine des Ai¬ 
gles, grands cliampions des 
éliminatoU-cs de la dernière 
1 perdu scs Aîglt 
pour so retrouver cette sai¬ 
son avec les Bulldogs. Des 
joueurs qu’U a mené aux 
grands honiietu’s. Pal ne 
powra compter que sur les : 
Lucien Boily, Richard Mo- 
rency et Pat White. De son 
Micliol Brochu est 
aussi dans la même situation 


équipes étant maintenant le capitai- 
ne des Loups alors qu’U diri¬ 
geait les BuUdogs, champions 
de la cédule -régulière pour 
la saison 72-73. Le repêchage 
annuel a valu à Michel Bro¬ 
chu do conserver que 
joueurs de ses anciens M 
dogs soient : Jcap-CUioue 
Pouliot, Caude Boiviq et De- 
nU Côté. 

Si la ligue a plusieurs nou¬ 
velles figiurcs, Claude Taillon 
IMui' sa paît n’aiu'a pas à 
fuii-c un long discours à scs 
joueurs pour leur expliquer 
les règlements de la ligue 
Ciu; ses Castors sont cntièi'c- 
ment composés de joueurs 
qui étaient avec Tune ou 
l’ajitrc des équijxhs de la 
saison dernière. Du côté des 
Aigles, Jacques DcGagné, 
qui comme Caude Taillon, en 
sera à scs débuts comme ins¬ 
tructeur, wra à sa dispo.si- 
tion neuf vétéraiks et six nou¬ 
velles figures dcxit deux ont 
déjà év<4uô dans la ligue. 


I 


Yvon Beaulieu aide Beauporf à vaincre Thetford Mines 7-2 

L© Fleur de Lys a devant les Cascades 


Pir Robert JUTRAS 

L'àilicr Yvon Beaulieu a 
' récolté 4 points, dont une 
paire de filets et a conduit 
les Ca.scades de Beauport à 
• un gain de 7-2 devant le 
Fleur de Lys do Thetford Mi¬ 
nes, hier après-midi au Ceri- 
Jtre Marcel-Bédard. Il s'agis- 
_sait pour les troupiers d'Ad- 
yttfor Côté de leur troisième 
•jVictolre de la pré.sente cam- 
I “})agne, tandis que les ’llict- 
' >furdols essuyaient leur sc- 
.‘Cond revers. 

'' Se déroulant sous le signe 
de la vitesse. le premier 
iVingt s'est terminé à I' 

tage des locaux qui on._ 

rougir la lumière des buts à 
trois reprises. Pierre St-Ili- 
laire, le robuste centre des 
Cascades a ouvert le pointa¬ 
ge en déjouant le cerbère du 
Tlietford mal protégé par 
seulement trois joueurs. De¬ 
nis Greiion et Réjean Bélan¬ 
ger ont apporte leur aide à 
St-Hilaire. Plus tard, dans 
l'engagement, Alain Trem¬ 
blay nivelait les chances grâ¬ 
ce à un lancer voilé que le 
portier Crotty n'a vu que trop 
tard. Cependant, les Casca¬ 
des, qui n'avaient pas dit 
leur dernier mot dans cette 
période, ripostèrent avec j 


deux filets, le premier de 


JEU FERME 

. Dans la secoAde stroplic, 
exception faite de quatre 
pénalités et un but, les deux 
équipes ne donnèrent pas 
lieu à, du jeu trop excitant. 








De la galerie... 


a*a iiti|)rcssioimé pcrsoiuic .. 

XXX 
Les gardions de but Raymond Crotty et Jeamioi La- 
in>erlé se sont livrés un beau duel en ]>reitiièrc période. 
Les deux oui été appelés a se signaler devant leur ca¬ 
ge respective.., 


L^8lal/‘'fut te’rLuHa^'il'Sâ u^T'^cinteTagisîn.le"''"'^' ‘'ltrerrbut''‘"f Z im but alors que son 

moins une chance inouïe j ’ “ Lu “ i* deux oppo- 

AVIS AVIS AVIS AVIS AVIS A^M^^WIS AVIS AVIS AV 
^ AVI.S AVIS AVIS AV^I'^. AVIS AVI^mA^MHk AVIS AVIS AVI*^ 
AVJS AVJS AVIS AVIS AVIS AVI S Alémà BgvgKv^M'AWS é 

5 AVIS AVIS^AÔyQ^AÔyQ^Awyi^Aw^âjBHWP''^ '^VIS AVIS AV 

AVIS A^v^if^vis avis av 

V^S AV^S AV^S A\y^Q AVIS AVIS 

.AVIS AVIS AVJS AVIS AVIS AVIS AVIS fi 

VIS AVIS AVIS AVIS AV 
/iS AVIS AVIS AVIS AV 
AVIS AVIS AVIS AVIS AVIS 
VIS AVIS AVIS AVIS AVIS fi 
AVIS AVIS AVIS AV 
AVIS AVIS AVIS AV 
.VIS AVIS AVIS AVIS 
S AVIS AVIS AVIS fi 
AVIS AVIS AVIS A\ 

S AV 


xnait... 


X 


Paul Perron, rûLstructeur du Fleur de lys a ei- 
«»“ équipe depuis le début des hos¬ 
tilités. "Au début, nous étions mal vus par les autres 
équipés du circuit. Nos joueurs ont décidé do tout cliam- 
«e lui se produit jusqu’à présent. L’es¬ 
prit d équipé est a son meilleur et les gars ne lâchent 


Yvon Beaulieu « 

Le s.vstème de son de eet amphithéâtre fait vrai¬ 
ment pitié. Les spectateurs ont grande peine à 
prendre l’annoneeur-maison... 



À propos-gramme 


Octebra 

^ 4 — Remparts !• vs 

3 Trois-Rivières S vs 

7 — Nouvelle-Angleterre 2 vs 
Remparts C vs 

> — Remparts 7 vs 

9 — Nordiques 2 vs 

11 — Nordiques 4 vs 

Remparts 3 vs 

12 — llull 5 vs 

13 — Nordiques 3 vs 

14 — Sherbrooke 1 vs 

14 — Remparts 11 vs 

18 — Toronto 2 vs 

19 — Laval 5 vs 

29 — New York 1 vs 

21 — Nordiques 3 vs 

Coniwall vs 

25 — Chicago vs 

26 — Nordiques vs 

Drummond.llle vs 

28 — Nordiques vs 

Remparts vs 

36 — Nordiques ■ vs 

Remparts vs 

31 — Nordiques 


Comwall 4 
Remparts 15 
Nordiques 4 
Montréal junior 2 
Laval 8 

N.-Angleterre 3 
Toronto 1 
Drummondville 2 


Cleveland 8 
Remparts 18 
Sorel 9 
Nordiques 5 
Remparts 5 


New York 4 

Remparts 

Nordiques 


Shawinigan 
Los Angeles 
ITois-Rivléres 


Camionneurs-artisans et entrepreneurs en 
transport qui effectuez du transport de matières 
en vrac, vous avez jusqu’au 20 DÉCEMBRE 
1973 pour faire parvenir à la Commission des 
transports du Québec, une demande de permis 
Vous recevrez alors UNE ATTESTATION VOUS 
PERMETTANT DE CONTINUER A FAIRE DU 
CAMIONNAGE EN VRAC, en attendant la déci¬ 
sion de (a Commission. L’obligation de détenir 
une attestation est ainsi reportée au 1er Jan¬ 
vier 1974. 

Toutes les personnes qui ont déjà formulé 
leur demande recevront leur attestation au cours 
des prochains jours. 

Il est de votre Intérêt de vous adresser le 
plus rapidement possible, pour obtenir un formu¬ 
laire de requête de permis, à votre ASSOCIA- 

DES^RANSTORTS^^'"''' COMMISSION 

À Québec : 880, Chemin Sainte-Foy 
4iàme étage, Québec 6 
À Montréal: 800, boui. de Maisonneuve 
Place Dupuis, 7ième étage 
Montréal 




GOUVERNEMENT DU QUÉBEC 

MINISTÈRE DES TRANSPORTS" 
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Au championna+ de tennis de l'ASUÇ) 


Lavai n'a pu résister à une poussée du McGill 




Pur Hen.-J BF.RTKAND 
L-équipe dp tônriis de l'uni- 
vorsite Laval n'a pu rfisîster 
i une poussée du dernière 
îicuiH des joueurs du McOill 
es Ci-s dei-niers ont remporté 
Jiier le championnat de l'As- 
snc.’pHon sportive des univer¬ 
sités du Ouebcc en accumu¬ 
lai W points contres 31 pour 
i.svaf. I 

rt’-r en finale dsi double, 
John Withers « Pete Dia¬ 
mant du McGill onst pris ia 
me ure du duo Richard Mo- 
rissette et Michel Lelièvre 


du Laval en deux sets con¬ 
sécutifs G-4 et 6-3 pendant 
qu'en simple B, Luc Berlin- 
guette devait se rallier pour 
vaincre Pat Hiskey du Sir 
George William 3-6, 6-3 *et 
6-3. Dans l'autre finale de 
la classe A, en simple. Alan 
Fawcett du McGill battait 
Harol Leroux du SGWU 7-5. 
6-1. C'est ce dernier triom¬ 
phe qui a fait pencher la 
balance du côté de l'univer- 
•sité McGill dans le classe¬ 
ment final. 

Huit universités étaient rc- 


2 c ha -9l 
Se SG ' 
le UQAM 
5e LovoU 
6e CMR 
7e U. do Mil 
de Bishvp'i; 


Au tourno? "Golden Bail" 

devers du Rouge et Or 


Le Rouge et Or de l'u 
versité Laval s'est incliné 
compte serré de 72-64 devant 
le.» puissants Grads de Mont¬ 
réal hier au tournoi de bas- 
ketball Golden Rail. 

Fn dépit du revers de leur 


•| particulièrement distingué e 
I marqt.ant 26 points, tandis 
que son coéquipier Pierre 
Dion enregistrait 12 points. 


Au soccer 

6e victoire 
du Rouge et O 

La fonniation de socc 
du Rouge et Or de Put 
versité Laval a remporté 
smème victoire de la « 
son en triomphant de l’üi 
vereité Bishop 13-0, «wn 
di, après-midi. 

La pierre d'aclioppcmei 
du Pouge et Or a été E 
ptnoza Ricardo qui a marqt 
0 buis. Son comiiagnon i 
jeu Kamcl StamboouU n 
pas allée de main-morte ( 
allant trois fois le ballj 
dans les filets adverses. P; 
triée Dofonsu à compter 
deux reiM-iscs. 

Le pointage des vaii 
qiieurs a cto coanpiété pi 
Othan Guelfound. KofJ 
Jean-Baptiste. Emmaniu 
Zemga et Bonoit Desri 
chère. 

■Vendredi ot dimancli 
prochains le Rouge et C 
disputera la victoire à l'Un 
vereiU- Su- George WiUiaii 
et à l’équipe du Collège m 
litaire de St-Jean. 

En sept rencontres. 1 > 
Rouge et Or n'a baissé pa. 
villiou qu'à une seiilo repri- 


Bodminton 

1 Dans la Ligue mixte Qué- 
Ibec-District section B, le 
Iclassement de la section Est 
lesl le suivant : Centre Duro- 
cher 5.93, Limoilou 596, Bou¬ 
cher 520, Paquet 494. Section 
Ouest: Citadelles 574, Uni¬ 
versité Laval 512, Papillon 
480, Giffard 223. Marc Léga-I 
ré et Carole Bélangei; svi.n- 
blent l'équipe à battre dans 
le double mixte. 


î*® l'équipe do honnis de l'Université Laval à gaucho reçoit 
les félicitations de Pat H'ckey de l'Université Sir George Williams apres 
son triomphe dons la finale B du torrnoi tenu en fin de semaine au PEPS. 

(Photo Marcel Loforcc* 

Pour le combat de ce soir ou Colisée 

Les Yachon dévoilent leur stratégie 


Parents! 


Devenir camelot, c'est la chance pour le jeune 
garçon de compluter sa formation. Le livreur de 
(Ournau,< développe ie sens dos rosponsobilités, 
apprend la volou.- de l'argent, fout en s'initiant 
au contoct avec le public. 

Envoyez voire lils à l'école de la vie. "à propos" 
est prêt Q lui donner so chance. 

Pour information 

529-0411 


jQuarry ef Shavers 
paffronferonf 
le 14 décembre 

NEW YORK (AFP) - Les 
poids lourds américains Jer- 
ry Quarry et Ernie Sltavers, 
classés respectivement no 4 
et 6 mondial par la W.B.A., 
s'affronteront le 14 décem¬ 
bre au Madison Square Gar- 
den de New York, dans un 
combat en 12 rondes. 

Le vainqueur de ce match 
serait désigné pour rencon¬ 
trer George Foreman, cham¬ 
pion du monde de la catégo¬ 
rie, titre en jeu, a déclaré, 
samedi, un porte-parole du 
Madison Square Garden. Ce 
dernier combat aurait lieu 
on mars 1974. 

Dans l'entourage de Fore¬ 
man, on indique toutefois 
que des pourparlers très 
avancés sont en cours pour 
que le champion du monde 
défende sa couronne contre 
l'Espagnol José Ibar Urtaln. 
Cette rencontre pourrait 
avoir lieu à la mi-janvier ù 
Kingston, Jamaïque. C'est 
dans cette dernière ville que 
Foreman a ravi le titre mon¬ 
dial à Joe Fraiier, en jan¬ 
vier 1973, I 


C’esl enfin ce soir au Coli¬ 
sée do Québec que les deux 
I frères Maurice et Paul Va- 
chon tentoront de ravir à 
Wladeck Kowalski et Gilles 
‘‘The Fisli’’ Poisson leur cou- 
romie cio champions par équi¬ 
pe du monde de la lutte 
“Grand Prix", le tout une réa¬ 
lisation du promoioiu’ Dick 
Marshall. 

“Nous avons une stratégie 
toute spéciale pour cotte ba¬ 
taille do dire Maurice “Mad 
Dog" Vachoii et son frère de¬ 
vait confirmer cette déclara¬ 
tion d’un signe do tète et ce 
tout en conservant un sourire 
Sadique, sur le coin clos lé- 

“Pour tout VOUS dire, cU-| 


sons que notre stratégie spé-, 
cial consistera à éliminer | 
Kowalski et Poisson du mon¬ 
de de la lutte et ce de la 
façon la plus clirec'te possible” 
de poursuivre “Macl Dog”. Il 
devait ensuite dire : “Nous 
ne sommes pas payés à l’heu¬ 
re par Marsliall mais au com¬ 
bat alors nous n'avons pas 
l’intention do perdre do notre 
précieux temps devant ces 
deux idiots qui seraient bien 
mieux de ne pas se présenter 
à Ouéboc pour perdre par clé- 
faiil. Eh oui ! cio toute façon, 
ils perdront lew titi-e alors à 
quoi bon se prcsoiiter pom- 
en plus se faire défigurer”. 

PuLs Gilles "Tito Fish” Pois¬ 
son devait donner la répli- 


Wladek Kowalski fera équipe ovee Gilles Poisson 

Ail OVAUba vinttldB cas» 


I que : "j’esiwre nous n’aurons 
I pas do trouble avec la société 
des animaux pour avou- mas¬ 
sacre des types comme les 
frères Vachon. Le eointure 
nous va drôlement bien, à 
moi et Kowalski. et nous 
n’avons pas l’intenlion do lais¬ 
ser personne mettre la main 
dessus’. 

Un combat qui ne manquera 
certes pas de couleurs, le 
I>romotcur Dick Mai-shall a 
prédit ciuo les amateurs en 
auront ixntr leur ai-gent lors 
de cette finale 2 de 3. 


CARPENTIER-JONATHAN 

Dans une nuire finale, cel¬ 
te fois une seule cliiilc à 
finir, Edouard Carixaitiei uni¬ 
ra ses forces à Don ' JLco 
Jonathan pour un combat con¬ 
tre les "poudrées” Dale Ro 
berls et Jorry Brown. 

En super-atlraction spéciiile^. 
Jiji LeGrcck cl ses 378 üvri A 
fera faee à Len Sharkey c-^ 
Sailer Whitc. Et oui ! du 
doux contre un... mais un 
double. 

Par ailleurs Gino Brito et 
Dino Bravo feront les frais de 
la demi-finale contre Chuck 
O’Coiuior et Tarzan Tylor. Et 
ce n’est pas terminé puis¬ 
qu’un autre combat par équf- 
1)0 est prévu entre War Engle 
et Edouard Etliificr; ces deux 
lutieiu-s clowonl faire faex! à 
Nick Carier ot Sweet Wit- 
liants. 

L’ox-monsieur univers, Roy 
Calender, sera aussi d’Ia eew- 
to coiiiro Jaekio Wliiecz cl fl- 
nalomont, le professeur Caldcv 
ron se mesurora à Bob Déla¬ 
cera. 

Do le lutte ‘‘Giaïul Prix” ù 
Sent moillcur ce soir au Coli¬ 
sée de (Québec. Le premier 
combat est prévu pour 20h30. 
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U fin d'une courte dynastie ? 


^ prcxluil : la tnoillcure 

^ «(uipe a gaqrno. Charles Finlcy ne le méritait 
t pas. mais Dick Williams a su inspirer oï 

j Los pliK mauheureux sont ceux qui dcmeii- 
' 'yJn^ctiip I?<f •?'*' ««'ttPment l’Imprc.s- 
' ^ les Yankec,s de liXiS, 

dèiids P'"'*’ rien.çagne 

PV dynastie du base- 

Iwll n aura été qu im moment de doire énlié- 
l’argent, les dépis-- 

- i: Pou>- bâtir un empire scin- 

frt- Yankees des années ’SO. Eu 

lourran .son nez partout, il a gâché [g sauce 

Lentet puis levendre. Il s’est moqué des gens 
.transportant son équi^ à 
Oakland dans 1 espoir de toucher à l’or de la 
^ de façon monumen- 

, i®, "•'DP'-“xe sportif du comté d’Ala- 

Ji r 1 *^®f P*®’*’ champ de façon à alti- 

- -r II la fois es gens d’OakIand et ceux de San 

q U n a attire ni les uns, ni le' autres 

qu’une .solution: démé- 
^as^ ae nouveau. Mais si Kan.sas City lui 
nnp anti-trust en obtenant 

une ^uipe de 1 expansion pour remplacer les 
A s, les gouverneurs de l’.Américaine ont eu 
fxur qu un déménagement • d’OakIand, après la 
^isu-<iction d un stade moderne avec l’argent 
pas rans provoquer des 
secousses à Washington. Finley n'avait plus 
^ • ^^P®"®®r pour con.struire me 

e^ui^ g-agnante et prouver au Comité sénato¬ 
rial éve-utuel qu il avait fait tout ce qui était 
pour garder l’équipe à 
-^Pr^-®,®®’®- personne ne pourrait plus 
I empecher d aller continuer son petit jeu^en 
transportant s« pénales à Nouvelle-Orléans ou 
dans une autre région affamée de baseball. 

Pris à son propre jeu 

fl a engagé ^s hommes comme Ed Lopal 
et leur a donne langent néces,saire pour aller 
chercher efe l^ns joueirs. Les A’s ont dépassé 

eif dépensa $600.^ 

en 19b3 et .$o80,()00 en 19G4. Ils firent signer 
L ^ I^ur $120,000; Reggie Jackson 

pour '5100,000; Jim Hunier pour $45,000; Vida 
Bille pour $22,000 et Sal Bando pour $200(X) 
il J- eut qiielques désappointement, tels le’lan^ 

-eur Jim Nash, qm dex’int paresseux et en- 


giaissîi cle 30 livres en lui an et un autre laii- 
Tr-"" P''®U’'®''-but qui ne dépassèrent 
inn /igi totalisant 

y «urpriscs agréables 

• ommo He. t'Campanci’is qui ne coOla pas un 

Se $3 0)0 '^ ^®boursa 



Dick Williams lègue un bel héritage i 
partisans des A's, " 

Mais Finley décida un bon jour qu’il était 
qui^ tran.sformation de l’é- 

?! ^ candidement à Lopat, im vété¬ 

ran ^ 31 ans dans le baseball : “Il y a six ans 
que je suis mêlé au baseball et j’L connat 
maintenmt autant que quiconque”. Il a pris 
lœ dmsions sans tenir compte des conseils de 

îbinran i montée de Dave 

^ ^ Monday, qu’il a par la suite 
dû édianger parce qu’ils le désappointaient. Il 
a egalenicnt échangé d’excellents prospects pour 

vR^ef jt SS! ® 

c>t.Dick Williams qui a réussi 
a feçonner une équipé avec cet amas d’athlètes 
que I inley s everluait a mécontenter de toutes 
les façons imaginables. Avec le départ de Wil- 

Srirrefr"* ^ Celui qui 

aura non seulement un 
paquet de problèmes a régler, mais il fera face 
T ^oague échéance à un trou im¬ 
mense, les Athletics nont pas fait signer de 
pixxipecls ces trois dernières années. 


L'anecdote du jour 

ai'î' chèques de 
®®"’ai»® clcniière. I<>s 
f‘^®'^ devront faire 

changer leur surnom pour les Rubber Bladcs. 

Ici et là 

O. ^^a(e Smith pour 

chanloi God Bless America” au lieu de l'hym¬ 
ne national américain, les Flyers de Philadel- 
u iè^nn'lL^n’^t;'^'’^ vicioiros, 3 défaites et 

une nulle au Speclrum. — Jmi Pappin se serait 
aveic le nieilleur dans la LNII pour un lancer 
oe punition, lors dune série sp&iale de télé¬ 
vision quon pourra voir cet hiver. i 

'^''“"® l’^'MII de faire 1 
signer des loueurs de moins de 20 ans elle a 1 
gagne un arbitre de 19 ans. Doug Geiger, de 
tï- •<“ Les Bruins ont décidé d’élire un 

Johnny Bucyk qui a été élu. 1 
le,sy,stème rie quatre j 
aasKstants-caoitamos. _ Xrès humble, Paul I 
de n’aurait pas été le héros j 

® Çan«da-Rus.sie. si Bobby Orr avait I 
joué. Le pointage n’aurait pas été si serré avec I 
j® n’aurais pas eu be- I 
soin de ces buts vainqueurs à la limite.” I 

La phiJosopIiic de Red Kelly au suiet des I 
c-^® ^‘®® P®”® du hoc- I 

^ ’i moustache et I 

r«’‘^ait”. Darryl Sittler. I 
Norm UHman, Gary Monahan, Mike Pelvk et i 
Denis Dupéré sont les moustachu des Leafs. — 1 

Les Pmgouins de Pittsburgh ont réduit la sur- R 
face de leur patinoire pour améliorer leur dé- Éi 
K. P®'®"* ®®Pt comoteurs i 
de ^ buts et ils ont raté le détail. — Les Brains fl 
de Boston célèbrent cette année leur 50e anni- fl 
versaire. ^ 

Une partie des Nordiques du Maine est trans- 
tTMfie 6n cii'fferé à la 'télévision chaque lundi. 


Les 

propos 

de 

Jean 

Poulîot 





émission 

spéciale 

aujourd'hui à I8h. 


Une émission spéciale au cours 
de laquelle MM. Gaston 
Tremblay (P.C.), Raymont^ 
Garneau (Lib.), Robert Girou.x 
(U.N.) et Claude Morin (P.Q.) 
participeront à un débat sur (es 
politiques régionales de leurs 
partis. 



CBVT 


Jacques Bernard, 
animateur. 
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Une clinique d'arbitrage sous l'habile direction de Vern Buffey, arbitre 
en chef de l'AMH, et Bob Frampton, officiel dons le même circuit, a été 
dispensée h'er au Colisée. C'est l'Association professionnelle indépendante 
d'arbitres de hockey qui tenait cette clinique à l'intention de ses membres 
qui étaient une trentaine. Sur la photo. Bob Frampton prodigue ses conseils 
aux futurs arbitres de hockey. En plus du cours pratique, sur la patinoire, 
les participants ont eu à subir un test d'aptitude en matinée avant de 
recevoir un cour théorique en début d'oprès-midi. Cette première clinique 
du genre a été couronnée d'un franc Succès. (Photo Marcel Laforce) 


Les Dolphitts de Miami se 
moquent des Bilis 24 à 3 


!/« Presse Associée 

„ Dol.pliins do Mi.nmj 
.sont lilssés en premii'i’C posi- 
lion au cl.n.ssempnt de In di- 
vi.sion Est de Iw conférence 
américaine, hier, en dispo¬ 
sant des Bills de Buffalo nu 
compte de 24-3. 

Les Dolphlns ont limité 
O.-J. Simijsou. qui avait ac¬ 
cumulé depuis ie dél)Ut de 
saison 81.3 verfîos do Bains 
sol poiu- ifne moyonr.e de 
2 vei’Bcs par ronconlrc, ' 
des Bains de 55 verses. 

Bob Grieso a complété des 
passes de touclié de deux 
et 2.5 verBcs à l’ailier rap- 
proflié Jiim Mandieli. 

Par ailleiu's, les R: 

Los Anaeles et les Vikins-s 
cui Minnesota sont demeurés 
les deux seules équipes in¬ 
vaincues dans la Llfiue na¬ 
tionale de football en bat. 
tant rcs-pectivement les 

Packers de Green Bay 

24-7 et les Eagles do Plû- 
ladelphie 28-21. 

Danê les- autres matelies 
disputés hier, les Redskins 
de Wasliington ont défait 
les Cai-dinals de St-Lonis 
31-13, les Cowboys de Dal- 
■ ont vaincu les Giants 
New York 45-28, les 

Steelors de Pittsburg ont 
surcla.ssé les Jets de New 

York 26-14. les Browns de 
Cleveland ont eu raison des 
Oilers de Houston 42-13, les 
Bengals de Cincinnati 
triomphé^ dos Chiefs 
Kansas City 14-6. les Pa- 
triots de la NouvcMe-An- 
gleterre ont infligé un 


de 13-10 aux Bears do 
Oliieafio, les Colts do Bal¬ 
timore ont battit les 'l'igcrs 
de Déli-oit 20-27, les Falcons 
d’Atlautn ont écrasé les 
Cliargcrs de San Diego 41-0 


et les éOei's de San Pran- 
eisco ont blanelii les Saints 
de la Nouvcllc-ürléans 4000. 

Les Kalders d'üakl-and 
■.affi-ontent les Broncos ce 
soir à Denver, 


VENTE D’A PROPOS 

RADIO 



Rég. : 
$34.95 


6 transistors 

avec 

éfui, écouteurs 
et batteries 

Rég. : $6.95 

$0 59 

Spécial ; 


RADIO DE POUCE 

5 bandes, électrique et à batteries 

$21.95 


Sommaires de samedi 

hiladclphis 0,^ Los Angeles 3 




Distributeur 
SONY - RCA 
HOLIDAY- SILVER 
WEBCOR-GARARD 
STRAUSS - CONCERTO 






(LANCERS: 
Philadelphie 
^Los Angeles 
GARDIENS: 


.-Sinl 


c CL 6:22, Shmyr CL 




8—Clcvofandf W 


ihue°'‘MÎgncalBt) 1 
:°2f34,““chicago 




:ho. Campbell) .... 11:31 
Morris C 4:12, Ha-’- 
Carditf V 12:12, M: 
période 


Pcnalltcs: 
9:40^ Cami 

!ancers 


AMcriüeep 


Hommage posthume 
rendu à Jim Thorpe 

WASHINGTON (AFP) — Le président RIeliard Nlvol) 
a appose sa sienature à une loi en vue de la frappe d'une 
médaillé à la mémoire du célèbre athlète iiiilicii ,lim 
Tlicrpc, grande vedette îles Jeux Olympiques de Sloek- 
hoim en 1912. 

Tlioriie, double vainqueur du pentathlon et du dé- 
ealliloii. avait été disqiialirié en 1913 par le Comité 
Glympique International qui l’avait reeonnu qu'il s’élait 
livré à des aetivités de joueur semi-professionnel de 
baseball de 1909 à 1912. Ses deux médailles d'or lui 
avait été confisquées. 

Thorpe est dèeédé en 19.51. Tout réeemnienl. le 
eoinité dirceteiir de la “Amateur Atlilelic l'nioii'' avait 
déridé de rétablir le statut amateur du légendaire athlè¬ 
te. L’AAU avait également demandé au Comité Olympi¬ 
que amérieaiii d’intercéder auprès du Comité Olympique 
International afin que ce dernier restitue à litre posthii- 
inc les médailles d’or gagnées par Tlion*e. 

Le cas "Andrews" entre 
les mains de Bowie Kuhn 

OAKLAND (PA) — L^ conunissairc du baseball Bowie 
Kului a pris iiersonncllenicnt en main l’enqiiete sur le 
cas compliqué de Mike Andrews, des As d'Oakland. 

Kulin a interrogé persoiuiellcment le propriétaire 
des As Charles Flnlcy et le médecin du club, Ilarry 
Walker. 

Kului fera une déclaration à ce sujet plus tard cette 
semaine. 

Apres avoir comr deux erreurs dans la 2e inateli 
de la série, Andrews a dû subir un examen inëdieal 
obligatoire et FInicy a demandé la permission à Klinn 
d'iiicrire le nom du joueur sur la liste des blessés. 

Kuhn a refusé et Andrews est revenu avec le club 
New York mercredi, après avoir rencontré Kuhn et 
déclaré qu'il avait été soumis à une pression extrême 
pour signer le rapport médical soutenant qu'il avait mal 
. épaule. 

—: Dr Walker a soutenu que le rapport médical 
était correct. 

“J’ai dit que Andrews souffrait d'un mal chronique 
1 l’épaule. Je n’ai pas dit qu’il avait subi celle blessure 
u cours du match.’’ 

Ed Snead remporte 
l'Omnium Kaiser 

NAPA; Calif. (AFP) — Ed Siicad a renoué pour la 
première fois depuis cinq ans avec la victoire sur le 
circuit américain de golf professionnel en remportant 
hier le tournoi Kaiser International open golf tourna- 
nient doté de $150.000 de prix. Il avait toutefois rem¬ 
porté un tournoi en Australie la semaine dernière. 

Sucad SC trouvait, après trois tours, à égalité avec 
John Scblcc, les doux golfeurs totalisant 203 coups. 
Diinanriic, au dernier tour, Snead et Schico complétaient 
le parcours du club SHverado en 72 coups chactm, se 
retrouvant à égalité avec des ficlios de 275. soit 13 sous 
lu normale. Un barrage a dû départager les deux joueurs. 

llale Irwiii s'est adjuge la troisième place du tournoi 
signant une carie de 277, à deiLx coups de scs i>rcdé- 
ccsscurs. 

Pas de stratégie spéciale * 
pour les Fiâmes samedi 


CHAMPLAIN 

IMPORTATEUR; 

35 1 boul. Chorest Est 

Tel.: 525-7905 



MONTUEAI, (PC) — Ber¬ 
nard üeoflriüii n’avait qu’l 
Il message simple à l’adi-esse de 
ses joueurs avant leur victoire 
|do 4-2 aux dépens dos Cana- 
.s de Montréal samedi 

|| Il nous a dit que nous*for- 
j niions lui bon club do hockey, 
a revoie la recrue Tom 
Lysiak qui a fourni de-s passes 
pur les deux buts de Lairy 
Koniaiichycli. 

“Il nous -a dit de ne pas 
s’occuper des autres clubs, car 
cola vous donne un complexe’’, 
[il nous a dit do les surveiller 
de inè,s sans adopter do stra¬ 


tégie.” 

Lysiak et Léon Roelicfort 

it noté que les Canadiens ne 
patinaient pas selon leur liabi- 
tudo si bien qu’il n’ont jni 
revenu- de l’an-iére. 

“Il y a quelque chose qui ne 
vas pas chez les Canadiens, 
selon l’ox-Canadien Roelicfort, • 
Us ont commencé è jouer 
alors que nous menions 4-1, 
puis .après leur deuxième but 
diins la 3e période, ils ont 
commencé à nous pi-ssser. 
S’ils avaient compté lors do la 
péiutUté an cupiUiino Kent 
McUeai-y à 16:12,, l’issue au¬ 
rait pu être différcute,” 
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Un placement de dernière minute d'Organ leur assure la victoire 

Ottawa seul au premier rang dans l'Est 




looUsall^B» 


Sommaires 


Pointeurs LCF 

CONFERENCE DE L'OUEST 


Par la Presse Canadienne 

Gcrry Oifian a botté i... 
placement de 25 verges sur 
le dernier joii du match hier 
en procurant un gain de 20-19 
aux Rough Riders d'Ottawa 
sur les Argos de Toronto, 
qui a permis aux vainqueurs 
de monter, seuls au 1er rang 
dans la (^l-rï, un point en 
avant des Alouettes do Mont¬ 
réal. 

les Argos avaient . 
Aàncc de 10-10 après trois 
^Piodes, mais Jerry Koeling 
a complété une pa.ssc ma¬ 
jeure de 17 verges fi Hugli 
Odlbani avant d’amorcer une 
poussée de 69 verges résul¬ 
tant au placement victorieux 
de Jerry Organ. 

De plus, Keeling a complé¬ 
té une autre passe majeure 
de 10 verges à Rhome Nixon 
dans le 2e quart, en plus de 
préparer le placement de 11 
verges par Organ dans la 3e 
période. 


Le quart ,Jne Tliei.smann, lont dominé par la marge de 
(les Argos, très précis dans lO.l-Sl au sol. 
scs pas.ses, a complété un U Keeling a été victinie de 
majeur de quatre verges à deux intereeption.s et Theis- 
.8ymnns, qui a ajouté un mar.n, dune 
plongeon majeur d'une verge 
dans le premier quart. SAMEDI 

Zenon Andrusy.shyn, qui a 

réussi les deux transforma- “ '■^l'’i"nlon, 

tions. a aussi botté deux 

- un nlneeinf.nl l** deuxième fols 

..-ers ont dominé lesfcy^""')® nn.f"" h'*'’? r'n 

statistiques alors que Even-® 

son a été le meilleur gagnant '’Ç ^erry 

au sol avec 73 verges en 14 dernière 

„.i, ,U,‘“..11,« l'"- 

Il Lg3 Rougliriders de la Sas- 

jkatcliewan ont écrasé les 
Theismann a complété 13'Stampeders de Calgary 34-7 


de ses 18 pusses pour _ 

tal de 211 verges, y compris 
cinq à Eric Allen pour 110 
verges. 

Dans l'ensemble, les Riders 
ont dominé avec 391 verges 
contre 260 môme les Argos 


i Match de samedi à Montréal 

Protêt logé par Winnipeg 

J MONTREAL (P.C.) — Les Bine Bombers de Winnî- 
;i pog ont décidé de placer un prôtot sur la victoire de 
5 ,14-7 des Alouettes de samedi après-midi. 

J Le directeur-général Earl Lunsford a indiqué 
il dans le vestiaire de son équipe qu'il a logé un protêt 
■j du fait que les Alouettes ont utilisé l'importé Jimmy 
Jones comme flanqucur pour remplacer Johnny 
: Rodgers qui a été chassé du match au deuxième 
1 quart. 

Vous ne pouvez remplacer un joueur suspendu 
; par un joueur imjiorté désigné", de «lire Lunsford- 
Nous protestons la partie. Le commissaire était 
présent et notre protêt par écrit sera retransmis 
demain". 

Rodgers et Terry Evansben ont été chassés du 
match A la suite d'une mêlée générale au deuxième 
quart. 

"Tout cela aurait pu être évité si les officiels 
avaient empêché Evanshen de courir environ 30 
verges , de dire Jim Spavitai, instructeur des 
Bombers. 

Les arbitres ont expulsé deux de nos joueurs 
qui n étaient même pas impliqués. Ils ne savaient 
pas qui ils expulsaient", de rajouter Spavitai. 


hier dans la CFO devant 
20,379 amateurs. 

Le gain a permis.. 

ders de rejoindre Edmonton 
"U 1er rang dans la CFO. 
Ron Lancaster a complété 
ne passe majeure de 26 
verges à Rick Eber tandis 
que Al Ford, sur un plongeon 
'erge, et George Reed, 
j|sui une course de six verges, 
Imarquaient les autres tou- 
ilchés des vainqueurs, dont 
IJack Abendschan a botté 
Itrois transformations, quatre 
placements et un simple 
Pete Liske a complété 
passe de 24 verges à Mark 
Herman pour le seul majeur 
du Calgary dans le 4e quart. 

Les Riders ont également 
dominé dans les statistiques 
alors que Lancaster a com¬ 
plété 11 de ses 23 passes 
pour 221 verges contre 10-23- 
138 par Liske. De plus, les 

n.j-- affiché une marge 

ju sol. 


Un Gene Mack (76) etendu au sol n'est pas un obstocle pour le centre- 
orriere Jimmy Evenson (28) des Rough Riders d'Ottowo qui poursuit sa 
I ouFrex 1— Faions. (Téléphoto PC) 


course ovec d'autres "Argos" 


Nancy Anne Layigne 
élue Miss Alouette 


MONTREAL (PC)— Nancy 
Anne Lavigne, Agée de 20 
ans. a été choisie Mlle 
Alouette parmi un groupe de 
SIX finalistes. Mlle Lavigne 
fera maintenant la lutte û 
huit autres candidates repré¬ 
sentant chacune des villes de 
la ligue Canadienne de foot¬ 
ball pour le titre de Mlle 


Coupe Grey au cours de la 
dernière semaine de novem¬ 
bre. 

La gagnante montréalaise 
mesure 5'8" et pèse 130 li¬ 
vres. Elle possède des yeux 
bleus et des cheveux bruns 
et ses principales statistiques 
indiquent 36-25-36. 
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Deuxième championnat consécutif pour Oakiand dans la serîe mondiale 

Le bâton de Jackson éclipse le "miracle 


OAKI.AN» (PA) — te bfiloiil "Je croyais ((lie BeH Caiii- 
de UeiîKlo Jaeksoii a éell|>s(; paneris, Kollio FiiiRers, 

(o ‘•iiiirarle" des Mets de 
V York avec son cireiiU de 


deux points dans In 3c luau' 
clic du 7c match de la Série 
Mondiale Iiicr. 

Pans le vestiaire des 
d'Oaklund après le mateli. 
Jackson rénRlssnit A son choix 
de héros de la série 1973. 


Itiidi et Calfish Hunier méri¬ 
taient col honnenr, 

II a admis qu'il était inquiet 
il y a trois jours, craiRnant 
de devenir le bouc émissaire 
de la série. 

disais que, si Je ne 
récoltais pas quelques <H)ups 
s(irs, je serais le bouc émis¬ 
saire. Je suis htmreux d’ea 
avoir frappé quelques uns." 


oeil au Itdton, après avoir été 
pitoyable dans in série contre 
Italtiinore et dans les cinq pre¬ 
miers matcliCs de la Série 
Mondiale. 

“J'ai entiu éclaté. J'étais 
(jcut-élre un |>eu trop confiant. 
Je n'avais que 3 en 35 dans 
la série éliiniiialoirc et Je me 
disais q'ie j'allais éclater 
avant d'être 3 en 110.” 

Après avoir révélé la lettre 


mais A Ra- 
Riier,, même s'il pouvait être 
la eilile d'un tireur caché dans 
les estrades. 

‘Tons ont participé h ce trîom- 
|>he'', a meiilionné .laeksoii, 
qui en est déjà venu aux mots 
avec le Réraiit Diek Williams. 

■‘J'espérais ((ue Diek restc- 
t. Il m'a aiipris à cagner 
me préparant pour ces 
deux derniers jour-s.” 


"I.orsqiie la Série Mondiale | 
a délmlé, J'iRiiorais on je me 
plaçais nu marbre. J'étais 
victime d'une létiiarcle avec 
trois roulis en 18 dans la] 
série éliminatoire. Je tentais 
de frappi'r toutes les balles 
dans dans la droite alors que 
je suis meilleur en frn|>|iant 
dans le champ opposé,, ce qui 
j’ai alors commencé à faire. 

"D'ailleurs, je me sentais 
mieux devaut nos partisans 
et je connais plus de sucrés 
penôant le jour que le soir,” 


"Je ne croîs pas qu'on puisse remplacer 
Williams adéquatement" Gene Tenace 


OAKLAND (PA) — "Nous 
sommes heureux, mais malr, 
heureux dans le fond", a dé¬ 
claré Gene Tenace dans le 
vestiaire bruyant des As 
d’OakIand après leur victoire 
dans la Série mondiale aux 


dépens des Mets A New York. 

Les As commençaient alors 
à constater qu'ils perdraient 
leur gérant Diek Williams, 
qui avait confirmé sa dé- 



Le champagne si âprement mérite coulait à flot 
dans le yestîoire des Athletics. Ici, "Blue Moon" 
Odom asperge Rallie Fingers du précieux liquide. 

(Télé,.hoto PC) 


[Oté 

enseignes 


puisse remplacer adéquate¬ 
ment Williams", a ajouté 
Tenace. 

"Nous 'allons essayer", 
répondu le propriétaire Char¬ 
les Finley qui se dépiaçait 
lentement dans le vestiaire. 

Ken Holt Z m a n, lanceur 
vainqueur, savourait son 
triomphe en dépit de meur¬ 
trissures au visage, résultat 
d’un échange avec les ama¬ 
teurs tumultueux après le 
!r>atch. 

"L -tait plus réconfortant 
cette année, car le triomphe 
prouvait que cela n'avait p-- 
été un coup de chance T 
derniei". 

Oakiand a vaincu Cincin¬ 
nati en sept matches l'i 
dernier. 

"Ce club peut encore ga¬ 
gner de nombreuses autres 
séries mondiales, mais le re¬ 
tour de Williams aiderait 
beaucoup", a déclaré le vol¬ 
tigeur Bill North, incapable 
de participer à la série à 
cause d'une 
cheville. 

L'arrCt-court Bert Campa- 
„aris, auteur du premier cir¬ 
cuit de deux points hier, 
déclarait: "Peu m'importe où 
je jouerai l'an prochain, je 
ne suis inquiet que de 
poste." 

Gene Tenace, qui a égalé 

; record de 11 buts sur 
balles dans une série, après 
celui de quatre circuits Tf“ 
dernier, a dit : 

"L'an dernier, j'étais en 
plein élan, contrairement à 
cette année avec mes trois 
coups sûrs, ce qui prouve 

i'un joueur seul ne fait pas 

1 club." 

Enfin, Darold Knowles, qui 
a établi un record avec sept 
participations success i v i 
dans une série mondiale, 
révélé que Williams lui avait 
simplement dit ù son arrivée 
monticule : 

'Retire-le." 


Iteronnii comme te leader 
du club, Jackson a avn.ié qu’il 
avait souvent recours aux 
eonseils de Williaiux, "qui u'a 
jamais hésité (k demeurer avec 


.Tacksnn a avoué qu’il aime¬ 
rait suivre Williams ù New 
York ou aux Caraibes, “mais 
elianees d’aboutir h 'A 
York ne sont pas mellleii^ 
((UC celles rc Secrétariat.. 


un point 
rest tout! 


METS 

Le miracle des Mets a pris 
n a 7:12 h. p.m. hier, mais 
s ont cru jusqu'à la fin. 

"J'ai eu la foi— jusqu's 
dernier retrait", a assuré Tug 
McGraw, auteur du cri de 
ralliement des Mets "Vous 
devez avoir la foi". 

La défaite finale a mis fin 

une série de miracles 
montant à août et se pour¬ 
suivant avec le triomphe des 
Mets contre Cincinnati dans 
la série éliminatoire de la 
LN. 

"Ce fut une longue année 
et nous sommes revenus de 
loin, a ajouté McGraw dans 
le vestiaire funèbre des Mets. 
Nous ne sommes pas allés 
jusqu'au bout, mais tout n'a 
pas été perdu." 

"Je ne crois pas que nom 
ayons honte de quoi que c< 
soit, a dit le vétéran Willii 
Mays, à la fin de sa carrièri 
qui a ajouté: Je ne suis pas 
désappointé de ne pas avoir 
joué, car je ne suis pas très 
bon comme frappeur d’ur¬ 
gence." 

Rusty Staub, handicapé par 
.„ie blessure à l'épaule pen¬ 
dant toute la série, n'a luait 
mai après le match, 
le suis blessé à l'é¬ 
paule et je ne souffrais pas 
d'une séparation, 
pas? 


Ni;w YORK s 
G.H'ret, Sb ® S 


SIRIiS MONDIALfS 
■ SAMÏDI 


(série égale 1 à 

MARDI 

Oelîland 3. New Yi 


New Yodt 2 Oakiand O 

SAMEDI 

Oakiand 3, Nev/ York t 
(serle égale 3 4 3) 

dimanche 

New Yo.k 2. Oulcland 5 

OAKLANa CHAMPION 




000 00! 001—2 
004 010 OOx- ' 
ce. DJ-O.-ikland 


mil G S'I B 1 1 1 
R .344 3 l » l 

_.a 44 0 0 0 O 

UP-KnolM a. T-2:3T. A-4»,3j 


Campanaris et Jackson 
explosent à temps 

OAKLAND (P.A.) — Bert Campaneris et Reggie Jackson 
ont finalement éclaté avec des circuits de deux points hier 
en conduisant les A's d'Oakland a un gain de 5-2 sur les 
Mets de New York et du triomphe dans la Série mondiale. 

Sous la direction d'un gérant qui a annoncé offidelle- 
ment sa démission après le dernier retrait de la Série, 
Diek Williams, l'is A'R ont surmonté leurs misères internes 
en devenant le premier club a remporter la Série deux 
fois de suite depuis les Yankees en 1961-62. 

- les joueurs d'intérieurs des A's se sont empilés devant 
monticule après le dernier retrait alors que des milliers 
de jeunes amateurs envahissaient le terrain. 

Les amateurs avaient cru que le match était terminé 
un instant auparavant lorsque Ed Kranepool a frappé un 
roulant au ler-but Gene Tenace, mais oelui-ci avait 
commis une erreur. 

L'erreur a donné un point aux Mets et a amené au 
Dnrrold Knowles. oui a établi un record avec 
sept participations succes.-iives dans la Séné. Kn-..jes a 
obligé Garrett a mettre ia fin au match avec un ballon a 
l'arrét-court. 


NSW YORK 000 001 001—2 8 1 

OAKLAND 004 010 OOx—5 9 0 

Motlock 1-2. Parker 3. Sodecki 5, Sfonc 7 et 
Grote; Holtxma^-) 2-1, Fingers 6 et Tenace, Fosse 
7- Circuits : Oakiand, Camponeris 1, Joekson. 

*■ ^ 4-' 

En définitive, ce fut la puissance, absente au couis 
des Six premiers matches de la Série, qui a procuré le 
triomphe final aux As. 

Piivé de circuit par les lanceurs des Mets jusque lù, 
les A's ont expiocé avec deux longs coups dans la Je 
manche par l'entremise de Campaneris et Jackson, 

POINTS 

Ken Holtzman, qui a remporté sa 2e victoire dans la 
Série, a encore aidé le club avec son bâton. 

Il a amorcé la poussée de la 3e manche avec un 
double après un retrait aux dépens de John Matlack. Il a 
ainsi affiché uns moyenne parfaite de 2-2 dans la Série. 

Campaneris, qui a récolté trois coups sûre hier, a 
complètement ébranlé Matlack en cognant un cirimit dans 
la droite, lors du premier 4-butis des A's dans la Série. 

C'était les dcc X premiers points mérités alloués par 
Matlack en 45 r.aïi-hcs de la Série. , " 

Jackson devait en ajouter deux autres, api es le 
simple de Joe Rudi, avec un exploit de 400 pieds dans 

Deux manches plus tard, les A's ont porté_ le compte 
à 5-0 grûce a Campaneris qui a frappé un simple, puis 
couru au 2e but sur l'erreur de Cleon Jones dai^. a 
gauche. Rudi a suivi avec un simple qui a poussé y 

Williams n'avait pas l'intention de perdre son avanta¬ 
ge et, lorsque Holtzman a perraU deux coureurs dans la 
4e reprise, il a ordonné à ses lanceure de relève de se 
réchauffer. ^ —i- 

Deux manches plus tard, Holtzman prenait le chemin 
des douches â la suite de doubles successifs de Millan et 
Staub, bons pour un point. Williams a immédiatement fait 
appel a RoUie Fingers. „ 

Fingers a tenu les Mets en échec jusqu'à la 9e man- 
clie, où il a donné un but sur balles a Milner et un simple 
à Hulin avant l'erreur de Tenace au ler-but. Knowles a 
alors fait son apparition. . . . , 

Le ciel menaçant a empêché les deux clubs de .s <5xct-t 
cer au bâton avant le match et il s'est recouvert tard dans 
le matcli, minimisant un autre miracle des Mets, après 
celui de 1969. 

•Les Mets ont laissé 72 coureurs sur les sentiers, 
établissant un record des séries. 

Par ailleurs, Tenace a égalé un autre record (le 
Babe Ruth dans les séries avec 11 buts sur balles, mais 
n avait fait mieux l'an dernier en égalant le record de 
quatre circuits. 

Enfin, le match était le dernier de WilUe Mays, qui 
a nié qu'il serait instructeur des Mets l'an prochain. 
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C'est tout un attrapé qu'a réussi Reggie Joekson ou champ —«centre lors¬ 
qu'il m dû plonger pour saisir une balle frappée d'aplomb par Jerry Grote 
à -la deuxième strophe. (Tél«iéphoto PC) 

Choisi le plus utile des séries 

Jackson protégé par ie FBI 

OAKLAND — (P.A.). — Rerirfe Jackson, Joueur le plus utile d( Ism Série 
diale, était protégé par le FBI depuis trois semaines à U suite de mena.-— «es à s 
a révélé hier le cogneur des As d'Oakland. 

"Maintenant que la série est terminée, je Ptris reveler l’hfetolre”, a ajoute Jack¬ 
son, dont ic circuit de deux poins dans la 3e manche a aidé les As à re=rn>Porter r 
victoire de 5-2 sur les Mets de New York dans la 7e partie de la Série -anondiale. 

Le propriétaire Charles Finley l’a appelé clicz lui avant le début de la série 
éliminatoire contre Baltimore, demandant au joueur de se rendre liuL=ané(üatcinent 
au parc de ba.scball. , , , . ..... 

A son arrivée au stade, deux agents du FBI lui ont appris que sa était me¬ 

nacée par lettre. I a lettre était signée par Les Wcathermen", un groupe ^ d’Etudianos 
pour la Société démocratiipie. 

"La lettre dL<iait que si je participais à la serle elimln,'(oire etlaSéx=-ic mondiale, 
ce serait mes derniers matches”. ..... , _ , 

Les afrents ont aceompaffné Jackson a Baltimore, New York et Orid^sinél. Lors du 
mntoh final d'hier, KM) agents étalent présents au stade d'Oakland ex=s raison de 
la menace. 


pour des 


raisons 


OAKI.A'MD - (P.A.). - DicJc WUIIams a démlMlait. 
(«miw le-^ranl des As d'Oakland diniinrh«, au sont- 
-t te U gRoire du club, mais U était heureux et mal- 

• ' • fois, 

"le ne waurals exi»rinier ma Joie d’an 2e triomphe 
s la SérS«» nmndlalo. a-t-ll dit dans le vestiaire des 
mais je a-«sscii.s im autre sentiment en même tennis. 
J'4hand(»nnr pour des raisons personnelles et non 
éilsoii lie piètres relations avec le proiiriélalre Cliar- 
Hnlcr. *1 m'a toujours traité royalement et Je lui 
sxtl respect”. Il a fait cette déelaration après 
de siens aux dépens des Mets de New 
a Série mondiale. 




Willianij 


s bien Inronnée, on a appris q 
peniiission de parler aux Yankees afin de 

....^«Ipii Houk. qui vient de passer aux Tigers 

t -JJIlroll ap»x*és 11 saisons à New York. 

les rlri(*--xmrnU du baseball sont rigides au sujet de * 
l‘ii I ^--r^rrnebe d'an gérant ou d'un Jinacur encore sous con- 
avec su club. 

Hllliams a révélé qu'il avait pris sa décision 1 la 
. a.. ^.sw j-salion, la révélant au club ia semaine dernière à 

^ finley l’n supplié de rester. 

^ les jNcaa-s ne seraient pas surpris de voir Finley 
ié pa-emlcr gérant noir dans l’histoire du ba> 
le nnarf Idat étant Frank Robinson. 
t» appre-araant cette rumeur, Reggie Jaidcson a ré- 
“RofcnAnMn a bien trop de classe pour piloter 


Toute une façon de se présenter au marbra. C est pourtonl ce <iue foit 
ici r^eggic Jackson lorsqu'il a compté le quatrième point dei >s q lo, 
troisième manche oprès ovoir cloqué on circuit de deux pointi, 

"C; 


y- CSCE SOIR 
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^ Au CoIk, . de Québec à 8h.30 
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Un but de Savard leur donne une victoire de 3-2 


Les Canadiens se vengent sur les Rangers 



Québec, 4 I 
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Les hommes de Camille Henry surprennent les Nordiques 

Première victime des Goiden Biades 


Les Golden Blodcs de New York ont remporté 
leur première victoire de la saison hier après- 
midi quand ils ont disposé des Nordiques ou 
compte de 4-3 devant plus de 4,000 spectateurs 
ou Modison Square Garden. Les hommes de Ca¬ 
mille Henry :i'avaient pu faire mieux que d'intrrire 
deux matches nuis à leur dossier depuis le com¬ 
mencement de la présente compagne. 


touché le poteau des buts, la troisième période, les Nor- 
Pendant la mineure à Te<l|diques ont dirigé une attaque 


Pour les Nordiques, il s'a¬ 
gissait de leur troisième re¬ 
vers et iis ont remporté 
quatre matches. "Il va fal- 
liu^oue nous remportions 
i^^ics parties sur la route, 
a w^le pilote Jacques Plante 
car ce n'est pas de celte 
façon' que nous allons garder 
une moyenne de .500 d'ici la 
fin du mois. ' ' ’ ’ 


faut beau- 
le fait que 
partisans, 
pas suffisant et 
moyenne de .500 
pour la saison on est assuré 
de participer aux séries éli¬ 
minatoires". 

Les Golden Biades avaient 
réussi a prendre les devants 
dans chacune des pLériodes 



mais toujours les Nordiques 
étalent revenus de l'arrière 
pour niveler les cha.oces. 
C'est finalement un but du 
capitaine Norm Ferguson qui 
a scellé l'issue de la ren¬ 
contre pendant une mineure 
a Guy Dufour. 

Serge Bernier a écopé 
d'une mineure dès la pre¬ 
mière minute de jeu et pen¬ 
dant son absence, le gardien 
Michel Déguisé a été bril¬ 
lant devant Gene Peacosh. 
Le jeu est devenu plus viril 
et un accrochage entre Bob 
Guindon et Ted Scharf en 
résulté en une majeure 
pour chacun des belligérants. 
C'est pendant leur absence 
que Alain Caron a joué de 
malchance quand il s'est re¬ 
trouvé seul devant 'Joe Jun- 
kin et son lancer de revers 


/e n’ai rien à reprother 
à Pegaise (Plaute) 


Scharf, un peu plus tard, 
Michel Déguisé s'est distin¬ 
gué à nouveau devant Bob 
Jones. 

Deux batailles 

Décidément Ted Scharf 
avait le désir de se battre 
car aussitôt sa punition ter¬ 
minée, pendant que l'arbitre 
sifflait une punition à Pierre 
Guité, le joueur des Golden 
Biades s'en est pris à Serge 
Bernier. Les deux joueurs 
ont été chassés pour cinq 
minutes. Cette pénalité a 
Guité a permis à André La- 
de donner les devants 
IX Newyorkais après 
que Déguisé eût fait de nom¬ 
breux arrêts. Quatre minutes 
plus tard, c'est Guy Dufour 
avec un lancer de loin, dans 
le bas du filet, qui a nivelé 
le pointage et Junkin, qui 
a été e.xcellent tout au long 
du match, a été incapable 
de l'arrêter. 

Après que Brian Perry eût 
donné les devants 2-1 aux 
Biades, sur des passes de 
Laughton et- Peacosh, Ted 
Scharf a livré sa troisième 
bataille de la partie 


direction des filets de Joe 
Junkin et Serge Bernier 
décoché un puissant tir qui 
a touché le poteau des buts. 
Quelques secondes plus tard. 
Ken Block profitait d'une 
mélée devant les buts de De- 
guise pour redonner les de¬ 
vants aux Golden Biades. 

Serge Bernier a manoeuvré 
habilement vers la cinquième 
minute et après avoir enlevé 
le disque & Ken Block, il 
s'est présenté devant Joe 
Junkin qu'il a fait sortir de 
ses filets pour ensuite le dé- 
joueé sans difficulté. 

Une punition à Guy Dufour 
. )ur avoir cinglé, a été coû¬ 
teuse aux Nordiques qui ont 
Norm Ferguson enregis- 
• son premier filet de la 
saison, sur des passes de 
Harry Howell eet Wayne Ri- 

- Jacques Plante a re- 

on gardien de but à 
la toute fin de la joute et 
François Lacombe a failli 
créer l'égalité mais 

* manqué la cible de 


V, 


- 


;■ 


bataille de la partie et son Pr«ini*r« t^riod» 
adversaire a été la défenseur)''—^ 
Dale Hoganson. Pour cette 9 .-—v. ' 


■' <• -3 

_ / » j 


Michel Déguisé a finale¬ 
ment réussi à jouer * 
premier match complet d 
1 ' Association Mondiale 
Hockey hier après-midi 
malheureusement pour lui 
son équipe a subi la défaite 
4-3 devant les Golden Biades. 
Jacques Plante l'avait em¬ 
ployé pendant une période 
samedi soir à Québec, à la 
troisième, contre les Golden 
Biades. Hier après-midi. De- 
guise a été passablement 
occupé et il a eu plusieurs 
arrêts très difficiles à effec¬ 
tuer, notamment trois contre 
Bobby Sheehan. 

"Je me sentais fatigué un 
peu en troisième période, a 
dit le gardien des Nordiques. 
J'avais plus de difficulté à 
me déplacer aussi. Je crois 
que j'ai alloué un seul mau¬ 
vais but et dans l'ensemble 
je suis satisfait de ma per¬ 
formance". 

Son instructeur Jacques 
Plante était très content du 
travail de son gardien. "Mi¬ 
chel s'est très bien acquitté 
de sa tâche. Je n'ai absolu¬ 
ment rien à lui reprochei'". 
Jeux de puissance 

En analysant la partie 
d'hier, Jacques Plante a 
que les deux buts sur 
jeu de puissance et un au... 
dû à un mauvais changement 
Je lignes avaient été la eau- 


I de cet échec de 4-3. "Les 
deux buts sur les jeux de 
puissance, dont le but ga¬ 
gnant, ça nous a fait mal. 
Et aussi nous avons fait un 
mauvais changement de li¬ 
gnes et ça nous a coûté cher. 
La prochaine fois je ne me 
ferai plus prendre. Quand il 
restera trente secondes à un 
jeu de puissance, je ferai 
jouer deux défenseurs tout de 
pour ne plus qu'on offre 
même opportunité de 
compter". 

Plante a ajouté; "La glace 
était très mauvaise. Je sais 
'était la même chose 


participation à la bagarre, 
Scharf a été expulsé de la 
rencontre. Quant à Hoganson, 
'* a expliqué sa difficulté 
1 disant qu'il pensait à trop 
i choses à la fois, qu'il 
était trop anxieux d'en finir 
avec le joueur du New York 
et c'est la raison pour la¬ 
quelle il n'a pas eu le meil- 
'vur sur son adversaire. 

Michel Parizeau voyait son 
lancer frapper la barre ho¬ 
rizontale en haut des filets 
pour rebondir derrière Joe 
Junkin. Réjean Houle et Bob 
Guindon ont mérité les assis-' 
tances sur ce jeu. 

Un poteau 

Dès le commencement de 


7. —Québ^, Dufoi 
PénaiitéJ^-Berniec 




- .,-w York. Block 1 

(Lteroix. Morenz) . 

6— Québec, Bernier 6 . 

7— New^Vork^^ Ferguson 1 


f Nom Ferguson 

C’est bon de gagner 

(Ferguson) 


"Ca fait du bien de rem-s'il dit qu'il i 


Ouebec. Déguisé; 

nce 3^700.' 


‘"“U'î.ri.Sta Dans i'orbife de la joute 


le patin. Si la glace est trop 
molle, on ne peut contrôler 
parfaitement la rondelle et 
nous devons ralentir pour 
garder la possession". 

En parlant de la bataille 
itre Ted Scharf et les trois 
joueurs des Nordiques, Jac¬ 
ques Plante a dit que c'était 
me situation malheureuse. 
'Bien souvent c'est un joueur 
trempe qui est en¬ 
voyé sur la glace pour sortir 
un bon joueur de l'autre. 
Même si lui est expulsé de 
la rencontre, ça ne change 
rien car la plupart du temps 
il reste sur le banc alors 
que l'autre joueur est impor¬ 
tant pour l'équipe" 


parties en matinée devraient tout simplement 
es dans le circuit Davidson ou encore on ne 
devrait pas permettre un match la veille au soir, com- 
' ----Nordiques et 


- - ---- arrive en fin de --- e» 

les Golden Biades. Les Joueurs de Jacques Plante sont 

J. - 2 heures dans la nuit de sa- 

qu'ils 


arrivés à New York ... 

medi à dimanche et ce___ _ 

ont pu prendre possession de leur chambre. Ils 
se lever vers 9 heures dimanche matin et la nuit a donc 
été très courte. Ce n’est pas surprenant si leur rende- 
-1 s’en ressent... 

Pour les Golden ■ Biades, les deux prochaines se- 
maiim ne seront pas de tout repos. Les hommes de 
Camille Henry doivent Jouer ce soir à Boston, puis iis 
t^-it mercredi. Jeudi et dimanche au Madison .Square 


2 porter une victoire, a dit le 
pilote des Golden Biades Ca- 
4, mille Henry. C'est 
première cette saison et ça 
7 va sûrement nous aider à 
4 retrouver notre moral"., Il 
s'agissait du premier gain 
cette année des Golden Bia¬ 
des qui jusque-là n'avaient 
pu faire mieux que de faire 
deux matches nuis. 

"Hier (samedi) nous n' . 
3ns pas frappé du tout et 
I as vu ce que les Nordiques 
it fait. Ils ont passé à côté 
! nous comme une traînée 
de poudre et nous ne pou¬ 
vions rien faire. La seule 
façon d'arrêter une équipé de 
patineurs comme la vôtre, 
'est de frapper. C'est ce que 
—■ •' —s hommes et ils 

_ conseils en pra¬ 
tique. Nous avons ralenti les 
Nordiques et ça nous a per¬ 
mis de remporter la victoi- 


t pas gra¬ 
vement blessé, que ce n'est 

-e foulure, Camille Hcn- 

rapporté qu'il pourrait 
lir une fracture. Scharf 
avait les jointures passable¬ 
ment enflées après scs trois 
combats. 


•Textes: Réal Labbé 


Compteurs des Nordiques 

N.A. .Tôt. Cle. N.V. 



Garden. "Ce n’est pas tout, ajoute Camille Henry, 1’_ 

b tre aemalne naos faisons un voyage dans l’Ouest et nous 
allons Jouer sU rencontres en huit Jours. Regarde le ca¬ 
lendrier des Whalers, il est excellent. Ils sont plus forts 
que Je pense dans cette ligue’’... 

■ Ted Scharf affichait toute une enflure à la main 

■ droite à te suite de ses trois bataUles... 

■ I^es sportifs de New York étaient vraiment servis è 
. souhait. Ceux qui avaient des loges spéciales pouvaient 
I «a meme temps que la partie des Nordiques contre les 
: Golden Biades, surveiller le match de football a a télé- 
. -vtsioa, puis ,il y avait la dernière rencontre des Séries 

* Moudiales à la fin de l’après-midi et en soirée, les 
' Rangers recevaient les Canadiens de Montréal... 

? ■ Les dirigeants des fhinadiens ont profité de cette 

» visite des Nordiques et des Canadiens i New York p. r 
' remettre à RéJean Houle et Dale Hoganson leur Kigue 

■ comme gagnants dé la Coupe SUnley. Il s'agit 

■ d’un vériable bijou... 

* ■ L’arbitre du match d'hier était Ron Ego... 

> ■ André Lacroix a été l’une des figures doniinanies 

> de eette rencontre en marquant le premier but et en 

> préparant quelques beaux Jeux... 

* ■ Grâce à la collaboration d'Air Canada et du super- 
' vlaeur au eontrûle des bUlets, M. Paul Du Bois, nous 
r avons pu avoir un local pour y travailler queque peu 

tendant notre attente i l’aéroport de Montréal... 


Joe Junkin a joué un match 
spectaculaire et bien sûr il 
a été une des vedettes. Pour 
Camille Henry, tous ses 
joueurs ont affiché une belle 
performance. "André Lacroix 
'a'sorti un très gros match, 
rajouté Camille. J'étais 
issi bien content du jeu 
de Mike Laughton et aussi 
de Brian Perry. Ces deux-là 
■ont sans doute connu leur 
meilleure partie de la sai- 


TED SCHARF 

Les Golden Biades ont per¬ 
du les services de Ted 
Scharf à la deuxième période 
à la suite de sa troisième 
bataille de la panie. Le 
joueur de New York s'en 
était tout d'abord pris à Bob 
Guindon, puis à Serge Ber¬ 
nier et ensuite au défenseur 
Dale Hoganson. H s'est blesse 
à la main droite et même 


NORM FERGUSON 

Le capitaine des Golden 
Biades Norm Ferguson a 
profilé d'une mineure à Guy 
Dufour pour donner la vic¬ 
toire aux siens dans la troi¬ 
sième période. "Comme c'est 
bon de gagner, a dit Fergy, 
je ne croyais plus que c'était 
possible. Il fallait absolu¬ 
ment une victoire car ça ne 
prend pas de temps qu'un 
esprit de défaitisme s'empare 
d'un club et à ce moment 
il n'y a plus rien à faire, 
d'autant plus que notre si¬ 
tuation financière n'est pas 
des plus roses. Mais comme’ 
il a déjà été mentionné, jo 
lirais qu'il ne faut pas trop 
s'en faire avec l'argent car 
la ligue arrangera le tout. 
Il suffit le gagner assez ré¬ 
gulièrement et tous les 
joueurs vont oublier les au- 
■ es problèmes". 

Comment trouve-t-il le cir¬ 
cuit Davidson cette année 7 
"Je crois que le calibre s'est 
encore amélioré et la ligue 
est beaucoup plus forte qu'à 
pareille date la saison der¬ 
nière. Il n'y a qu'à regarder 
votre équipe pour le cons¬ 
tater". 


Pointeurs AMH 

Bots A Pts 
S. Bernier, Qué. C • IZ 
R. Houle, Qué. 4 C It 

D. Lawson, Van. 6 3 9 

R. Guidon, Qué. Z 6 8 

F. Hughes, flous. 6 1 7 

C. Bordeleau. Min. 3 4 7 

R. Sentes. Tor. 3 4 7 

W. Conncly, Min. 3 4 7 
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Les Remparts croulent 6-5 à la douzième partie 

Fructueux voyage des Royals au Colisée 


pnr Uosrrr Doré 
‘•I.orsqu'on est lioiii-oux 
(fiaffnaiiti on devrait pouvoir 
ani'icr le temps"... Cette 
olumson de Jaetiueline Du- 
lac doit ôti'c pa.ssablement 
populaire chez les Rcmi>art.s 
aujourd'liui. Cet arrC-t du 
temps les .'oiieurs des Rem- 
p.nrts et leur Instruc-teur 
Marc Pieard l'aurait silrc- 
nient .souhait<5s jeudi soir 
dernier maintenant que " 
connaît les événements ..... 
sont survenus au Colisée. 
P'nhord vendredi les 
.ioi'ours du National de La¬ 
val ont ni-raehé un point 
avec un veixlict nul de 5-5 
puis hier alors que , 

Royals de Cornwall sotU 
partis avec un gain de 6-5; 
deux parties qui ont an-êté 
l’étau victorieux 
portc-eoulcurs. 

Robert GeoffixMi, 
cion Rempart, est venu han. 
ter les esprits de ceux 
qui étaient h l'oripine do 
transfert à Cornwall en y al¬ 
lant d'une performance de 
deux buts et autant d’aides. 

Teriy Angel. Gary MacGre- 
gor. Bob Chase et Mike 
Conway ont signé les autres 
buts des vainqueure produi 
saut ainsi une tacite noir, 
sur la fielie vierge des Rem¬ 
parts. Incidemment, les visi¬ 
teurs ont bonibanlé Michael 
Cm-eoran de 53 lancers con¬ 
tre seulement 39 pom- les 
Remparts. 

Cinq joueurs des Remparts 
ont réussi autant de buts. 

Réal Oloutier est d’abord 
■devenu le premier de l’équi- 
po à dépasser le cap des 20 
buts. Guy Chouinard a réus¬ 
si son ISicme. Gaétan Bou¬ 
cher son 4e alors que Ri¬ 
chard Botvnesss et James 
Batenian enfilaient leur 6o,ehain.’ 


ttiio consolation potin les 
parti^xims lies Rcmpilrts, 
— victoire aux "poings”; 

•nregistrée lors du seul 
combat do la soirée. Uicliard 
Nanini.s sc'.sl amusé pendant 
quelques minutes devant 
Jolin Iluncan. Seulement 
antres punitions mi. 
nenre.s furent ajontées à ce; 
deux majeures. 

sommes pas trop puissant' 
pour celte ligue" de lancer 
RIaro Picard après le 
match. Rn fait il ne faisait 
que dire à haute voix ce 
1011 R,ncotte devait sûre- 
penser avant le match, 
ailleurs, Pieard s’en 
osl pi'ls à rifein défensif de 
équipe. "C-e n’est pas 

-lal de perdre un inateh 

après avoir marqué cinq 
buts. C'est une * situation 
inacceplabic et ça va chan- 
gel'”... Il a l'intention de 
lancer un "SOS” à son club 
ferme do Stc-Foy. histoire 
de donner une p’tile leçon 
certains. Cependant, Pieard 
a dit ne pas envisager de 
transactions pour l’iinstant. 
"Nous avons a.ssez de poten¬ 
tiel. il suffit de l'exploiter 
et c’est que je viserai dans 
les prochains jours”. 

"Pour nou.s rendre compte 
. ; nous ne sommes pas 
trop puls.sants poiu* cette Li¬ 
gne ,U fallait une défaite 
Nous eu subirons d'autres 
saison, li est donc inu-| 
de jn-ondre panique | 
après la première. Il faut en 
pmidve leçon et tout faire 
pour que la citose sc 
IM'oduise le moins souvent 
possilile cette saison’’ 
d’ajouter Picard. 

I,cs Ilemiwrts seront inac¬ 
tifs jusqu’à vendredi ixro- 


^ S'} i ' ' k 'A ' 
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HORS-JEUX 


par Roger Doré 

I-’asscmblée des gouverneurs prérae pour samedi 
prochain, sera tenue au Colisée de (luébcc. L’un des 
items au pcogranunc sera de définir si les Royals de 
Cornwall devraient olilcnir le privilège de transiger 
avec les équipes québécoises du circuit Robert Lebel. 
lii vote favorabîc a été citregistrc auprès des gérants 
d’équipe mais les gouverneurs doivent également ap¬ 
prouver le règlement pour qu’il soit adopté. 


Sur ce jeu de Dave Rooke, Michael Corcoran a restste comme il l a fait 
lur 47 des 53 tirs des Royals. Son rendement n o tout de meme pas 
empêché les Remparts de subir un premier revers. (Photo Marcel Laforcel 

"Û/r aurait dû les battre 
par 4 à 5 buts" Racette 


Par Claude Cadorctle ilubile que jamais que i 

C’est bien .sûr un Ron Ra- avons rencontré à l’issue 
cette oxliubérant et plus vo-[ match. 


Croyez le OU non... Des imbéeilcs se sont permis 
de lancer des clous sur la glaec hier soir lors du inateh 
Rnyal-Itemparts. L'arbilrc Alarcrl V aillaiieourl a meme 
donné l’ordre à l’annoneeiir-maison de demander aux 
amateurs d’arrêter une telle pratique sans quoi le match 
serait retardé. Les sjicctateurs iirésents devant de tels 
actes ne devraient pas se gêner pour dénoncer aux poli¬ 
ciers les stupides qui s'amusent à un sport aussi dange¬ 
reux pour les joueurs tant visiteurs que locau.x. 


l’iie partisaiine des Remparts a dû sc rendre à la 
clinique du Colisée en dcmsiénic période. Elle a été 
touelice en pleine figure par une rondelle dirigée dans 
les estrades derrière le but de Micliacl Corcoran. 

Kieliard Nantais, Jaeciucs I.oras et Miehael Corco¬ 
ran. tous trois absents lors du mateli de vendredi con¬ 
tre le National de Laval, étaient de retour au jeu hier. 


larlo 'Viens a été fortement ébranlé en première 
le torque frappé aeeidenlcilemenl par le bâton de 
i Bnteinan. Ce dernier rnntonriiuit le but des 
s lorsqu'il fut mis en éeliec et c'est ;i ce moment 
? Viens a été blessé. Après quelques minutes, il a 
(lant repris son poste devant tes filets du club 


(Vest le défenseur Donald Lemieux qui a cffcoliié 
la i)reniière mise en éeliec vraiment sérieu.se de la par¬ 
tie. Dave Rooke s'est fait "pincer” près de la clôture 
en territoire des Remparts, 



»! 


_ N'alle* surtout pas croire que le gordien des Royals, 

Avant la rencontre d'Iiier soir, les Remparts avalent Mario Viens y va d'une crise d'hysterie a la suite 
réussi (io buts de pliui que les Sugiieiiéens de CliicouU- :de la victoire des Royals sur les Remparts. Viens, 
ml et ce avec le meme «ombre de parties de jouer... vient tout simplement d'être ébranlé por un bâton 
, . ^ !♦•■«>? élevé de Jomes Batemon. 

(Photo Marcel Loforcc) 




"De la façon dont 
eui;s ont joué ce soir, nous 
aurions dû les déclasser” de 
lancer Racette. “Les gai-s ont 
pratiqué un excellent jeu de 
position et ils ont bien pa¬ 
tiné; quand ils nous ont bat- 
■ à Cornwall, Dan Luplnette 
Jolin Dunoan ne jouaient 
pas alors que ce soir, avec 
lie équipe presque complè- 
I, c'était différent”. 

Racette h expliqué que .‘les 
jouem's ava'ient b é iiofieié 
d’im repos saliitah'e au cours i 
de la semaine dernière. Après] 
avoir disputé lU parties en 
16 jours. Les Royals ont pris: 
les choses aisément. Ils n’ont ; 
pas pratiqué mercredi et ven- j 
dredi aloi-s que saniedi, ils se ; 
sont déliés les nîuselcs du-l 
ranl cnvnoii une heure. "Il, 
faut bien comprendre, de di- 
Itecette, que ces gaivs là 
l pour la plupart des ” 
diants; ii est nocessaU. _ 
de leur accorder 


Commentant la stratégie 
qu’il avait- iitiJsé, Racette 
indiqué qu’il avait joué avi 
quati'o défenseurs au lieu de 
cl trois lignes offensives 
.... beu de quatre. “Je suis 
particulièrement fier de Mi¬ 
lle Conway et Dan Lupiiic' e, 
■ “ leux gars-Ià ont joué 
im niatfli”. “Huoiqu’ll 
-it, d'ajouter le dynami¬ 
que inslruclour dos Royals je 
sais bien que les Remparts 
foment toujours l’équipe à 
vaincre dans la ligue. Pour 

sion, nous devrions U'i-miner 
au premier rang;- MoivtréaJ 
sera notre plus sérieux ri¬ 
val”. 

Bref, d’enchaîner Racette, 

: gain do ce son sera un to¬ 
nique formidable pour mes 
joueum. Battre les Ilerapai't.s 
à Québec, que trouver tic 
mieux comme stimulant ? " 


Dumont très 
québécois 

Par Roger DORE 

Faisant suite aux com¬ 
mentaires de notre direc¬ 
teur des siMirts, Jean Pou- 
Ilot, lequel précisait dans 
sa chronique d'hier que 
Paul Dumont allait dé¬ 
missionner de scs fonc¬ 
tions à l’issue de ia pré¬ 
sente saison, le directeur 
administratif de la société 
Colibec s’est contenté de 
dire : "Cette nouvelle est 
à mon sens très prématu¬ 
rée". Il n'a pas voulu 
toutefois confirmer ou in¬ 
firmer la nouvelle de sa 
retraite à titre de repré¬ 
sentant des Remparts i 
la table des gouverneurs 
ou encore à titre de di¬ 
recteur administratif du 

"Qu'il me soit permis 
de dire que je suis très 
Québécois et qu'effectlve- 
ment je me propose de 
jouir des plaisirs du golf 
l'aiitonmc prochain. Pour 
ce qui est de l’immédiat, 
j'ai une très grosse saison 

Dumont s'est par la sui¬ 
te refusé à tout commen¬ 
taire pouvant nous mettre 
sur une piste quelconque. 
Tout de même, précisons 
qu'il n'a pas l’habitude de 
demeu'-cr aussi peu loqua¬ 
ce lorsqu’une nouvelle pu¬ 
bliée n'est pas très bien 
fondée. Que faut-il en con- 


Plus de 28,000 
spectateurs - 
au Colisée 

Le moins que l’on pui.sso 
dire le sport du hockey osl 
’ populaire dans la vieil- 
. japilalc; celle précision 
peut être apportée devant 
le fait que 26.340 ixn’sonnes 
ont fj-anchi les tourniquets 
du Colisée en quatre soirs 
consécutifs et ce pour voir 
évoluer les Nordique.s et les 
Remparts. Jeudi soir der¬ 
nier, 7,136 personnes ont 
assisté au match 'Toronto- 
No)-diqucs... Il y en avait 
6,705 le lendemain pour la 
visite du National de La¬ 
val ... Los Golden Bliidos 
de New Yoi-k ont perdu 8-1 
devant 7.484 personnes ... 
Finalement hier, la premiè¬ 
re visite des Royals de 
Cornwall a captivé 6,025 
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Ls f «ï 2 , '"2 . 

a quitté 
Caughnawaga 

C'est cü matin à 7h00 que les 
membres de la Sûreté du Qué¬ 
bec ont quitté la réserve in¬ 
dienne de Caughnawaga, près 
de Montréal. Les représen¬ 
tants de r"American Indian 
Movement" ont également 
quitté la réserve pour retour¬ 
ner aux Etats-Unis. 



_.\ kSTlROÜILlE POUR YOTüt: 

S ^ b' MOTECTIOH 100% A /If 

DANS LES 26 POINTS CRITIQUES DE ROUILLE ^ ! Q 

SUCCURSALE : 331 RUE BOUFFARD, QUEBEC — TEL. : 523-3532 
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Québec : nuages 
Moximum : 55 
Demain : 

ensoleille, plus froid 
Hocioiis tie l'oiitinc-Té. 
iiiiNcamiiiiiue, des l^uiren- 
iides, d'Ottnwa, de Moiit- 
rr-al et des C'iiiKons C 
l'Ksl : 

Mardi malin, hrunillo’ 
très étendu dans cerlnines 
Inealilés, ensdieillé et mn. 
ximnm de fifl A (iS. Aperçu 
pour mereredi, peu de 
elina);ements. 

RéBioiis de l'Aliitlbi, Clii- 
boiit'aiiian, et du seeleur 
nord du nord du I,ac Sniiil. 
Jean : 

NiiaKeiix avec faillies 
pluie. Mardi nuageux, mais 
nuageux, mais éciaircies 
dans l’après-midi. Maxl- 
mnni près de 50. Mercredi, 
temps beau, mais progres¬ 
sivement plus froid. 

Régions de St-Maurice, 
Quebec et du secteur Sud 
du Lac St-Jenn : Mardi, 
passages nuageux, maxi¬ 
mum mardi près de 55. 
Mercredi, ensoleillé et un 
peu plus froid. 

Régions de Baic-Comeau, 
Rimouski, Sept-Iles et Gas- 
i: 

Pluie cessant mardi aprs* 
midi, mais le ciel restera 
6rt. Maximum de 40 
à 45. En soleillé mercredi. 

temps deviendra plus 
froid. 


ternpeiTituri.* 


TORONTO (PC) — Void 
les températures «elles 
qu'enregistrées hier dans 
les principales villes nord- 
américaines. 




Bourassa 
€M l'abri 

MONTREAL — (P.C.). — Devant la Cour 
d'appel, lundi, les, avocats du premie r ministre 
Robert Bourassa ont soulevé une question de pri¬ 
vilège pour tenter de l'empêcher de comparaître 
devant le tribunal sous une accusation d'outrage à 
la suite de la publication de son livre sur la baie 
James. 


Une "amusette pour 
bébés sous-développés 


Finance .14-15 

Horoscope. 10 

La nouvelle 

québécoise . 4-5-7 

Mot caché .. 19 

Mots croisés. IZ 

Nouvelles 

internationales . 4-9> 

Nouvelles nationales 13-13 
Nouvelles 

provinciales .... 2-3-16-17 

On dit . 11 

Patron . 8 

Petites annonces .... 18-19 

Spectacles . 10 

'■ 21 à 32 


Mardi le 23 octobre 
Lever: 6.26 
Cîouclier : 17.02 
BASSES : 

4h 05 et 16h 30 
HAUTES : 
llh 35 

Mercredi le 24 octobre 
Lever : 6.27 
t’ouclier : 17.00 
BASSES : 

Oh 05 et 1211 20 
HAUTES : 

41i 50 et 17h 10 


Courrier de ta deuxiè¬ 
me classe - Enregistre¬ 
ment No 0748 


MONTREAL — (F.C.). — Alen que le del-| 
• perdu de 8 è 10 peur cent de Mn pouvoir 
d'echot per euite de l'inflatiofl, le gouvernement 
librel diecute de le voleur éventuelle d'un déliai 
guébcceit, une "emueette pour population primiti¬ 
ve et bciMa eeuo-dévcleppct", e effimié, lundi, 
M, René Lévetquc è l'Université de Montréol. 

Le chef du Parti québécois | et Mme Lise Trochu, sc^_ 

était accompagné des candi- du ministre libéral de l'F.du- 
dats de son parti dans les cation François Cloutier. 
comtés de Bourassa et d'Ou- Plus de 1,800 étudiants s'é- 
trement, M. Yves Michaudliaient massés dans le grand 

Dupuis a été 
démenti 

Par Pierre BELLEMARE 

SAINT-JEAN (PC) — M. Yvon Dupuis a été virtuelle¬ 
ment démenti, lundi, par un ex-candidat créditistc au 
milieu de jeunes péquistes enflammes du céeep de 
Saint-Jean, qui ont réservé un .accueil hostile au le.ader 
créditistc en visite dans sa propre circonscription, 

I.JI centaine d'étudiants, entasses "dans une salle 
piégée”, scion l'expression de M- Dupuis, ont manifes¬ 
tement voulu mettre en boîte le chef du Parti créditistc 
et ils ont réussi i merveille. 

Un cégopicn a d'abord ouvert les hostilités v.. 
levant l’affaire de M. Paul X-atnier, candidat crédiliste 
à l’clecüon fédérale de 1972 qui a été mis de côté par 
M. Dupuis dans la présente lutte provinciide. 

Diuis le conité d'Iberville, M. Diipuls lui a préféré 
M. Yvon Hamel, ancien candidat unioniste, sans môme 
tenir de congrès de désignation. 

C’est i partir de lï que l’étudiant a accusé M. 
Dupuis d’êtixi anti-démocratique et do prcclior lij-po- 
critement pour le respect de la personne humaine. 

L’invité des cégeplens a imméiliatcment répliqué 
que c’était M. Lafnler lui-même qui lui avait demandé 
de ne pas tenir de convention dans son comté. Mais 
voilà que M. Lafnier surgit d’un coin de la salle, au 
grand étonncmefit de M. Dupuis pour lui lancer: 

"Vous avez encore une fois menti effrontément à 
la population. Vous avez pris une décision do dictateur. 
Vous avez tout fait dans les coulisses. Ça m’a coûté 
$200 pour votre campagne à la direction du parti, en 
lévrier, et s’il le faut, m’en coûtera autant pour vous 
déloger.” 

M. Dupuis, survolté, moiiacc alors de quitter le 
cégep mais il retient son geste quand les étudiants sc 
mettent à le chahuter pour lui exprimer leur dégoût 
devant cette fuite qu’ils qualifiaient de lâcheté. 

Revenant sur ses pas. M. Dupuis a déclaré d’une 
voix: ”J’al le courage d’affronter celle salle piégée. 
Ça ne m’intéresse pas do parler avec iM, Lafnier. J’ai 
toute la province à parcourir et je n’al pas le temps de 
m'occuper de lui.” 

M. Dupuis a dit aussi que M. Lafnier n'avalt pas 
.Tffalio dans cette salle et celle-ci lui a réixmdu que 
scs enfants fréquentaient le cégep, comme Annie Du- 
piils d'ailleurs, ce qui lui donnait le plein diolt do parti¬ 
ciper au débat-midi. 


salon de l'édifice centrai pour 
jécouter Lévesque et ont 

longuement applaudi le chef 

' PQ après son -‘ 

cours. 

répété — en l'expli¬ 
quant plus clairement — ce 
qu'il avait dit la veille du 
Forum, lors de la présenta¬ 
tion officielle des candidats: 
le PQ doit prendre le pouvoir 
à l'élection du 29 octobre 
prochain ou. dans quatre 
après ce n« sera plus possi¬ 
ble. 

H est vrai, a-t-il dit, que 
les francophones de Montréal 
sont en tmin de se (aire 
noyer dans un immense mel- 
ting-pot. Il a expliqué que 
par suite de la politique 
d'immigration du gouverne¬ 
ment fédéral, les comtés de 
Montréal sont en train de 
passer un à. un du côté an¬ 
glophone. 

"Certains comtés sont de¬ 
venus imprenables pour un 
candidat qui a des priorités 
québécoises." 

Syndicats 

Répondant ensuite à des 
questions, IVÏ. Lévesque a dé¬ 
claré qu'il était en faveur de 
la syndicalisation de tous les 
travailleurs. 

"Comme dans toute société 
normale, il faut viser à ce 
que presque tous les salariés 
aient une fox-ce unifiée afin 
d'avoir toute la puissance 
monde du travail. On a 
marqué que les pays qui ont 
le plus de travailleurs syn¬ 
diqués ont une plus grande 
paix sociale", a-t-il dit, no¬ 
tant que "paix sociale" était 
un cliché cher au ministre 
de la Justice, M. JérOme 
Choquette. 

II a nié s'ètre prononcé à 
la télévision de Sherbrooke, 
contre les longs cheveux et 
les tenues i>eu soignées, ce 
qu’un hebdomadaire aurait 
rapporté. "Je n’ai aucune 
commandation à faire quant 
régime vestimentaire ou, 
système pileux." 

1 a dit qu'il avait simple- 
nt raconté ù Sherbrooke, 

. I lors des élections amé¬ 
ricaines de 19(i8, l'organisa¬ 
tion du sénateur McCarthy 
avnit demandé à ses travail¬ 
leurs dans l'ütat du Maine, 
de soigner leur tenue et de 
couper leurs cheveux. 


Le premier ministre, a di! 
Me André Bro.s.sard, est in¬ 
vesti des droits et des pri¬ 
vilèges de la Couronne. II 
agît au nom de la Couronne. 
A titre de premier ministre, 
il ne peut pas être forcé de 
comparaître devant un tribu- 

r‘ a ajouté que le premier 
ministre, tout comme le gou¬ 
verneur général et le lieu¬ 
tenant - gouverneur, était à 
■'abri de toute action civile 
qui comportait une peine 
"emprisonnement ou d'au- 
es mesures punitives. 
Cette cause impliquant M. 
Bourassa remonte à l'année 
dernière, lorsque l'Associa- 
"on des Indiens du Québec 
réclamé une injonction pour 
faire cesser les travaux de 
$6 milliards à la baie James. 

Les deux parties dans cette 
affaire ont fait entendre des 
témoins et soumis des pièces 
conviction devant le juge 
Albert Malouf, de la Cour 


lupérieure, qui n'a pas en- 
:orQ rendu sa décision. 

Le 4 octobre dernier, on 
ileine campagne élector,ole, 
le premier ministre Bourassa 
a publié son livre sur la baie 
James, 

Le lendemain, l'Association 
Jes Indiens se présentait de¬ 
vant le tribunal et obtenait 
que M. Bourassa soit cité 
pour outrage au tribunal, 
prétendant que le livre avait 
porté préjudice à sa cause 
pendante devant les tribu- 

Le premier ministre devait 
comparaître le 16 octobre, 
mais il obtenait un ajounie- 
ment, la veille, en interjetant 
appel. II promettait, de tou¬ 
te façon, de (aire cesser la 
distribution de son livre. 

C'est cet appel qui a été 
plaidé lundi. Me Brossard a 
prétendu que le premier mi¬ 
nistre agissait au nom de 
la Couronne. 


L'abbé Therrien à 
fa défense du PQ 

Ptur Charles DeBlols 

"Dans la présente campagne électorale, la plupart 
des attaques sont dirigées systématiquement contre le 
PaxTi québécois et sont de nature à perturber le climat 
serein nécessaire à un vote éclairé et critique des 
citoyens". 

C'est en substance ce qu'a répondu hier après-midi, 

eours d'une conférence de presse, l'abbé Armand Ther- 
riezx aux journalistes qui lui faisaient remarquer l'allure 
quelque peu péquiste d'un court manifeste qu'il venait de 
rendre public. En compagnie de l'abbé Michel Stein et du 
Père Evaristc Lessard, M. Therrien venait d'expliquer 
qu'une trentaine de prêti-es de la région de Québec 
s'étaient rencontrés récemment. Après avoir pris cons¬ 
cience ensemble de l'étendue de certaines tactiques men¬ 
songères et contraires à l'Evangile dans la présente 
campagne, ces prêtres ont décidé de signer à titre 
individuel une brève déclaration. 

Fausse propagande 

Se défendant d'appuyer le Parti québécois dans ce 
manifeste. MM. Therrien, Stein et Lessard ont dénoncé 
certaines attaques de groupes et d'hommes politiques 
qualifiant le programme du PQ de "communiste" ou de 
"terroriste". Etant lui-mème organisateur péquiste dans 
Portneuf, M. Therrien a tait remarquer que la propagande 
des _ Pèlerins de St-Michel ou du journal "Vers demain" 
avait encore un bon impact en milieu rural. Par ailleurs, 
M. Lessard a cité le cas de Jean-Noél Tremblay, candidat 
unioniste dans Chicoutimi, qui aurait avancé que "certains 
péquistes ont les mains tachées de sang" ou encore celui 
du chef créditiste, Yvon Dupuis, déclarant que le PQ est 
infesté de terroristes. M. Stein a toutefois reconnu qu'il 
censurerait également le PQ s'il s'avérait que ce parti a 
fait effectuer des radiations illégales sur les listes 
électorales. 

D'autre part, les auteurs du manifeste s'inscrivent en 
faux "contre le climat que certains partis essaient d'ins¬ 
taurer, soit publiquement, soit par le tnichement du 
téléphone pour intimider l'électeur et nuire à sa réflexion 
libre". On a fait notamment état de pressions qui auraient 
été exercées sur des vieillards dans Taschereau. 

Le groupe de prêtres déclare finalement qu'il ne voit 
en quoi l'autodétermination et l'indépendance du 
peuple québécois seraient contraires à l'Evangile. "Nous 
~~ saurions à ce titre les rejeter ni les présenter comme 
— danger. Nous croyons de plus qu'une insistance pour 
combattre les inégalités sociales dans le débat politûiue 
actuel est de nature à favoriser la pratique évangélique", 
écrivent-ils. 

Signalons que le groupe de professeurs de la faculté 
de Théologie a>; l'Université Laval s'est ravisé hier 
concernant la t-u'-licâtion d'une déclaration mettant en 
garde contre in iv urgmee d'un nouveau cléricalisme au 
Québec. Certains oi:l (ait remarquer qu'un tel texte aurait 
pu être interprété comme un désaveu de l'initiative de 
l'un de leurs collègues, l'abbè Louis O'Neill, candidat 
péquiste dans Muntrèul-.Mercier. 
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Fédéralisme 'Ventable'' 


Les documents secrets 


seront rendus publics 

par Donald Chorette 

Profitant de le dernière semaine de la compagne éicetorole pour 
lancer une ycritobic offensive contre le Parti québécois, le Poiti libérol ren¬ 
dra public, probablement aujourd'hui même, des documents (|ui démontre¬ 
ront "qu'il est avantageux pour le Québec de vivre dons un régime fédéra¬ 
liste" et «lOè le budget de l'an I d'un Qucbec indépendant "constitue une 
véritable fourberie". 


lympiques et l’.'iugmenta'tion 
de taxes proiiosc par lo Pai'- 
ti quêWcois. 


midi dans le comté de Chau¬ 
veau. Participamt à une au¬ 
tre assemblée dans la cir¬ 
conscription de Taschereau 
en fin d’après-midi, le clief 
du Parti libérai a précisé 
‘•que les documents 
prêts depuis plusieurs 
maincs et que le mini.stre 
des Finances, M. Raymond 
Ganioau, devra complétoi- 
certains tableaux au cours 
de la nuit”. 

En présence de la majo¬ 
rité des candidats libéraux 


Nature des 
dcîuments 

Interrogé à la suite ■ de 
l'assemblée tenue hier dans 
le comté de Taschereau, le 
ministre des Finances, M. 
Raymond Carneau, a indiqué 
quelle sera la nature des do¬ 
cuments qui seront publiés 
par le Parti libéral. 

M. Carneau a révélé que 
cette étude serait constituée 
de deux documents princi¬ 
paux. La première partie 
sera en fait une synthèse 
des principales "failles" no 
tées par le ministre des Fi 
nances dans le budget d'ur. 
Québec indépendant. Quant à 
la deuxième partie, il s’agit 
"d'une mise à jour des étu¬ 
des réalisées sur la rentabi¬ 
lité du fédéralisme par le 
ministère des Affaires inter¬ 
gouvemementales alors que 
M. Claude Morin travaillait 
pour ce ministère." 


M. Gérard D. Lévesque, M. 
Bourassa a continué à fus¬ 
tiger ”le Père Noël Léves¬ 
que qui sc promène avec sa 
poche do piastres séparées” 
et a affii'mé que ces docu 
monts officiels indique n ' 
qu’en 1971-72, lo gouverne¬ 
ment du Quélioc a refu S"* 
923,000.000 du gouvern 
ment fédérai. 
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Assistances record? 


par Donald Chorette 


tion dans le comté 
ehereau, MM. Bourassa 
Ganioau ont tous deux 
cuser le Parti québécois do 
mentir effrontément à la po¬ 
pulation puisque le budget 
ne prévoit aucune augmen- 
iation de taxes et que le cri¬ 
tique financier du PQ, M.. 
Jacques Parizeau “a avoue 
quelques joius plus tard à 
Joliette qu’il augmentera les 
impôts do $430 millions c* 
Laxeiia l’aide sociale et 
allocations familiales”. 

M. Bourassa a égalemeii 
profité de l'occasion pour 
raiiiielor qu’il a insisté à 
maintes reprises pour que 
Parti québécois publie 
in budget avant la cainpa- 
le électorale et pour bros- 
r un tableau sommaire dos 
•alisations de son gouver¬ 
nement. Il a également af¬ 
firmé que son i>arti présen¬ 
tait un nouveau stylo de. gou¬ 
vernement et a invité les 
joumaiistes à poser des 
questions h M. René Lovos- 
que parUciilièremcnt en ce 
qui concerne les Jeux 


Garneau dénonce deux péquistes 


PorGuyGIROUX 

M. Roymond Garneau, le ministre des Finan¬ 
ces dons le cabinet libéral, dénonce l'attitude des 
candidats du Parti québécois dons Limoilou et Bou¬ 
rassa, MM. Jean Toillon et Yves Michaud, hauts 
fonctionnaires dans l'odministration publique du 
Québec avont le déclenchement des élections. 

. 1 comme conseillers du i>ou- 


Lc ministre libéral - - 

Uoimé leur nom hier soir, 
alors qu’il participait à mi 
débat sur le thème de "l’ad¬ 
ministrateur public et le 
pouvoir politique”, organisé 
par l’Ecole nationale d’ad¬ 
ministration publique. Selon 
lui, il est inadmissible que do 
hauts .fonctionnaires. 


voii, ont particiiié aux ins 
tances supérieures de l’élabo¬ 
ration des politiques d’un 
gouvernement et pris con- 
naissanmo do tous les dos¬ 
siers, donnent du jour au 
lendemain leur démission 
et passant, en pleine 
campagne électoi’ale dans 


lo camp dos partis d’opposi¬ 
tion pour renier leur passé 
et se lancca- à l’attaque des 
politiques gouvernementales. 

On sait que M. Tailon est 
foncticmiaii-c au ministài-e 
des Affaires intergouverne- 
mcntales, où on lui a confié, 
au début do 1973, la direction 
chargée des relations fétléra- 
Ics-pi’ovinciales et interpro- 
vincialcs en matièi'o écon<>- 
miquo. Pour sa part, M. Mi¬ 
chaud, c.\-déput6 libéral, oc¬ 
cupait avant la campagne 
électorale le poste do Com¬ 
missaire général à. la Coopé¬ 
ration avec l’étranger. 


Ne partageant pas l’opinion 
de M. Garneau, le prési¬ 
dent cl drccteur général de 
la Boui-se de Montréal et do 
la Bourse canadienne, M. 
Micliel Bélanger, qui parti¬ 
cipait également au débat 
d'hier, a affirmé qu’il faut 
s’accoutumer à ce que do 
hauts fonctionnaires se lan¬ 
cent en politique, puisque la 
loi prévoit pour eux des con¬ 
gés sans solde, pour la du¬ 
rée de la campagne ôlecto- 
torale. S’ils no sont pas élus, 
ils peuvent réintégrer lo ix)S- ,s 
lo qu’ils occupaient aupara-l| 
vant. 


Pointilleux dés le début de la oampagi ^ 

lo nombre do gens qui parliciiwnl .aux a.sscml>leos f 
politiques les organi.satein-s des différenls partis ^ 
I>oliliqucs sont devenus .-lettement inü'.aitabics. 

Imagmcz. ils ont meme réussi .à forcer les joua- g 
nalistes h s’enleudro sur lo nombre de gens qui ^ 
participent à des riilliemcnts partisans. Le nombre g 
de personnes présentes fait souvent l’oiijot de ion- ^ 
gués discussions entre ces dcrnici-s cl les respon- ,, 
sables do l'organisation. Il .arrive môme quclciiies fe 
fois que les représentants sc fassent apo.slro.pher g 
p;u' de fougueux militants qui leur langent un | 
“Comment tu mets de monde iciltc” plein do sous- 
entendus. ..Que votileuz-vous, ou a.ssistc pré.seiilo- S' 
ment à une véritable bataille des sièges occupés 
comme si les autobus stationnés pas loin de là ^ 
avaient servi à transporter des écoliers... Di.OOO jjî 
personnes au Forum de Montr‘'al. 6.000 au Centre 
Paul-Sauvé : ma foi la politique est devenue près- pj 
que ausi populaii-c que la lutte. p 

C’E.ST DIABOLIQUE | 

Décidément l’Union nationale ii’y va pas de main p 
morte dans sa brochure. “C'est pas sorcier, çesl | 
diabolique.” Ce pam, blet qui sc veut une repli- p 
que au “C’est pas sorcier” publie par le Parti que- | 
bécois soulève certaines résoliilions adoptées lors | 
du 4émc congres notion.nl do ce parti en février | 
dernier. Chaque rcsoluli.ni esi suivie d’un petit 1 
comment.nire et d’un “guide d ' lecture” du genre ; | 
“cliaciiie fois que vous lisez dans le programme do 
René Lévesque démocratiser, nationaliser, liiimani- | 
ser, rendre aeccssiblo, asaïu'er un meilleur contrôle jj 
aiitogcrer. participer, méliez-voiis, ça peut toujours % 
dire socialiser”. En fait cette petite brocliuro don- | 
ne le frisson à tout le monde mais pas pour les j 
mêmes raisons, car il y :• vraiment de quoi lairo | 
frissonner de rage tout iiviépendanlislc convaincu. | 
M. Jean-François Bertrand avait d’ailloum proposé 
il y a quelques semaines do changer le titre de la j, 
brochure péquiste pour lo baptiser “C’est pas sor- 
cier c’est pour Loubier.” Soi-cier ou IJas, une cam- f 
pagne électorale est toujours remplie de 
“passe-i>assc.” 

LES CHEFS : DES AR'l'ff-TEC 

Los hommes politiques sont des liommcs très | 
complets. Ainsi, nos chefs de parti ont différentes 
cordes à leur arc et pourraient entreprendre facile- 
ment une carrière artistique. M. BourasM s’est lan¬ 
cé récemment dans l’éaition et a canalisé tous scs 
rêves dans un volume controvei-sé. M. Dupuis sem¬ 
ble avoir certains talents de composltciii's et qui 
plus est. il parie un excellent italien ce qui le qua¬ 
lifierait iiour une carrière do chanteur d opéra. Pour 
sa part, M. Lévesque a parié do l’indépendance en 
fin de semaine en des termes qui auraleirt fait | 
rougir nombre de poètes. Evidemment, il y a M. | 
Loubier. Néanmoins, oeliii-ci a démontré qu il est | 
un artiste de la corde raide et de toute façon il ;î 
aura sûrement l’occasion de faire valoir tous ses s; 
talents à l’issue de la campagne. 
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Rassemblement devant la Maison Blanche 




On réclame la 
destitution 


de Nixon 


faveur de la 


f wfre porte meurtre du jeune éiudianf de Welland 

tôt choqise motm 

Prix à la ; 




Mm réc@iipeise sera 
offerte ai délateir 


HEURES D'AFFAIRES 

lundi au vendredi ; 8 h. à 18 h 

samedi et dimanche: 9h. ài2h. 



nÿS 

J\ 

IS étnÏÏuîm‘B cH? 

naLances^cîria jeune* vlcU- 
ine n’a pu jusqu’ici apporter 

motifs^ possiWo du crime. 

Ses panen 

SUPPLEMSMT DANS Si |» 1 ’ 0 |I 0 S DIMANCHE 


C«'l 

Le p6ro a i 


A Montréal 

Les 

mfimières 


à kar poste 


‘ iisrs£rs,.z 

1 l’a Xait clans le lesle 


leVinrmnfèrcfsoTàïeÛr 
poste, malg.-6 les "bsc^ès 
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Maître d’hôtel privé 
de sa “liberté” 


Ra; 


lymond Henri, âgé de 39 ans, un maître d'hôlci domicilié A Char- 
et qui est accusé d'un vol à main armée commis le 4 septembre 
la succursale de la Banque Provinciale du Canada, sise au 359 de la rue 
Saint-Jean, à Québec, devra attendre en prison jusqu'à lo tenue de son 
enquête préliminaire, dont la date est fixée provisoirement au 12 no.ombre. 


Le ministère des Transports du Québec consacre S2,000 pour rénover ce 
vestige. Le pont couvert de St-Etienne de Louzon est l'un des 133 ponts 
couverts au Québec. De ce nombre, une vingtaine sont présentement inuti* 
iisoble et le ministère entend n'en conserver qu'une cinquantaine. 

(photo Claude Parent) 

Un menuisier de Viiieneuve 
subit son procès pour 
voi à main armée 


Le juge Louis Fortin 
en a décidé ainsi après 
avoir étudié le casier ju¬ 
diciaire de l'accusé ei 
jris connaissance des ob- 
ections de substitut du 
procureur générai. Me 
Pierre Trahan. 

Le présumé complice 
Quant au présumé 


Jear>-Guy Thibault, un 
menuisier de 36 ans, de 
la rue Saint-Jean-Baptis¬ 
te, à Villeneuve, subit 
présentement son procès 
devant un jury de la Cour 
du Banc de la Reine de 
juridiction criminelle. 

Thibault est accusé 


d'avoir, le 2 avril' 1973, 
perpétré un vol à main 
armée de $9,372.(X) alors 
qu'il était masqué et mu 
ni d'un revolver. Le cri¬ 
me a été commis à la 
Caisse populaire de No¬ 
tre-Dame de l'Esfïéronce. 

Le procès se déroule 


sous la présidence du ju-* 
ge Jean-Robert'Beaudoin, 

Déjà hier après-midi. 
Me André Gaulin, avait 
entrepris la preuve de la 
Couronne, laquelle doit 
se poursuivre aujourd'hui 
et peut-être demain. 


C'est Me Lawrence Cor- 
riveau, qui assume la dé¬ 
fense de Thibault. 

Il est à prévoir que ce 
procès aux assises puisse 
durer jusqu'à jeudi soir 
et même au-delà. 


complice .Réal Tremblay, 
un journalier de 25 ans, 
demeurant dans le quar¬ 
tier Limoilou-Ouest, son 
cautionnement a été fixé 
$3,000 par personne 
solvable, le tribunal te¬ 
nant compte que les an¬ 
técédents judiciaires de 


Tremblay étaient beau¬ 
coup moins menaçants 
pour lo société que ceux 
de Henri. 

L'enquête préliminaire; 
de Tremblay sera tenue à 
la même date que celle 
de Raymond Henri. 


Un mois de prison 


Diane à la chasse aux manteaux 


Ce jour-là Diane al- 
loit à la chasse aux man¬ 
teaux. Elle en a dégoté 
un à l'étalage d'un grand 
magasin à rayons, mais 
la chasseresse a été la ci¬ 


ble d'un commis qui était 
dissimulé derrière un é- 
cran invisible, et Diane 
est tombée dans le piège. 

Bien sûr le manteau 
lui a été enlevé et remis 


Surmenage “cérébral” 

C'est là la question que se qucncc d’un surmenage "cé- 
I>osait hier Me Pierre Tra- i^bral” dans ses coiu's de 
han, avocat de la Couronne, perfectionnement. 

1 moment de la comparu- - 


tion en Cour des sessions de 
la paix, d’un jeune homme 
accusé de voies de fait cmi- 
tre un agent de police de 
St-Romuald. 

Etant donné que l’Inculpé 
suit une série de cours de 
perfectionnement. Me Tra¬ 
han voudrait ben savoir si 
l’individu on question se 
perfectionne dans le crime. 

Il a donc demandé et ob¬ 
tenu du tribunal l’autorisa¬ 
tion de faire subir un exa¬ 
men médical à l’accusé, afin 
de se rendre compte si Tin- 
divklu est sain d’esprit. En 
effet, sa conduite étrange ne 
pouTraiit être que la consé- 



à son propriétaire. Hier, 
lorsqu'elle s'est présen¬ 
tée devant le tribunal, 
toute frémissante sous 
son manteau démodé, el¬ 
le a loissé échappé timi¬ 
dement le mot "coupa 
ble". 

Le manteau volé avait 
une valeur marchand^ de 
$77. 

Le juge Fortin a con¬ 
damné l'accusée à une 
heure de prison et à $50 
d'amende, la faisant ain¬ 


si bénéficier du prix de 
gros en guise de clémen- 


Un jeune homme de 
Québec aura tout I e 
temps de méditer sur cet¬ 
te vieille maxime, puis¬ 
qu'il a été condamné à 
un mois de prison hiei 
après s'être reconnu cou 
poble d'avoir fracassé u- 
ne vitrine de $750 qui 
fermait la devanture d'u¬ 
ne boutique de la 
Saint-Jean, 

Lorsque le juge Louis 
Fortin lui a demandé s'il 
avait une explication _ 
fournir pour avoir pose 
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ce geste, l'accusé a ré¬ 
pondu na'ivement: "j'é¬ 
tais chaud", on avait pris 
un coup". 
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Pour un appel d’une minute 
que vous composez vous-même. 
Tarifs réduits pour les appels du soir, ^ 
de nuit ou du dimanche. 


Einterurbain. Du bonheur à bon compte. Beii Canada 
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Le déséquilibre fiscal 


Pourquoi, dans I état actuel du fé- central et la faiblesse des gouverne- 
deralisme canodien, est-ce le gouver- ments provinciaux. Parce qu'il "naae 
nement fédéral qui a le gros bout ciu dans l'argent", Ottawo peut se per- 
baton et peut ni plus ni moins dicter mettre le bénéfice électoral de réduc- 
ses quatre volontés aux gouvernements Hon d'impôts. Il peut payer de meil- 
provinciaux.? La réponse est très sim- leurs salaires à ses fonctionnaires que 
pie : c est une affaire de gros sous. les provinces. Il peut attirer vers lui 
Du côté des revenus, les impôts perçus les meilleures compétences. Le problè- 
por Ottawa s'accroissant plus vite que rrie d'Ottawa est un problème de riche, 
les impôts perçus par les provinces, à savoir comment dépenser ses énor- 
Pourquoi ? Parce que le gouverne- nies ressources. Le problème des pro¬ 
ment fédéral tire plus de 50% de ses vinces, c'est de quêter de nouvelles 
revenus fiscaux de l'impôt sur le re- ressources fiscales pour les program- 
venu des particuliers, soit un impôt nies existants, qu'elles parviennen' 'n 
dont le rendement pour le trésor pu- peine à financer. Ainsi, Ottawa a pu 
blic s'accroît beaucoup plus vite que s'opproprier en tout ou en portie de 
le rendement de tous les autres types responsabilités de-dépenses provincia- 
d'impôts (impôt sur le profit des socié- les, telles la santé, la sécurité sociale, 
tés, toxes de vente, etc.). Les provin- le développement économique régio- 
ces, elles, ne retirent que 25% de nol, les affaires municipoles, et même 
leurs revenus fiscaux de l'impôt sur l'éducation. Si les provinces rouspètent 
le revenu des particuliers et 75% des un peu trop, Ottawa consent à tour 
outres impôts, à croissance lente. transférer de l'argent, mais le plus 

D ' J. J I , J souvent pour des programmes spécifi- 

Pressées du cote de la croissance de ques et à ses conditions. En fait près 
leurs revenus, les provinces le ^nt de 30% des revenus fiscaux des pro- 
ouss. du cote de leurs res^nsabi ites vinces proviennent de transferts fé- 
de depente» En effet, la Constitution déraux. Les provinces — et il fai^rcdt 
canadienne les rend responsables des ajouter: les municipalités — sont 
dépenses dans des domaines ou la de- "sur le bien-être" 
mande du public s'accélère le plus de- 

puis quelque temps, à savoir la santé. Au rythme où les choses évoluent 
leducation, la sécurité sociale, les af- le "fédérolisme canadien" pourrait 
faires ur^ines etc... Tandis que les bientôt devenir une expression com- 
responsabilites fedcroles se ..situent plètement dépassée, puisque nous 
dans des spheres ou les dépenses ont nous ocheminons rapidement vers un 
tendance a s accroître., moins, vite, gouvernement central de plus en plus 
comme les affaires extérieures, la de- fort et des gouvernements provinciaux 
fense, les transports transcanadiens, et municipaux de plus en plus faibles 
et dépendants. 



Il s'ensuit que les provinces ont des 
budgets constamment déficitaires 
olors qu'Ottawa a des budgets toujours 
excédentaires. C'est là le coeur du dé¬ 
séquilibre fiscal canadien: la réparti¬ 
tion des ressources fiscales entre les 
ordres de gouvernements n'a aucune 
commune mesure avec la répartition 
des responsabilités constitutionnelles 
de dépenses. 

C'est ce qui a fait, et ce qui conti¬ 
nue de faire, la force du gouvernement 


' Il est très sain de constater qu'au 
cours de la campagne électorale pro- 
vinciole actuelle, tous les partis en 
lice sans exception ont condamné le 
déséquilibre actuel et se sont engagés 
à chercher à rétablir un meilleur por¬ 
tage des ressources fiscoles. Quel que 
soit le parti qui sera porté au pouvoir 
le 29 octobre, il mérite l'appui de tous 
les citoyens québécois dans cette,voie 

Pierre FORTIN 


à propos des autres journaux 


Bienfaits du fédéralisme 


“...une daiigerouso sini- 
pUncaticn çiui soinble conta¬ 
gieuse se propage dans le 
Parti québécois; c’est colle 
qui lais.se croire que les Qué¬ 
bécois d’avant 1973 ot i ‘ 
ne partagent pas les vaes 
l’indépendance sont tous < 
traîtres à notre province 
dos gens qui ont été avi 
glés au point d’ignorer les 
véritables problèmes. l.e fé¬ 
déralisme n’est pas une in¬ 
fection et ceux qui le pro¬ 
fessent ne sont pas automa¬ 
tiquement des inccnscicnts 


ou dos êtres bornés”, décla¬ 
re l’éditorialiste Jean VI- 
gnoault dans le journal La 
Tribune. 

Il lui semble que ce n’est 
peut-être pas en premier 
lieu le fédéralisme qu’il faut 
remettre en question, m.iis 
la manière des bèmmcs po¬ 
litiques du Québec de se 
comporter dans ce système, 
qu’il faut réévaluer. L’édito¬ 
rialiste ne veut pas affirmer 
par aillcüTS que le fé<lér.i- 
lismc a toujours été renta¬ 
ble pour le Québec; U re¬ 


proche aux libéraux du gou¬ 
vernement du Québec de 
n’iivoir pas assez insisté au¬ 
près d’Ottawa pour 'faire re¬ 
connaître nos droits et d’a¬ 
voir ouvert la porte à l’ar¬ 
mée canadienne en octobre 
1970. Et il conclut: ‘‘Ceux 
qui ont^défendu le fédéra¬ 
lisme ne l’ont pas toujours 
rendu efficace pour le Qué¬ 
bec, mais • cela n’est pas in¬ 
hérent à la nature du fédé- 
rallsrac. C’est une distinc¬ 
tion qu’on no saurait ou¬ 
blier.” 


le lecteur 


A la sauce chili...! 


Des théologiens, les media 
de l’information ot l’homme 
de la rue seront venus tour à 
toiu- à la tribune publique 
poiu- y aller de leurs commen¬ 
taires siu le génocide ciiilicn 
et la mise à mort de Salvador 
AUende, sans toutefois y ap¬ 
porter des changements nota¬ 
bles. Le retour au Québec 
dos missionnaires Patrick Do- 
novan et autres ne laisse plus 
planer l’ombre d’un doute sur 
l’étendue de riiocatombc du 
Chili. Le témoignage do ces 
prêtres du diocèse de Québec 
dépasse de plusicws coudées 
le domaine de la fiction. La 
démocratie do Santiago aima 
été exécutée au pilori, Com¬ 
me le chansonnier raconte 
dans "Tout... va très bien 
madame la marquise”, un fétu 
de paiJe aura embrasé du 
même coup la maison et les 
autres dépendances ! 

La population du Chili recru¬ 
tée par la plupart dc niilitants 
catholiques avait sans ti-op de 
difficulté emboité le pas dans 
la voie de la doctiinc socialiste 
de Salvador AUende, même si 


pareille . doctrine était 
poui-préo de mai-xisme. Los 
Chilions voyaient à priori dairs 
CO modus vivendi des lois so- 
cUües adoucissantes qui fai¬ 
saient l’aller et retom- entre 
le partage dos richesses et 
la pauvreté, rejoignant là en 
quelqiic sorte la pobtiqiic du 
premier chef d’un gouverne¬ 
ment illuminé qui vint sur la 
teiTo afin de partager le vin 
et ie pain ... 

Salvador AUende aura voulu 
sortir des sentiers battus de la 
politique du Kremlin qui a 
déjà été le théâtre de ptu-ges 
sanglantes do Béria et de tant 
d’autres, sans oublier pour au¬ 
tant im dénommé Kroutchev 
qui vit désormais comme im 
lépreux dans une retraite à 
sécurité maximum. Id aura 
do préférence accordé son 
archet sur le violon du mari- 
chal Tito de Yougoslavie, feu¬ 
trant sa main d», fer cTim gant 
de velours. U vin; à un clicvcu 
près de réussir ce tour 3I 
force, n’eut été son impius-| 
sance de maiU’iscr davantage < 


les réseaux de commiuüca- 
tions ainsi que les capiiaiu 
étrangers. 

Le Ciiili aia-a eu son putch 
version 1973 tout comme Ber¬ 
lin aiu-a eu le sien quar-anto 
ans plus tôt. Adolphe Hitler 
avait parlé d’wi règne do doiuc 
niille ans, il n’en dwa en 
réalité qu’une couple de dé¬ 
cennies. Les Chiliens pren¬ 
dront désormais le maquis jus¬ 
qu’au jour où l’aurore lavera 
la mare do sang. Un nouveau 
parti politique prciulra les 
rennes du pouvoir. Il portera 
probablement le nom d’El 
Pueblo. Cette phalangu victo¬ 
rieuse sera libérée des cais¬ 
ses électorales, du monde in¬ 
terlope et de la haute finance, 
nationalisera ses richesses na¬ 
turelles, encourager la petite 
entreprise, do manière à ce 
que les pauvres se sontcnl un 
peu plus riches. 

Lauréat COUTUllE, 

*3, rue Fraser. 

Levis. 
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Un accusé conduit 
un char d'assaut 


Horberf Rodrigue, à gauche, vice-président de la CSN, dine avec., les em¬ 
ployés de. l'hôpital de l'Enfont-Jésus, pour fêter le 50e anniversaire de 
l'institution, (Photo Ghysloin Ouclict) 

Les employés de l’Enfant-Jésus 
fête le cinquantenaire 
de rhôpital 


éar Carole CADORET 

Le syndicat des employés 
de l'hôpital de l'Enfant-Jésus 
(CSN) a t('té hier, à sa ma¬ 
nié 'O, le SOième anniversaire 
(le fondation de l'hôpital. 

On à voulu souligner que 
('la vraie histoi re de l'hôpital, 
c’'.st l'histoire des employés'', 
a exoliqué Mlle Thérèse 
Mo itpas, présidente du syn¬ 
dic Il de l'hôpital et prési¬ 
de 1 te du con.oeil central de 
la 'JSN à Québec. C'est la 
'été des travailleurs et non 
colle de l'administration. 
C'est pourquoi les invités re- 


affaii'cs sociales et son exé-ide la CSN, ce qui excepte 
cutif et deux représentants |les professionnels de la 
du conseil central de Québec ‘ ' 


(CSN). Tout ce monde dinait 
avec les travailleurs 
cafétéria où le repas 
offert graCuitement pour l'oç- 

Pour Norbert Rodrigue, vi- 
i-président de la CSN, c'est 
le occasion- de rencontrer 
les syndiqués sur le lieu de 
leur travail, ce qui leur per¬ 
met de poser des questions, 
d'échanger arnica 1 e m e n t. 
1,800 employés de l'hôpital de 
"Enfant-Jésus sont membres 


Parmi les nombreux automobilistes qui ont conduit leurs véhicules alors 
que leurs facultés étaient affaiblies par l'alcool, on rctrouv:; tout un even- 
toil de professions. 

_in des incul|)és a oxpli- 

qiié qu'il Iravaillait dans les 
arbres pour le compte do 
'.'Hyclro-Quebec, à Montréal, 
fl n précisé qu’il coupait 1cs 
branches .susceptililos d’en¬ 
trer en contact avec des fils 
à liante ten.sion; Un autre a 
déclaré qu'il travailliit sur 
les toilurc.s et qu'il avait bc- 
join de son véliieiilc pomr 
iC déplacer d’un cinmiier ài 
.'.lufre pour le compte de 
îon employeur, un export -I 


Pour ho-nmes ssuîenent 


Les celUiios du iialais do justi>e ne sont p.is ainé- 
nacccs pour y rcitïvoir des filles d'ICvc. A plus forte 
raison Itn-sriu’cllcs rciiorccnt d'une oliontélc mâle qui 
n'a pa.s froid aux ,vcRx ni aux mains, .surtout eu période 
de oaplivlté. 

Une o^'donnanc<^ du 
apré.s-inldi, porir envoyer 
"derrière” les barreaux et 
généivileniont le -eas dans 
rictontion.- 

■Vu que les cellidcs étaient remplies à craquer, les 
agents de la paix, .soucieux de resoeeter les ordonnan¬ 
ces du tribunal, ont conduit les devenues dans les bu- 
roux des agents do liaison, dont les fenêtres .sont mu¬ 
nies de barreaux, tout comme cclies des cellules des 
prisonniei-s. 


Arrestation d'un travesti 


latin, dans un élablisso-i homme devait coniparailn'ts 
ent de Stc-Foy. en cour des Sc-s-sions de la 

paix lu*i malin. Mais il 
Le jeune hœnmc donnait Isemblo 'neii qu’il devra pa- 
1 sixîctaclc au cabarol)ticnter o. elqucs'jouro avant 
Amazone au 3300, chemin ide répo .ire à une acousa- 
StcFoy à Stc-Foy. Le Jeunejtion de crossiére indéeence. 


VOL 

d'oiseaux 


"J'ai point choisi, mois 
j'ai pris les plus belles", 
■chantaient, en cette nuit 
du 24 août, deux gais 
lurons qui sortaient d'un 
poulailler de Soint-Fla- 
_'vien, comté de Lotbinière, 
avec deux sacs de jute 
^jenfe'mant quatre dodus 
indons de 20 livres cha¬ 
cun, dont la valeur a été 
estimée à $80, 

Lorsque le juge Fortin 
s'est enquis du sort des 
g.illinacés, l'avocat de la 
Couronne, Me Pierre Tra- 
hon, l'a infirmé que la 
police les a'vait retracés 
dans le réfrigérateur des 
accusés qui les avciient 
pit'més, évicérés et eritre- 
pcs'’s pour célébrer la 
Noël ô la mode de chez 
nf>us. La sentence a été 
truffée d'un emprisonne¬ 
ment de huit jours, alors 
que- le .,!uo prévoyait s'en 
tirer avec seulement une 
amende. 
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Pour protester contre une sentence arbifrale 

Les infirmières à l’emploi du gouvernement ' 
fédéral se sont rapportées malades 


OTTAWA (PC) — En plu¬ 
sieurs endmits du pays, des 
centaines d'mfirmières à 
l'emploi du pouvernement 
fddfral ont quitté leur poste 
— apparemment sans l'auto¬ 
risation do leurs diripeants 
syndicaux — pour protester 
contre une sentence arbi¬ 
trale. 

M. Ken Phytliian, coordon¬ 
nateur des relations indus¬ 
trielles pour l'Institut pro¬ 
fessionnel de la fonction pu¬ 
blique représentant les 2,200 
infirmières, a déclaré qu'un 
certain nombre d’entre clics 
ont décidé d'organiser la 
protestation. 

A Halifax, Vancouver, 


Winnipog et quelques autres 
villes, des infirmières 
sont rapportées malades __ 
ont cnlrejîris des "séances 
d'étudo.s" : elles en veulent 
la sentence arbitrale qui 
lou- a pas accordé la pa- 
:é salaires avec les in¬ 
firmières à remploi des gou¬ 
vernements provinciaux. 


t restées à leur po.ste. 
Salaires inégaux 

■Lors d'uno conférence de 
_ resse, vendredi, les diri¬ 
geants syndicaux avaient dé¬ 
claré qu'ils voulaient éviter 


les départs en masse, tout 
en exprimant le méconten¬ 
tement dos infirmières. 

La sentence arbitrale — 
qui est définitive en vertu de 
la loi fédérale — accorde 
la majorité des infirmières 
six pour cent pour la pre¬ 
mière année et 6.5 pour cent 
pour la deuxième année, 
dans un contrat de deux ans 
compter de décembre 
1.072. Dans les Maritimes, 
elles recevront 7.3 pour cent 
d'augmentation pour 1973 et 
II pour cent Tan prochain. 

Le Conseil du Trésor a d( 
cidé de payer des salaires 
différents suivant les i ré¬ 
gions, alors que le syndicat 
3Ut des salaires uniformes. 
Le tribunal d'arbitrdge, 
présidé par le juge René 
Lippé, a donné à ce ' 
infirmières $l,é91 de 
que leurs consoeurs provin¬ 
ciales, en suite do quoi les 
porte-parole du syndicat ont 
déclaré que le juge Lippé 
n'a pas conscience de la 
réalité. 




miOros que les dirigeant.? 
s'opposent aux débi-ayages 
et que les protestations doi 
vent Être adressées aux dé 
putés. Toutefois, les infir¬ 
mières qui ont débrayé 
avaient paré aux situations 
durgonce. 

Une loi à réformer 

Dans les Maritimes, 
semble que 90 pour cent des 
infirmières font de la pro¬ 
testation active: il y 
200 a Winnipeg, et un( 
rantaine dans un hCpital de 
Vancouver. 

Les dirigeants syndicaux 
font remarquer qu' 
nant des salaires inférieurs, 
e gouvernement fédéral 
l'est pas intéressé à un 
service hospitalier pour 
anciens combattants et 
autliochtoncs. 

A l'issue du dernier < 
trat, le salaire moyen é 
de .$7,715; l'augmentation de 
6 pour cent le portera à 
$8,180. 

La protestation survient au 
moment où l'institut se lan¬ 
ce dans les relations indus¬ 
trielles. espérant que la con¬ 
sultation remplacera les af¬ 
frontements des négocia¬ 
tions collectives. 

L'institut voudrait bien 
que le gouvernement réfor- 
la loi sur les négocia¬ 
tions collectives et rende 
'plus juste l'arbitrage; au- 
I froment, les infirm’ères se 

'lafo^festTomablR La“ô“ ««'octobre et ce iusqu'à lo fin,!e Centre culturel ca- 

t fédérale prévoit qu'avant " 
chaque négociation, on a le 
choix entre l'arbitrage obli¬ 
gatoire ou le droit de grève. 


'lâche" au mauvais 


Ayez T.iir beaucoup plus 
mince avec cette robe 'u en¬ 
semble pantalons. Vous ap¬ 
précierez sûrement ce nou¬ 
veau modèle. 

Demandez le patron no 
9340. Grandeurs dames 34, 
30, 38, 40, 42, 44. 4(), 48. La 
gi'andcur 36 buste 40) oe- 
inande 2v8 verges de maté¬ 
riel de 54, pouces de largeur. 

Adressez votre commande à i 


Accompagnez vo 

:etto veste que _. 

porter de deux façons. 
TTavail au crochet vite fait. 

Demandez le patron no 
7134 qui comprend les gran¬ 
deurs 8-14. 


«rtement des Potrons, 

lige Street Toronto, Ontario MSI IM 



MONNÀTe'^nÎ 



lin résume complet de tous (es 
films à l'affiche dons les cinémas 
locaux, choque dimanche 
dons 


Le cuir canadien est employé dons le monde entier 
par les confectionneurs de vêtements. Comme nous 
le font voir ces deux mannequins, (à gauche), un 
joli ensemble composé d'une tunique et d'un pan¬ 
talon évasé à la base constitue une très belle tenue 
pour la sportive, tandis que le paletot en suède 
noir que porte monsieur attirera les charmants 
regards de la gent féminine. 

Peintre québécois 

Claude Tousignant 
en vedette à Paris 

PARIS — (P.C.). — Depuis le début du mois 


nadien, à Poris^ présente une rétrospective de 
l'oeuvre du peintre québécois Claude Tousignonf, 


L'exposition, organisée par 
les Services extérieurs de la 
Galerie nationale du Canada, 
comprend 33 tableaux qui re- 


de la période de 1951 à 1972. 

Montréal en 1932, 


adhésive FASTEKTH® Tousignant est une figure 
longtemps.^EritM’Iâ^géicf^Âur .«’e 1'®^ contemporain 

"itro confort et votre tranquillité, 
sploycz la poudre adhésivo FAS- 
bh,TII. Un dentier qui lient cet 
spcnsable u votre santé, Con- 
- votre dentiste régulièrement. 


canadien et appartient è la 
tendance de peinture "hard- 
edge" qui s'est développée à 
Montrtal à partir du milieu 
des années '50. 

Danielle Corbell, chef des 
Services extérieurs de la Ga¬ 
lerie nationale du Canada, 
qui a préparé un catalogue 
sur l'oeuvre du peintre, ex¬ 
plique au public parisien que 
la peinture de Tousignant 



"se caractérise surtout par 
la pureté des formes, la 
rythmique chromatique et le 
dynamisme spatial". 

L'oeuvre du peintre, esti- 
e-t-elle,- "rigoureuse, sen¬ 
suelle et lyrique invite le 
spectateur à vivre une expé¬ 
rience à la fois intellectuelle 
émotive''. 

Depuis 1955, Tousignant' 
travaille à une oeuvre géo¬ 
métrique abstraite qui Ta 
mené à peindre des tableaux 
de format circulaire appelés 
"Cibles", "Gongs", "Trans¬ 
formateurs chromatiques" et 
"Accélérateurs ch r o m at i- 

L'oeuvre de Tousignant se 
tue, selon Danielle Corbeil, 
ms la tradition occidentale 
de la peinture moderne, mais 
elle évoque aussi la simpli¬ 
cité et la transparence de 
l'art Tantrique. 

Plusieurs des oeuvres qui 
int exposées au Centre cul¬ 
turel canadien, à Paris, ont 
déjà fait l'objet d'une exposi¬ 
tion itinérante présentée, au 
cours des derniers mois, dans 
certaines villes du Canada. 

Tousignant a exposé û^plii- 
siours reprises à Montréal, 
Toronto et New York. Il a 
représenté le Canada ù 
la Biennale de Sao Paolo, 
en 1965, et a obtenu le pre¬ 
mier prix, section peinture, 
lor.s de "Perspective '67", à 
’v "Art Gallery of Ontario", 
En novembre, l'exposition 
M'a présentée ft broderie-, 
in, puis dans les mois sui- 
mis, à Saint-Jean, T.-N., 
Halifax, Charlottetown, Ed¬ 
monton, Sherbrooke et Snck- 
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Cessez-le-feu au Moyen-Orient 

La Syrie n'a pas encore accepté 


Les armes te sonf plus ou moins fucs, lundi soir, sur le canal de Sucs, 
mais, six heures après l'enfréc en vigueur du ccsscx-lc-fcu sur le front égyp¬ 
tien, on attendait toujours la réponse de la Syrie à l'appel lancé la nuit der¬ 
nière par le Conseil de Sécurité des Nations-Unies. 


Comme TEgypte, la Jorda¬ 
nie a accepté le cessez-le-feu 
que l'Irak et le Mouvement 
palestinien ont en revanche 

Ailleurs dans le monde 
arabe, l'attitude semble être, 
pour l'instant, à Tcxpectativc. 
Seule la Libye fait état de 
manifestations de masse con¬ 
tre la résolution américano- 
soviétique. Son chof d'Etat, 
le colonel Muammar Khad- 
dnfi, a déclaré au journal 
Le Monde qu'H se refusait 
à cautionner une guerre 
d'opérette. 

"Un cessez-le-feu imposé 


par les Américains et les 
Russes ? jamais", a déclaré 
le colonel Khaddafi scion le¬ 
quel la guerre reprendra dans 
un an ou dans dix ans. 

Selon le Caire et Tel-Aviv, 
l'entrée en vigueur du cessez, 
le-fou a été précédée de com¬ 
bats extrêmement violents 
le front du canal de 
. Le Caire affirme 
qu'Israèl y a subi scs plus 
lourdes pertes depuis le dé¬ 
but de la guerre le 6 octobre. 
Tel-Aviv affirme que l'Egyp¬ 
te y a peixlu plus d'une cen¬ 
taine de chars. 

Le Caire a annoncé que le 


La 4e guerre avait 
commencé le 5 
octobre 

PARIS (APPI — L« quMfrIèiiw ftMrr* t w é i» . 
•i«b« «vm» cmMueacé la f loiwël célé¬ 

brait ca iova-M la fêta faivo 4u "Tarn KipiMin'" 
tanill» qwa 4 a«a Na paya araboo, c'était N moi» 


Lw Arateo ,- __ 

vwcaso gntee é letn- supé¬ 
riorité ouméiiqMa ua contr» 
six, la motxtUsatioM isaté- 
licnne durant 48 heures et 
il l'utiUsaUon «Tua matériel 
de guetne ultra - moderne 
chais soviétiques 503 et mis¬ 
siles aolair SAM-8. 

Le canal de Suez, 168 mil¬ 
les de long et de 135 mè¬ 
tres de large est franelii par 
les Egyptiens tandis que les 
Golan, en subissant de loiu-- 
dos pertes, sous le bombar¬ 
dement des Phantoms. 

Concentrant ses forces sur 
le Golan, Tîurmée Israélienne 
repousse les Syriens ronfor- 
efés paa- une division Ir.a- 
kicnno. 

La première ligne de dé¬ 
fense syrienne est enfoncée 
le 10, mais les Israéliens no 
peuvent franchir la seconde 
ligne de défense ennemie à 
Saasa, 20 milles de Damas. 
Le front se stabilise dans ce 
seoteur à l’exception du 
mont Hermon, au nord du 
Golan, qui est le théâtre de 
violents combats. Le 22, au 
Sinaii, doux corps d’armée 
ég>'pticns, 130,000 hommes, 
pros de 1,000 cliai's ont pris 
position sur la rive orienta¬ 
le du canal. 

La solid.-irité arabe sc ma¬ 
nifeste notaunnient par l'en¬ 
voi de contingents fournis 
par les pays suivants : Ma- 
i-oc, Irak, Algérie, Jordanie, 
Tuni.sic, Arabie saoudilc, 
Soudan, Ouganda. Toutefois, 
le roi Hussein refuse d'ou¬ 
vrer un troisième front 
le Jouixlain. 

A Taube du dimanclie 14 
octobre, les chars égj'-ptiens 
livrent clans la plaine com- 
purisc entre le canal cl les 
collines du Stoad central, 
d'oû les Israéliens pilonnent 
leuis lignes, une dos plus 
grandes batailles de Thls- 
tüire, 150 chars égyptiens se¬ 
ront (lotruits. A la faveur 
des combats qui se i>our- 
suivent sons relàclie, une 
petite force de chars israé¬ 
liens franchit le canal dans 
la nuit du 15 au 16. Le mer¬ 
credi 17, lea Israéliens eii- 
fenoent le diapooltif gypticn 
«U centre, entre le- 


et douxiéoia corps ë’mnêa. 
Ua véritnhte têt« d» - poot 
ert «loia établis à Touart du 


élargis et atteint le 
_ ndHea sur 25 avec 15,- 
Om bonitnes et 300 char», 
les beillgéroiiis ont b, 
uéficié d’un pont aérien 
russe, pour les Arabes à par¬ 
tir d'à 10 octobre américains 
pour les Israéliens à partir 
du 14 l’armée israélienne 
n'avait alois que quatre 
jours de munitions. 


Réaction 

d'Ottawa 


OTTAIVA (PO — L'accep¬ 
tation d'un cessez-le-feu au 
Moyen-Orient a été accueil¬ 
lie avec satisfaction à la 
Chambre des Communes, 
hier, et le ministre dos Af¬ 
faires extérieures, M. Mit¬ 
chell Sharp, a indiqué que 
le Canada est disposé à 
jouer le rôle d’observateur 
la-bas, si on le lui demande. 

Dans une brève dcolar.v 
..?n au début des travaux, 
M. Sharp a précisé que Toi'- 
ganisme dos Nations unies 
chargé de surveiller Tappli- 
cation des termes du cessez- 
le-feu serait différent de ce¬ 
lui qui a été dépêché lors 
de lu crise de Suez, 


1 1956. 


C’est lundi midi que Ara- 
-js et Israéliens ont accep¬ 
té do mettre fin aux hosti¬ 
lités qui duraient depuis 17 
jours, après une inlervcn- 


_ 1956, a expliqué M. 

Shaip, Tun des objectifs de 
la force militaire Internatio¬ 
nale consistait à empêcher 
une confrontation entre les 
grandes puissances Impli¬ 
quées dans le conflit du ca¬ 
nal de Suez. 


cosscz'Io-feu était effectif de¬ 
puis 16h.52 mais, selon Tel- 
Aviv, les forces égyptiennes 
ont ultérieurement ouvert le 
fou en plusieurs endroits du 
front. 

Le ccsscz-lc-fcu accepté 
par TEgypte, la question que 
Ton pose lundi au Caire est 
de savoir si IsraUl sc confor¬ 
mera à la résolution 242 du 


Conseil do Sécurité cl 
tirera de tous les territoires 
occupés en 1967. IsraUI a, de 
cette résolution, une interpré¬ 
tation divergente. Pour Tel- 
Aviv le texte de novembre 
1967 signifie le -retour à des 
frontières sûres et reconnues. 

En ordonnant aux forces 
égyptiennes de cesser les 
combats, le président Anouar 
Sadate a déclaré avoir reçu 
des assurances de M. Leo- 
nide Brejnev. Le secrétaire 
général du Parti communiste 
soviétique avait mis au point 


avec M. Henry Kissinger, la 
ré.soIution américano-soviéti¬ 
que votée sans opposition par 
le Conseil de Securité, par 
quatorze voix, seule la Chine 
refusant de participer ai 
te. 

Il y a rencontré à deux 
reprises Mme Golda Meir, 
laquelle a convoqué son ca¬ 
binet celte nuit, puis n repris 
le clicmin de Washington via 
Londres où il a ou un entre¬ 
tient d'une heure avec le se¬ 
crétaire au Forcign Office, 
Sir Alec Douglas-IIomc. 


Les bilans de celte guerre 
de dix-sept jours sont pré¬ 
sentés dirréremment au Caire 
et à Tel-Aviv. 

Pour le président Sadnlc, 
les forces arabes ont brisé 
l'impasse dans laquelle sc 
trouvait la crise, modifié la 
situation de facto et la carte 
politique de toute la région 
et mis fin pour de bon "à 
l'arrogance cl à la stupidité 
de Ttisage de la force que 
l'ennemi israélien pratiquait 
depuis les vingt-cinq derniè¬ 
res années". 


ÉLECTIONS PROVINCIALES 

AVIS DU PRÉSIDENT GÉNÉRAL 
DES ÉLECTIONS 
AUX MEMBRES DE 
LA FONCTION PUBLIQUE 

Tout sous-chef ou fonctionnaire, tout ouvrier qui se livre- à 
un trovoil do portison viola les dispositions do l'article 55 de la Loi 
da la Fonction Publique. 

"55. Nul sous- chef ou fonctionnaire, nul ouvrier 
permanent ne doit se livrer à un travail de partisan dans une 
élection fédérale ou provinciale. 

Quiconque enfreint le présent article est passible de 
destitution en la manière prévue par la présente loi”. 

(Loi de la Fonction Publique, Chap. 14 des lois de 1965, 

1ère session). 

Ce texte s'aoplique à tous les fonctionnaires, pou imiiorte 
qu'ils soient permanents ou temporaires, mais il ne s applique aux 
ouvriers que s’ils sont permanents. 

Le fait d’aair comme officier d'élection (président d'élection, 
secrétaire d'élection, réviseur, secrétaire d'une commission do 
révision, scrutateur ou greffier de scrutin) n’est pas considéré 
comme un travail du partisan. 

Toutefois, la Commission de la Fonction Publique a considéré 
comme un travail de partisan le fait d'être représentant d'un candidat 
dans un bureau do scrutin. 


PUBLIÉ PAR LE PRÉSIDENT GÉNÉRAL DES ÉLECTIONS DU QUÉBEC 





































































10 — Québec, à propoi, mardi 23 octobre 1973 



Le ''grand'' violoncelliste 


Pablo Casais meurt 
à l'àge de 96 ans 


Age de quatrc-vingNscixe ans. Casais so rrouvair dans un état dé¬ 
sespéré depuis plusieurs jours, oyant souffârr une rechute deux semaines 
après une crise cardiaque. 

^Son épouse Morta se trouvait à son chevet quond le musicien a 
rendu I âme, a déclaré un porte-parole de l'hôpital Auxilio Mutuo où PabloA 
Casais était hospitalisé depuis sa crise cardiaque. * 

Lo violoncelliste s 


tie cette crise qunnd ii 
ffra cl'mie rechute, il y 
semaine. Depuis, sc._ 
considéré comme 
Dimanche, on avait 
une amélioration 
s'agissait que 


rémission. Il __ 

é luiidi il des complica- 
pulmonaires et cardia- 


1- membres de la famille 
-1- les amis intimes soi 
Iadmis dans la nial.son 
Se trouvaient également|*“‘*‘''®- 
présents au chevet du mou- 

Enrique, frère de pa-'"'ogrophie 
Jlo, figé de 81 ans, qui est 


rrivé de Barcelone, ainsi :fi l'Ecole nninicipnle de mu- 
■lun groupe d'amis intimes..siqtie. Il est remarqué par 
Madame Casais a précisé]Albeniz qui le recommande 
que la dépouille mortelle al-là la récente Marie-Christine, 
lait être ramenée au domi-IDc 1.894 a 1897, Pablo Casais 
aie des Casais, rue de l'IJi-!étudie au Conservatoire 
malaya, dans le quartier de i royal de musique de .Madrid, 
Rio Pedras il San Juan. p;,, iggg j, 

'°®!mier grand concert interna- 
‘t;(i()nal au Crystal Palace de 
londres et, l'année suivante, 
'"lest engagé comme virtuose 


concerts Lamoureux de 

Avec le violoniste Jacques 
' le pianiste Alfred 


Pablo Casais est né a Von-1 Tliiliaud ul i.uuiisi 
drcll, petit village xatalan Cortot, il constitue 
proche de Barcelone, le 29'un trio célèbre dans le moii- 
décembre 1876. Il 'commence de. entier, 
dos études musicales à 5 ans | Il dirige ensuite son propre 
et suit à Barcelone les cours orchestre à Barcelone de 
de violoncelle de José Garcia. 1920 à 1936. 


ÉLECTIÔNSPROVli\iCIALES 


horoscope 


ÀVIS 


MARDI 23 OCTOBRE 1973 



À TOUTE PERSONNE 


ivril «U 21 m»! (Taur 




AYANT L'INTENTION 
DE VOTER SANS DROIT 

Conformément à l'article 401 de là Loi électorale, "toute 
personne qui, dans une élection, vote ou tente de votersjchant 
qu'elle n'a pas le droit d'y voter, ou Induit une personne à voter 
ou la fait voter, sachant que celle-cî n'a pes le droit d'y voter, se 
rend coupable d'un acte illicite et encourt une amende de cent 
à cinq cents dollars ainsi qu'un emprisonnement de six mois à 
deux ans et, â défaut de paiement de l'amende, un emprisonne¬ 
ment additionnel de trois mois à un an." 




PUBLIÉ PAR LE PRÉSIDENT GÉNÉRAL DES ÉLECTIONS DU QUÉBEC 
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Un c •lloqH* lur 
le« «wéâécoi- 

SCO se tiendra à 
l'Université du Qué¬ 
bec à Trois-Rivières, 
les 25. 26 et 27 oc¬ 
tobre. Différents as¬ 
pects de lo vie qué¬ 
bécoise seront dé¬ 
battus entre spécio- 
Üstôs dé io question 
ou cours de cette 
rencontre orgonisée 
par la famille des 
Arts et des Sciences 
humaines de 
l'UQTR. 


La cie RCA Victor 
présentera le pre¬ 
mier microsillon du 
fameux ensemble de 


Perry Carmen, coni- 
posé de 10 musi¬ 
ciens, le 5 novembre 
à la Dansa Cozo, 
lors d'une séance 
d'informotion. A 
compter de 21 h., le 
public pourra enten¬ 
dre cette formation 
ou même endroit. A 
ne pas môrîquép. 


Selon M. John 
Baldwin, président 
d'Air Canada, con¬ 
trairement aux ru¬ 
meurs qui circulent, 
la Société accroîtra 
ses services dons les 
provinces de 
l'Atlantique. Et ce. 
dès la fin d'octobre. 


Jean Prevencher s'entretient ici en compa¬ 
gnie de M. Maurice Rousseau, temoin 
oculaire des événements de "Québec, Prin¬ 
temps 1913" qui tient lieu de pièce à l'affi¬ 
che du Théâtre du Trident, du mardi ou di¬ 
manche inclusivement jusqu'au 11 novem¬ 
bre à la salle Octove-Crémaxic du Grond 
Théâtre. 


eu'is personnalités du monde de l'assurance ont assiste récemment à un cocktail, 
au Château r-rontenae, pour morquer o fficiellcmcnt la création de l'Institut d'As- 
once de l'Est du Québec. Sur notre photo, on reeonnoît dons l'ordre habituel, Thox. 
(boio'jgh, directeur générol de l'Institut d'Assurancc du Canado, Léonard Bergeron, 
irtier-président du nouvel institut et le conférencier invite Paul-H. Brochu, vice-pre- 
înt exécutif et directeur general de l'Union Canadienne, Compagnie d'Assurances 
> parlé du professionnolismc dans le monde de l'assurance. 


on dit... 


Le lancement du 
"Journal intime 
d'un Q U é b é cois" 
Fronce, Grèce, Ma¬ 
roc, de Marcel 
Bouillord aura lieu 
jeudi QU restaurant 
de la Cave ou Gre¬ 
nier. 

o O O 

L'exposition des 
peintures de Fer 
nand Lobelle se 
poursuivra jusqu'au 
28 octobre ou res¬ 
taurant Le Fiacre 
de Sainte-Foy. On 
peut admirer diffé¬ 
rents paysages de 
io région de Qué¬ 
bec. 

o o o 

Les 21 finalistes 
ou concours du 
Choix des Duchés- • 
scs du Camovol de 
Québec seront pré¬ 
sentées aux mem¬ 
bres de la presse 
demain soir par le 
président Poul H. 
Merciar. 


Au cours des cinq 
dernières années, le 


chiffre d'offoires de 
compagnies et so¬ 
ciétés d'assurances 
bxerçont leurs acti¬ 
vités ou Québec a 


connu une hausse 
de 58.30'/b, en pas¬ 
sant de .1»1,024,- 
278,250. en 1967, 
à ? 1,621.412,677 


en 1972. C'est ce 
que nous apprend 
le ministère des Ins¬ 
titutions finonciè- 


Pour répondre à la demondc sons cesse croîssonte des produits 
de plastique des Industries Provinciolcs Limitée, |a direction a en¬ 
trepris, en février dernier, des travaux d'ograndisiement au coût 
de ÿl.5 million. Sur notre photo, on peut voir la nouvelle poitie 
adjacente aux deux silos situés au haut de la vignette. La nou¬ 
velle conetruction est reliée directement à l'ancienne et porte la 
superficie totale de 126,120 pi.cor., à 185,000 pé.car. 


,. . que les houtbo'iste Jacques Simard 
et la pianiste Louise Forand, deux de 
nos meilleurs musiciens partiront en 
tournée européenne dons une quinzaine 
de jours. 

. . .. que tes mélomanes pourront écou¬ 
ter, à CBV, le récital d'orgue de Dom 
André Loberge, O.S.B. qui o récemment 
été enregistré à l'orgue Cosovont de 
l'église Soint-Poscol de Komourosko. 

...que mercredi le 31 octobre, c 
cri de "les sorcières sont sorties" des 
enfants vous inciteront à leur remettre 
quelques sous pour les oeuvres de 
l'UNICEF. Ce sera donc une occasion 
d'être généreux. 

... que les lettres d'appel du poste 
CHRC-FM changeront dons quelques se¬ 
maines. Le directeur général Pierre 
Beoulc livrera les nouvelles lettres d'op- 
, pel lors d'une conférence de presse. 

. .. que Guy Dufour des Nordiques 
de Québec pourrait bien demeurer avec 
l'équipe. Il joue parfaitement bien et 
il o du "flair" autour des buts adverses. 

.,. que quatre joueurs de la ligue 
Nationale de hockey aurait accepté do 
se joindre eux Nordiques, pour la pro¬ 
chaine saison. 

.. . qu'un livre sur l'histoire de l'art 
canadien couvrant la période allant du 
groupe des sept aux peintres contem¬ 
porains o remporté la médaille de Lcip- 
zig.décernée par le gouvernement de 
l'Allemagne de l'Est aux auteurs du livre 
le mieux conçu ou monde. 

.. . que Michel Louvain est présen¬ 
tement r'n vedette ou club Le Vieux 
Bardeau. 

... que Robert Gillet agira comme 
maître de piste lors de la présentation 
du cirque Bornum Cr Boiley qui se 
ville à compter du 30 octobre. 
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t/n nouveau 
à l'Andenne-Lorette 

L'ouverture d'un nouveau [fois tous les autres partiel- 
club est toujours un évCne- pants sans C-liniination. Sup- 
nient qui mérite d'être sou- pesons qu'il y ' 
licr^é. Ce "soir même, c'est ‘ . 

î'An-* 


Selon des observateurs 


le Centre de Loisirs de l'An- 
cionne-Lorette qui lance le 
sien. Nous lui souhaitons 
longue vie et lui promettons 
l'appui de notre chronique. 
Commençons tout do suite, 
puisqe j\î Lorenzo Grenier 
(Tél. 872-2421). qui a 
l'initiative de ce club 
invite les amateurs t 

paroisse et de la région.. 

demande quelques conseils 
techniques sur l'organisation 
d'un tounioi. Le club 
son équipement au complet 
et M. Grenier voudrait se 
lancer tout de suite dans la 
compétition. Voici notre ré¬ 
ponse, à l'intention aussi des 
autres organisation.s oui se- 
raitîiit dans le même cas. 

Puisque le club a du temps 
devant lui, nous lui suggé¬ 
rons un tournoi toutes ron¬ 
des, c'est-à-dire que chaque 
participant rencontre 


numéros, de 1 à 12. Pour la 
première ronde (on en joue 
une seulement par soir et 
par semaine), 1 joue contre 
12, 2 contre 11, 3 contre 10, 
4 contre 9, contre 8 et 6 
contre 7. Le premier nommé 
a les blancs. S'il n'y a que 
dix participants, le premier 
programme est le suivant 
1-10, 2-9, 3-8, 4-7, et 5-6. O. 
procède de faço , semblable 
avec huit, qut rze partici¬ 
pants, etc. Il est de la plus 
haute importance qu’une seu¬ 
le partie soit jouée par soir 
les mêmes, afin de sui- 
le calendrier établi d'a¬ 
vance. Si l'on a du temps de 
reste, on joue des parties 
amicales. La semaine pro¬ 
chain». nous verrons l'é'* 
blissement du programme 
la deuxième ronde. 


La peine de mort sera 
définitivement abolie 

OTTAWA (PC) — Le débat lur le projet de loi C-2, prévoyant l'abolition partielle et temporaire 
de la ppin* de mort,_ a pris fin, lundi, après 4{uc q uelquc 150 députes ont eu la chance d'exprimer 


icutt vues îur le sujet. 

Il ne reste plus qu'à pren¬ 
dre le vote sur le projet de 
loi, mais comme il est non- 
partisan, le gouvernement 
s'est engagé à donner avis du 
moment du vote après qu'; 
entente sera intervenu^ 
tre les représentants des dif¬ 
férents partis. 

Déjà, cependant, il est 
quis que le projet de loi, 
parrainé par le Solliciteur 
général du Canada, M. War- 
m Allmand, sera adopté. 

En effet, au moment du 
3te sur le principe du pixjjet 
de loi. le 29 mai •dernier, 
les abolitionistes avaient ral¬ 
liés 138 parti.sans, alors que 
les retentionistes n'en avaient 

Amendements 
Au moment où le projet 
de loi a été étudié par le 
comité permanent des Com¬ 
munes sur la justice, le Sol¬ 
liciteur général a tenté de 
transformer le projet de loi 
original en un bill où la pei¬ 
ne de mort serait totalement 
abolie au Canada. 

Toutefois le président de 
ce comité, M. James Jerome, 
a décrété que l’amendement 
proposé était irrecevable. 

Deux autres amendements 
avaient cependant été accep- 
‘ comité,- l'un présenté 


par Mme Albanie Morin, dé¬ 
puté libéral de Louis-Hébert 
Il prévoyait la peine de m 
pour les personnes qui 
rendaient coupables do me 
tre après un enlèvement 
à la suite d'un viol. Le 
cond, parrainé par M. Allan 
Lawrence PC - Northumber- 
land-Durham vi.sait à punir 
de mort ceux qui se rendent 
coupables de piraterie aérien- 

Ces deux amendements 
it toutefois été battus. 
Communes. 

Au moment du vot( 
deuxième lecture, tous les 
membres du cabinet ont voté 
pour l'abolition partielle 
temijoraire de la peine de 
mort. 

Tel que résolu, il y a cinq 
is, la loi stipule que — 


moratoire de cinq 
Depuis la Confédération, il 
_ a eu 701 pendaisons au 
Canada, mais aucune depuis 
'"M. Le conseil des ministres 
constamment commué en 
sentence à vie les condam¬ 
nations à la peine capitale 
qui lui ont été référées. 

Trois des quatre chefs po¬ 
litiques se sont prononcés, au 
cours du débat, pour l'aboli¬ 
tion de la peine de mort, 
lit MM. Stantield, Tnideau 
Lewis. 

Diefenbaker 
Par contre, M. John Die¬ 
fenbaker, ex-premier minis- 
conservateur, qui a été 
le dernier, en 1962, à signer 
décret de mort, alors 
qu'il était chef du gouverne- 


Tous les néo-démocrates, à 
l'exception de M. Barry Ma- 
ther Surrey-Whlte-Rock ont : 
voté pour l'abolition, au stage 
de la deuxième lecture, alors 
les créditistes, 

Réal Caouette, en tête, ont 
demandé la rétention de la 
peine de mort. 

Le vote de 1967 
En 1967, 105 députés contre 


mots croises 


par Lee Falk ef Ray Moore 
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par Ernie Bushmillev 



Problème No 2585 
HORIZONTAL 

1— Genre de composées 
qui se mangent en Si 
lade — Jumelles. 

2— ^Pren. de femme - 

Successem: d'A b o 

Bekr. 

3— Vêtement — Qui 
l'apport à l’anus. 

4— ^Pendent de chaque cô¬ 
te de la selle — Meu¬ 
ble de rcjpos. 

5— Voyelles 'jiunolles ' 
ISstmiic. 

6— ^Trois fois — Très peti¬ 
tes de taille. 

7— Lui — Qui 1, .... 

8— Petite banque — Cou. 

9— ^îJvacuer rm-inc — Sor¬ 
te de siège. 

10— Fruit — Mesure algé¬ 
rienne. 

11 — 


VERTICAL 

1— Qualité de ce eiui est 
certain. 

2— Petite île — Clioisûa. 

3— Tasser, presser — Char¬ 
rue sans oa-eille. 

4— Qui l'essemblc étrange¬ 
ment à une attire per¬ 
sonne — Diitrcprendre. 

5— ^Füs de Vénus — Abais¬ 
sement de In tempéra¬ 
ture au-dessus du zéro. 

6— ^Ane. nom du sali>ctre 
—^ Commune rusoo — I 


7—Largeur d’une étoffe — 
Seigneur, monsieur, da¬ 
me, en Espagne — Piè¬ 
ce du jeu de golf. 

3—Manteau court de laine, 
vêtement militaire des 
, Romains — Route in- 
rale. 


9—Certain 


degré d’éléva¬ 
tion ou d’abaissement 
de la voix — Pièce de 
bois pour soutenir les 
tonneaiux — Le levant. 
10—Méchant — Propre. 
-I.angue sacrée do l’Ile 
de Ceylaa — Etat d'é- 
eolier. 

12—Dlsi>osécs — Ai-ticie. 

Procurez-vous à notre Li¬ 
brairie la Clé des Mots 
Croi.sés, 3 à 13 lettres, 
Définitiotis exactes, prix: 
*2.00 — et la Nouvelle Clef 
des Mots Croisés (2 cl 3 
leltresl. Prix $0.60. 

Solution du problème 
No 2584 

114 4 
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70 s'étalent prononcé pour Je ment, a opté lui aussi jwur 


l'abolition partielle et tem¬ 
poraire. 

n a toutefois demandé de 
référer ce projet de loi à la 
Cour suprême, car à son 
avis, depuis l'adoption de la 
Charte des droits de l'iiom- 
me, le gouvernement n'a plus 
le droit de décider si les 
criminels peuvent être pen¬ 
dus. 

A l'occasion de la dernière 
étape du débat, lundi. M. 
Maurice Dupras, député li¬ 
bérai de Labelle, a émis 
l'opinion que si le Parti qué- 
bécoi.s prend le pouvoir, il 
libérerait peut-être les meur¬ 
triers de l'cx-premier minis- 
ti'e libéral du Travail, M. 
Pierre Laporte. 


LA FAMILLE TETEBECHE 


par Chic Yaunp 
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Pour le directeur du CCDS 


L'assisté social devrait 
payer des impôts 

TORONTO — (P.C.). — Les nouvelles alloca¬ 
tions familiales devraient être considérées comme 
wn revenu pour les assistés sociaux, tout comme 
elles sont un revenu imposable pour le pauvre qui 
travaille, o déclaré samedi M. Reuben Boetx, di¬ 
recteur du Conseil canadien de développement so¬ 
cial. 


C'e.st une bien piètre poli¬ 
tique sociale, dit-il, que d’igno- 
. rer l’augnicntation des béué- 
I fiées de bien être. Un pauvre 
qui travaille devra payer l’im¬ 
pôt sur les $20 supplémentai¬ 
res do l’allocation mensuelle : 
alors nourquoi ne pas impo¬ 
ser autant ceux qui vivent 
d’a-ssistanco sociale? 

A l’assembice législative, on 
a reproché au fédéral de 
poaser à réduire l’assistance 
sociale aux familles lors¬ 
qu’elles recevront de plus for¬ 
tes allocations familiales. 


Entre aufaics, le ministre 
ontarien des Services sociaux, 
M. René Brunodle, s’est op¬ 
posé à une telle mesure. 

M. Baetz a ajouté : “Si 
les taux do l’assistance socia¬ 
le sont trop bas, il faudrait 
donc les augmenter en les 
basant sur les Ijcsoins de la 
famille, qu’il y ait ou non 
des enfants; utiliser les allo¬ 
cations familiales pour col¬ 
mater les insuffisances de 
l’assistance sociale ne fait 
que pci'pétucr des insuffisan¬ 
ces. 


Régime de pension du Canada 

Les cotisations indexées 
au coût de la vie 


un 

instant! 


OTTAWA (PC) — Les Com¬ 
munes ont adopté en premiè¬ 
re lecture, lundi, à Ottawa, 
un projet de loi visant à in¬ 
dexer au coût de la vie les 
pensions payées en vertu du 
Régime de pension du Ca- 

Le projet de loi, parrainé 
par le ministre de la Santé 
nationale et du Bien-être so¬ 
cial, M. Marc Lalondc, pré¬ 
voit on outre que les cotisa¬ 
tions seront augmentées, en 
tenant compte d'une propor¬ 
tion plus grande des gains 
des cotisants. 

Ainsi, en 1974, le taux de 
cotisation sera basé sur un 
régime de gain de $6,600, 
alors qu'il était de $5,600 et 
$5,900, cette année, respecti¬ 
vement pour le Canada et le 
Québec. 


Les proportions de gains 
seront majorées à raison de 
12 et demi pour cent par an, 
jusqu'à ce qu'elles aient at¬ 
teint la moyenne des gains 
des ti'availleurs canadiens, 
selon l'indice des salaires et 
gages hebdomadaires dans le 
secteur industriel. 

Le gouvernement fédéral 
espère ainsi que la tranche 
de cotisation aura atteint 
quelque $13,000 en 1980. Cette 
année, elle variera entre $700 
et $6,600. 

Toutes ces propositions ont 
déjà fait l'objet d'une entente 
entre les différents gouverne¬ 
ments pi-ovinciaux et le gou¬ 
vernement fédéral, à l'occa¬ 
sion de la dernière conféren¬ 
ce fédërale-provinciale des 
ministres de la Santé, récem¬ 
ment à Ottawa. 


• RBf IffiSgiE, DOUSQUn 
-IflIIIKIIIIPIIS,»! 

• RnHiïBOOUISII, JUGE! 


Un souhait du ministre Basford 


Le contrôle de la 
croissance urbaine 


EDMONTON (PC) — M. 
Ron Basford, ministre d'Etat 
chargé des Affaires urbaines, 
a déclaré, lundi, que les Ca¬ 
nadiens devront apporter des 
restrictions à leur régime de 
vie à moins que tous les pa¬ 
liers de gouvernement ne 
s’entendent pour contrôler la 
croissance des villes. 


M. Basford, qui parlait de¬ 
vant 300 délégués réunis pour 
la seconde confé'/ence natio¬ 
nale sur les affaires urbai¬ 
nes, a émis l'opinion que la 
situation des gens vivant 
dans les villes deviendrait 
proprement Inhumaine, à 
cause d'un environnement 
destructeur de toutes les va¬ 
leurs sociales et culturelles. 

La croissance urbaine de¬ 
vrait‘•faire l'objet d'un cer¬ 
tain contrôle et d'une certaine 
direction, et no pas être lais¬ 
sée au hasard. 

M. Basford a précisé qu'il 
voulait mettre de Tavant cet¬ 
te politique avec l'aide des 
provinces et des mimicipali- 
tés. Selon le ministre, une 


coopération des provinces est 
essentielle à la bonne marche 
d'une stratégie touchant les 
problèmes de l'urbanisme. 

Il a poursuivi en disant 
que la croissance urbaine en 
soi n'est pas un mal, et que 
bien contrôlée, elle peut don¬ 
ner des résultats merveil¬ 
leux. 

Selon lui. l'augmentation de 
la population est une chose 
mais assurer le bien-être de 
ce surplus de population en 
est une autre. 

M. Basford prévoit que la 
population du Canada sera 
d'environ 35 millions en l'an 
2,000, et que plus de la moitié 
de cette population sera con¬ 
centrée dans un espèce de 
corridor s'étendant de Wind¬ 
sor, en Ontario, jusqu'à Qué¬ 
bec. 

Le ministère de M. Bas¬ 
ford prendra bientôt ses ini¬ 
tiatives face â ce problème, 
et proposera aux provinces 
d'y participer. Une copie, du 
texte du discouro avait -été 
remis aux journalistes eu 
préalable. 


...PCXJR L’AVENIR 
D’UN CXJEBEC FORT! 



VOTEZ POUR L’UNION NATIONALE 

c’est une garantie. 

Celle annonce a èiîVéeervée et oayée par M Rosaire Morin. 258. élème avenue, St-Georfles-eet, 
aoent oiticiel de l'unicn Nationale pour le comM Beauce-sud. 
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montréal 


Tmis les ROctPiirs ctaiont fifnéralcitiPiit été Qiicbpc üraniuin Mining tiui ont gagné 


éi la Isaisso liici- et le marclié était modéré 
à la Bourse de MonU'éal 
Le volume conjoint des transactions élait 
de 870,000 actions par rat>pnrt à 
la fernicluro vendredi dernier. 

Los banques ont penlu 2.02 et se sont fi-- 


cenls [Mur clôturer à 48 cents 
ibclions vendues. 

Impérial Oil a pris 1-8, et i'i la clôture 
1,000 à était à $4.8 5-8. Alcan a 0écln do 3-0 irour 
terminer à 37 5-8. 

Parmi les i)élrolcs. Petroofina Canada a 



fbrxib inutijt.is 


Fl 

NAN 

CE 


fruits et légumes 


les valeurs bidusLrielles .59 é 2150.47. 
Comporioinenl des valeurs : 

Lundi Vendredi 

Gains : . 00 116 

Pertc'S ; . 140 123 

Incluingécs : . 82 72 

ToUil : . 310 311 

Lxjs industrielles les plus actives ont été 


Aquitaine 1-4 à $23 et BP Canada à $15. 

A la Boimrsc do Montréal. Ftilbongridge 
Nickel a gagné 1 7-8 et s’est fixé à $82 1-2, 
Canada Cernent Lafargc I.td 3-8 à $14 1-2, 
Financial Collectton Agcncics 1-4 à G 3-4. 
Brascan 1-4 à $19 3-4 cl la Banque de 
Montréal 1-8 à $20. 

Parmi les valeurs perdantes, Impérial 


Canadian Pacific Lld qui sont demeurées in- Bank of Commerce a cé<Ié 3-8 cl a clôturé 
changées à $10 5-8 sur 25,000 actions von- . ‘ ' ' ' 


ducs. Priflcx suit avec 


I $31 ] 


, Crmadien Indusarics Ud 1-4 


chute de $17 3-4, Chry.slor Corp. 1-4 à $23 1-4, Abitibi 


3 cents sur 18.300 actions vendues à 69 cents. Paper 1-4 à $114 1-4 et Const^dated Balliiu'st 
tes valcm-s minières es plus vendues ont 1-4 à $28 7-0. 


>rovtgo 
>uc Tel 


7Î4 7% 79/4 


MONTREAL (PC) — Prix 
payés aux pro<lucteurs 
Marché central métropolitain 
pour les produits de première 
qualité. 

Ces prix sont fournit . 
le ministère de l'Agriculture 
et de la Colonisation. 
FRUITS 

Pommes : Cortland. $4.50 
le boisseau; Macintosh, $5.50 
à $6.00 le boi.sseau, .$6.00 
pour huit cellos de 5 Ibs; 
Wolfe River, $3.50 le bois¬ 
seau; Russett, $6.00 le bois¬ 
seau; pommettes, $5.00 1« 

bois! «.lu. 

LEGuitlES 

Betteraves : $2.50 le 50 Ibs; 
$1.75 le 25 Ibs. 


Blé d'Inde : .45 à .60 la doz. 

C.arottcs : $2.25 à $2.50 le 
50 Ibs; $3.00 à $3.25, 24 cel¬ 
los de 2 Ibs ou 10 cellos de 
5 Ibs; mini-carottes, $3.50 20 
cellos de 12 onces. 

Céleri : $3.00 les 24. 

Chicorée-escarole : $2.00 la 
doz. de paquets. 

Choux : verts, $2.25 pour 
16; Savoie, $3.00 la doz; r ‘ 
ges, $2.25 à $2.50 la doz. 

Choux de Bnixelles ; $6.50 
à $7.00 le 16 pintes. 

Choux chinois ; $2.25 pour 


canadienne 


MINES et PETROLES 


Z 


Denrées 


t 36^4 3G^ 3694 


) 31^4 3H& 3Hii 


> 33Çii 33>/^ 33>'2» 


bénéfices nets 


Alberta Gas Tntnk Line Co. 

Ltd: après neuf mois d’c.xer- 
cice termüiéc le 30 septem¬ 
bre. .$9,878,000, soit 59 ce ■ 
par action par rapport 
.$9,084,000 .sioit 55 cents i 
action pour la mémo i>criodc 
en 1972. 

Bud Automotive Oo. of Ca¬ 
nada Ltd: après neuf mois 
d’exercice terminée le 30 sep¬ 
tembre 1973, $6,240,000, Soit 
$1.74 par action comparative¬ 
ment à I3,iM5,000, soit $1.10 
par action pour la mémo pé¬ 
riode en 11972. 

Consolidated Building 

Cori).: .semestre terminé le 31 
août 1973, $1,657,607, soit 33.3 
cents ptir action comparati¬ 
vement à $549,000 soit 11.4 
cents pour la môme période 

0 1972. 

Franeana Oil and Gas LUI: k 
après neuf mois d’e.xercico ^ 
complétés le .30 septembre jJ 
1973, $619,035, soit 11.8 ceiits 
par action, comiiaiTativonieiit “lorioi-nii 
à $520,849 soit 10.2 cciits PaTiJI'O 
action pour la mémo période m,!Î orc 

1 1972. MIro 

Itiglis Ltd; après neuf moislMl“ï,"!!? u 
d’exercice ..terminés le 
septembre -1973„ $2,098,0001 

soit $1.59 par action, compa- 
•ativement à $1,484,000 soit 
$1.13 par a'ctiolt ■ iWiir 
même périodt on 1972. nqn 


P 


Cours des denrées transmis 
à Montréal par le ministère 
fédéral des produits laitiers. 
Beurre ; arrivages cou¬ 
mts, 92 points, 70; 92 points. 
Commission canadienne 
de l'industrie laitière, 71. 
Fromage : blanc, .70; jau- 
e, 70.7. 


Citrouilles : $2.75 à $3.25 la 


Oignons : jaunes, moyens, 
$3.10 à $3.50 le 50 Ibs. $4.50 
pour 24 cellos de 2 Ibs, .50 
pour 10 Ibs; jaunes, gros, 
$4.50 le 50 Ibs; rouges, 
moyens, $3.50 le 50 Ibs. 

Panais : $3.25 à $3.50, 12 
cellos de 2 Ibs. 

Persil : $1.00 à $1.25 les 12 
paquets. 

Pommes de terre : $2.70 
$2.80 le 50 Ibs; $3.00 à $3.15 
cinq sacs de 10 Ibs; lavées, 
petites, $2.75 le 50 Ibs; gros¬ 
ses, $3.75 le 50 Ibs; $4.75, 10 
cellos de 5 Ibs. 


Devises 

étrangères 


_ 1-2 à 41 

livre; procédé par rouleau. 
No 1, en sac, .38 à .39; pour 
nourrissage, en sac, 34 à 
1-2. 

Poudre de lait de beurre 
pour nourrissage : .32 à .34 
la livre; poudre de lait 7; 
lait évaporé, 10.70; lait de 
beurre, .34 à .35. 

Prix des oeufs, prix moyens 
des grossistes aux détail¬ 
lants, en boite d'une douzai- 
e: A-Extra-gros, 85; A-gros, 
1.5; A-moyens, .74; A-petits, 
1 . 0 . 

Prix payés cette semaine 
par les distributeurs de la 
Fédération des producteurs 
tlu Québec: A-extra-gros, 83; 
A-gros, 78; A-moyens, 74; A- 
petits, 58; A-poe-wee, 35. 

Pommes do terre : prix de 
gros, patates nouvelles du 
Québec, .64 h .67 le 10 Ibs, 
$1.45 è $1.60 le 25 Ibs, $2.70 
a .$2.90 le 50 ibs; N.-B., .66 
a .68 le 10 Ibs, $2.85 à $3.05 
le 50 Ibs, $2.55 a $1.70 le 25 
Ibs; I.P.E., .70 a .72 le 10 
Ibs, $1.70 a $1.85 le 25 Ibs, 
$3.00 a $3.25 le 50 Ibs, $4.25 
a $4.50 le 50 Ibs. Aucun nou¬ 
vel arrivage. 


Voici les taux des devises 
tels qu’ils sont fournis par la 
Banque de Montréal ; 

Afrique du Sud rand 
Allemagne mark 
Australie dollar 
Autriche schilling 
Bermudes tlollar 
Belgique franc 
Bré.sil cruzeiro 
Bulgarie lev 
Ch me yuan 
Danemark couronne 

.0180 
0010 


Etats-Unis dollar 
Franco franc leintmcior 
Hongrie forint 
Italie lire 
Japoii yen 
Mexique peso 
Norvège couronne 
Pays-Bas florin 
Pologne zloty 
Rüiunanio leu 
Royaume-Uni livre stc 

Suède couronne 
Suisse franc 
Tdiécoslovaqido couronnt 

.1 

Union soviétique, rouble 

1 . ■ 

Venezuela bolivai' libre 
Yougoslavie dinar’ 
Cotations en devises 
dicnnes. 


001800 

003795 

0815 


Céréoles 


WINNIPEG — La tendance 
générale était à la hausse 
hier et le marché était actif 
au Marché dos céréales de 
VVinnlpeg. 

Le lin, le colza, l’avoine 
aient en Iiausse. 

Le seigle était en baisse. 


Le dollar 


Le dollar américain a clô- 
iré en baisse de 3-50, lundi 
i marché des changes, et 
■cotait h $0.99 39-50 en devi- 
Ises canadiennes. La livre 
.'sterling était en liaussc de 
. 7-20 et valait $2.43 14-25. 
4'uto > ^ York, le dollar cn- 
'nudien a gagné 3-50 et co- 
tait à $2.00 1-50 en devises 
0a8o Inméricaines, La livre ster- 
ciuia- iing a pris 9-20 et valait 
l$2.44 1-20. 
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Dow Jones 


•s Stks WIV.SW. 


Une 


commission 
pour le pétrole 


NEWCASTLE. N.-B. (PC) 
— Le conseil provincial du 
Nouveau-Brunswick du Nou¬ 
veau Parti démocratique de¬ 
mande que le Canada crée 
une commission de l'impor¬ 
tation du pétrole pour se 
protéger contre les embar¬ 
gos décrétés par les pays 
du Moyen-Orient contre les 
Etats-Unis. 

La requête a été formulée 
dans le cadre d'un résolu¬ 
tion adoptée lors d'une réu¬ 
nion du conseil à Newcastle. 
N.-B., au cours de la fin de 


semaine. 

Le vice-président provin¬ 
cial du parti, M. Ray Le-! 
breton, a expliqué qu'il était | 
temps que le Canada com¬ 
mence à négocier la ques-l 
tio pétrolière de son propre 
chef plutôt que par le tru¬ 
chement des sociétés multi¬ 
nationales. . 

Des copies de la résolution 
ont été envoyées au minis¬ 
tre fédéral de l'Energie, M. 
Donald MacDonald, et au 
chef du N PD, M. David 
Lewis. 


PERMIS DE BANQUET 

1) Toute demande de’permis devra PO/venir à 1° Com¬ 
mission de Contrôle des Permis j 

Pévé'nement pour lequel on veut un permis. 

71 Les reouéronts devront fournir tous les renseigne- 




COMMISSION DE CONTROLE 
des permis D'ALCOOL 


Les personnes ci-après mentionnées 
ont demandé les permis suivants 


NOM 


ADRESSE CATEGORIE 


SaUe à manger 


Brasserie 
(Modifcation de 
salle à manger 


COMTE JEAN-TALON 
EüUTIilER, Roger, 

69 est, boni. Charest, 

Québec (ville) 

LANGLOIS, Laurent, 

794, boul. Chareet Est, 

Québec (ville) 

COMTE LOUIS-HEBERT 
MERCURE, Claude, 
pour le bénéfice de : 

“en fidéicommis pour Trust 
Général du Canaa" 

2250, Chemin Ste-Foy, 
Ste-Foy (viUe) 

BOIVIN, Mme CécUe T. 

440, rue Père-Marquctte, 
Québec (ville) 

POULIOT, Mlle Lisette, 
pour le bénéfice de : 
“Dul-Rois Inc.” ^ ,, 

Rond Point, Pont de Québec, 
Ste-Foy (ville) 

COMTE CHAUVEAU 
VEURET, Charles-Henri, 
(Changement de local) 

310, de l’Eglise, 

Notre-Dame des tmurcntldes 
(vUic) 

COMTE CH AELE VOIX 
DHAJ>BAU, Mme Pauline P. 
926, rue St-Btienne, 

La Malbaie (vlUe) 
CHAPDELAINE, Guy, 

72, me St-Joseph, 
L,aurler-9Utlon (village) 


Afin d’être valide, tout* ohjectUm à ce» 
demandes doit être faite ient dûmetd 
mitSée el ASSERMENTEE dans 15 tours 
du prisent avts 

au : SECRETAIRE GENERAL 
Case postal* 190, Station B, Québec 2, Qui. 


Création d’une société de développement 


CREATION-PAGE 15 j 

OTTAWA (PC) — Le gou-| 
vernemont canadien a enta-1 
mô des consultations avec 
les dirigeants provinciaux 
afin de faciliter la création 
d'une société de développe- 

Celle-ci, signale un com¬ 
muniqué du ministère dc| 
l'Industrie et du Commerce, | 
rassemblerait les capacités 
scientifiques et industrielles 
pouvant répondre à toutes 
les exigences du transport 
dans les régions urbaines du 
pays. ] 

Cette initiative vise à ap-' 
puyer les récents efforts de 


I l'Ontario et A faire en sorte 
que les avantages industriels 
et urbains possibles profi¬ 
tent aux autres régions du 
Canada. 

Cette annonce a été faite 
à Edmonton, lundi, par le 
I ministre responsable du lo¬ 
gement, M. Ron Basford, 
lors d'une allocution pronon¬ 
cée à la deuxième conféren 
ce nationale des trois pa¬ 
liers de gouvernement. 

1 Si elle était formée en coo¬ 
pération avec toutes les pro¬ 
vinces et le gouvernement 
fédéral, la société proposée 
Ipourrait chercher à satisfoi- 
Ire le marché canadien 


GM offre $250 à chaque 
propriétaires de Firenza 


appel D’OFFRES 

ACT-73-10359 
l>our lOliSO a.in. 
heure de Montréal 
Mardi le 13 novembre, 1973 
Gentllly, P.Q. 


OTTAWA (PC) — La com¬ 
pagnie General Motors re¬ 
mettra a chaque proprié¬ 
taire d'une voiture Firenza, 
à condition que celle-ci ait 
été achetée neuve avant le 
14 avril 1973, un bon de $250 
que le premier propriétaire 
pourra utiliser pour échan¬ 
ger son véhicule Firenza 
contre une voiture neuve de 
marque GM. 


C'est 
cument 
hier au> 


e qu'indique un do- 
sessionne 1 déposé 
Communes qui pré¬ 
cise que le gouvernement 
I n'envisage pas de venir en 
aide à LM pour qu’elle s ac¬ 
quitte de ses obligations en¬ 
vers les propriétaires msa- 
! tisfaits. 


Obligations 


En 1971, plusieurs proprié¬ 
taires de Firenza s'étaient 
plaints de défauts mécani¬ 
ques relèves sur cette voi¬ 
ture et la compagnie avait 
en rappeler plusieurs. 

.e ministre de la Con¬ 
sommation et des Corpora¬ 
tions, M. Herb Gray, préci¬ 
se dans le document que son 
ministère étudie les plain¬ 
tes qu'il reçoit des proprié¬ 
taires insatisfaits et les si- 
cnalo à l'attention de Gene¬ 
ral Motors dans le but de 
tenter de contribuer à résou¬ 
dre leurs problèmes. 


I Les prix sur le marené ca-j n 

natuen des obligations étaient 
. généralement à la hausse, 
lundi, au coui's d’une séance 
active. 


“cour SUPERIEURE 
nil divorce 


l'AUn-EMII-E DUBE, 
ORDONNANCE 


Sft^'p'opos" “ta loi 

PRENEZ AVIS q 


Salle à manger 


SaUe à manger 


I Les valeurs à court terme i 
tint pris environ 15 cents, 
i tandis que les valeurs à mo- ( 
yen et à long terme aug¬ 
mentaient de 3-8 de point. 

I Les valeurs corporatives 
demeuraient généralement in¬ 
changées. 

L’argent au jour le jour 
était disponible à 6 3-4 pour 
cent. Il n’y a pas eu de 
transactions sur les bons du 
Trésor fédéral de ti-ois et six 
'mois. . 

Marché mwitrealais des 
obligations. A long terme : 
Canada aucun changement; 
sociétés aucim changement. 

A court terme : Canada en 
hausse de 10 cents^ 



I MAURICE BAZIN, 


croissant de réseaux de i systèmes de transport do 
transport public et de leurs inoycnnc et grande capacité, 
composants. 

D'ici 1990, ce marché do-l - 

vrait s'élever a $5.5 mil¬ 
liards. I 

Il comprend des réseaux 
do circulalioii des piétons, 
des mini-autobus et d autres 


Al’l’I'-L D’OKFKES 
PMS-73-10347 
pour lOliSO a.ni. 

1 heure de , n-to 

le mardi 6 novembre 107.3 

Kegion Maisonneuve 
.SEKVK’E DE 
DKNEUIEMENT ^ 
POUR UNE PERIODE 
de TKOI.S (.3) ans 
AU POSTE DUVEKNAY 
(LAVAL) 


?on"îîucrdans le document 
oui est disponible pour exa- 

- imcnt et peut être obtenu 

Toutes les conditions du contre un paiement NUN 

qui est disponible pour exa- complet, 

SSso'S. "“‘ 1 »° rS'”'à ro “rïïl * 

droit suivant : 


Direction des Contrats 
Bureau no. 809 
IlYüKO-qUEBEC 
75 ouest, boul. Oorclicstcr 
Montréal 128. Que. 

Canada 

Un dépôt de soumission au 
montant de TROIS MILLE 
dollars (.$3,090.) chèque 
otficiel d’une banque à char¬ 
te du Canada ou chèque 


Direction des Contrats 
Bureau 110 . 809 
llVUIUMtUEBKC 
75 ouest, boul. Dorchester 
Montreal 12«. Que. 

Canada 

Un dépôt de soumission nu 
moulant de QUATRE MILLE 
DüELARS t$4,000.), chèque 
ofliciel d'une banque è ciiar- 
lo du Canada ou cliéque visé 


[. TRAVAIL, 


TOWN roUNTRy 


s BELLAVANOE, 


LEGAL NOTICE 





banque à charte'.tiré sur une 

"pSp^ir-c".%°a"ya1iTer™X-^ 

Siens doR''Spagnë? SiUons,. doit accompagner 

iüi* 

L'Hydro-Québec se réserve 
le droit de rejeter Tune quel¬ 
conque ou toutes les soumis¬ 
sions reçues. 

Les co-secrétaires 

B. LAÇASSE — 

W.E. JOHNSON 
Montréal le 12 oclolire 1973 


L’Hydro-Québec se réserve 
le droit do rejeter Tune quel¬ 
conque ou toutes les soumis¬ 
sions reçues. 

Los co-secrétaires 

B. LAÇASSE — 
W.E. JOHNSON 
Montréal, le 12 octobre 1973 



SERVICE D'URBANISME 

Division des Permis de ConstrucHon 

AVIS PUBLIC 

Avis est par lo présente donné : 

1_ Oue la Compagnie B.P. 011 Limited tConado) 

* Romande à lo Ville de Québec d'étobllr des réser- 

du codostro officiel de la poroisse de lo Jouno- 


b) Quatre (4) pompes distributrices doubles. 

7 Oij« cette demonde est formulée en 
^ rtolemcnt 2150 tel qu'omendé lo 20 juillet 1973. 
Toute personne désirant obtenir des ''“"'clgn^ 
ments concernent cette dcm^dc P®®* *|*,^*j” 
s'adressant ou Service d'Urbonlsme, DEisI^ des 
Permis do Construction, à THôtel ^ 
bre 413, ou à téléphoner ou numéro 694-6456. 
Toute personne désirant formuler une otyositlon 
i celto^monde doit lo tronsmettre par “ 
oreffier de lo Ville de Québec ovont le le. no- 
vernbre 1973. 

Oetbee, le U eetebre I9T3. 

U ORIVrilR Of LA VIUI 
Ptom-f. CM*. «VMM. 
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BELLECHASSE 

Gabriel Loubier 
a les libéraux 
sur les talons 

Par François LINTEAU 

Contrairement à ce qn’oii aurait pu penser, ce 
n est le Parti créditiste qui est le principal adver¬ 
saire dans le comté de BeUecliasse dn chef do 
l Union nationale, M. Gabriel Loubier. 

_ En effet, m.algré que BcUccliiusse soit fortement 
a caractère rural et qu’il est acquis une partie 
de 1 ancien comté de Dorcliester, c’est plutôt le 
candidat libéral, M. Pierre îMoreicr, qui constitue 
une menace pour l’Union nationale. 


caneiiciai iiDCrai, M. Pierre Jlorcicr, t 
une menace pour l’Union nationale. 

LE PAnri LIBERAL 

Les libéraux semblent avoir mis le paquet 
pour g.igner cette clrcoiiscription fidèle ù l’Union 
n.ationale depuis fort longtemps. On a même fait 
vemr des spécialistes de Quetjcc pour programmer 
la campagne électorale de M. Mercier. 

D’ailleurs, le coordonnateur de la camuaene 
du candidat libéral, avouant lui-même qu’il ^vient 
do Québec, nous a brossé un tableau du style de 
campagne que mène son candidat. Tout est bien 
striicture, de façon ce que le Parti libéral soit 
5 ‘-sent dans toutes les paroisses du comté. Il y a 
des cliefs de districts, des chefs de secteurs et 
enfin des chefs de paroisses. 

Les organisateurs ont de plus analysé les sta¬ 
tistiques des dernièies élections, ainsi que les 
comment.iires de sa population. On a donc allé nw 
d ensemble du comté, co qui permet de porter les 
efforts où le besoin s’en fait le plus sentir. 

‘’e Beltechasse est 
taste et est compose d’une multitude do petits 
villages eparpilles sur tout le territoire. Il faut 
temonde capable de rejoindre tout 

011 parle d’une bataille 

d oiganisatioiis et pourquoi on n amené des orga- 
uisaleurs professionnels qui sillonnent le comté 

élccteurs?’^’*^”^ contacts personnels avec les 

n.. ^■'^”>on nationale et le Parti libérid ont 

Pm-tî” m?? • organisations. Le 

1 mti québécois et surtout le Parti créditiste ra 
sont présentement privées, ce qui les écarte ni 
plus ni moins de la campagne. 



gens croient l'Union nation.-üe, mais ils ont en 
•lone°f®a sortant. Il se pourrait 

donc fort bien que la population vote pour 1‘hoin- 
me et non pour le peiti, 

campagne fébrile que mène le 
^ancUdat libei'al peut tout renverser. Celui-ci mul- 
muet contacts personnels et ses assemblées 
pubuques sont gcneralement bondées de monde. 
De plus, M. Mercier est très bien connu dons le 
tÆM'’dTl07l“ candidat libéral au scrutin 

Quant au.x deux autres formaUons politiques, 
sans cire négligeables, on peut dire qu’cUcs ne 
sont pas dans la course. 


PARTI QUEBECOIS 


UNION NATIONALE 

Voilà! Dans un comté rural il faut nn’nn 
parti politique ait des racines et c’’cst cet éliWiient 
de l’Union uatiomaïe e^ce 
Uoiif de^ ehof ^“tibier. de par ses fonc- 

organisateurs le rempla- 
"icfvcille et que iVi. Loubier ne manque 
faire dans Belleclmsse quelques visites 
®tirtout les ouvriers, lesquels 
noiit j.iiiiais été acquis à l’Union nationale. ^ 

Icadm^ .^‘1* Pot'i’i’ail jouer contre le 

de Dorëhéstô?^ l’ancien comté 

O ']''“**■ massivement voté crédi- 

tlstc au,\ dcmicres élections. 

-P''’® encore accepté M. Yvon 
Duiniis comme oiief du Parti créditiste. Il reste 

Uis'’ïibCu-i‘lîrics'mrnni“ë^ lourncront-Us : 

los libtiaux, les unionistes ou même les péquistes. 

'^•cotours dc l’ancien 
‘ ° Doichoster voleraient pour lo candidat 
.Ibéral, ce serait la défaite pour M. Loubier inrce' 
Dmchëstef’”^" Électeur, la moitié proviciinc do 

Comté de Benoclias.so 
llomourera fidèlo à M. Loubior. Non pas que les 


Aux élections do 1970, le Parti québécois n’a- 
“ï"®. 31,1 ''°1^' pendant que le elief 
tinioni&te en prenait plus de 6,000, 

..nn ci^’cn 1970, le Parti québécois était 

une loimaüon politique toute neuve. De plus l’i- 
élccleui-^'effarouchait la majorité’ des 
eiccloius. Et on sait que les auti-cs partis n’ont nas 
manquee dc tabler sur cette peur. ^ 

Cette année, la situation est quelque pou diffé- 
rente : le Parti québécois est pris au sérieux et 
les vieilles craintes disparaissent. 

Toutefois, dans le comté de Bellechassc. il s’a- 
^cs organisateurs, 

1 rA..cl^ • ^ de pionnier' qui a prodiut puisqu’on 
•“ mettre sur pied une organisation de 
comté qui regroupe environ 400 membres aeUf^ 

Mme Thérèse VeiiiUeux-Fortin, 
multiplio les contacts personnels. Mais elle est une 
nTëi'? enseignante, deiux attributs qui 

ne cadrent p.is dans la menlaUté imliüque des '■lec- 
teurs de BeJlochasse. 

Quoi qu’il en soit ,1e Parti québécois peut tout 
au plus espérer raffermir sa position et faire ime 
meiUeur lutte que celle de 1970. ^ 

LE PARTI CREDITISTB 

T>„i haiidioap du caiidid.it créditiste. M 

G'Snac, c’est le manque d’organisation, li 
n a P.1S de comité central et no semble pas avoir 
d organiüatoiu'ïi de paroisse, ^ 

en l’arcourti lo comté 

ëPent !in SP liiu-ouvablo. On sait qu’il 

cômhci. à port sa, c’est le vide 

Si CO n’était des quelques affiches sur les po- 
iPP' demander si les créditislcs 

ont un candidat dans BoUechasse, 

“ ‘"®“x dans Belle, 
di.isse et une lutto do plus en plus serrée à 
mesuro quo les jours s’écoulent. M. Loubior, sans 
Wgilamo.®''"" ^ de 


Cbarlesbourg 
en campagne 

Le candidat du Parti créditiste dans Char- 
lesbourg, M. Gérard Croteau, s'est fixé com¬ 
me objectif de donner 5,000 "poignées de 
I main" au cours de la présente campagne é- 
lectorale. 

M. Croteau se veut efficace pendant la 
campagne. Il tient une dizaine d'assemblées 
de "cuisine" par soir, rencontrant ainsi quel¬ 
que 150 personnes. En général, lorsqu'un can- 
I didat tient deux ou trois assemblées de "cui¬ 
sine" en soirée, c'est une bonne moyenne. 

Le candidot au fKI, qui prévoit une "grosse -- 
poussée" créditiste dons Cbarlesbourg, selon % 
certains sondages effectués par son organisa¬ 
tion, affirme que les gens sont écoeurés des 
vieux partis. 

Amis 

M. Adrien Drolet, ie candidat de l'Union 
nationale dans Cbarlesbourg, est convaincu 
de n'avoir que des amis dans son comté. Il 
espère qu'ils se souviendront de lui le 29 oc¬ 
tobre. 

"J'estime qu'à 45 ons mon nom n'est pas 
encore sale", remarque M. Drolet lors d'une 
entrevue. Celui-ci enseigne à la fxjlyvolente 
de Cbarlesbourg et s'est fait connaître dans 
le comté en oeuvrant au sein de plusieurs or¬ 
ganismes. 

Le condidot de l'UN affirme qu'il possède 
urie caisse électorale qui se situe à un niveau 
minimum "plus que raisonnable". S'il ne dit 
pas qu'elle soit "propre", il affirme cepen¬ 
dant qu elle est "encore moins sale" ! i., 

Horvey 

Le député libéral sortant du comté de 
ChauveaU/ M. André Harvey^ qui se présente 
dans le nouveau comté de Cbarlesbourg, est 
peu loquace sur le genre de campagne qu'il 
mene dans son comté. Il se dit polyvalent... 

C'est là qu'est la stratégie", remarque-t-ii, 

OU cours d'une entrevue, 

M. Harvey anticipe la visite du premier mi¬ 
nistre Robert Bourassa dans le comté, d'ici la 
fin de la campagne électorale. Il se dit par 
ailleurs impressionné par le nombre de béné¬ 
voles qui rnilitent pour lui dans Cbarlesbourg, 

Le candidat libéral a prévu la tenue d'une 
assemblée de clôture de sa campagne, le 28 
octobre, en soirée. Cette assemblée qu'il ré- 
serve en particulier aux électeurs du Nord de 
wn cornté se tiendra possiblement à Notre- 
Dame des Laurenfides. 

Roulofte 

M. Laval Grondines, le candidat du Parti 
québécois dons Cbarlesbourg, fait appel à une 
metbode originale pour rejoindre les électeurs 
du comte. Il fait le tour de Charlesboura en 
roulotte, pendant la soirée. Il se déplace d'un 
quartier à I outre et a la possibilité d'offrir du 
cote aux personnes qui viennent dialoguer 
avec lui près de sa roulotte. 

Cependant, tout ne va pas pour le mieux 
dons la compagne de M. Grondines C'est 
ainsi que les affiches électorales aux couleurs 
de son parti qui avaient été posées sur les po- 
teaux, un peu partout dans le comté, auraient 
ete détruites dans 80 p. c. à 90 p. c. des cas. à 
reu de temps après on voyait apparaître sur * 

^s poteaux des affiches du candidat libéral 
André Harvey, précisé le candidat du PC?. Ce- 
lui-ci affirme en outre que des dépliants de 
son pjjrti, qui avait été distribués dans la boî¬ 
te a lettres des électeurs, ont été systémati¬ 
quement retiré par des inconnus, avant mê- 
Sssion^ destinataires n'en prennent pos- 
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Dans Charlevoîx 

Les libéraux 
auraient peur du 
vote créditiste 


Bourassa face aux manifestants 

- .... -—“S 

Une loi pour assainir les caisses 
électorales serait inopérante 


Raymond Garneau 


(par Guy Girou.v) .ment Inopérante, de l’avis i 

-, , .. Québec, M. Raymond 

Une législation en rtie de Gamcau, qui allirme qu’il y 
I assainissement des caisses aurait mille et une laçons 
éieclorales serait pratique-idc contourner la loi. 


Garneau dit "non" à 
l'abolition de la loi 63 


(G.G.). — Le mniistre 
Raymond Garneau, a oxpri- 
hier, alors qu’on lui deman¬ 
dait si la loi 63 allait être 
retirée et si lo A'ançais serait 
promulguée seule langue offi¬ 
cielle au Québec. 

M. Garneau, qui répondait 
à la question d’un étudiant 
lors d’une assemblée tenue 
au Ogep de Limoilou, a 
toutefois reconnu que l’adop- 
üon du "BiU 63” n'était sans 
doute pas nécessaire. "On a 
mis dans les textes co libre 
choix qui avait cours dans la 
pratique”, a-t-il dit. 

Se référant alors aux pro¬ 
pos déjà tenus par le pi-e- 
^nier ministre Robert Bou¬ 


rassa, M. Gamoau a souli¬ 
gné que la volonté de ne 
pas retirer la loi 63 était dic¬ 
tée par la ..recommandation 
dc la Commission Gendron, 
qiu suggère d’attendre au 
moins trois ans avant d’en¬ 
visager un quelconque chan¬ 
terait pas en faveur de Tin- 
gement. 

On sait que la loi 63. fort 
controversée, reconnaît aux 
parents la liberté do choisir 
la langue d’cnseignomcait de 
leurs enfants, ce qui ne mili¬ 
terait en faveur de Tintégi-a- 
tlon des immigrants au sec¬ 
teur franchophoiie, puisqu’ils 
sont portés à accorder la ré¬ 
férence à la langue anglaise. 


I objection de principe con¬ 
tre l’adoption de cette me¬ 
sure législative, tel qu’lL 
devait le sotiligner hier! 
alors qu’il prenait la paro¬ 
le devant des étudiants du 
Cegep de Limoilou. ( 

M. Garneau a par ailleurs 
indiqué que le Parti québé¬ 
cois est aussi bien placé 
que n’importe lequel autre 
parti en regard de sa cais¬ 
se élecloi'ale. Selon lui, dans' 
la mcsiu'e où ce parti i,on-| 
sacrer.Tit lo maximum de 
dollars permis par la loi au 
chapitre des dépenses élec-l 


Dans Charlevoîx 

Le péquiste invite ses 
adversaires à un débat 

le dévelopixmient économl- 


Tar Guy GIROUX 

Le candidat du Parti qué¬ 
bécois dans Charlcvoix, M. 
Jean Garon, invite scs adver¬ 
saires à lui faire face dans 
un débat public, où ils au¬ 
raient à se prononcer sur le 
développement économique 
du comté. 

M. Garon est un bachelier 
on sciences sociales, licen- 
eio on droit et détenteur 
d’une maitriso en économi¬ 
que, Il enseigne à la fa¬ 
culté do Droit et à la faculté 
dos Sciences do radmiiiistra- 
tion de l’université L.-ival. 11 
est particulièrement apte à 
prendre part à un débat sur 


que du comté dc Cliarlevoix, 
thème qu’il suggère pour le 
débat. 

Le candidat indépendantis¬ 
te do Charlevoix nous a fait 
part do son désir do rencon¬ 
trer scs adversaires dans un 
débat, lors d’une entrevue, 
MONTMORENCY 

Par alllcui-s, le candidat 
du Parti québécois dans 
Montmorency, M. Clément 
Hicliard, prétend dans un 
communiqué do presse quo 
le candidat libéral dc son 
comté, M. Marcel Bédard, 
refuse de lo rencontrer dans 

débat public. 


I torales do chaque co- J.é, 
|lo budget total du PQ se¬ 
rait de Tordre de .$1.5 mil¬ 
lion, compte tenu de.s rem¬ 
boursements consentis pâl¬ 
ie gouvernomont. 

! Or, le ministi-e libéi-rl af- 
I firme que le PQ avait re- 
'cueilli .$1,157,000 en vril 
dernier, soulignant que les 
i-entrécs de fonds qui se 
sont certainement pooi-sui- 
vies depuis co temps permet- 
.tent à ce parti dc f-4iro face 
'à la présente campagne élec¬ 
torale sans problème, piiis- 


que lo montant maximum 
autorisé de $1.5 million de¬ 
vrait avoir clé recueilli. 


ar Guy GIROUX 

Le candidat du Parti erô- 
diti.ste dans Charlevoix, M. 
Noël Gravel, est convaincu 
que ie député libéral du 
comté, M. Raymond Mail¬ 
loux, a vraiment pour du 
crédilislc du 29 octobre. 

"Depuis qu'il a peur des 
créditislcs, M. Mailloux a 
mis beaucoup d'asphalte 
dans le comté. Il a toutefois 
procédé trop rapidement, 
car il n'a pas prévu de voies 
dévitement pour le trafic 
lourd .sur les routes de Cliar- 
Icvoix", remarque le candi¬ 
dat créditiste au cours d'une 
entrevue. 

Ceiui-ci prétend que M. 
Maiiloux s'est découvert un 
"bagage de préoccupations" 
pour ic comté, depuis que 
le candidat créditiste dc 
Charievoix au fédérai, M. 
Giiies Caouette, a été éiu 
iors des dernières éiections. 

Se disant à peu prés cer¬ 
tain de "remporter" le com¬ 
té le soir du sciitin, M- Gni- 
vel, fonctionnaire au gou¬ 
vernement du Québec, affir. 
me n'avoir aucun complexe 
face à M. Mailloux, minis¬ 
tre par intérim des Traiis- 
ports et des Travaux pu- 
blics, de qui il relève au ni¬ 
veau administratif. "Mes 
véritables employeurs sont 
les payeurs de taxe.s", affir¬ 
me le candidat ci-éditiste. 

M. Gravel, qui est Ûgé de 
30 ans et qui oeuvre dans 
la politique depuis 11 ans, en 
est à sa première expérien¬ 
ce comme candidat. S'il 
était élu, il accorderait une 
attention particulière à la 
vocation touristique de Char¬ 
levoix. "C'est la priorité 
dans le comté; c’est sa seu¬ 
le vocation naturelie", pré- 


riso la con.strtictinn d'mi 
pont sur le Saguenay, dans 
Charlevoix, parce que la po¬ 
pulation. du comté n déjà 
argent. Un pont serait sùre- 
trop dépensé en temps cl en 
ment plus efficace qu'un ser¬ 
vice dc trnver.sicrs. pour se 
rendre do Baic-Stc-Catlicrine 
à Tadoussac. M. Gre- cl sou¬ 
ligne que le pont favorise¬ 
rait le développement touris- 
tique du comté. 

Au nombre dos problèmes 
qui relirndraient l'attention 
du candidat créditiste s'il 
était élu le 29 octobre, celui- 
ci mentionne la situation des 
assistés soicaux. "C'est une 
préoccupation con s t a n t c 
pour un créditi.stc de récla¬ 
mer ic revenu minimum 
garanti", remarque M. Gra¬ 
vel. 

Il affirme qu'il serait un 
député à plein temps, s'il 
obtenait la faveur populaire 
le soir des élections, et qu’*’ 
»« pencherait sur les pro- 
blciiius agricoles et fores¬ 
tiers du comté. 



cise-t-il. 


M. Noël Gravel, candidoi- 
du Parti créditiste dans 
jCharlcvoix. 


Neuf ministres libéraux comptent sur 
les anglophones pour se faire élire 


— René Lévesque 


MONTREAL (PC) - 


Ce ; 


_ du masocliisme collec¬ 
tif si la population ne se 
donnait pas une opposition 
compétente, Rbre et aussi 
puissante que possible, a dé¬ 
claré ImuU M. René Léves¬ 
que aux 950 pei-sonnes qui 
assistaient à une assemblée 
dans son comté de Dorion. 

Le président du Parti 
québécois a noté que neuf 
ministres du gouvernement 
Bourassa comptaient à dif¬ 
férents degi-ès sur la popu¬ 
lation anglophone pour se 
faire élire. U a nommé les 
minisUes cité los chiffres 
suivants : 

MM. Jérôme Clioquotlc, 
ministre dc la Justice, dans 
Oiitromont; Diniiimond, dos 
TeiTCs et Fôrôts, dans Wcsl- 
moimt; 'TeUey, des Institu¬ 
tions finaneiêrcs, dans No¬ 
tre - Dame - De - Grâce _ 

70 pour cent d'anglophones; 
Goldbloom, dans D'Arcy Mc¬ 
Gee — 75 pour cent d'an¬ 
glophones; Cloutier, do TE- 
diioatlon, dans l’Acadie, 40 


poiu- cent d’anglophones; 
Claude Forget, qui doit suc¬ 
céder à M. Castongiiay aux 
Affaires sociales, dans St - 
Laurent, 50 poiu- cent d’an- 
glophonos; Cournoycr$, du 
Travail, dans Robert Bald- 
won, de 00 à 70 pour cent 
Pierre, dans le nouveau 
comté do Cliambly, 30 pour 
cent d’anglophones et M. 
L’Allier, des Communica¬ 
tions, dans Deux - Monta¬ 
gnes, 25 pour cent ou plus 
d’anglophones. 

Co parti qui était déjà 
“enchaîné en coulisses par 
la cais.se électorale vient de 
so livrer piwis et poings liés 
à TélccloiiU angloplione”, “ 
dit M. Lévesque, 

A M. Lévesque qui venait 
de dire que lo Québec pos¬ 
sédait toutes les compéten¬ 
ces et los ressources pour 
s’administrer s’il le vôulait, 
un spectateur a crié ; “Un 
veut.” "C’a reste à voir”, a 
répondu Toratcur, 


PQ 


1 matière de services 


medicaux.; 

1— ^Le PQ croit que les 
services doivent être là où 
est la popiil.ation et ven-a à 
empêcher l’accumulation de 
médecins à Montréal pen¬ 
dant que dans des coiitakics 
de milles de territoire, il 
n’y a pas de métlocins. 

2— Il ouvrira les portes 
des universités pour que les 
gars et les filles qui aime¬ 
raient fati-e dc la mcdeeiiifc 
puissc'nt le faire. 

3— ^Eventuellcniont, Ton- 
sombie des métlocins sera a- 
mené au salariat comme mo¬ 
do de rémunéa'ation "pour 
qu’on sorte des tentations” 
de fraude et de la qualité 
douteuse des soins qu’en¬ 
traîne le paiement à Tiicle. 

4— ^Le PQ établira un ser¬ 
vice civique “bien rémuné¬ 
ré, peut-être mieux rémuné¬ 
ré qu’ailioui-s” pour assurer 
les services médieau.x dans 
les centi-es isolés. 

_ _A une question d’un ail¬ 


les portes des hôpitaux aux 
résidents éu-aiigcrs en sta¬ 
ge d;uis la province. 

Les Quéliéeois qui détien¬ 
nent des obligations du Ca¬ 
nada n’ont pas à s'inquiéter 
adven.mt l’indépendance du 
Quôlxic : les obligatio n s 
eoiislitucnt des dettes qui 
doivent cire honorées. 

A un spectateur qui lui 
demandait ce qui adrtondraiit 
dans les cas de personnes 
qui ont fraudé i’impôl dans 
le passé, M. Lévesque a ré¬ 
pondu qu’ii n’avait pas l’in- 
temioui do “coinmenacr à 
gratter dans lo passé de tout 
lo monde”. 

A un autre qui lui conseil¬ 
lait de conimeneer tout do 
suite à "favoriser” Tétalilis- 
sement d’iuio opposition 
dans un Québec indépen¬ 
dant, il a expliqué quo lors 
<lo l’indépomlanec du Qué¬ 
bec, lo Parti libéral subira 
une importante mutation et 
qu’il n’y avait pas à s’inquié¬ 
ter que co parti prcniio lo 
pouvoir et vote lo reluiir à 
la Confodérallon. 
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petites annonces 


Coûf des petites annonces 

Nombre 

I iour 1 

1_ "x*- _ 

''.ir* ' 

20 ou moins 

.75 '1 

1 52.00 

$3.50 1 

21 i 25 

.90 1 

1 $2.40 - 

$4.20 ç 

26 à 30 

1 SI.05 1 

1 $2.80 

$4.90 ’ 

31 à 35 1 

1 .20 i 

1 $3.20 

$5.60 

36 i 40 1 

1 -35 i 

1 $3.60 1 

$6.30 ! 


3(0 Maîson à vendre 


391 Terrains à vendre 


EN CAPITALES. , 


ncos PEUVENT ETF 
a llgne^ (minimum 




Tél. : 522-4771 


459 Meubles ï vendre 


GARNIER-SILLE- 


; 658-3078 Cirticr C 
; 681-6389. 

37448 29-9 (24 fl 




VENTE DE RENOVATION 
CROTEAU LTEE 
175 EST ST-JOSEPH 

LE ROI DU MEUBLE A QUEBEC 

525-8155, 525-9426, 529-4223 


ions faciles. T4I.: S29-93S2 
1-3978. 

I 37206 4-9 (48 (s) 391 


LAC BEAUPORT 


105 Argent à prêter 247 Réparation, Entrelien 


ARGENT A PRETER en p 


POUR TOUl ACHAT - 


135 bureaux à louer 


150 Commerces à ver.ire 


560,000.'^ Comptant jao.OOC 
iês“Thcriau°"°‘TÔL:' '8 


Commerce exception’tel 


214 Cours 

Enseignèrent 


REPARATIONS^ DE MAISON 

■l'on’ gratîiite/Tél'.: **842-0553.' 


432 Clavigrajihes 


A.B. Machines Inc. 


250 Réceptions -restaurants 

AUBEKGE Nouvelle Orléans, 


435 Divers à vendre 


256 Services divers 




341 Logements à louer 


JR 5T-JEAN-BAPTISTE — 
V 640*' St-Jcom''— tIl 
37622 1 3-10 (48 fs) 34 


350 Maisons à louer 


E commercial i 


mois). 4 
524-3212 


(méthode repid.*-^ 


3745$ 30-9 (24 fs) 2 


360 Maison à vendre 


226 Extermination 
(vermine) 


MAHEU & AAAHEU INC 

EXTERMINATION inSKUS, pw. 

tas, roni.«r-— 

VmM 9‘ins 


MS, PlMt B4gln, M- 
iÔ îiM*(â4 fl) 22S 


MATHIEU Ealarmlnatlon EiVh Sp*- 
dillsi* MlMiKlnMlwi, insKtw, co- 

r^'iVaVo* mVu.*. m s-ti) UC 


Maison à louer 

Lac Beaupoit 

Prix S225 par mois 

Tel. : 626-0163 




I — Mellon à cenitniire. 


livrebte ter mal 1974, ti 


"OS.OM. T4I.7* Sïî-wi.*" 

• STMS 1-1# W4 ff> 


Terrain Commercial 


I, 1129 71 


Jaeques-CarHer 
és, neufs, poei 
U rofrioûrQteurs < 


le chambre $99.73 


•rficld, 2 
uisina $37.77, etc... et< 
posage, livraison gratuite.^Ai 

36 ^mols. Spé*ciaiit6 ; Achai 
' 37lol*‘lï^O (24 fs) 459 


s'ïj-A’sr- ‘ 

) (24 fs) 41 


Ménose neuf 1974 

e canadien, complet, 5 vendre 
195. Tél.: 667-4343. 

37730 19-10 (2415) 


Jeunes couples 

mobEiers 

COMPLETS 

• Qualité • Prix 
• Service 

Livraison immédiate 

Foyer du Meuble 

529-9648 

INC. 

144 St-Yallier. ouest 

Spéclilisfe CB ameublement 


Henri Turcotte Ltée 

Jours d'économies 

Vente d'apporeilt 
ménager» 


Couronne, 
C7f5) 459 


465 Musique 


itous genres. 730, O'AIGUILLOI 
buEBEC. — TEL.S 5224761. 

1 37494 2-10 (24 fs) 46 


UNDERWOOD^^ 

29-'9244?'’LocatîorL* ve^nto et 'ré 


6 3-10 (24 fs) 435 


456 Matériaux de 
construction 


37731 21-10 (24 fs) 456 


'^l-IMs". 


DEMOLITION 

''rhulfcl*— Tél.’. 
-10 (25 fs) 456 


459 Meubles i vendre 


Ménage neuf 1974 

il'695.'TâL!*66Î-796l. 

37728 19-10 (241s) 4! 


MCNACt NEUF 1974 

ESPAGNOL 

meubles totiT neufs et aarar....- 
prenenti un poêle McQarr-iP 

y» 

rtM, t974. Un tM 4. silen 
jnol, 4 plK*s. AltfM» upit 
n«, 2 morctaïu. I.M. O. ç.n 


a Cspd 


72 po<ic.fc 2 fflirMrt njualMMt, 

tûîTîu*''-^ iTi**4îi^l jm'nîây* S 

- nilw M VR hmMIm. Un tel <* 
in,. 


m ur. Ml à 

T A* 


T*U i*»;*»?!*’, 


2772» 1».|» (24l.> 4M 


340 Logements à I 






-251 et 301, RUE DELAGE, BEAUPORT 

STÜDIO 172 - 31 / 2 - 472 - 51/2 

CONSTRUCTION EN BETON COMPRENANT: 
EAU CHAUDE - CHAUFFAGE - PISCINE 

BDMffllE AUX ETAGES (GSATUIIE] - ME8C0M - TOUTES TAXES INCLUSES 

TEL.: 661-4486 ou 663-3101 




PLfîCE WEEMfî ÎNC. 


ARRIERE DE L'HOPITAL ST-MICHEL-ARCHANGE 
2455, EVANGELINE (SORTIE BOUL. DE LA CAPITALE) GIFFARD 

• Cenitruetien en • Cbe^aga-ét^lcit* - •« eh^ 
pÎKln* - sarvK* dt conclorg* inclut • 
l'éprauvn du ftv outobu» «l cantrn cotmMrdol 

• Touin toiuM InetutM 


•'“Awoia I ivni 


Québec, i propos, mardi 23 octobre 1973 — 19 


petites annonc 


475 Tabac en feuilles 


AVIS AUX FUMEURS 

2 nouvelles ^suc'"-'-*'— —* 




590 Service domestique 


«mmunauté rciolcusc. - 
37788 23-10 (6 fs) 590 

705 Kcessoires et pièces 




m claire: 

m bos_ tnireurs .U4« cnaci 
(Brinrd) $1.00. Socs à ti 
Moïtîc*b“ 

Rïr^olfrt 


477 Tapis-tuiles-prélarts 


710 Autos i louer 


SPECIAL TAPIS LONG 
(SI-IAG) S couleurs ev 

»°6°95.'"-feL f' 83°7“6'si 6 

37600 10-10 (24 fs) 477 


oyaïc^dc*t'^ *— } 
oir: Suvrago faï p 
Tel.: 626-0913. 


ATTENTION — T 


520 Emplois demandés 


REMPARTS 


711 üufos è vî.Tdrs 


711 Autos i vendre 


Godbout Autos Inc, 

FIAT 

e et service, neufs et usagés 
-Point, ' jvis. Tél.: 037.9371. 
5 23-8 (mar.J.s. nu 23-10)711 

PRETS AUTOS I 

JUSQU'A 

48 MOIS 

BANQUE 

TORONTO DOMINION 

TEL.: 653-839â. 



Beaucoup de "bagosse' 


712 Aufûs desirsidées 


37718 18-10 (6 r 


RINFRET AUTO 
Vendeur Volkswogsn 


530 Femmes - filles 
demandées 


VENTE MAZDA SERVICE 

G T Gosselin 

INC. 

Pionniers Ju moteur 
rototif ou Qucbec 
185 ove St-Socrement, Que. 
681-0525 


780 Mofoneiges 


37724 ^9-10 ( 


37736 19-10 (6f5) 530 

37601 10 10 i 

(24 fs) 711 

711 Autos à vendre 

VENTE D'AUTOMNE 

1971 DÂTSUN 240 Z A-1 


$2995 

1972 MERCURY COMET 


$1995 

1971 MERCEDES "250" 


$4395 

1971 FIAT ”850" 

coupé 

$1095 

1971 RENAULT 

R-16, pointure neu¬ 
ve, A-1 

$1695 

1970 FORD 

Torino G T. A-1 

$1995 

1971 VOLKSWAGEN 


$1695 

1971 DATSUN 

fum°ncuv1:“A.r‘"' 

$1695 

1969 FORD 


$1995 

1972 FORD PINTO 

Eta. neuf 

$1995 

1969 PONTIAC 

l°?orte?"' 

$1295 

M969 OLDSMOBILE 

88 Custom 

$1995 

1967 CHEVELLE 

eonvertibl. 

$795 

1967 METEOR 

Sur^ileuvc 

$795 


AUCLAIR & LANDRY INC. 


Itange, servi—.__ 

rOrmîère, Lorcttcvlltc. 
: 042-8010. 

37672 13-10 (24 fs) 780 


A bord du 
Erjrygenes 

marins 
sonts morts 

HALIFAX, N.-E. (P.C.) 
— Cinq marins, du carpo 
grec de 6.373 tonne.? "bu- 
rygenes" sont morts, â la 
suite de Tincendie qui a 
éclaté à bord, de bonne 
heure lundi matin, et qui 
a contraint l'é<|uipage à 
abandonner le navire dans 
l'Atlantique, à environ 3.'>0 
milles au sud-ouest de 
Halifax. Leurs corps ont 
été repêchés au début de 
la journée. 

Trente-six de leurs ca- 
.narades ont été recueillis 
sains et saufs, rapporte la 
garde-côtière canadienne. 

Un marin est toujours 
manquant. Les recherches 
maritimes et aériennes se 
poursuivent. 


L'équipe régionale alcool 
moralité (KRAM» de la Sfl- 
reté du Québec «i Cliicoiiiimi, 
sous les ordres du caporal 
Pierre Rouleau ont effectué 
une imiiortanic saLsio .le bois¬ 
son frolaté h 111)30 samedi 
maliii. 

Les policiers se sont rejultis 
à Sl-Honoré, iwlilo municipali¬ 
té située à 5 milles de Clii- 
'’ouUmi, à la suite d'tuio in- 
formalion. A. cet ciuhoil, ils 
ont iiitorccpt, un camion cio 
maixiuo Ford do couleur bleu 
qui contenait 207 bnuteiUes de 
de bois-'oii frelaté, 
nont appelé "bagos- 
so" , Une étiqurito de Dry 


l’ornographio 

Doux cent qiiliizo revues 
pornogra|)l)iqucs qui se trou¬ 
vaient à l’intérictir du camion 
furent confisquées par la mâ¬ 
le occa.sion. 

L'individu an-clé domciiro 
A Ville Laval et c.?t bien con- 
dii milieu ixilicier. 11 c.st 
pi'ésentement délenu dans les 
cellules de la .Sflrcté du Qué¬ 
bec à Cliieoulimi. Dos accu¬ 
sai ions .seront portées contre 
fonction du code crimi- 
- do la loi de la Régie 
dos Alcool. 


UN SUPPLEMENT DE 32 PAGES 
le dimanche dans "à propos' 

Horaire TV 

Choix d'émissions 

Cinéma 

Reporfages 

Spectacles 

Gastronomie 




mG^ caché 


No. 850 




7 lettres cachées 
— un prénom féminin 
Solution du no. 849 - longueur 


Edith 

Ellane 

Estelle 


Huguette 

Inël 

icene 

J 

Jacqueline 

Jeanne 

Jeannette 

Jeannine 

Jovette 


Laurence 

Loraine 

Lucette 

Lucienne 


Mariclle 

Mariette 

Marthe 

Maryse 

Mn 1 22 T9 -4 a 


Marçue 

Maria 


Odette 

Olive 

P 

Paulc 


ThériSse 

Y 

Yvonne 


Les véhicules 1975 lissent d'une garantie jusqu'à 24,000 
niillos ou 24 mois et do 4 services do diagnostics gratuits. 
Financement boncoire incluant assuranco-vio et plan 
protection de paiements. 

Premier poiement, début décembre. 

NOTRE SERVICE FAIT TOUJOURS NOTRE ORGUEIL 

VfHTE: OUVERT LE SOIR DU LUNDI AU VENDREDI 



■t ’ Distributeur PORSCHE -f- AUDI 
PIERRE MTVILLE, PRESIDENT 

777 OUEST, BOUL. CHAREST — 683-4451 

37750 (M-IO) (1 Is) 711 


m 


It H U I» l« 


LA PROCEDURE 

— Tous les mots In¬ 
sérés au-dessus du cadre 
doivent être trouvés dans 
la grille. 

— Pour plus de facili¬ 
té, trouver d'abord les 
mots les plus longs. 

Dès qu vous repérez 
un mot, encerclez les let¬ 
tres qui le composent et 
roturez-le dons la liste 
au-dessus de la grille. 

— Seuls des mots for¬ 
mant un centre d'intérêt 
sur le mot à chercher en¬ 
tre dons lo grille. 

— Dès que vous aurez 
inséré tous les mots, il 
ne restera que les lettres 
formont le "mot-caché". 

— Ce mot coché se¬ 
ra trouvé en rassemblant 
les lettres non encerclées 
(HORIZONTALEMENT 
SEULEMENT). 

— Tous les autres 
mots peuvent se trouver 
dons les trois disposi¬ 
tions, soit horizontale, 
verticale ou diagonale, 
et une même lettre peut 
servir à plus d'un mot. 
"Tous droits réserves por 
le Centre des Mots-Croi¬ 
sés Inc.". . Reproduction 
interdite par l'auteur. 





































































































































































































































20 — Québec, ê proif—, mardi 23 octobre 1973 


/ 


necro 

ogie 


•EAULIEU (Robert) •_ A 

l'hôpitol de l'Enfont-Jésus, 

21 octobre 1973, à l'âge 
58 ans, est décédé M. Robert 
Beaulieu, emoloyé civil, éooux 
de Dame Marie-Claire Drolet. 
Il demeurait au 60, des Era¬ 
bles, Charlesbourg ouest. 

Il laisse dans le deuil, 'Utr< 
son épouse, ses enfonts : Be¬ 
noit et Pierrette Beaulieu; 
frères, soeurs, beaux-frères 
belles-soeurs : M. et Mme Paul 
Beoulieu, M. et Mme Poeôme 
Trudel (Hélène), M, 

Rodolphe Pagé, M. et Mme 
Mageilo Paquet IFornonde), 
Mme Gonzague Gagnon (Irè¬ 
ne), Mlles Germaine, Claire et 
Estelle Beaulieu, M. et Mme 
Jeon-Chorles Martel 

■ ‘ " :t Mme Roger Beau- 


, M. c 


Mme Chorle 


thur Trudel (Jeonnine), 

Mme Moxime Drolet, M. r\i- 
monzor Drolet, M. Georges- 
Henri Drolet, M. et Mme Bcrch- 
mons Drolet, M. et Mme F.-X. 
Drolet, M. et Mme Olivier Bé¬ 
gin, M. et Mme Robert Sons- 
facon, M. et Mme Martin ’/la- 
lenfont, M. et Mme Ernest 
Deschomps, M. et Mme Henri 
Guérin, Sr Lucie-Anno Drolet, 
Mme Horace Drolet, ainsi que 
plusieurs neveux ‘ " 

Les funérailles auront lieu 
mercredi le 24 octobre, à 3 h. 

Déport du funérarium 


BRCKHU (Mare-André) — A 

Donnacona le 20 o^.tobre 
1973, est décédé Marc-A 
Brochu, homme d'affaires, 
époux de Dame Thérèse Du- 
bord. Il demeurait au 188 St- 
Agnace, Donnocono. 

Il laisse dans le deuil outre 
son épouse, scs enfants: Carol, 
Anne et Iso; son frère: Léo¬ 
pold (Evangélinc Boisvert), 
belle-soeur: Jeanne - D'An; 
Tremblay-Brochu; sa -.ièce: 
Solonge (Mme Roger G"oy); 
so belle-mère: Mme Hervey 
Dubord; beaux-frères et bcl- 
les-socurs: M. et Mme Pa¬ 
trick Boulianne, M. 

Jules Bertrond, M. et ,Ame 
Michel Dubord, M. et Mme 
Gaston Dubord, M. et Mme 
Roger Gaulin, M. et Mme Jean 
Dubord, tous de Donnocono, 
Mme Rita St-Louis do Ste- 
Foy, M. et Mme Jacques Lo- 
blonc de Trois-Rivières, Mme 
Léondre Poradis de Montréol- 
M. et Mme Roymond 
de Longueuil; oinsi que 
plusieurs tantes, oncles, 
et nièces, cousins 


Le salon sera fermé de 5 


(9 


7685, lère Avenue, 
à 2 heures 45, pour l'église de 
St-Chories-Borromée et de là 
au cimetière de Charlesbourg. 

Le funérorium sera ouvert de 
2 h. à 5 h. et de 7 h. ô 10 h. 

23-10 (2 fs) 

BOULANGER (Dr Jocques) 

— A Québec, le 22 octobre 
1973,_ à l'âge de 56 ans, est 
décédé le Dr Jacques Boulan¬ 
ger, époux de Dôme Geneviè¬ 
ve Boillorgeon. Il demeurait oi 
45, Ste-Ursule. 

Il loisse dons le deuil, outre 
son épouse, ses enfants : Clai¬ 
re, M. et Mme Claude Bou¬ 
langer (Donielle Després), 
More, M. et Mme Guy Lavi- 
gro (Geneviève Boulonger), 
Jacques, Michel, Pauline, Char¬ 
les, Morio, Nicolas; ses petits- 
enfants : Philippe et Antoine; 
sa soeur ; Mme René Béland 
(Andrée) et sa fomille; sc 
Ijelle-mère : Mme Charles-Ju- 
i; ses beoux-f ‘ 


Départ de la résidence 'uné- 
raire D. Denis Inc 324 Notre- 
Dame Donnocono à 9.45 l-.res 
"église de St-Agnès et 
■■■ cimetière paroissial. 

22-10 t2fs) 




COUTURE ISr Marla-Anne) 

- A l'hôpitol St-Soci 

le 27. octobre 1973, à I'_ 

68 ans, est décédée Sr Marie- 
Anne Couture, en religion 
St-Cajetan. 

Le service scro chanté 
credi le 24 octobre, à 2 . . 
"1, en la chopelle du Couve 
- sus-Mario, 2047, Chemi 
St-Louis et l'inhumotion se fe 
ro au cimetière de la commu- 

La direction des funéi 

1 été confiée à la moison 




23-10 (1 fs) 


CROTEAU (Françoise) — 

A Québec, le 21 octobre 1973, 
à l'âge do 61 ans, est décédée 

''-Françoise Loberge, ' 

„ M. Albert Croteou, 
ployé de Concrète Colu 
clomps Ltée. Elle demourail 
5882, des Gloïeuls, Orsair 

Elle laisse dans le deuil, 

I son époux, sa fille et_ 

gendre : M. et Mme Roymond 
(Lise); son petit- 


Bélangcr 


ils : Michel; < 


les Baillarg( 


bBlles-s( 


et 


Mme Paul Gosselin (Goby 
BaillargeonI, M. et Mme Ro¬ 
ger Boillorgeon, M. et Mme 
Louis Boillorgeon, Mme Adèle 
Boillorgeon-Roy, Mlle Odette 
Boillorgeon, M. et Mme Jule: 
Boillorgeon, M. et Mme Roge 
Gosselin (Marthe BaillargeonI, 
M. l'abbé Jean Boillorgeon, 
Mlle Poule Baillargeon; ses 
tantes ; Soeur St-Morc et Ma¬ 
rie-Thérèse. 

Les funéroilles ouront lie" 
jeudi le 25 octobre, à 10 h. 

Déport de sa résidence, c 


CLOUTIER (Jean) — A St- 

ile le 20 octobre 1973, 
je de 14 ans, est décédé 
Jean Cloutier fils de Jean-Ma¬ 
rie Cloutier et de dame Liono- 
de Bourdeau. 

Il était le frère de Denis, 
Benoit; petit-fils de Mme Al- 
•ed Cloutier et de M. et Mme 
Antonio Bottrdeau. 

Les funérailles ouront lieu 
mercredi à 3.00 hres. 

Départ de la résidence fu- 
raire Folardeau Inc., 30, St- 
Joseph, Loretteville â 2.45 
pour l'église St-Emi'e et 
' ' ■ cimetière paroissiol. 

22-10 (2fs) 




beaux-frères et belles-soeurs . 
M. et Mme Jeon-Paul Lober¬ 
ge (Jeanne Laflamme), M. e 
Mme Bruno Loberge (Madelei¬ 
ne Coulombe), M. et Mme 
Roger Bourget (Thérèse), Mme 
Rolond Loberge (Irène Voi¬ 
lée), Mme Dollard Loberge 
(AImo Laroche), M. Octave 
Croteou, M. et Mme Eugène 
Croteou, Mme Ernest Croteou 
M. et Mme Arcadius Guérin. 

Les funérailles auront lieu 
jeudi (e 25 octobre, ô 10 h. 

Départ de lo résidence funé¬ 
raire Cloutier Ltée, 6450 bou¬ 
levard Henri-Bourosso, Chor- 
lesbourg, à 9 heures 40, pour 
'"glise de St-Pierre-aux-Liens 
de (à au cimetière Belmont. 
Heures de visites : de 14 h. 
à 17 h. et de 19 h. à 22 h. 

23-10 (2 fs) 


Depuis 1954 

Le Canada a dépensé 
$40 millions au Vietnam 


OTTAWA (PC) , . 

19S4, le Canada a dépensé 
$40 millions au Vietnam, que 
ce soit sous forme d'aide 
économique ou résultant de 
participation à des 




à 9 heures 45, pour la bosi- 
llque Notre-Dame de Québec 
et de là au cimetière Belmont. 

Prière de ne pos envoer de 
fleurs, mois foire des dons à' 
lo Société des Aveugles. | 
Le funérarium sero ouvert 
de 2 h. à 5 h. et de 7 h. à lOh.l 
23-10 (2 fs)l 



Un dollar donné i CAKE de¬ 
vient la nourriture de l'alla- 
mê, le toit du sans abri, da 
l'eau pour l'assoIRé, En¬ 
voyez vos dons à... 


Depuis Dans un document déposé 
hier aux Communes par le 
ministre des Affaires exté¬ 
rieures, M. Mitchell Sharp, 
les dépenses se répartissent 
comme suit: entre le 1er 
janvier 1967 et le 31 mai 
1973, $22.7 millions dont 

$15,13 millions dans le cadre 
de la coopération économique 
et, dans le cadre- de la par¬ 
ticipation du Canada à la 
Commission internationale de 
contrâie et de surveillance 
du cessez-le-feu depuis 1954, 
$17.5 millions. 

L'aide apportée par le gou¬ 
vernement canadien s'est tra¬ 
duite par un mouvement 
d'assistance médicale et I 
vol de secours d'urgence. 

Cette aide a été fournie à 
la suite' d'appels en faveur 
d'une assistance médicale et 
socio-humanitaire. 


CARE Canada, 

rua Sparhs, 
Otluiva iClPSAS 


DAIGLE (Bhiiiclic) — A Qué¬ 
bec le 21 octobre 1973, à 
l'âge de 57 ans est d'^cédéc 
dame Blanche Rousseau épouse 
de M. Achille Daigic. Elle de¬ 
meurait au -246, Chenier. 

Les funérailles auront lieu 
mercredi le 24 octobre à 9 
hres. 

Départ du funérarium 




7685, ; 


Avenue, Chorles- 

â 8 heures 45, pour 
'église St-Sauveur et do là 
imetière St-Chorles. 

10-22 (2fs) 

DUCHESNE (Raymond) — 

A Québec, le 20 octobre 1973, 
^ "âge de 56 ons, est décé- 
M. Raymond Duchesne, 
avocot, époux de Dame Ma¬ 
riette Bouffard. Il demeu.-ait 
au 448, Chemin Ste-Foy. 

Il laisse dons lo deuil, ( 

1 épouse, ses filles et 
gendres : M. et Mme Guy Fe- 
sien (Michèle), M. et Mme 
Yves Hébert (Nicole), Mlle 
Odette Duchesne; son père : 

Arthur Duchesne; ses frè- 
. soeurs, beaux-frères et 
belles-sœurs : Dr et Mme Ro¬ 
land Duchesne (Pouline Mi- 
chaud), M. et Mme Robert Du¬ 
chesne (Gertrude Blouin), M. 
et Mme René Bouchard 'Hu- 
guette), M. René Duchesne, 
“. et Mme Louis Godin (Su- 
nne Marcoux), ainsi que 
jsieurs petits-enfants. 

Les funéroilles auront II 
mercredi le 24 octobre, à 11 
Départ do la résidence ' in 
roiro Cloutier Ltée, 975 v 
nue Marguerite-Bourgeoys, 

' 0 heures 45, pour l'église N 
re-Dame-du-Chemin et de 
ière Belmont. 

23-10 (1 fs) 


LACHANCB (Angéllm) 

Québec, le 20 octobre 1973, 
à l'âge de 74 ans, est décédée 
Mlle Angcllne Lachance, f ‘ 
de feu Narcisse Lachance 
de feu Dame Joséphine Chai 
tré. Elle demeurait ou 
uest, rue St-Vollier. 

Elle loisse dons le deuil, 
frères et soeurs, booux-frères 
et belles-sœurs : Mme Léo Bé¬ 
langer (Eva), M. et Mme Louis 
Lachance (Hcrmonce Dugal) 
Mlle Cormclle Lachance, M. cl 
Mme Arthur Lachance 'fîer- 
maine Gagnon), M. Henri Lo- 
chance, Mlle Morguerite La¬ 
chance, M. et Mme Paul 
Arcond (Albino Lépi 

et Mme Mourico Lépii . _ 

frine Lamarre), ainsi que plu¬ 
sieurs neveux et nièces. Salon 
formé de 5 à 7 heu 

Les funérailles ouront lieu 
mardi ô 10 heures. 

Départ de la Résidence fu¬ 
néraire de Sylvie Marceou Inc. 
224 ouest, rue St-Vallie,, c 
9h.45 pour l'église du Socré- 
Coeur de Jésus et de " 
cimetière St-Charlos. 

21-10 (2 fs) 


DURAND (Ferdinond) A 

Loretteville le 19 octobre 
1973, ô l'âge de 61 ons, est 
décédé M. Ferdinand Durand, 
époux de Dame Hectorinn Ber- 
11 demeuroit au 95 Des 


Les funérailles auront lieu 
mardi à 3.00 hres. 

Départ de la résidence fu- 
-raire Folardeou Inc., 30 rue 
St-Joseph à 2.45 hres pour 
"église L(}retteville et de là 
cimetière paroissial. 

22-10 .(2fs) 

GAULIN (Serge) — A St- 
Pamphile le 19 œtobre 1973, 
^ "ôge de 16 ons, est décé- 
accidentellement, Serge 
lulln, ^fils de M. Philippe- 


Aubert Gaulin et de dame Gi¬ 
sèle Gognon. 

Il loisse dons lo deuil ou- 
J ses porents, ses frères etl 
sœurs: Julie (Mme Rrger 
Cloutier), Diane, Chontal, Jo-' 
colyn, Goéton, Rachel, Mi-| 
reille, André; ses gronds-mères:i 
Mme Lauréat Gaulin et 4me 
Josaphot Gagnon. I 

Les funérailles ouront lieu 
srdi à 3.00 hres. i 

Départ do la résidence ^u.ié- 
ralro Claudius Lovoio 'o St-i 
Pamohile à 2.40 hr#..: r..-..- I'a_ 


MARCHAND (Uur.) 

Québec, le 22 octobre 
est décédée Mlle Lauro Mar¬ 
chand, fille de feu M. et 'v‘m< 
Philibert Morchond. Elle de¬ 
meurait au 1588, St-Cyrille 
ouest. 

Elle loisse dans le deuil 
sœurs : Mme Horoce Roy, ,...= 
Hector Drolet, Mile Mathilde 
Marchand; ses belles-sœurs : 
Mme Jeon-Boptiste Marchand, 
Mme Alexondre Morchond, 
que plusieurs neveux 

Les funéroilles auront lieu 




1584, Chemin St-Louîs 
à 9 heures 45/ pour l'église de 
St-Chorles-Gornier et de 
cimetièc St-Charles. 

Les heures de visites so 
*1. à 5 h. et de 7 h. à 10 h. 

23-10 (1 fs) 



PERRON (Marguerite) — A 

Québec, le 20 octobre 1973, à 
l'âge de 61 ans, est décédé 
Dame Marguerite Robitoille, 
épouse de M. Louis-Gérard 
Perron, Elle demeurait au 
1149, Chemin Ste-Foy, Qué¬ 
bec. 


tre son époux,__, 

et sa belle-fille : M. et Mme ^ 
Richard Perron (Moriette Ro¬ 
yer), M. Georges-Henri Per- 
Mlle Mireille Perron; sa 

-, ses belles-sœurs et son 

beou-frère : M. et Mme Léo¬ 
pold Clermont (Aliclo), Mme 
Antonio Lacombe, Mlle <3a- 
brielle Perron. 

Les funérailles auront lieu 
mercredi le 24 œtobre, à 10 h. 
Départ de la résidence funé- 
ire Cloutier Ltée, 975 ave¬ 
nue Marguerite-Bourgeoy, à 
9 heures 45, pour l'église du 
St-Socrement et de là au ci- 
stière St-Chorles. 

Lo solon sera fermé entre 
5 heures et 1 heures. 

23-10 (2 fs) 

POITRAS (Joseph) _ A 

Québec, le 22 œtobre 1973, à 
l'âge de 84 ans, est décédé Mi 
Joseph Poitros, époux do Da¬ 
me Thérèse Morin. Il demeu- 
•• ou 269 rue St-Olivier. 

I Joisse dons le deuil, i utre 
épouse, son beou-frère et 
belles-sœurs : Mlle AImo 
Morin, M. et Mme Wilfrid 
Morin (Morguerite Sovard), 
Mme Poul Richer (Lucienne 
Morin), ainsi que plusieurs ne- 

Les funéroilles auront lieu 
jeudi le 25 octobre, à 10 h. 

Déport de la résidence funé- 
-ire Cloutier Ltée, |20 rue 
St-Jeon, à 9 heures 45, pour 
''église St-Jean-Boptisto -» de 
■ ou cimetière Belmont. 

Ouverture du salon : mardi, 

14 heures. Heures de vi-ites: 

^ Ih. à 17 h. et do 19 h. d 
22 h. 23-10 (2 fs) 


Services 

spéciaux 


VILLENEUVE - 


Le Canada a aussi contri¬ 
bué nu fonds de la Croix- 
Rouge Internationale spécia¬ 
lement créés pour défrayer 
les coflts des activités de cet , 
.organisme en Indochine. |l 
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5—lÿody Mov.-ika 
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Parker à Jean-Eudes Girard 


est favori ce soir, à la piste 


Jean-Eudes Girard et J. T. 
Parker sont considérés com-i 

inê îsvnris i ^2 Tmùt i^crc- 

cher les honneurs do la vic¬ 
toire dans In 5e épi-eiive du 
programme de ce soir à 7.45 
lires. Décollant de la 7c po¬ 
sition derrière la barrière 
mobile, le protégé do Girard 
devra affronter Duke Counsol 
à Paul Grenier, Maggie's 
Cornet a Jean Cyrenne et 
A.C.'s Yoseminc a Eddy 
White qui se gli.ssora le long 
do la rampe. War Cry et A 
Choice Guy compléteront le 


tre des 6 parlants n'est pas 
à délaisser. En regardant J 
cette excellente carte, on so 
rend facilement compte de 
la grande disponibilité des 
chovaux cantonnés présontc- 
nient a Québec et de l'cxodo 
des nombreu:{ chevaux de 
Trois-Rivières à Québec a la 
suite do la fermeture de Thy- 
podrome du comté de Lavio- 
Ictte. Ceci a pour effet de 
créer beaucoup de diversité | 


De plus, a la lumière des 
réactions obtenues auprès dos 
nombreux amateui-s, le con¬ 
fort de la Grande Estrade, 
ne manque pas de susciter 
un grand intérêt chez les 
Québécois qui fréquentent le 
club^ de courses Jacques- 
Cartier. Il semble que l’on 
réalise enfin que les courses 
sous harnais a l'année lon¬ 
gue a Québec, c'est un fait 
I maintenant normal et que i 


cela se réali.sc sans nucimo 
difficulté ou qu'on ait a .souf- 
Ifrir des éléments da la (am. 
péruliire, etc. De pliis^ pour 
propriétaires et entraîneurs, 
la po.ssibilité do la rentabilité 
d'une écurie est de plus en 
plus réelle. Le confort des 
écuries, du paddock, l'entrc- 
lien de la piste, l'augmenta¬ 
tion des bourses sont des 
facteurs quotidiens qui ren¬ 
dent les hommes a chevaux 
heureux à Quéljec. 

Premier départ a 7.45 hres • 


4— ïicy Win Spaikle 

(N. TrcmbL^y) 3-1 

^^<l(ai^^Drnve^ (J.^^rcniic) 5-ï 

t —^.T G Dell (M. Barrette) 7-1 

8—Mllco.s Time (Y. Boily) C-1 


3— 

El; Hcc Gallon et Mcadow Dyrd 


Nos favoris 

Prosranuiie pour ni.\KDI, 33 OCTOBRE 1973. 

Course No. 1 — Tonf) FI.EMINGTON n’a pas connu la 
vieUijrc depuis qutlque temps mais cette rlas.se lui 
fournit l’occasion de reprcn<lre le temps perdu. A- 
SII.SH a figuré avantageusement depuis une couple 
de semaines et demeure un aspirant à resiiccter. 
Course No. 3 — II faut se rappeler que LONG Q a fait 
la pluie et le beau temps dans es courses à réclamer 
de S800 cl ce ne sera pas different ce soir. OREGON 
ADIOS a peut être a dernière position de départ mais 
il prend le départ dans une classe inférieure. 

Course No. 3 — Nous avons été impressionne par la der¬ 
nière performance de FORW.ARD LADY et même 
de la dernière position, nous lui faisons coiifiaiice 
pour gagner cette 3e course de la soirée. TAVERNS 
'FIGER a rencontré une forte opposition et il peut 
gagner ici. 

Course No. 4 — DOL'G JOHN.STON C a pris de l’âge 
mais n’en dciiieurc pas moins le cheval à battre dans 
cette course à réclamer de $1,000. GLEND.A DOYLE 
termine ses courses avec rapidité et nous avons tou- 
joflirs respecté ce genre de chcvau.x. Prenez 1-7-3 
pour la quinclla. 

C(nuse No. S — La plupart des inscrits de cette 5e course 
ont connu beaucoup de difficultés à renouer coiinafai- 
sancc avec la victoire depuis quelques semaines. Nous 
prévoyons une lutte serrée entre J. T. PARKER et 
IVAR CRY, deux amblcurs qui ont connu des tUffi- 
cultés. 

Coalise No. 6 — THE BOLD ONE n’a pas encore visité 
le cercle des vainqueurs depuis son arrivée sur le 
tracé local mats cette épreuve lui fournit enfin Foc- 
casimi de le faire. KILSON commet rarement une 
erreur et c’est un atout de plus. Prenez 1-3-7 pour la 
qiiiiiella. 

No. 7 — GERRY ROTAN a considérablement ra¬ 
lenti depuis deux ou trois semaines mais nous le I 
considérons comme un excellent choix dans cette 7e | 
course de la soirée. BLUE WALNUT cherche à tirer 
les meiUeuJs profits de sa position de départ. 

Course No. 8 — IWYTIIOLOGLST vient de remporter deux 
victoires d'affilée et nul doute qu'avec un peu de 
chance, la victoire lui sourira de nouveau aujourd'hui. 
IN'TRIGANTE C a peut être la dernière position mais 
mais cette protégée de André Jean est toujours ‘•là’’. 
Prenez 1-8-3 pour la guinella. 

Course No. 9 — MARK BILL prend le départ dans une 
classe inférieure et c’est pourquoi nous lui faisons 
confiance pour gagner cette course. La plus forte 
opposition viendra de TWO MOUNTAINS DING, un 
ambleur qui a connu sa part de succès en 1973. Pre¬ 
nez 3-6-5 pour la qulnella. 

Course No. 18 — NORTilWOOD EDWARD termine ses 
courses avec force depuis quelques temps et c’est ce 
^ul en fait le cheval à battre dans cette dernière 
eoune de la soirée. REBEL LAND PRIDE a dé«u à 
son dernier départ et peut prendre sa revanche. Ren- 
3-8, 8-3 pour le part exaeta. 

CHOIX : THE BOLD ONE <8e COUKc). 

MEGLIGE: MILES AWAY (7e ccurae). _ 


ÉLECTIONS PROVINCIALES 

AVIS 

AUX COMMISSIONS SCOLAIRES, 
AUX EMPLOYEURS 

ET AUX INSTITUTIONS D'ENSEIGNEMENT 


Le jour du scrutin est jour de congé dans les écoles sous 
la (Jirecbon d'une commission scolaire locale ou régionale dans 
un district électoral où un scrutin est tenu (article 186). 

Toute institution d'enseignement doit, le jour du scrutin, 
donner congé pux étudiants qui sont électeurs (article 262-2), 

Tout employeur doit, le jour du scrutin, accorder à chaque 
électeur [y compris tout fonctionnaire ou ouvrier du Gouver¬ 
nement] à son emploi la période de congé nécessaire pour que 
celui-ci ait, pendant les heures d'ouverture des bureaux de 
scrutin, au moins quatre heures consécutives pour voter, sans 
tenir compte du temps normalement accordé pour le repas du 
midi; l'employeur ne doit faire aucune déduction du salaite de cet 
électeur ni lui imposer aucune peine par suite de son absence 
durant cette période de congé (article 262-1 ). 

Les bureaux du Gouvernement fermeront à 3.00 heures p.m„ 
lundi, le 29 octobre 1973, jour du scrutin général. 


PUBLIÉ PAR lE PRÉSIDENT GÉNÉRAI DES ÉLECTIONS DU QUÉBEC 
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Quand le racisme s en mêle 


Le FBI, les gardes du corps, qu’est que tout 
cela peut bien loutre dans ime Série Mondiale? 
Quoi, sinon prévenir des menaces de mort, des 
attentats à la bombe ou tout autre chose du 
niOlB^ acabit. Pour Jl^ggie Jackson, le nrinçipal 
héros de la victoire saiprême des Athletics 
d’OakIand (sans oublier Campy bien sûr), la 
Série Mondiale n'aura pas été une sinécure. 

Quelques semaines avant le début des activi¬ 
tés marquant la Série Mondiale, le redoutable 
cogneur des A’s a reçu un choc par le l)iais d’une 
lettre lui signifiant que s’il prenait part aux éli¬ 
minatoires. ce serait la dernière chose qu’il fe¬ 
rait. Voilà qu’en plus de penser à faire gagner 
son club, il devait vaincre la peur de se faire 
abattre comme un vulgaire chien sur un terrain 
de baseball. Tout comme Ilank Aaron. Jackson 
est passé outre cette menace avec le résultat 
que l’on connaît. 

Son garde du corps personnel, un colosse de 
six pieds et cinq pouces et faismit osciller l’ab 
guille de la balance à 250 livres, le suivait pas à' 
pas. Chacun des mouvements du voltigeur 
"taient surveillés dans les moindres détails. On 
se serait cru en pleine crise d’octobre ’70. 

N’écoutant que son courage, Jackson a dé¬ 
montré qu"il était tout un joueur de ba.seball 
en pei-mettant à son équipe de ravir, pour la 
seconde fois d’affilée, le championnat du mon¬ 
de. Si lui ou ses patrons avaient décidé qu’il ne 
jouerait oas dans la série, que serait-il arrivé 
aux Athletics ? Admirable dans les grandes oc¬ 
casions, il mérite amplement ce titre de joueur 
le plus utile à son équipe pour la série. 


les niveaux. On aura eu une autre occasion de 
le constater avec la lettre menaçante envoj'ée 
à Jackson, 

Un groupe racial appelé “Weathermen” est 

été connue du grand public qu’à la toute fin 
des hostilités.. Seuls Jackson et quelques res¬ 
ponsables des Athletics étaient au courant de 
i’inquictante lettre-piège. Les “Weatliermen” 
voulaient-ils priver les millions d’amateurs des 
hauts fait=-d’armcs éventuels de Jackson dans 
cette série ? Comme lui uniquement sait le 
faire, le musculeur frappeur a admirablement 
bien réagi et c’est lui qui a porté le coup de 
grâce aux Mets. 

Il est néanmoins dégradant de s’imaginer 
qu’un athlète de la trempe de Jackson ait dû 
recourir à .des centaines d’agents du FBI ix^ur 
procurer à tous les fervents du baseball des 
heures sa\'oureu.ses dans des moments aus.si 
craciaiix que ceux de la Série Mondiale. “Il 
n’avait rien au monde pour me faire rater cette 
série. J’ai pensé aue même si je devais être 
abattu. iT>î<'iix valait que ce soit sur un terrain 
de baseball’’. 


TRISTES DANS LA JOIE 


il 


DEGRADANT 


Le racisme aux Etats-Unis (ce n’e.st pas im 
secret) se mani leste à tous les jours et à tous 



Los i-M'eurs des Athletics d’O-’kland ont ma¬ 
nifesté dsns une joie mitit'ée la conquête de 
leur deu'^'èm*» championnat du monde consécu¬ 
tif. I.^s élucubrations de leur propriétaire Char¬ 
les Fiulev et ’e dénart du aérant Dick Williams 
surtout ont assombri les ébats d’une si meiveil- 
leii=e aventure. 

Bien sûr, on était heureux de l’ultime victou'e 
mais on =entî<;t une certaine nostalgie diez les 
iouenrs. La champagne ne n-oûtait pas ce ou’il 
avait à voûtAr: les cris de ioie épai-s; l’endos¬ 
sement rao'tie d“s habits de rue ont marnué 
les ci'i-i-'ratiorn! ri-st; ioiieurs du Oakland. Enfin, 
—^ l’apparirion de (’^harles et de son médecin ’e 
talonnant de près a fait dÂhordé le vase déîà 
fcroo plein. Des rv-opos lacrimonîeux ont été 
entretenus envArs le colori cardiaque dans le 
vestiaire des champions. 

SI RUSTY... 

Honorabl''mATi.t. les Mets se sont inclinés, 
non «ans avoir lutté farouchement jusau’à la 
'fin. Rustv Staub, qui a endossé le blâme de 
l’écltec du sixième match, n’était pas à l’aise. 


Parents ! 


Devenir camelot, c'est la chance pour le Jeune 
garçon de compléter sa formotion. Le livreur de 
journoux développe le sens des responsobllités, 
apprend la valeur do l'orgent, tout en s'initiant 
au contact avec le public. 

Envoyez votre fils à l'école de la vio. "à propos" 
est prêt à lui donner sa chance. 

Pour informotian 


Iitcommodé par une blessure à l’cpaule droite, 
Rusty éprouvait énormément de difficultés à 
lancer la balle avec force. Yogi Berra ne pou¬ 
vait cependant se passer du rctenti.sant coup 
dç bfitota dç Sur. 3>_iaiiÿr, Ls Crtutd S 

bien r^'wndn à l’aprésl de son gérant au marbre 
mais l’ét.at de son bra,s estropié a forcé Rusty 
à l’employer avec modération. 

Staub jx*!!! toutefois se consoler à la pensée 
qu’il n’aura pas de dîner à préparer pour ses 
coéquipiers... 

A PROPOS DR.,. 

Les gars d’Adjutor Côté ont infligé leur 2e 
échec de la saison au Fleur de Lys de Thelford 
Mines, dimanche, au centre Marcel-Bcrlard. 
Les Cascades peuvent compter sur un défen¬ 
seur oui fera sa marque. Il s’agit de Serge Du¬ 
bois. Au cours de la rencontre de dimanche, il 
a été l’in=Diration des siens, préparant plusieurs 
jeux snectaculaires tout en oeuvrant une joute 
mervcilleu,se à la ligne bleue du Beauport... 

La s'unie victorieuse des Remparts s’est arrê¬ 
tée à 12 lorsnue les Roj-als de Cornwall se sont 
amenés en ville dimanche soir. Vendredi soir, 
le National de Laval avait réussi à contenir les 
élans des hommes de Mai'c Picard, ce qui prm 
voqua un verdict nul de 5-5. Serait-ce le pré¬ 
lude à une série noire chez les Remparts ? Il 
nous est permis d’en douter. D’ailleurs, Marc 
Picard a avoué après le l'evers qu’il ne servait 
à rien de paniquer. La leçon servira ... 

L’impeccable Bud Harrelson a louangé les 
joueurs du Oaldand pour leur victoire en dépit 
des événements qui ont boulevei-sê cette équipe. 
Harrelson e.st toutefois convaincu que les jou¬ 
eurs ont travaillé pour eux et l’argent et non 
pour- le gérant Dick Williams... 


Les propos 
de 

Robert 

JUTRAS 
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Un premier encan depuis 
1968 au Pan Richelieu 


Commo a l'accoutumée, ce; 
ira jour de relâche à la ‘ 
Piste Elue Bonnets, aujour¬ 
d'hui, mais au Parc Riche¬ 
lieu, les horsemen 
donnés l'ondez-vous 
—sisteront au premier encan 
du Comité d'élevage du Qué¬ 
bec. A compter de lOh., 
jourd'hui, UO jeunes , 
bleurs et rtotteurs, produits 
de l'élevage du Québec, quel¬ 
ques juments poulinières se- 
int offerts au public. 

Il s’agira du premier en- 
tn au Parc Richelieu de¬ 
puis 1SG8. 

La ferme Angus, de Bed¬ 
ford, offrira 18 poulains en 
vente et il s'agit là du plus 
fort contingent, France P. 
Brodersen, de Shawlnigan- 
Sud et la Cloverland Farm 


onl inscrit respectivement 
neuf et six poulains 
talogue. Suivent ensuite les 
écuries Drummond de Drum- 
mondville, qui offrent cinq 
poulains en vente tout comme 
Sidney Sterlovitch et George 
M. Henderson, de Montréal. 

Pas moins de 17 des pou¬ 
lains mis à l'encan et qui 
seront éligibles à la série de 
■ ■ -Perfecta si ' ' 
de Champ Adios, un ambleur 
été excellent dans les 
années 1950, Il est en service 
à la ferme Angus. Parmi 
les autres reproducteurs con- 
relôve les noms de 
Dovastator, Reggie Hanover, 
Primo Hanover, Tarport Boy, 
Buxton Hanover et Sir Wins- 
Pick. 


Roger White, entraîneur 
pilote qui a fait merveille 
avec les poulains. Sir Wins¬ 
ton Pick est maintenant en 
service à la ferme de Réal 
Trudeau, à St-Basilc. Gamine 
Legrand et Roger I egrand 
sont deux de scs poulains 
qui seront offerts en v 
aujourd'hui. 

Shaibu, appartenant à John 
Forguson, un trotteur de 2 
ans issu de Reggie Hanover, 
nommé à l'issue d'un con- 
commémorant la fa¬ 
meuse série de hockey entre 
'c Canada et la Russie à 
'automne de l'an dernier, 
;cra lui aussi offert en vente. 
^1 n'a pas couru à 2 ans. 

A New York 




teur F.lesnar et son ambi® 
Canu Bay, deu.x vedettes o 
l'heure sur la scène locale, 
partiraient cette semaine 
pour New York. Elesnar, 
inscrit dans le trot interna¬ 
tional en août dernier, pré¬ 
sente une fiche de 10-8-9 en 
32 courses et ses gains s'é¬ 
lèvent à $-18,482. Canu Bay a 
remporté la victoire lors de 
ses trois dernières courses à 
Montréal. Il a gagné en 2.01 
dimanche dernier. Selon les 
plus l'écentcs statistiques 
compilées par le service du 
programme à Bluc Bonnets, 
les chevaux partant de la 
cinquième et de la deuxième 
position ont le plus sojivent 
paradé dans le cercle du 
vainqueur, soit 44 et 43 fols 
289 courses. Les numéro» 
"1" ont gagné 37 fois.. 
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Au volanf d'une Blazer 


Louis Bigué a eu le meilleur 


Louis Bigué de Québec au 
volant d'une Blazer prépa¬ 
rée par Raymond Thibault 
a eu le meilleur sur ses 
adversaires samedi à Mont- 
magny lors d'une éiweuve 
d'adresse au volant. I.ors de 
son 2e essai, il a bouclé le 
rude circuit "hors route" en 
2.20 minutes devant plu¬ 
sieurs milliers de specta¬ 
teurs'qui n'ont pas manqué 

^ Résulîats 
à Blue Bonnets 


d'applaudir 
performance. 

"C'est grâce ft la bonne 
préparation do mon 4x4 par 
Raymond Thibault et 
étude approfondie 
lit que j'ai pu établir 
marque", a déclaré 
Louis Bigué. Le pilote qué¬ 
bécois s'est ainsi mérité la 
première place au classe¬ 
ment général et en classe 


"C".. 


Claude Gingras de Québec 
ir sa Blazer "Escort" est 
le pilote qui a surpris le plus 
■ ! cette après-11 


excellente midi Gingras a décroché_ 

2e place en talonnant Bigué 
in temps de 2.23 mi- 
. Le gagnant des der¬ 
nières courses de eûtes, 
Yvan Turcotte, a terminé 
3e avec un temps do 2.35 
minutes. Turcotte a démon¬ 
tré quand même beaucoup 
d'habileté avec sa Jimmy 
a établi cette excel- 
marquo malgré un lé¬ 
ger retard dans une cote. 
■' 5 trois adversaires se 
ensuite rencontrés dans 


travers 


B Edward (G Gendron) 




Judicc Cash. 


Counsol Axiguf 
1.03.4, 1.34.1, 2.04, 
COURBE NO. e 

No 1 SpcMîd Champ (.T C.vrcnnc 
2.60, 2.00, 2.C0. No 8 Quick iJ] 
Gnuthion 3.70, 3.20. No 6 Tem 
pinte <G Beauliou) 3.30. 

Ont missi couru: Irlsh Guard 
Miss K Todd, AUdo, Happy Mo 


0.00.3.00. No 1 Snl 
Griso) 5.30, 8.50. î 
Q (M Pelletier) 31 


Première visite du Beauport 
à l'aréna de Sainte-Foy 


■ Hébert) Î.70. 


Waliklll Gcm, 


i Cnbongn Snunderi 


COUKSE NO !• 


Rnzilc Abbo (J p' Charl 


junior A du Queboo laisse 
présager un duel de tous les 
instants pour mardi 
nouveau Centre sportif de 
Sle-Foy contre le Couillard 
on sait que les Remparts ont 
cédé iwtr le reste de la 
saison le rude défenseur 
Donald Glaïulc au Couillard. 

On peut donc s’attendre 
beaucoup d’action aiti cours de 
cette rencontre, U faut 
dure Ru.s,sel Doyle de la for¬ 
mation du CoiûUard pour 
moins deux semaines à la 
suite d’iuie blesstu-e 
genou. Il est permis d'antici¬ 
per un match rude car les 
hommes de Claude Lefran- 
çois sont détenninés à 
plus tôt possible 
Sommet du classement de la 
division Est de la ligue junior 
A du Québec. 

Rappelons que la djrcctirai 
du Couillard a remerdc sa¬ 
medi sans conditions le dé¬ 
fenseur John Greene et l’ailier 
gauche Denis Bidiette. 
semble bien que la direction 
du Couillard n'ait pas l’inten¬ 
tion d'attendre plus longtemps 
poiu: obtenir les .résultats 


Ligue senior 
de basketball 

Dans un match régulier 
de la ligue senior de bas- 
kctball en fin de semaine, 
le Patro Roc-Amadour a dé¬ 
fait les Vêts au conipte de 
94-59. Les meilleurs pour 
les gagnants ont été Sam 
Gaulin avec 24 points 
Pierre Gaudreault avec 
points. 

Tony Morono et Dean 
Lauder se sont particulière¬ 
ment signalisés pour les 
en marquant rcspccti- 
ment 16 et 14 points. 

Les activités régulières se 
poursuivront lundi procl>ain 
alors que le Patro Roc-Ama¬ 
dour. rendra visite nu Ste- 
Foy à Katlnvtvik et les Vêts 
museront à l’Univci'sité 
Lavai au Pops, 


CLASSEMENT 


Roc Amodour t 


C'est encore Bigré qui a eu 
le meilleur bien que Turcot¬ 
te ait réussi à pa.sser avec 
un arrêt. Claude Gingras a 
malheureusement échoué à 
cause d'ennuis mécaniques. 
L'un des favoris, Robin Mo- 
ri.ssetle, le gagnant do la 
compétition de Valcarlier, 
n'a pu se classer, sa Jeep 
CJ-5 ayant comiu des ennuis 
de dislributeur. 

classe A. .Tean-Yves 
de Montmagny sur 
, . , . a fortement impres- 

compétit.on spéciale aLi„n„é en réussissant un 
irs un champ do bouc, 2.55 minutes. An¬ 

dré Martineau sur Renogade 
y allait d'une 2e position 
n temps de 3.53 mi- 
Jacques Mercier de 
Québec sur CJ-5 prenait le 
3e rang avec une marque de 
4.21 minutes. 

En classe B, Roger Lan¬ 
glois de Montmagny menait 
Toyota â bon port avec 
"3.23 minutes" tandis que i 
Carol Proulx sur 'foyota lel 
suivait en 2e place avec un 
temps de 4.20 minutes. 
Jean-Guv Fournier sur Land 
Rover bouclait le circuit 
4.48 minutes pour une 

L'organisateur du c 1 
Montmagny 4x4 était le Dr 
Gilbert Normand. 35 compé¬ 
titeurs ont pris part à 
rencontre. 


O Mégai 


Boy, l.ac Mégantli 



Ed Snccd, de Columbus, pose ficremcnl' aux côtés 
de son épouse avec le trophée qu'il a gagné’ en 
terminant ou premier rcing à l'Omnium Internatio¬ 
nal Kaiser. Il a eu besoin d'un trou supplémentaire 
pour réussir son exploit. CTélphoto PC) 

|Un fcuritoi de soccer qui 
a faitü manquer d équipés 


La direction du club Qué¬ 
bec 4x4 rappelle que des ac¬ 
tivités plus "tranquilles" se¬ 
ront au programme d'ici 
quelque temps, tels que na- 
vex et randonnée en forêt. 
Il est aussi grand temps de 
renouveler sa carte de mem¬ 
bre : faire parvenir un chè¬ 
que de $15 â Québec 4x4, 
3, des Liserons, Québec 5. 


Ce tounioi a eu lieu tel que 
prévu, les G, 7 et 14 octobri 
dans la région de Québec. 

Sans le r-lrait mnatendu 
des Olympiques de Sherbroo¬ 
ke, des équipes do Chicouti- 
mî, d'Arvida et du C.G.E.P. 
de Rimouski, celte compéti¬ 
tion aurait été un succès com¬ 
plet. Néanmoias, les quafi-e 
formations qui onl participé 
ont bien apprécié rcxpêricncc 
et souliait''nt déjà une répéti- 
i de 1 événement l'année 
prochaine, mais plus, tôt dans 
la saison. Il y a meme actuel¬ 
lement des villes candidates 
j»ur la pi-ésentalioii de la 
finale .soit Trois-Iliviôrcs 
Kimouski. 


yvm Cournoyer a pris la 
tête pour la Coupe Molson 


Les Canadiens ont connu 
des succès mitigés depuis le 
début de la saison. Après 
avoir battu Minnesota 
Vancouver, ils ont dû s'a¬ 
vouer vaincus devant les 
Leafs de Toronto et les Fla- 
d'Atlanta, avant de re¬ 
trouver le chemin de la 

dimanche è New York 
contre les Rangers. 

Malgré ces moments dif¬ 
ficiles de l'équipe, il en est 
qui a connu un début de 
saison fort impressionnant : 
Yvan Cournoyer. 

Il est ce genre d'athlète 
qui sait conserver sa pleine 
forme physique, même du¬ 
rant la saison estivale, et les 
dividendes n'ont pas tarder 

Après cinq matches, il a 
déjà sept buts et il domine 
le classement de la coupe 
Molson, basé sur les étoiles 
décernées à la Soirée du 
hockey. Cournoyer a reçu 
deux fois la première étoile 
et il a dix poiints au 1er 
rang du classement, soit 5 
de plus que Michel Laroc- 


de, quatre points, et une 
troisième, trois points. 


le dernier match de 
novembre et le meneur re¬ 
cevra alors un boni de 1000 
dollars. 


Yvan Cournoyer 2 0 0 10 
Mic. Larocque 10 0 5 

Henri Richard «10 4 

Henri Richard 0 10 4 

Fr. Mahovlich 0 10 4 


r 


LISEZ 


(41 llMNil* 


COMETEUnS 


1 GaruUn, R. Anindour 


Trois autres joueurs ont 
quatre points, soit Henri Ri- 
I chanl, Frank Mahovlich et 
.4 Wayno Thomas, Le seul au- 
4 tre joueur qui ait mérité une 
étoile, Chuck Lefley a trois 
points. 

*■^1 Rappelons que cette sal- 
w.son, une première étoile' 
3s|vaut cinq points, une secon-i 



Wayne Thomas 0 10 4 

Chuck Lefley 0 0 13 


Los quatre équipes ayant 
participé sont : Bola de Hi- 
moaski, Q.U.C. de Québec, les 
Aigles de Charlesboiirg et les 
Albatros de Trois-lliviéres. 

Les résultats des joutes dis¬ 
putées onl clé ; 

Samedi 6 octobre 
Quart de fin.'do ; 

Albatros 4, Bala 1 
Dimanche 7 oclobi'c 
Demi finale : 

Albaü'os G Q.U.C. 3 
Dimanche 14 octobre 
Ilinalc : 

Albatros 7 Aigles 0 
Les Albatros do Trois-Riviô- 
is sont couronnés les chami- 
pions de l’Est du Québec, ga¬ 
gnent une partie do la bourse 
offerte par la Brasserie 
O'Kecfe ' et détiendront )Xîn- 
dæit un an Je trophée O'Kee- 
fc. 

On peut expliquer les vîc- 
lircs des Albatros en partie 
par Iciu- toéluiiquc éprouvée et 
leur condition physique du au 
fait que cette équipe venait 
à peine de tenniner sa saison 
régulière et que les autres 
équipes étaient inactives de- 
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La défensive des Flomes 
est la meilleure 


MONTREAL (PC) — Les 
meneurs chez les compteurs 
de la LNH sont des visages 
familiers, mais la surprise 
actuelle est un club qui 
compte aucun compteur par¬ 
mi les 35 premiers. 

Tandis que Phil Esposito 
et Ken Hodges, du Boston, 
dominent les compteurs avec 
14 points chacun, les Fiâmes 
d'Atlanta attirent l'attention 

En cinq matches, ils 
réussi à triompher des Ca¬ 
nadiens à Montréal et des 
Bruins à Atlanta, exploits 
qu'ils n'avaient pu accomplir 
£i leur première saison Î'e 
dernier. 

Léon Rochefort et Reynald 
Comeau dominent les comp¬ 
teurs des Fiâmes avec cinq 
points chacun, 

La puissance des Fiâmes 
semble être la défensive alors 
que les jeunes gardiens Phil 
Myre et Daniel Bouchard af¬ 
fichent une moyenne combi¬ 
née de 2.00, la 4e meilleure 
du circuit. Bouchard présen¬ 
te la meilleure fiche indivi¬ 
duelle avec trois buts en 
trois matches. 

Cependant, les Fiâmes ne 
comptaient que 13 buts en 
trois matches, en comparai¬ 
son de 29 par Boston, 24 par 
Toronto, 21 par Buffalo et 19 
par Philadelphie. 

LRS MKNEUBS 


Le joueur de défenie des Black Hawks de Chicago Keith Magnuson, reçoit une douce mise en échec 
de la championne de patinage artistique Janet Lynn. Cette dernière est passée récemment chex les 
professionnels, pour se joindre à la troupe des Ice Follies. (Téléphoto PC) 
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Basketball 


Contestations dans les universités 


, En niai dernier, les institutions menilires de 
l Association sportive des universités du Qué- 
^ (ASUQ), adoptaient une formule de ca¬ 
lendrier qui rendra contestés la plupart des 
quelques quatre vLngts (80) matclis disputés 
dans cette ligue en 73-74. L’A.SUQ innovait 
en ,se donnant un calendrier mixte avec classe¬ 
ment unique. Les neuf institutions membres de 
ta ligue sont divisées en trois (3) groupes- 
(Université du Quéliec à Trois^i- 
vièms) 1 université de Sherbrooke et le Rouge 
et Or de 1 université Laval forment un groupe; 
[.e College Militaire Royal (CMR) de .St-Jean; 
luiiyersi^ Bishop’s de Lennoxi-ille et le Col¬ 
lege MacDonald forment un deuxième groupe, 
enfui McGill, Sir George Williams et le <dd- 
lege ^yola sont les trois (3) "grands” du cir- 
cuit. Cette distribution a été déterminée en con¬ 
sidérant le cla.ssement final de l’an dernier. 

Les équipés disputent un plus grand nombre 
cle matchs au.x autres équipes membres de leur 
section, tout en diminuant le nombre de ren¬ 
contres ara celles des deux autres sections. 

. ^ rcnconti-era Sherbrooke 

et 1UQTR a ^latre (4) reprises; il jouera con¬ 
tre Bi.shops, CMR et MacE^nald à deux re¬ 
prises et wra confronté à Lovola, McGill et Sir 
ti€orge Williams à une seule occasion. Cette 
formule assurera un plus grand nombre de 
tmtohs serrés ou l’issue des rencontres ne pour¬ 
ri etre prédite à l’avance. 

^ basket-ball est un sport très spectaculaire 
qui a cependant besoin que les équipes en oppo¬ 
sition soient équilibrée. Les rencontres où, dès 
la première demie, une équipe détient une avan¬ 
ce de vingt (20) à trente (30) points, sont sus¬ 
ceptibles de désintéreîser un public friand à la 
fois d un bon jeu et d’une compétition serrée. 
Le calendrier ^73-74 de l’ASUQ réalise ainsi cet 
objœtif de présenter aux Québécois des matchs 
de basket-ball contestés. 

Toute forme de calendrier doit pouvoir aussi 
d&Iarer avec la plus grande justice possible le 
véritable champion piarmi ses participants. 
Cest pourquoi, l’ASUQ a sagement modifié la 
formule des éliminatoires post-saisbn en ren¬ 
dant accessible la participation des six (6) pre¬ 
mières équipes au classanent. Cbmme les éli¬ 
minatoires sont utilisées pour déclarer le délé¬ 
gué de l’ASlJQ au championnat national, l’in¬ 
clusion de six (6) premières équipes au classe¬ 


ment, assure que notre province st>ra repi'ésen- 
par sa meilleure équipe de basket-ball à 
Waterloo. lors des prochains championnats ca¬ 
nadiens les S. 9 et 10 mars 1974. Gette forme de 
calendrier incitera les équipes ù améliorer an¬ 
nuellement leur classement, afin de bénéficier 
dans 1 année suivante d’un calendrier permet¬ 
tant plus de rencontres avec les bonnes équiixis 
de la ligue. * 

DOSSIER TECHNIQUE 

Je me propo.sse. de vous présenter régulière¬ 
ment dans cette chronique quelques éléments 
techniques sur le ba.sket-ball. Celte discipline 
olympique est relativement méconnue au (3ué- 
ra et ce dossier technique permettra au lecteur 
d etre mieux renseigné sur le basket-ball mo¬ 
derne. Cette semaine ; le rôle, les responsabilités 
et les exigences techniques du joueur d’arrière. 

Le joueur d’arrière au basket-ball est comme 
le quart-arrière au fotball. Il doit diriger sur le 
teirain l’attaque de .son équipe. Il doit dominer 
à la façOT d un Jean-Claude Tremblay ou d’un 
Bobby Orr la phase préparatoire de l’offensive. 
B est a 1 origine de tous les jeux d’attaque; il 
se doit donc d’être doué d’une capacité d’analyse 
exceptionnelle qui lui permet de déceler rapide- 
ment ou quand et avec qui l’attaque doit se 
realLser. Il doit aussi être capable lui-même de 
mener celte attaque et parfois de la conclure. 

Les arrières au basket-ball .sont les plus pe¬ 
tits joueurs sur le terrain. Ils sont aussi habi¬ 
tuellement les plus rapides et les plus doués dans 
le contrôle du ballon. Ils se doivent de pouvoir 
exécuter avec précision des tirs de loin, au¬ 
ront pour effet de décencentrer la défensive ad¬ 
verse de la zone près du panier.' 

Au basket-ball les joueurs ne'sont pas spécia¬ 
listes de la défensive ou de l’attaque mais sont 
appelés a reahser adéquatement leurs rôles dans 
les cleux phases de jeu. L’arrière doit être ca¬ 
pable de manquer, de surveiller agre.ssivement 
I arriéré adverse qui, comme lui, est doué bien 
auvent d’une vitesse d’e.xécution exceptionnel¬ 
le. Les bons arrières du basket-ball profession- 
1.Jerry W'est, Charley Scott, Pete Mara- 
vich, Walt Frazier et les autres, sont tous des 
leaders exceptionnels de l’attaque et de la dé¬ 
fensive dans leur équipe et, leur comportement 


;^ur le terrain reflètent une intelligence du jeu 
inégalée. C’est .sans doute celle qualité que l’cn- 
Iraincur de basket-ball recherche et tente de 
perfectionner chez ses arrières. 

PROFIT D'UN JOUEUR DU ROUGE ETOR 

Charles Gourdcau est étudiant en adminis¬ 
tration en entreprend sa troisième saison de 
basket-ball ù rinleruniversitaire. Il possède les 
qualités fondamentales d'un arrière. Lcidcr ex¬ 
ceptionnel, Charles est bon driliblcur et possixle 
un excellent tir do loin. En défense, il est achar¬ 
ne et sait rendre la vie difficile à l’adversaire. 
Vos sa première saison, il avait lors d’un match 
tenu le fameux joueur étoile de SGWU, Tom 
BrcUicl. à seulement cinq (5) points. Brclhcl 
cette année-là, avait terminé la saison avec 
une moyenne de vingt-quatre (24) points par 
partie. Cotte performance démontre la valeur 
du jeu défensif de CJiarlcs. Le Rouge et Or 
compte beaucoup sur Charles cette saison où 
en attaque, il devrait contribuer de dix (10) à 
seize (1(5) points par matchs pour que le Rouge 
et Or espère connaître la victoire régulière¬ 
ment. 

EN DRIBBLANT 

^ Rouge et Or a gagné deux des trois matchs 
pré-saison a Montréal en fin de semaine. Pierre 
Dion a participé au jeu et s’est bien tiré d’affai¬ 
re après une absence de 18 mois. André Char¬ 
ron a obtenu plus de vingt-cinq (25) points par 
rencontre. Ces matchs m’ont permis de con-' 
templer la prochaine saison avec beaucoup d’op¬ 
timisme. 


Les propos 

de 

Bob 

Descheneaux 


Stages pour le basketball au REPS 



."V® " '® ^ ««èbre chanteur Bing Cratby a été choisi comme 

M. Pécheur et M. ChoMcur" par le magoxine FicM and Stream. Il est en 
compognio de Jack Samton, éditeur du magasine jen question. 


Le Pavillon d’éducation pliy- 
siquo ot des spons de l’ii- 
niversité Laval sera le site 
les 10 et 11 novembre pro¬ 
chains, de stages pour jouciu-s 
entraineurs et animateurs de 
basketball. 


Les cours pour les joueurs 
aura lieu samedi le 10 no¬ 
vembre et se destineront aux 
intéressés figés enü-e 12 et 18 
ans. A ce stage, on prévoit 
des domonstralions par les 
joucure du Rouge et Or, des 
exercices dirigés par le direc¬ 
teur tcclmiquc et i^itraincur 
(kj l’équipe du Québec Bob 
Comeau et l'entraîneur do la 
formaüon de Tuniversité La¬ 
val Bob Dosclienoaux. 

Egalement, on procédera au 
tirage de quatre billets per¬ 
mettant d’assister au toiu-noi 
du Rouge et Or, au :oius de 
la même fin de semaine. 
L’admission à ce stage est 
gratuite. 


ENTRAINEURS ET 
INIMATEUnS 

Les 10 et 11 novembre se 
tiendront les stages s’adres¬ 
sant aux entraîneurs ot ani¬ 
mateurs. 


Les cours débuteront ù 
I3h.00, samteli, alors que Bob 
Descheneaux entretiendra les 
participants sur la contre-atta¬ 
que comme système fonda¬ 
mental do l’attaque. A I4h.30, 
Bob Comeau Jr expliquera 
l'impeitance de la prépara¬ 
tion et le pcrfectionnemont 
du joueur alors que Lowell 
üsgood, do Tuniversité du 
Maine accentuera siu- le 
•‘prcBsurc défenses", fi lüli:0O. 

IMMANCIIE 

La jouniée du dimanche 
sera con.sacréo à deux activi¬ 
tés parüeulicres. A compter 
do KMkOO, Don Grant, do l’u¬ 
niversité do Moncton cclair- 
cirB Icis stagiaifes sur la 


tochniiquo do Taltaque dos dé¬ 
fenses de zone. 

Pour clôliu-or les stages, un 
panel trailcuil do Torgaïusa- 
tion et la pi'omoUon d’un .so- 
gramme do buskctball' inter 
sera ouvert, 

INSCRIPTION 

L'inscription aux stages 
donne droit de parüciiier à 
toutes les sessions, de recevoir 
un' cahier de notes sur le 
basketball et permet Tcnlrée 
grauute aiuc quatre matches 
du tournoi invitation du Rou¬ 
ge ot Or. 

Samedi, à I8h:30, Tunivor- 
sité du Maine se mcsiu’cra à 
l’équipe du Québec et à 
compter do 20h:30, Tuniversi¬ 
té MoncUm et le Rouge et 
Qr en viendront aux prises. 

Les finales sont prévues 
pour dimanche à parijr_ de 
1311.00 dans le toui-noi invita¬ 
tion. 


/ 
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Lutte "Grand Prix ' 


surprendre 


Kcwalski et Poisson ont 
gardé leur championnat 


Au PEPS, le 2 novembre 

Y\fes Paré pourrait 

sen riva! soviétique 


DETROIT (P.A.) — La crainte d'Otrc supplante par une 
recrue semble fitre la raison de la retraite temporaire du 
gardien Roy Edwards, auquel les Red Wings de Detroit, 
de la LNH, ont accordé un congé. . 

Le vétéran de 36 ans désirait "penser à son affame . 
Le directeur-gérant Ned Harkness l'avait persuadé de 
mettre fin à sa retraite au début de la saison dernière et 
le gardien avait brillé avec une moyenne de 2.63 buts 
alloués par match, plus six blanchissages. i 

Toutefois, cette année, il a été supplante par le 
sensationnel Doug Grant, joueur de l'année dans la LAH 

'^"oe^ft^'a rappelé Terry Richardson de Virginie pour 
seconder Grant. _ 

Edwards a invoqué sa famille et l'ûge de ses fillettes, 
"qui doivent fréquenter une autre école pendant une partie 
de l'année,... d'autant plus que je comment à ressentir 
que le temps de la retraite a sonné pour moi'. 


Wladeck ‘‘Killor" Kowalski 
et Gilles “The Fish" Poisson 
sont toujours les champions 
par équipe de la lutte 
"Grand Prix”. Ils ont con¬ 
serve leur titre hier devant 
les frères Maurice et Paul 
Vachon. C’est à la suite 
d'une disqualifieatioii des 
quatre lutteurs en ti-oisicme 
chute que les champions ont 
consené leur titre. 

Tout d’abord en première 
chute, les Irères Vachon ont 
rapidement enlevé les hon¬ 
neurs de la ehute. C est 
Paul “'Ihe Butcher” qui a 
rivé les épaules de Gilles 
Poisson au tapis pour le 
compte de trois. 

La deuxième chute est re¬ 
venue aux champions lors¬ 
que l’arbitre Georges Ga- 
ney a mis un terme aux 
souffrances de “Mad Dog” 
en arrêtant le comlxit. De¬ 
puis une bonne dizaine de 
minutes, Kowalski et Pois- 
ton s’amusaient i frapper 


M.auriee à la cuisse et la 
douleur était vraiment insup¬ 
portable lorstiue le combat 
fut arrêté. 

En troiseme chute, l'arène 
ne fut pas assez grande poul¬ 
ies gladiateui-s qui ont vite 
fait de prendre le parterre 
pour poui-suivi-e leur combat. 
L’abitre Gagnoy n’a ou d’au¬ 
to alternative que de mettre 
fin h la chute en disquali¬ 
fiant les quatre lutteurs. Ko¬ 
walski et Poisson ont ainsi 
conservé leur championnat. 

En demi-finale do la soi¬ 
rée, le résultat fut nul puis- 
qu’encore lii les quatre lut¬ 
teurs ont été disqualifiés 
pour avoir quitté l’arène, 
î.es doux poudrées faisaient 
alors face à Don Léo .fona- 
than et War Blagle, ce der¬ 
nier a remplacé Edouard 
Carpentier blessé à Tcntrai- 
nenient. 

Le procliain progi-ammo 
do lutte “Grand Prix” aura 
lieu le 12 novembre procliain 
au Colisée. 


Le Montréalais Yves Paré, 
qui jouera comme 2e joueur 
de simple lors de la tournée 
des Russes à Québec en bad¬ 
minton, le vendredi 2 novem¬ 
bre, sur le court central du 
PEPS do l’Université Laval, 
pourrait bien surprendre son 
rival soviétique. Bien que 
Paré soit une grande étoile 
filante en double, il n’en de¬ 
meure pas moins qu’il excel¬ 
le dans les simples. 


L'an passé. Paré a parti-iSiang, Pour les profanes di- 
cipc à quelques compétitions sons que Siang est classé 2e 
seulement. Il fit la finale du'au monde, derrière son coni- 
championnat ouvert do Bos- patriote Rudy Hartono,- le 
ton. l'hiver dernier, baissant détenteur du titre mondial 
pavillon devant Jamie Paul-1depuis les six dernières an- 
son, qui a dû sortir tous scs nées. . . „ . 

atouts afin de triompher. A Mais surprise I Paré par- 
l'occasion des championnats vient à vaincre le 2e favori 
ouverts du Canada en 1671. du tournoi en trois parties. 
Paré eut la malchance d'être déroutant tous les experts, 
opposé dès la première ron-;On peut donc s'attendre à 
de à l'Indonésien Ang Tjin.uno magnifique performance 


Club des Amis du Baseball 


Banquet des champions 1973 


Trois personnes qui se 
sont dévouées durant plus 
d’un demi siècle pour le ba¬ 
seball amateur Montréal et 
au Québec seront honores 
lors du 8e banquet des cham¬ 
pions du baseball profession¬ 
nel et amateur dimanche a 
l’hôtel Bonaventure. 

MM. Gérard Thibe.ndi et 
Albert Trudeau ont été nom¬ 
més au secteur “honneur au 
mérite”, tandis que M. Lu¬ 
cien Longpré a été choisi au 


Judo 


Quatre rencontres ayaixt 
comme but la mainmise sur 
"La Coupe du Québec , tel 
arrive le défi lancé aux cenr 
tures marrons de la provin¬ 
ce par “l’Association québé¬ 
coise de judo”. Ainsi se 
jouait, le 14 octobre, à Vau- 
dreiùl, la première partie. 
Gilles Kelly, du Central Ju¬ 
do Club de Québec, y ‘riom- 
pha dans la catégorie des 
139 livres. 

Notons qu’un judoka cein¬ 
ture brune a la porte ouver¬ 
te pour tenter son examen 
technique de la ceinture noi¬ 
re quand il totalise 120 
points. 


M. Thibeault s’est surtout 
distingué à titre de président 
de la ligue Montréal Royale 
Junior. Il en fut le fondateur 
et durant près de 25 ans, en 
a assumé la direction. Nom¬ 
bre de vedettes du baseball 
qui ont brillé dans les ma¬ 
jeures lui doivent leurs pre¬ 
mières armes dans le base¬ 
ball. 

Et si le baseball amateur 
est aussi en évidence de nos 
jours. M. Thibeault y a joue 
un rôle de précurseur, 

M. Tioideau fut président 
de l’Association du baseball 
dans le quartier Rosemont 
durant une dizaine d’années. 
Les équipes championnes des 
années 1955 à 1960 étaient 
toutes de Rosemont et sous 
la gouvenie de cet homme 
d’affaires averti qui n’a ja¬ 
mais refusé do se dépenser 
pour la cause du baseball. Il 
y a un peu laissé sà santé. 

M. Longpré s’est aussi oc¬ 
cupé de baseball junior, soit 
à la tête du club Kinsmen- 
Alouettes, mais c’est _ pour 
son dévouement à la tête du 
comité organisateur du Tour- 


du Montréalais Paré se pré¬ 
pare depuis plusieurs semai¬ 
nes en prévision do ce match. 
Il faut que je sois prêt a-t-il 
dit, car mon opposant le se- 
•ra certes. Paré ajoute, je 
dois également me préparer 
a retourner de nombreux vo¬ 
lants puis que le Russe ne 
pliera pas par la fatigue. 

La Russie est le 4e pays è 
se produire au PEPS depuis 
l'ouverture de ce complexe 
sportif, à l'automne 1970. 
L'équipe danoise avait alors 
attiré 500 personnes. Ensuite 
les joueurs de la République 
de la Chine Populaire et 
d'Angleterre se sont succé¬ 
dés. Actuellement les billets 
s'envolent comme des petits 
pains chauds. Cette rencon¬ 
tre pourrait certainement 
attirer la meilleure foule 
pour un match de badminton 
disputtë à Québec. Cette 
toumée est rendue possible 
grûce à la Brasserie Labatt. 

Inter-cîtés 

LUNDI 

M ch?rV*^bourg 7 Bcaupori 3 

BANTAM^ ^ Beauport 5 

Lorèrtovmo’'4. ’Lévis-Uuzon 2 

MARDI 

MOSQUITO ET BANTAM 


Wlodeek KowoUW, Gilte» PoUson, Mouriee et Paul Voelioi. ont été diiquolifiét hlorlort de le srondo 
finale de la luMe "Grand Prix". Lei ehampiane ont danc eonterve leur 
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Une comédie sans musique 


La Série Mondiale n’a pas su.scilé l’intérêt 
Qu'on rcnconjre habiluellement pour cotte clas¬ 
sique et je me demande combien de personnes 
l’auraient regardée au Québec, san.s la prc.sence 
de Kusly Sta ’b dans l’uniforme dos Mets. On 
a vu plus de 7,000 personnes au Coli.sée jeudi 
pour la visite de.s incolores Toros de Toronto et 
mercredi les sportifs qui avaient le cfible ont, 
dans une proportion surprenante, préféré re¬ 
garder les Mapie Lcafs contre le Canadien. 

Si la comédie musicale ‘‘Damncd Yankees’’ 
a connu un Krand succès sur le Broadway, on 
ne peut en dire autant de la comédie d’erreurs 
qui s’est déroulée à Oakland et à New York. 
On pourra probablement faire un film éducatif 
d’une demi-lieure sur les bévues officielles et les 
erreurs de jugement de la série et l’intituler : 
"Comment ne pas jouer au baseball ?’’ 

La première rai.son du manque d’intérêt est 
la décision de présenter les joules de semaine 
en soirée. Auparavant, on se faisait un devoir 
de .se garder quelques jours de vacances pour as¬ 
sister aux rencontres l’aprè.s-midi. Maintenant 
la télédiffusion en soirfe indispose ceux qui 
n’aiment pas le sport, parce qu’ils manquent 
leurs programmes préférés, et ceux qui l’ai¬ 
ment, parce qu’ils ont d’autres activités .sporti¬ 
ves en même temps. De plus, à la fin d’octobre, 
la différence de température entre le jour et le 
.soir est celle entre le baseball et le football. 

La seconde rai.son est la tenue de finales de 
ligue, qui laissent les amateurs privés de tout 
lien entre la fin de la -aison et la Série Mondia- ' 
le. 

Dans une courte série trois de cinq on est 
loin d’être as,suré que la meilleure équipe l’em¬ 
porte. En fait, si la série Mets-Reds avait été 
de 4 de 7, qui nous dit que Cincinnati n’aurait 
pas gagné les deux dernières sur son terrain, 
comme Oakland l’a fait ? 

Depuis que les ligues ont été divLsées en sec¬ 
tions, soit en 1969, je dois avouer que je n ai 
pigé le vainqueur de la série mondiale qu’une 
fois sur cinq — je serais mieux de tirer à pile 
ou face — , alors que dans les 15 années pré¬ 
cédentes, j’avais une fiche de 10-5. Ca me lais¬ 
se encore 11-9 pour les 20 dernières années mais 
je préfère de beaucoup choisir les vainqueurs 
,de la saison régulière (trois sur quatre). 

Je dewais me classer dans la catégorie des 
Sparky Anderson, Joe Morgan, Earl Weaver, 
Vida Blue et Tom Seaver: pas diable sous 
pression. 

De rorbifrage à mon goûf 

On pense plus .souvent à critiquer les ar'bi- 
tres qu’à les féliciter. Les bons arbitres sont 
ceux dont on n’entend pas parler. Indépendam¬ 
ment des fois où c’est la porte de sortie facile 
pour les instructeurs dépités, il reste qu’ils ont 
parfois de mauvai.ses parties. Mais comme di¬ 
sait Michel Labadie : "Si les arbitres commet¬ 
taient autant d’erreurs que les joueurs, il n’y 
aurait pas de parties’’. 

Il est difficile de trouver un juste milieu pour 
arbitrer du junior. Ou bien on laisse tout pas¬ 
ser et on se retrouve avec une émeute sur les 
hi-ps. ou bien on apoliaue le règlement à la let¬ 
tre et on vide les estrades. 

J’ai bien aimé la performance de Marcel 
Vaülsncourt dimanche. Il a laissé pa.sser les 
coups qui résultaient d’une troo grande ardeur 
dans la poursuite du di.sque. Oue voulez-vous, 
.si un joueur a la rondelle entre les patins, il 
faut bien aller la chercher. 

Ca prend énormément d’expérience et de ju- 
g^ent pour s’aoercevoir si les joueurs ont en¬ 
vie de jouer au hockey ou d'imnressionner leur 
blonde en iouant au fier-à-bras. Dimanche, 
Vaillancourt a vite saisi que les gars voulaient 
jouer au hockey et il est a laissés jouer : il en 
et résulté un excellent spectacle. 

Ce n'est pos une urgence 

Durant leurs cinq années d’existence les Rem¬ 
parts n’ont jarnhis aligné de super - gardien de 


but durant leur saison régulière, Los doux 
grandes vedettes, Gilles Meloche et Michel De- 
gui.se, ont été aioutées à l’alignement durant les 
séries de la Coupe Memorial. 

Toujours ils ont aligné des gardiens do buts 
honnêtes, dont la tâche est particulièrement 
difficile parce qu’ils jouent avec une équipe où 
la défensive est le dernier souci. La devise de 
l’équipe semble être un peu comme celle de 
Luther ; "Pèche beaucoup, mais crois encore 


La seule erreur de strategie en cinq ans, en 
autant que les gardiens de but sont concernes, 
a eu lieu l’an dernier dans la série Memorial. 
Un André Lepage aurait pu remplacer avanla- 
geu.sement Pierre Pérusse. Mais, pour rempor¬ 
ter le championnat de la saison, M'ke Corcoran 
e.st aussi capable de le faire que Reynald Foi- 
tier, Daniel Ready, Jean-Jacques Lecavalier ou 
Pierre Pérusse, pourvu que chaque joueur fasse 


Un gardien ne vaut que ce que valent .se.s dé¬ 
fenseurs et les défenseurs ne valent que l’effort 
défensif des avants. 

Un objet de luxe 

Je suis un peu surpris que les Nordiques 
aient acquis Dave Balon, un compteur de trois 
buts avec les Canucks de Vancouver l’an der¬ 
nier. Mais qu’on ait déboursé le salaire que je 
suppose pour un tel objet de luxe est en même 
temos lin bon signe : ça indique qu'on ne lé.si- 
nera pas pour asiîurer même l’accessoire pour 
obtenir une formation gagnante. C’est un pou 
comme l’acquisition de Brit Selby à la dernière 
seconde de l’an dernier. C’est également l’indi¬ 
cation qu’on veut remercier les amateurs pour le 
support fourni jusqu’ici et qu’on esnère bientôt 
des salles combles pour rencontrer ces dépenses 
supplémentaires. 

Balon, c’est avant tout une garantie pour une 
relève à Jean-Guy Gendron. Plante suppose 
qu’avec les 35 ans de l’un et les 39 ans de l’au¬ 
tre, il peut assurer un poste d’ailier gauche pour 
la saison avec un rendement combiné d’une 
trentaine de buts et de l’expérience à revendre, 

Cooper menace Cepeda 

Un joueur de premier-but qu’on a vu à l’oeu¬ 
vre avec les Red Sox de Pawtucket, de la Ligue 
Eastern, pourrait fort bien amener les Red Sox 
de Boston à .se départir du meilleur frappeur 
désigné de la Ligue Américaine. 

Il se trouve que le nouveau gérant du Bos¬ 
ton, Darrell Johnson, a eu Cooper sous .ses or¬ 
dres et qu’il en est entiché. Cooper aura donc la 
chance de commencer la saison au premier but, 
ce qui sivuifie que Cari Yastrzemskî retournera 
dans le champ gauche. Il ne reste donc qu’une 
place nour Tommv Harver et c’e.st comme frap¬ 
peur désigné. Et ^peda, après l’excellente sai¬ 
son qu’il a connue, représente un appât inté¬ 
ressant nour un échange. 

Ce Johnson, incidemment, a laissé passer 
S'iS.fKX) ces trois dernières années, pour atten¬ 
dre la chance de diriger les R"d Sox. En effet, 
Dick 'Williams lui avait offert un poste d’ins¬ 
tructeur sous ses ordres à Oakland, et outre le 
fait que le salaire est légèrement à celui 
de gérant dans les mineures, il aurait touché 
deux parts gagnantes dans la Série Mondiale. 

Evidemment, maintenant Johnson a mainte¬ 
nant r6ali.sé son rêve de piloter dans les maieu- 
res. Mais il aurait pu également le faire s’il était 
demeuré à Oakland, vu le départ de Williams. 
Et à Boston comme à_ Oakland, les postes de 
gérant ne battent pas de record de durée. Mora¬ 
le : si on vous offre d’imé'iorer votre sort, ces¬ 
sez de rêver et sautez sur l’occasion. 


L'anecdofe du jour 

On demandait à Spider Lockhard, arrière dé¬ 
fensif des Giants de New York, la meilleure fa¬ 
çon d'arrêter Larry Brown, l’éloilc des Redskins 
de Wasliington. 

—"De la même façon que Jiminy Brown, ré¬ 
pondit-il, en lui offrant un contrat pour un 
film’’. 

Ici et là 

Les Castors de Sherbrooke ont fait signer 
Robert Desormeaux, un défenseur de 17 ans, 
du Club Gatineau. — "Toutes les autoroutes 
de la région métropolitaine de Québec mènent 
au Manoir St-Castin, a commenté L. P. Pla- 
mondon, lors de .sa conférence de presse annu¬ 
elle’’. Je sais par expérience qu’on peut s’y ren¬ 
dre le soir, ayant oublié la photo de Mario Po- 
dorieszach et de son ér^use Nancy. — Les Ran¬ 
gers de Drummondville auront un nouveau 
venu vendredi .soir au Colisée, ayant acquis 
Brian Beauchamp, du IIull, dans un échange 
pour Gilles Berger. 

La rédaction sjwrtivo d’à propos offre ses 
condoléances à Victor Larose, qui a ix>rté en 
terre hier son épou.se, décédée à la suite d’une 
longue maladie. — A Drummondville, on sem¬ 
ble avoir reçu plus d’offres pour Claude Larose 
que pour André Lepage. — Deux Ncwyorkais, 
les frères Peter et Robert Yucuik, s’entraînent 
avec les Draveurs de Trois-Rivières. 

Pour les Swords de Cincinnati, Jean Landry 
porte le No. 3, André Deschamps le No. 9 et 
Yvon Dupuis, le No. 18. 

Scotty Bowman s’attend à une année diffi¬ 
cile, s’il comi>te, pour gagner ses joutes, lancer 
un protêt parce qu’un adversaire porte un cas¬ 
que blanc avec son uniforme bien. — Grâce aux 
étoiles que l’AMH a raflées à la LAU, dix ju¬ 
niors ont décroché un poste dans le circuit 
Campbell, au lieu de 3 ou 4 comme précédem¬ 
ment, — Avec la retraite de Bill llicke, c’est 
Gerry OdrowSki qui a pris la présidence de 
l’Association des joueurs de l’AMH. — Harry 
Sinden poursuit l’URSS pour $25,000 pour une 
traduction en russe de son livre "Seplember 
Showdown," 
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Autopsie 
de la 
défoife 
des 
METS 


Milian, 2c B. 
Mays, C.C. 

Jones, C.G. 
Milner, 1er B. 
Grote, R. 

Hohn, C.C. 
Kronepool, F. U. 
Horrelson, A.-C. 
Hodges, F. U. 
Martinez, C.U. 
Motlock, L. 
Boswell, F.U. 
McGraw, L. 
Staub, C.D. 
Boauchamp, F.U. 
Koosmon, L. 
Sadecki, L. 
Théodore, C.G. 

Stone, L. 

Seover, L. 

TOTAU 

OAKLAND 

Componeris, A.C. 
Rudi, CG. 
Bondo, 3e B, 
Jackson, C.D. 
Tonoce, 1er B. 
Alou, C.D. 
Dovalillo, C.C. 
Fosse, R. 

Green, 2e B. 

Monguol, C.C. 
Fingers, L. 
Knowles, L. 
Kubiak, 2e B. 
Andrews, 2e B. 
Blue, L. 

Pino, L. 
Conigliaro, F.U. 

Johnson, Ier B. 
Lewis, C.U. 
Lindblad, L. 
Bourque, 1er B. 
Huntor, L. 
TOTAUX 



7 261 24 66 7 2 4 16 36 26 .253 195 72 19 .964 

PJ A> P CS 2B 3B CC PP RB BB MOY. R A 

7 31 6 9 0 11 3 7 1 .290 10 28 

7 27 3 9200 4 4 3 .333 20 2 

7 26 5 6 I 1 0 1 7 4 .231 6 14 

7 29 3 9311 672 .310 18 0 
7 19 0 3100 3 7 11 .158 58 2 

7 19 0 3100 3 0 0 .158 5 0 

6 11 0 1 0 0 0 O 1 2 .091 14 0 

7 19 0 3100 04 1 .158 32 3 

7 16 0 1000 06 1 .063 13 11 

3322200 000 .667 1 3 


.000 

.333 

.000 

.000 

.000 

.000 

.000 

.000 

.000 

.300 

.000 

.000 

.500 

.000 


0 1.000 
0 1.000 
1 .960 

0 '.000 
0 '.000 
0 1.000 

1 .500 

0 1.000 

2 . .000 

0 1.000 
0 .000 
0 .000 
0 1.000 
0 1.000 
0 .000 
0 .000 
0 1.000 
1 .750 


21 51 12 3 2 20 62 2B .212 19B 79 

POINTAGE PAR MANCHES 


D.J. : New York 3; Oakiand 8. — L.S.B. : New York 72, Oakiand 58. — Soc.: Motlock, 
Rudi, McGraw, Bando, Milian, Grote. — B.S.:Alou. — B.V.: Componeris 3. — B.P.: Fosse, 
Grote. — P.S.: Knowles 2, Stone, Fingers 2, Sadecki, McGraw. ■— ARB.: Springstead (L.A.), 
Donotelli (UN.), Neudecker (L.A.), Pryor (UN.), Goetz (L.A.), Wendcistedt (UN.) — 
Temps : 2 h. 26, 4 h. 13, 3 h. 15, 2h. 41, 2 h. 39, 2 h. 07, 2 h. 37 —Assistance: 46,021, 
49,151, 54,817, 54,8)7, 54„817, 49,333, 49,333. 


NEW YORK 

Motlack 

McGraw 

Koosmon 
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OAKLAND 
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.000 

.000 

.000 

.000 


I MPM 

2.16 
2.63 
3.12 
1.93 
i 0.00 
0.00 
2.40 


.429 16 2.22 

i MPM 

4.22 
0.66 
i 0.00 

i 4.91 
1 0.00 
, 3.86 

0.00 

2.03 


.667 

.000 

.000 

.000 

.000 

.000 

1.000 

1.000 


66 24 26 36 


.571 17 2.32 


Dick Williams démissionne 

Les A’s se cherchent 


maintenant un gérant 


OAKI.AND (P.A.) — Apr6.s 
avoir remporté leur deuxiè¬ 
me championnat mondial 
successif, les A's d'Oakland 
n'ont plus qu'fl trouver un 
gérant |>our le club de base¬ 
ball le plus turbulent. 

Le pilote Dick Williams a 
profité des célébrations de 
la victoire pour annoncer sa 
démission "pour des raisons 
personnelles" qui n'ont rien 
à voir avec le propriétaire 
Charles Finley. _ 

Tandis que Finley est à la 
recherche d'un successeur il 
son populaire-gérant, qui de¬ 
viendrait pilote des Yankees, 
le commissaire Bowie Kuhn 
fait enquête sur les agisse¬ 
ments du proprio, lesquels 
ont souvent volé la vedette a 
la 70c Série mondiale. 

Reggie Jackson, héros de 
la série, a rouspété lorsqu'un 
reporter a tenté d'accorder 
un certain mérite à Finley. 

"S.V.P., n'accordez aucun 
mérite à cet homme", a ré¬ 
pété Jackson. 

"Il aurait été très facile 
pour ce club d'encaisser un 
échec a cause de cet homme. 
Nos supporteurs nous ont ai¬ 
dés, car ils savaient la rai¬ 
son de notre mauvaise hu¬ 
meur". 

La raison des A's et celle 
de l'enquête de Kuhn sont la 
même. Il s'agit du cas de 
Mike Andrews, qui a commis 
deux erreurs coûteuses dans 
le 2e match de la série. Fin- 
iey a ensuite tenté de l'ins¬ 
crite sur la liste des blessés, 
ce que Kuhn a refusé de fai- 

Les joueurs se sont ralliés 
a la défense d'Andrews et, 
en pleine dispute. Williams 
a confié à ses joueurs qu'il 
démissionnerait après la sé¬ 
rie "gagne ou perd", et il a 

Réveil 

Alors que les A's tiraient 
de l'arrière 2-3 dans la série, 
Jackson a sonné le réveil 
avec deux points produits et 
un compté lors du gain de 


3-1 dans le Ge match, puis il 
a ajouté un circuit de deux 
points, après celui do Bert 
Campaneris, en conduisant 
les A's à un gain de 5-2 dans 
la 7e çartie. 

L'an dernier, lorsque les 
A's ont vaincu Cincinnati 
dans la série, Finley et Wil¬ 
liams ont célébré avec une 
danse sur le toit de l'abri des 
joueurs. Mais la célébration 
a été plus calme cette année 
en raison de la crise cardia¬ 
que récente de Finley et du 
départ imminent du gérant. 

"Il va certes me manquer, 
car il est le meilleur gérant 
dans ma carrière", a avoué 
Darold Knowles qui venait 
d'établir le record de sept 
participations dans une série 
comme lanceur. 


Williams est le gérant qui 
a duré le plus longtemps 
avec Finley, soit trois sai¬ 
sons avec trois titres de di¬ 
vision et deux championnats 
mondiaux. Finley a engai 
10 gérants en 10 ans. 

Selon Jackson, Williams 
était la clef des succès des 
A's. "Il nous a enseignés à 
gagner et, seul, un autfe 
Dick Williams peut le rem¬ 
placer". 

Le départ de Williams est 
le premier d'un gérant victo¬ 
rieux depuis 1964, alors que 
Johnny Keane avait démis¬ 
sionné comme gérant du St- 
Louis pour pa.sser aux Yan¬ 
kees. Keane avait remplacé 
Yogi Berra, le même gars 
qui a encaissé un autre re¬ 
vers avec les Mets diman¬ 
che. 


50,000 amateurs pour 
accueillir les gagnants 


OAKLAND (PA) — Il pleuvait à seaux lors de U parade 
des As d'Oakland hier, mais 50,000 amateurs détrem¬ 
pés étaient présents pour acclamer leurs héros pour la 
3e année d’affilée. . „ „ .... -, „ 

“Qui sont magnifiques maintenant? Nos A's” msait 
une bannière géante aux couleurs du club à l’entree de 
l'hôtel de ville, point d’arrivée de la parade. 

Au moins 20,000 amateurs étalent massés en avant 
de l’hôtel de ville, où chaque joueur a reçu un plateau 


d’argent de la ville. , 

lA>rs de la présentation, le proprietaire Charles 
Finley a déclaré qu’l! avait trois choses à dire : 

"Le club reste à Oakiand; le club n’est pas à ven- 

_ mon meilleur ami et un des meilleurs gérants au 

baseball est Dick Williams.” 

, On sait que Williams ne sera pas de retour l’an 
prochain. 

On ne comptait que 400 petsoniies au début de U 
parade qui comprenait 85 unités, dont des chars anti- 
3 occupés par Finley, Williams et les joueurs. 

Les amateurs se sont amassés à mesure que^ la 
parade progressait, y compris plusieurs jeunes etu¬ 
diants en congé. 

Williailis n’a pas voulu commenter sur ses Intentions 
tandis que Finley exprimait son désir de parler au 
gérant. 

Mike Andrews, que Finley a voulu congédier, a reçu 
ovation monstre à son arrivée sur l’estrade avec ses 
coéquipiers. 

La police a estimé la foule 3 50,000 personnes, ee 
était loin du clUffre de 150,000 amateurs qui ont 
accueilli les champions l’an dernier. 



. 


1 



Le gérant des A's d'Oakland, Dick Williams, salue la foule lors do la parade 
de célébration à la suite de la victoire de scs hommes sur les Mets, en Séria 
Mondiale. Il est accompagné de son épouse Normo. (Téléphoto UPI) 
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Charles 0. a hérité de ses prindpes 
sévères en affaires de son père 



OAKLAND (PA) —: Charles O. Flnloy est un gars fier! 
et eiitélc qui refuse de plier sous la main de fer du 
commissaire, la rébellion de ses joueurs et les sarcas¬ 
mes des amateurs. 

"C’est mon club et mon argent. Tant que Je 
propriétaire du club, je le dirigerai à ma façon, a L 
le propriétaire des As d’Oakland. 

Les As ne sont pas à vendre. Le baseball et le 
sport font partie de mon bonheur.” 

Le millionnaire de Chicago, âgé de 53 ans, a con¬ 
firmé sa détermination de résister aux pressions exer- 

» cécs au coun de la fin de semaine. 

Il écopera vraisemblable-Kului, d’abord pour avoir 
ment d’amendeji de la partfatt une révélation publique 
du commissaire Bowîccoiitre les ordres de Kuhn, 


puis pour avoir ientê dc; 
se débarra.sscr de Mike 
Andrews, coupable de deux 
erreurs dans le 2e match 
dc la Série Mondiale, fina¬ 
lement remportée par les 
As. 


échangé et le gérant Dick 
Williams a donné sa démis- 

Les amateurs d’Oakland, 
gâtés par trois litres et deux 
oliampionnats mondiaux, . 
marqué leur dégoût pour 
l’homme qui a iicrinis tout 
cela. 

Ils ont afficlic leur altitu¬ 
de avec des pancartes lors 
du dernier match dc 1 
à Oakiand dimanche. 

'Gardez les As-Echangez 
Finley,” 


Lors de la réception donnée par la ville d Oakiand a la suite de la vi'&toire 
des A's sur les Mets en Séries Mondiales. Le proprio Charles O. Finley (à 
droite) en a sorti une bien bonne et ts gerant démissionnaire Dick Williams 
n'a pu (aire autrement que de s'escloffer. (Téléphoto PC) 


Les Plels n’ent pSos qy’à allencire 


le oasèiii d’eulraine^e^î 


NEW YORK. (PA). 
•‘Combien de jours avant le 
^amp d’enti-aînoment du 
Bilintemps ?”, demandait le 
Receveur Tom Scaver hiea’ 
matin, lors de l'arrivée . à 
New York des Mets, désap¬ 
pointés de n’avoir remporté 


championnat mondial, 
mais fiers de leurs succès. 

‘‘J'ai dit aux gars avant 
le match de dimanene qu’ils 
avaient accompli 
un travail pondant toute la 
saison, que l'on gagne ou 
perle le 7e match, a (Ut le gé- 


sttoscB i m 

~)A LA LUTTE 
GOITBELE 


i 


SOaéTÉ CANADIENNE DU CANCER 


n’avons .rien à nous repro¬ 
cher”. 

Après être passés du der- 
.Jer au premier rang dans 
la division Est do la LN, les 
Mets ont éliminé ensuite ies 
rteds de Cincinnati et sont 
venus à une partie 
championnat mondial. 

‘Tout le monde est accablé 
présentment parce que nous 


et n'avons cédé qu'au dernier 
retrait devant les cliampions 
d’Oakland”, 

Les As ne s’attendaient 
guère à imo résûitance de la 
pai-t des Mets, mais ont été 
fort impressionnés. 

"J’ai dit avant la série 
aucun joueur reconnu, mais 
je me suis trompé, a dccla- 
Keggio Jackson, 


saison, ratant le seul do l’an¬ 
née hier”, a conclu Cleoii 


E™ a dleiré ’Ar 
ty Staub, meilleur frappeur 

de la série avec imej "Ils sont tous des jours re¬ 
moyenne dc .423, mais, dans nommés. Je n'ai que du rcs- 
quelques jours, tous réalise- pect pour eux. Seaver est le 
ront ce que nous avons ac- ‘ meilleur lanceur net Jolm 
compU. iMatlaek i’approclie do beau- 

"A la mi-septembre, nous ,1 «““P; ^ug McGraw est Ini- 
lisions les journamc ou écou -1 
tiens la TV. On y donnait leS| ’ 
résultats des autres clubs, ne "Nous avwis toujours rem- 
mcniionnant les Mets qu’en,porte le dernier match de 
dernier. jnos séries au cows de la 


Il est présentement eu fn- 
ur d’une balle "jaune 
orange” pour améliorer l’of. 
leiislve, d’une loi pour obli. 

les lanoeurs à lancer 
plus riipidcmciit dc saisons 
plus courtes et dc luatolies 
inlcr-ligucs. 


Angsh et Brewers 
échangent 10 joueurs 

ANAHEIM (PA) — Les Angels do la Californie 
ont échangé le lanceur Clydo Wright aux Brewers 
de Milwaukee en retour du receveur Etiic Rodrigucx 
hier, dans un échange impliquant 10 joueurs. 

Les Angels ont aussi cédé Steve Barber, Ken 
Berry, le receveur Art Kusnycr et un autre joueur 
connu plut tard, en retour des lanceurs Skip Lock- 
wood et Gary Ryerson, plus les voltigeurs Ollie 
Brown et Joe Lohoud. 

Wright était le meilleur lanceur dons l'histoire 
des Angels avec un totol de 87 victoires, tondit 
que Rodriguex était le meilleur frappeur des Bre¬ 
wers en 1972. 
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St-Georges accepte, sans opposition. 


de présenter les Jeux d'Hiver 74 


Par Robert Jutrot 

Tel qu'annoncé, en primeur, dons les pages du 
journal "à propos", dons l'édition du 4 octobre 
dernier, la ville de St-Georges de Beouce sera l'hô¬ 
te des Jeux d'Hiver du Québec en 1974. 

Lors d'une assemblée régulière du conseil, hier 
soir, une résolution fut adoptée et la ville a accepté 
de présenter ces jeux qui se dérouleront du 1er au 
10 mors prochains. "La ville s'est emborquée dons 
cette grande aventure des Jeux. 


Avec le support de toute la population, nous en¬ 
tendons foire de ces compétitions un vif succès", 
de dire M. Edwin Gendron, greffier de la ville de 
St-Georges. , , 

Selon M. Gendron, c'est sons opposition qu a ete 
occeptée la résolution. "Co augure bien.^ La po‘ 
pulotion semble intéressée par la pensée d'accueil¬ 
lir ces finales provinciales. Et, nous ne pouvons 
nous passer de l'appui de la population", a pour¬ 
suivi notre interlocuteur. 


Avont d'adopter une telle résolution à la table 
du conseil, il fallait aller devant le peuple. "Lors 
d'une assemblée populaire tenue la semaine der¬ 
nière, nous avons consulté que nos biens étaient 
prêts à relever le défi et nous avons abondé dans 
le même sens ce soir. 

Une atmosphère de joie régnait dans la salle du 
conseil où s'étaient réunis plusieurs citoyens de 
St-Georges afin d'assister à la lecture et à l'adop¬ 
tion de la résolution", de conclure M. Gendron. 


0 . 


Lee MatPhail devrait sartéJer à Crottin 


CHICAGO (UPI) — C’cst.une liste de candidats pour 
aujourd’hui qu'on présente- succéder à Joe Cronin com- 
ra aux proprietaires de la il- me président, mais il est vlr- 
gue Américaine de baseball ItueUemcnt assuré que l’elu 


hockey. 


association''*mondiale^^^^^ ^ 
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sera Lee MacPhail, gérant- 
général des Yankees de New 
York. Cronin sera probable¬ 
ment nommé pré.sident du 
conseil d'administration com¬ 
me l’avait été jusqu'à sa 
mort son prédécesseur Wili 
IlaiTidgc. 

Il y aura peu de sujet à 
l'agenda, si ce n'est une ana¬ 
lyse des premiers résul ats 
de l’utilisation du frappeur 
désigné. Toutefois, on ne 
prévoit aucim changement 
de cc côté, puisque l’ai der¬ 
nier on avait décidé de met¬ 
tre cette innovation- à l’ossai 
durant trois saisons. 

En fait, les propriétaires 
ne feront que se préparer 
aux assises du baseball qui 
auront lieu au début de dé¬ 
cembre. 

LONDRES (Reuter) — Le 


R MAJEURE DU QUEBEC 
G P N PP PC Pis 


3 42 67 6 

3 29 43 4 
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un point 
['est tout! 


Mexicain Raffael 
mettra en jeu, le 15 janvier 
prochain, son titre de ’ham- 
pion du monde des ’Oids 
coqs (version World Boxing 
Council) contre le tenant eu¬ 
ropéen du titre, le Britanni¬ 
que Johnny Clarke. 

Ce dernier doit cepen ' .nt 
se batti-e auparavant, à Lon¬ 
dres le 30 octobre. He -era 
a conservé son titre i) > a 
neuf jours en battant aux 
points, à Inglewood, en Ca¬ 
lifornie, le Thailandais Véni- 
Borkorsor. 

RIO DE JANEIRO (AFP) — 
"Emerson Fittipaldi coiUTa 
l’an prochain en formule un 
sur MacLaren. II a signé son 
contrat depuis huit joims dé¬ 
jà", a indiqué son frère Wil¬ 
son, à son arrivée, lunol, è 
Rio de Janeiro. 


.. pouvait aljsolument 
plus être question pour 1. ’ de 
défendre encore les c -u- 
leurs de Lotus après )» dé¬ 
cision de Colin Chapman de 
laisser Petersen remixjrter 
le Grand Prix d’Italie", a-t- 
il poursuivi. “Emerson avait 
encore à ce momcnt-là u le 
petite chance d’être cham- 
■ n du monde, et l’imprévu 
te si grand dans la 
automobile que l’c 
pouvait absolument rie 
gliger. Dans le sport comme 
dans la vie, tout est une 
question de confiance, et 
mieux vaut changer c’air 
lorsque la confiance -’ispa- 
rait", a précisé ie frère aî¬ 
né de la famille. 

Wilson Fittipaldi a ajou¬ 
té qu’il no courrait pas hors 
du Brésil au cours de la pro¬ 
chaine saison, car les deux 


frères ont maintenant d’im¬ 
portants intérêts à Sao ''’au- 
la lesquels exigent la pré¬ 
sence de l’un d’eux au Bré- 


Lc 8 décembre, à Paris 
Carlos Monzon est prêt 
à affronter José Napoles 


SANTA FE, Argentine (Reu¬ 
ter) — Carlos Monzon a dé¬ 
claré lundi qu’il mettrait 
son titre de champion du 
monde des poids - moyens 
n jeu face au Mexicain 
'origine cubaine José Na- 
Ijoles, cliampion du monde 
dos weltors, le 8 décembre, 
Paris. 

L’Argentin, qui s’adressait 
à des journalistes à Sama 
”■ - précisé qu’il touche- 

lO bourse de $250,000 
l prendrait ensuite 
retraite. 

La semaine dernière Mon- 
>n déclarait encore qu il 
pourrait éventuellement con¬ 
tinuer à boxer l’an procliain. 

Champion du monde de¬ 
puis novembre 1970, Carlos 
Monzon, a défendu son titre 
à huit reprises, la dernière 
fois le 29 septembre, à Pa¬ 
ris, contre le Français Jean- 
Claude Bouttier qu"' — 

. au.x points. 

Depuis qu’il est profes¬ 
sionnel, Monzon, qui est â- 
gé de 31 ans. a obtenu 72 
victoires — dont 57 par K. 
O. — a fait neuf fois match 


Pointeurs LCF 


CONFERENCE DE L’OUEST 


CONFERENCE DE 


Pointeurs IJMQ 


nul, et a été battu six fois, également à l’unanimité des 
Il n’a perdu aucune rcncon-Muges. Il avait battu par K. 
depuis 1904. p. au 7e round l’Améiicain 

c sera la troisième fois Ernie Lopez, à Los Angeles, 
cette année qu’il mettra son le 28 février, 
titre en jeu. Après avoir ________________ 

battu Bouttier deux fois, il 
a obtenu une mince victoire' 
aux points sur l’ancien 
champion américain Emil 
Griffith, à Monte Carlo, le 
2 juin. 

Napoles a conquis son U- 


footJtall 


: dé- 

Cokes. 11 fut détrôné . _ 
brève période par 
Américain, Billy 
Backus, par K.O. au 4e 
round, en décembre 1970. 
Il reconquit son titre six 
mois plus tard en mettant 
K.O. Backus, également au 
4e round. 

défendu avec succès 
_is cette année-là der¬ 
nière fois le 22 Septembre 
contre le Canadien Ciyde 
Gray, à Toronto, aux points 
en 15 rounds. Le 22 juin, à 
Grenoble, il avait battu le 
Français Roger Menctrey 
points en 15 rounds, et 
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Des sanctions seront 
prises contre Hull 

PAR CLAUDE CADORETTE 

^ _ En plus de régler définitivement le cas des échanges entre les Royols de Cornwoll et les outres 

équipés de la ligue_ junior majeur du Québec lors de leur assemblée de samedi prochain ou Colisée, les 
gouverneurs de lo ligue ouront un outre épineux problème à résoudre. En effet, il est d'ores et déjà 
assuré que des sanctions seront prises contre les Festivals de Hull, nouvelle acquisition de la ligue, qui 
ont aligné Kick Garcia, un Ontarien, sons la permission de la ligue Junior majeur du Québec. 


Garcia, ijropriélé des Black 
Hawkis de Sto Saitlierlino, de 
la ligue Jiuidoï de l’Onto- 
rio, ne peut s’aligner avet 
les Festivals sans l'aippro- 
balion du cilub qui l’a ins 
' ■ — sa liste de proitcc 
l’occurcnce Stc-Ca- 
_ , eomme le pirévoi. 

une cittenle entre les deux 


Selon Me Jacques Guer- 
tln, président du bureau 
des gouverneurs, les Festi¬ 
vals ont outre-passé leurs 
droits en alignant Garcia 
eonti’o Trois-Rivières et on 
no créera pas do précédent 
dans leur cas. 

Situation compliquée 

L’affaire Garcia est cc 


Sorel 10 
Laval 5 


■'liquée en co sens que le 
,uge John WiUson, de la 
4Gur Suipa-ôme de l’Ontario, 
X émis une injonction con- 
re les Black Hawks leair 
Jïtci-d.sant d’empechcr Gar- 
d’évoluer où U le dési- 
.. Par adllcui-s, 11 a ajour¬ 
né à une semaine l'étude, 
( une denTande pea-mettaiit 
à Gaa-cda de poi-ter les cou¬ 
leurs des Festivals. Paul 
Jumont, des Remparts, pré- 
iisamt qu’il ne voulait faire 
aucune déclaration devant 
cette affaire juridique, a in¬ 
diqué que lors de l'assem¬ 
blée des gouvemeitiTS, same¬ 
di, un avocat, spécialiste en 
injonction, sera sur place 
ou aura avisé la ligue de la 
position à prendre face à 
un tel oonitltt. Il est évident 
que la ligue junior majeur 
du Québc', jusqu’ici, a été 
généreuse à l’égxxl de Hsdl, 
mais le tenais des concec- 


sJojis est teiTninié. Comme 
l'indique Mc Giio.rtin, “il ' 
nous a fallu suffisamment 
de temps poui- en venir à 

- -'.atente avec l’Ontario 

i,e permettrons pas à 

- ._c nos équipes de tout 

briser”. Pour sa part, Paul 
Dumont a élé bien diilr” je 
ne sais pas quelles sanelion 
sm-ont prises conti-e Hull, 
mois ça peut aller jusqu’à 
l’exipulsion". 

On sait que l’Association 
canadienne de Iiockey ama¬ 
teur a permis à Garcia de 
passer de la LJO à la LJ 
MQ, mais les eliubs des deux 
ligues n’ont ixis appuyé le 
transfeat. 

L'affaire Cornwoll 

Conceiman.t lui question 
des échanges entre les Roy- 
te ComwaJl et les au- 
équipes du edrouit. Me 


Guertin estime que le tout 
sera accepté samedi loj-s de 
Ja réuaiion des gouvci-ncui'S. 

“SI les directours-géiiants 
des équipes ont accepté loiu 
de leur réunion de la se¬ 
maine demièi-e, do dire Mo 
Guertin, je vois mal un gou¬ 
verneur voler conti-e l’idée 
de son di,ireolciir-gi.'iraa-.il,”. 
De son côlé, Paul Dumont 
affirme qu’il cet tou jours 
contre le in-ojot. il pouiialL 
bien convaJnciXî quelques 
gouvcmciu-s de l’appuyer 


Nanfais peut doubler sa 
production de l'an dernier 


Le bouillant ailier gauche 
des Remparts de Québec Ri¬ 
chard Nantais pourrait bien 
cette saison doubler sa pro¬ 
duction de la saison dernière 
s’il continue à afficher la mê¬ 
me performance d'ici la fin 
' ■ présente c^npagne. 

. qui occupe le troi¬ 
sième rang des pointeurs du 
circuit LeBel avec une 
che de 11 buts et 22 pal 
poiu- 33 points et cela après 
seulement 11 rencontres, 
avait terminé la saison 1972- 
73 avec un dossier de 21 buts 
et 27 passes pour 48 pirints. 
Nantais qui a passé 165 mi¬ 
nutes au cachot, la saison 
dernière, visitera de moins 
en moins ce lieu cette année 
puisqu’^ est respecté de tous 
ses adversaires. 


Depuis le début i 
pagne 1973-74, Nantais fait la 
loi sur toutes les patinoires 
et malgré cela il n'« passé 
que 42 minutes au péniten¬ 
cier. Ses compa(;nons de li¬ 
gne Réal Cloutier et Guy 
Cbouinard occupent ree|)ecti- 
vement les premier et deu¬ 
xième rangs des pointeurs 
du circuit junior majeur qué¬ 
bécois. Les Remparts, qui 
ont subi dimanche soir leur 
première défaite contre les 
Royals de Comwall, dispu¬ 
teront leur prochaine joute 
vendredi soir alors qu'ils re¬ 
cevront la visite des Ran¬ 
gers de Drummondvilie qui 
ont Infligé dimanche après- 
midi un cuisant revers de 
5-2 aux Saguenéens de Chi- 
coutimi. 


Richard Nantais est à 
Québec pour y rester 


Par C. Caderette 

Paul Dumont, le directeur 
gérant des Remparts de 
Québec a catégoriquement 
■' la nouvelle parue hier 
i un quotidien québécois 
à l'effet que Richard Nantais 
pourrait passer aux Rangers 
de Drummondvilie. "Des 
joueurs comme Nantais, 
préciser Dumont, qui peu¬ 
vent agir comme policiers 
d'une ^uipe tout en excel¬ 
lant comme joueur de hoc 
key, ne sont pas légion; 
quand on en a un. on le gar¬ 
de". "11 est bien évident, 
d'ajouter Dumont, que 
tes les équipes de la ligue 
peuvent être intéressées ' 
obtenir ses services mais 

k fait impensable 
l'échangions. Par¬ 
lant de la situation des gar¬ 
diens de but dans l'équipe, 
le directeur gérant a indiqué 
qu'il n'y avait rien de déses- 
Ipéré. "Nous sommes présen- 


gardiens de but pourront 
considérablement améliorer 
leurs moyennes". 

Changements k prévoir 

Pour sa part, l'instructeur 
Marc Picard a indiqué que 
ses trois trios seront passa¬ 
blement modifiés pour les 
prochaines rencontres. C'est 
donc dire que Richard Nan¬ 
tais, Guy Chouinard et Réal 
Cloutier seront séparés, mal¬ 
gré l'éclatant succès qu'ils 
ont connu depuis le début de 
la saison. Picard n'a pas 
dévoilé les formations qu'il 
entend créer, mais on peut 
supposer que Jacques Locas 
se retrouvera en compagnie 
de Réal Cloutier ou Guy 
Chouinard. Actuellement, les 
équipes adverses peuvent 
concentrer tous leurs efforts 
à arrêter ce fameux trio; 


tement "moins trois" suri s'ils y parviennent, ils arrê- 
l'an dernier, avec une ntta- tent automatiquement toute 
que des plus explosives; il l'équipe, 
nous faudra donc, à l'avenir, j „ 

sacrifier un peu de cette Joue»»’’® 

luissance offensive pour réa- comme à tous les hm- 

notre défensive et nos ‘'f?.' 


it entraînés au Pa¬ 


villon de l'éducation physi¬ 
que et des sports de l'Uni¬ 
versité Laval. Ils sauteront 
la glace du Colisée ce 
et nul doute que la séan¬ 
ce d'entraînement sera dif¬ 
ficile. On aura sans doute 
une idée des nouveaux trios 
utilisés par Picard mercredi 
.soir alors que les Remparts 
disputeront une partie hors- 
concours contre le Couillard 
de Ste-Foy, lors de l'ouver¬ 
ture officielle de l'aréna de 
Ville Vanier. 

Pointeurs AMH 


À propos-gramme 


Serge Bernier, des Nerdiguet, t'etf résidu au favillon de la Jeunesse hier soir pour ottisfer à l'ou¬ 
verture de la Ligue Progrossion. On recennoit sur I o photo, de gauche è droite. Jacquet Detgognét, 
dee Aigles; Pot Holittey et Pierre Lochance des Bulldogs; Germoin Dumot, des Aigles et président 
do la Ligue Progression. (Photo par Marcel Loforc»! 
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Il portera le numéro "9 " 

Dave Balon passe aux Nordiques 


bua -1-- WW...,,._ __ -- nouvel ailier gauche fur leur aligne¬ 

ment et ce en le personne de Dave Balon. Ce dernier qui évoluoit l'an dernier avec les Canucirt 
de Vancouver, a officiellement accepté Ici eonditioni de l'équipe québécoise hier après-midi. Il se 
rapportera à Québec aujourd'hui et portera, eii cours de la prochaine saison, le chandail numéro 
"9" des Nordiques. . , , 

Pour obtenir le droit de l'aligner avec son équipe, Jacques Plante en est arrive a une 
entente avec la direction des Sharks de Los Angeles. En effet, aux yeux de l'Association Mondiale 
de hockey, Balon était la propriété des Sharks et le gérant général des Nordiques devait d abord 
transiger avec cette équipe avant d'en venir à une. entente avec Balon. Cette entente monétaire 
Sharks - Nordiques peut se situer entre $10,000 et $25,000. 

paasûs maîtres bien sftr pour la visite des 


naion didputera donc sa 
première partie officielle 
dans i'AMH, jeudi soir aiors 
quî les Nordiques seront les 
hôtes des Cougars de Chi¬ 
cago. 

UNE coïncidence 

Agé de 35 ans, Balon pré¬ 
sente un bagage d’expérien¬ 
ce de plus de 700 parties 
jouées dans la ligue Natio¬ 
nale de hockey; incidem¬ 
ment, il quitte ce circuit 
avec une production de 192 
buts et 222 aides pour ■414 
points. Le nouveau Nordique 
a évolué pour les Rangers 
de New York, les Canadiens 
de Montréal, les North Stars 
du Minnesota et les Canucks 
de • 'Vancouver alors qu’il 
était dans la Nationale.’ Il a 
connu ses meilleures saisons 
à New York alors qu'en 1969- 
70 et en 1970-71, il marquait 


respectivement 33 et 36 buts. 

Drôle de coincidence, Ba¬ 
lon ost passé aux Canadiens 
de Montréal en 1963 dans la 
transaction envoyant Jac¬ 
ques Plante a New York. 
Aujourd'hui, Plan'e devient 
le patron de Balon. 


Dès jeudi soir, Balon 
employé régulièrement 
Serge Bernier et Alain Ca¬ 
ron. Au cours des dernières 
parties, c'est Jean-Guy Gen- 
dron qui occupait ce j 
d’ailier gauche sur le 
complété de Bernier, 
meilleur compteur de I'AMH 
et par Alain Caron. 

Avec l'arrivée de Balon, 
Gendron retrouvera André 
Gaudette et les deux seront 
considérés comme "joueurs 
utilitaires". Gendron et Gau- 


Selwood mène les Whalers 
à une victoire de 4-1 

BOSTON (UPI) — Brad Scl-lo compte 2-0 avec un 1 
wood a récolté un but eteer frappé de la ligne r 
une aide hier soir poiu- ine-ge qui échappa a la r a 
nor les Whalers de la m-do Junkln. _ 
voile-Angleterre à ime vie- Selwoixl réussit ensaute 
toire de 4 à 1 sur les Gol-lancer voile au début c.e 
di'ii Blades de New '"''rkge période et John French 
dans un match régulier dcpoussa dans le filet le l’o- 
l'AMH Les vaintfueurs onttour d'un lancer de Tom 
martiuô doux buts sans ré-Wobster. L-e but de Laiigh- 
pliqiie à chacune des deuxlon survint quand il endor- 
prcmièi-es périodes, a- antmit Delwood pour lancer 
que Mike Laughton ne mar-ti-ès haut à la di-oite du cer- 
qiie Vunique but des pev-bère Al Smith. _ 
dants à mi-chenün dai s la Avec cotte victoire, les 
période finale. Whalers se deUichent au 

Hugh Harris ouvrit le loin-premier rang de la division 
tage en acceptant une passe-Est avec 11 points, deux de 
arrière de Tommy Willi lusmieux que les Crusaders de 
pour percer Joe Jimkin. P-ulCTeveland et trois de plus 
llurley, après avoir accepteque les Nordiques de Que- 
uiio passe de Selwood, porta bec. 


9 ÔAVIÔ AIEXANÔER iDAVEl 


5 l'ai 


r les puni- 


Les joueurs des Nordique; 
ont fait quelque peu relûchc 
hier alors qu'un simple exer¬ 
cice facultatif était cédulé. 
Serge Aubry, Dale Hogan- 
son, Jeannot Gilbert, Fran¬ 
çois Lacombo, Guy Dufour, 
Alain Caron et Michel Pari¬ 
zeau se sont présentés sur la 
glace. Serge Bernier et Ré¬ 
jean Houle étaient égale¬ 
ment au Colisée. 

Rénald Leclerc en aura 
encore pour de six à huit 
semaines avant de tenter u” 
retour au jeu. Il est ven 
voir- ses coéquipiers St l'er 
traînement hior matin et c 
n'est sûrement pas le dés: 
de jouer qui manque chez 
lui. 

Pour le match du 6 
vembre prochain, alors que 
les Nordiques recevront la 
visite des Jets de Winnipeg, 
des billets d’admission se¬ 
ront disponibles dans tous 
les grands hôtels de la ré¬ 
gion. Un nouveau système 
sera mis en service pour 
ainsi faciliter i'achat desdits 
billets. 

C'est a une maison spécia¬ 
lisée dans le domaine que 
les Nordiques confieront i'or- 
gatnisation des différentes 
promotions du club. Le con¬ 
duit être accordé sous 

peu. 

Guy Dufour s'est dit très 
heureux d'élre îi Québec 
avec les Nordiques et .aussi 
très satisfait de son rende¬ 
ment actuel. "Je ferai tout 
ion possible pour demeu- 
îr ici", a-t-il dit. 

Le travail sérieux repren- 
_.-a ce matin pour les pro¬ 
tégés de Jacques Plante qui 
tiendront une exercice au 
Colisée, lis se préparent 


Cougars de Chicago, match 
qui aura lieu jeudi soir. Les 
Nordiques quitteront Québec 
le lendemain pour une tour 
née des équipes de l’Ouest. 

C'est ce soir, à IShOO a 
motel Universel, que Jac¬ 
ques Plante prononcera une 
causerie dans le cadre du 
souper mensuel de la Cham¬ 
bre de Commerce de Sainte- 
Foy. 

Question de faire davanta¬ 
ge apprécier les porte-cou¬ 
leurs de l'équipe locale, les 
"Nordicomane.s" tiend r o n t 
souper-causerie ce soir. 

_tout se déroulera à la 

brasserie Le Rabelais au 
6500, de la 3e Avenue à 
Cliarlesbourg et ce à comp¬ 
ter de IShOO. Tous sont con¬ 
viés à cette rencontre i 
quelle participeront . 
sieurs joueurs des Nordiques 
et le relationniste Donald 
D'Amours. Le prix d'entrée 
est de $1.00 pour les mem¬ 
bres du "booster club" des 
Nordiques. Ce prix com¬ 
prend un repas. 


SAISON REGUllESE 


SERIES ÉUMINATÔIRES 


1957- 58 

1958- 59 

1959- 60 
1959-60 

1959- 60 

1960- 61 

1960- 61 

1961- 62 
i'i61-62 

1962- 63 
!9b3-64 
;9 u4-65 
1965-66 
1965-66 
J966-67 

1967- 68 

1968- 69 
-.969-70 

1970- 71 

1971- 72 

1971- 72 

1972- 73 


club 

Vancouvèt 
Saskatoon 
NY Rangers 
Vancouver 

Tnree Rivers 
Kitcn.-Waterioo 
NY Rangers 
Kitch.-Waterloo 
NY Rangers 
NY Rangers 
Mtl. Canadiens 
Mtl. Canadiens 
Houston 
Mtl. Canadiens 
Mtl. Canadiens 
Minnesota 
NY Rangers 
NY Rangers 
NY Rangers 
NV Rangers 
Vancouver 
Vancouver 


WHL 

NHL 

WHL 

EPhL 

ephl 


NHL 

Nmu 

NHL 

NHL 

NHL 


EJ i A RIS RUN 
4 0 2 2 » 

57 12 25 37 80 


37 24 18 42 67 

30 4 H 15 11 

70 11 13 24 72 

70 24 18 42 80 

63 18 23 41 61 

9 6 6 12 0 

45 3 7 10 24 

48 U 8 19 31 

73 15 32 47 84 

75 10 21 31 57 

76 33 37 70 100 

78 36 24 60 34 

16 4 5 9 2 

59 19 19 38 21 


NHLTotalS 778 1»2 222 414 «07 


14 4 *9 13 14 


78 14 21 3S lOS 





“Devant le filet, c’est tout 
un poison'’-Jacques Plante 


par Roger Doré 
En annonçant la nouvelle 
qu'il venait de place Dave 
Balon sous contrat pour une 
durée de deux ans. l'instruc¬ 
teur-gérant des Nordiques a 
précisé: "Nous avons la tout 
un poison devant le filet. II 
fait partie du groupe de ceux 
qui m'ont toujours donné de 
la misère devant le filet". 

'En l'utilisant avec Bernier 
, Caron, je suis persuadé 
qu'il poun-a capitaliser sur 
la vitesse et son habileté 
pour donner de fiers coups 
de main h l'équipe. Sans 
compter que Balon est dé¬ 
fensivement très fort, situa- 
a qui permettra à Bernier 
Caron de pousser Toffen- 
e en territoire adversaire 
it en sachant bien qu'un 
membre du trio peut se re¬ 
plier très facilement pour 
contrecarrer les plans de l'ad¬ 
versaire". 

"De plus, son arrivée nous 
permet d'avoir une plus gran¬ 
de stabilité à l'aile gauche. 
En l'employant avec Serge 
et Alain, j'aurai donc la 
chance de garder Jean-Guy 
Gendron pour tuer les pu¬ 
nitions, travail où il peut 
rendre de très bons services 
a l'équipe. Au cours des der¬ 
nières parties, Gendron de¬ 
vait prendre son tour nor¬ 
mal sur la glace sans comp¬ 
ter que je l'utilisais aussi 
avec un homme en moins. 
Une situation que Balon amé¬ 
liorera puisque Gendron n'au¬ 
ra pas h participer h une 
ligne régulière" d'ajouter 
Plante. 

Il devait poursuivre 
"nous apporterons aussi une 


plus grande stabilité à 
jeu de puissance. Avant la 
signature de Balon, je devais 
utiliser des joueurs de deux 
trios différents pour l'organi¬ 
sation de mon jeu à 5 contre 
4, désorganisant ainsi la ro¬ 
tation de mes lignes ou de¬ 
mandant un double effort à 
certains joueurs. Maintenant, 
il me sera possible de faire 
appel aux joueurs d'un même 
’ ’io pour le jeu de puissan- 

Êxpliquant ensuite pourquoi 
les Canucks de Vancouver 
avaient décidé de libérer Ba¬ 
lon cette saison. Plante a 
dit : "la saison dernière, 
Balon a été blessé à une 
cheville puis dès son retour 
au jeu, il a attrapé une bron¬ 
chite, deux items qui lui ont 
nui considérab ■ - - - 


_de la saison. Cette an¬ 
née, les Canucks lui ont offert 
un contrat contenant une 
très substantielle diminution 
de salaire après son rende¬ 
ment do l'an dernier. Balon 
a opté pour l'arbitrage et la 
direction des Canucks a préi 
libéi-er plutôt que 
d'accepter cette métliode 
pour classer le litige". 

"Je suis persuadé qu'un 
Balon en pleine forme .peut 
nous rendre de nombreux 
services et c'est pour cette 
raison que je l'ai placé sous 
contrat pour deux ans. Il 
sera en uniforme dès jeudi 
et aura autant de glace qu'il 
pourra en prendre, compte 
tenu qu'il en sera à sa pre- 
mière partie professionnelle 
cette saison" do conclure 
Plante. 


Compteurs des Nordiques 


Bernier 

iloulc 

Guindoii 

Parizcpii 

Tremblay 

Caron 

Cuite 

Laooii'be 

Dufour 

(Hlbcrl 

Fayette 

Gaudette 

Ilogansuii 

Descôteaux 

Uesjardine 
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B paitic de la Côte Pufferin pour se 

roVrôuvêTà ra'^'haûtéûr"deTa”rLe si-VÔll'ïerrù l'ôrrière du magasin Massicolte Sports, à Québec. Cette course inattendue est survenue vers 17h.30 hier 
et a causé quelques dégâts : parapet du côté nord de la voie arraché, tête d'un poteau de téléphone coupe, fils électriques orroches. Le ou 

rouleau compresseur a subi des blessures à un bras et ou rein en sautant du véhicule en marche. (Photo : Cihyslain Ouclicr.i 
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Nous les garantissons mieux parce que nous les construisons mieux 
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Québec : 
nuogss et pluie 
Maximum : 50 ’ 
Demain : dégagement 
LA MLTEO-P. 2 

Régions de l'Abitlbi, Clii- 
bo 'Il et Saguenny — 
Lac St'Jcan : Minimum 
pr.A .U uU. Genernicinent 
ensoleille. Maximum 45 .A 
00 -X di : 

Nébulosité eroissnnie. 

Régions de Pontiac-Té- 
miscamingue, des Lauren- 
tides, lie Québec et de St- 
Mauricc : Nuageux et fai¬ 
bles pluies passagères. 
Minimum près de 40. Ma¬ 
ximum près de 50. Aperçu 
jour jeudi: le temps se 
dégagera. 

Régions d'Ottawa, de 
Montréal et des Cantons 
l’I'.st : Minimum près 
de 40. Nuageux mais qiicl- 
éclaircics en après- 
midi. Maximum près de 
55. Aperçu pour jeudi ; 
Ensoleillé et tempérâm¬ 
es normales pour la sai- 

Régions de Baic-Comcau 
t de Scpt-Ilcs : Minimum 
près de 30. Ensoleillé et 
parfois venteux. Maxi¬ 
mum 45 à 50. Aperçu pour 
jeudi : le temps se main¬ 
tiendra ensoleillé et frais. 

Régions de Gaspé et de 
Rimouski : Minimum de 
35 à 40. Venteux mais dé¬ 
gagement progressif. Ma¬ 
ximum près de 50. Aperçu 
pour jeudi : ensoleillé et 
peu de changement de la 
température. 


A Baie-Comeau 


Bourassa hué 

baie COMEAU (PC) — Le chef libéral a affronté une foule fort 
houleuse à Baic-Comcau en fin d'oprcs-midi, dans le comté de Soguenoy 
l'cpi'csenté à l'Assemblée Nationale par le péquiste Lucien Lessard. Ce fut 
sa pire assemblée depuis le début de la campagne électorale, mais il s'en 
est tiré plus que bien, selon les observoteurs. 


M. Bourassa, devant t 


e séparée" de René 


Mercredi le 24 octobre 
Lever : 6.27 
Coucher : 17.00 
BASSES: 

Oli 05 et 12h 20 
HAUTES : 

4h 50 et 17h 10 
Jeudi le 25 octobre 
Lever ; 6.29 
Coucher : 16.59 
BASSES : 

Oh 55 et 13h 
HAUTES : 

5h 35 et 17h 50 


Vancouver 

Victoria 

Whitchorse 

Regina 

Winnipeg 

Toronto 

Québec 

Halifax 

Frederieton 

Charlottetown 


Bandes dessinées. 14 


le plus de fini) person- Lévesque, en invitant la po- 
nes parsemées de péquistes pulation à faire preuve de 
portant pancartes, les a at-Jbon sens le 29 octobre. Il 
laqués de front malgré le a répété avec force, en re¬ 
fait quils le conspuaient dèsjgardant les contestataires 
son entrée dans la salle. dans les yeux, que Lévesque 
Visiblement débalancés par se comportait comme 

l'ardeur de l'allocution de M.. 

Bourassa, ces contestataires, 

I fur et à mesure, se fai¬ 
saient de moins en moins en¬ 
tendre. 

M. Bourassa est demeuré 
imperturbable devant les 
hurlements de ces gens et 
a poursuivi de plus bel ses 
attaques fortes et violentes 
contre la doctrine péquiste et 


nard avait présenté le chef 


libéral à la foule 
tionnant les noms de tous 
les pai'tis politiques en lice 
dans la présente course, sauf 
le nom du Parti libéral. M.' 
Léonard avait déjà donné pu-' 
ibliquement son appui à M.' 
père Noël" régional et quel Lucien Lessard dénonçant à 
cette pratique était inaccep-| celte occasion le patronage 
table en 1973. pratiqué par les libéraux. 

Il a môme qualifié le dé-i Quelques contestât a 1 r 
puté péquiste Lucien Lessard rencontrés après la réunion 
"de vulgaire petit polisson" ont expliqué leur attitude par 
en se référant à I attitude le fait qu'il se faisaient ex- 
qu'il a adoptée à TAssembléel ploiter sur le chantier de 
nationale durant son mandat.!construction de la polyvalen- 
Le maire de la ville de te. A la suite de ces mal-' 
Baie-Comeau, M. Henri Léo- entendus, les travaux de 
construction de cet édifice 



Bourassa à Matane 

“Happy to see 
you, Bob” 

— Sur des pancartes 

matane (PC) — Le chef libéral a fait un 
tour imprévu en autobus scolaire en compagnie 
d'étudiants pour se rendre au CEGEP de Matane.l 
C'est au son d'une ballade des "Sultans" que M.| 
Bourassa a été chaleureusement accueilli alors qu'il '' . 
rejoignait le groupe dans l'autobus scolaire. H ' 
avait accepté, à la demande des jeunes, quelques 
minutes auparavant, de se rendre à cet endroit pour 
rencontrer leurs collègues. 


sont interrompus depuis lun- « - . 

di. Parmi les mécontents, il^ Mme Andree Bourassa, épousé du premier ministre 
vait des étudiants, des faisait lundi du porte-à-porte dons le comté de 

employés de la North-Shore Mercier pour rencontrer les électeurs, 
des employés d'hôpitaux. 

Le candidat libéral dans ci 
comté de la côte nord _es 
M. Claude Perrault, 37 ans 
agent de réclamations. 


liccés 


.. 22 


Ldilorial .. . 

Famille . lU 

Finance .. 18-19 

Horoscope . 12 

La nouvelle 

québécoise. 5-7-8 

•Mot cache . /. 21 

Mois croises . M 

Nouvelles 

internationales 5-14-15 

Nouvelles 

natlouuIe.s . .. . 12-13 

Nouvelles 

provinciales . 2-3-4-5 

On dit. 11 

Patron .. .. 10 

Petites annonces .. 20-21 
Sports.23 à 31 


Courrier de la deuxiè¬ 
me classe - Enregistre¬ 
ment No 0748 


Le long du trajet, pour 
rendre au Cegep, une distan- 
de deux milles, le chauf¬ 
feur d'autobus a fait jouer 
la cassette "C'est à toit que 
je pense", au grand amuse¬ 
ment des étudiants et dei 
journalistes qui acc o m p a- 
gnaient le premier ministre. 

Le chauffeur d'autobus, ur 
homme d'une cinquantaine 
d'années, qui avait toujours 
voté Union nationale, 
claré qu'il voterait libéral 
pour la première fois cette 
année, parce que "Bourassa, 
'est un bon homme". 

Rendu au Cegep, M. Bou- 
issa a été accueilli par des 
cris et des applaudissements 
de la grande majorité des 
étudiants, tandis qu'une in¬ 
fime partie lançait des slo¬ 
gans en faveur du Parti qué¬ 
bécois. 

Puis, le premier ministre 
cii’culé à travers la foule 
de quelque 200 étudiants, ser- 
' les mains, échangeant 
quelques mots par ci par là, 
prenant connaissance des 
volumes qu'ils étudient. 

Sur des pancartes, 11 y 
avait inscrit "Welcome Ho- 
"Happy to see you. 

Bob". 

Visiblement satisfait de cet 
imprévu, M. Bourassa est re¬ 
parti dix minutes plus tard 
par avion pour Mont-Joli, 
comté de Matapédia. 11 était 
accompagné pur le vice-pre¬ 
mier ministre M. Gérard-D. 
Lévesque et par le candidat 


local, M. Marc-André Côté, 
professeur. 

Auparavant, M. Bourassa 
avait participé, à Matane, à 
une réunion au comité libê- 
_ devant une centaine 
de personnes, il avait déclaré 
parti avait des 
sures concrètes dans 
programme pour aider les 
gens à combattre la hausse 
du coût de la vie. 

Ce comté était représenté 
à l'Assemblée nationale par 
le ministre Jean Bienvenue, 
préféré pour cette élec¬ 
tion tenter sa chance dans 
circonscription de la ré¬ 
gion de Montréal. 

Le candidat libéral, lors¬ 
qu'il a pris la parole, 

M. Bourassa, a été interrom¬ 
pu par quelques jeunes, alors 
qu'il s'attaquait au Parti 
québécois. Les jeunes lui ont 
"Ca, on ne prend pas 



Bourassa 

veut 


de votes 


ça." 

INFLATION 

Au sujet des mesures anti- 
inflationnistes com prises 
dans son programme, M, 
Bourassa a noté de nouvelles 
mesures d'allocations fami¬ 
liales qui entrerunt en vi¬ 
gueur le 1er janvier 1974 et 
différents autres points pour 
les assistés sociaux, ce qui 
leur permettra de faire face 
' la situation. 

S'adressant aux jeunes qui 
se trouvaient là, il les a in¬ 
vités à la plus grande pru¬ 
dence au sujet de l'avenir 
que M. Lévesque leur pro¬ 
pose avec sa 'pititre séparée" 


SEPT-ILES (P.C.) 
bert Bourassa veu 
vemement réélu 
forte majorité pour l'aider 
à faire aboutir les négocia¬ 
tions en vue d'implanter une 
usine d'uranium enrichi sur 
la Côte Nord. 

Devant plus de 200 person- 

;s dans le comté de Duples¬ 
sis, M. Bourassa a souligné 
que cette majorité pourrait 
certainernenl lui aider à 
faire débloquer ce projet 
d'investissement pour le Qué¬ 
bec, car il y a d'autres pro¬ 
vinces qui sont intéressées à 
l'obtenir. 

Quelques péquistes ont pro¬ 
fité de cette occasion pour le 
huer, mais leurs cris de pro¬ 
testations ont été noyés par 
la foule qui approuvait la po¬ 
litique économique de M. 
Bourassa. D'ailleurs M. Bou¬ 
rassa avait eu affaire à une 
foule beaucoup plus hostile 
quelques heurc.s auparavant 
à Baie Comeau, mais il 
avait réussi à mater ces mé¬ 
contents. 


“Geste dégoûtant” 

—Réal Caouette 

s 

OTTAWA (PC) — Le chef du Crédit social, 
M. Réal Caouette, n'o' pas tardé à réagir, violem¬ 
ment contre le geste de sympathie posé par des 
prêtres de la région de Québec à l'endroit du Parti 
québécois. 

Dans un communiqué remis à la presse, mar¬ 
di, il a accusé ces "quelques petits abbés plus pé¬ 
quistes et socialistes que catholiques et chrétiens" 
d'avoir posé "un geste dégoûtant et écoeurant en 
couvrant de leurs surplis blancs les politiques sépa¬ 
ratistes et socialistes du PQ". 

Le chef créditiste a dit que l'un des prêtres, 
l'abbé Gilles Marquis, vicaire à St-Roch, Québec, 
"parle comme un marxiste lorsqu'il affirme que 
le régime capitaliste actuel ne fait qu'entretenir 
une classe défavorisée et quand il prétend que seul 
le PQ attaque présentement les fondements mêmes 
du capitalisme". 

Déchaîné et visiblement piqué au vif, M. 
Caouette est d'avis que "ces abbés devraient tra¬ 
vailler à revaloriser la doctrine chrétienne ou lieu 
de se faire des défenseurs et propagandistes d'un 
mouvement politique qui a l'appui de toute une 
kyrielle de marxistes, socialistes, felquistes et ré¬ 
volutionnaires du même acabit". * 

Trudeau nie qu'il 
démissionnera 


(PC) — Le premier mi¬ 
nistre du Canada, M. Pierre 
Elliott Trudeau, a nié hier 
les informatiojis voulant qu'il 
démissionne le 15 novemore 
prochain et a déclaré "que 
beaucoup de gens de l'oppo¬ 
sition, de môme que M. Re¬ 
né Lévesque, prennent leurs 
désirs pour des réalités". 

Rappelons que le chef du 
Parti québécois, ’ M. René 
Lévesque, avait .affirmé lun¬ 
di dernier que M. Trudeau 
démissionnerait bientôt par¬ 
ce que son image n'était 
plus "venduble" dans l'en¬ 
semble du Canada et qu'il 
serait remplacé à la tête 
du Parti libéral fédéral par 
le ministre des Finances, M. 
John Turner. M. Lévesque 
avait fuit cette déclaration 
précisant que c'était là 
des raisons pour les¬ 
quelles le premier mini.stre 
Robert Bourassa avait déci¬ 


dé de déclencher des élec¬ 
tions dès cet automne. 

M. Trudeau répondait à 
une question posée par le 
leader national des créditis- 
tes, M. Réal Caouette, qui 
lui demandait pourquoi il 
avait préféré annoncer la 
nouvelle au président du 
Parti québécois plutôt que 
” faire part au Parle- 
. Bien que la question 
fut jugée irrecevable par le 
président de la Chambre des 
Communes, M. Lucien La- 
moureux, M. Trudeau a cru 
bon de se lever môme s'il 
n'y avait pas été invité. 

Alors que la question de 
M. Caouette avait été cha¬ 
leureusement applaudie par 
les députés conservateurs, le 
geste posé par le premier 
ministre ainsi que sa répon¬ 
se ont été accueillis avec au¬ 
tant de chuleur par ses par¬ 
tisans. 


Québec, à propos, mercredi 24 octobre 1973 


Selon des documents secrets du gouvernement 

— $11 milliards ont été investis hors du Québec en 25 ans 

— Le Québec a donné $2.5 milliards au fédéral depuis 10 ans 

— Le dollar québécois vaudrait plus que le dollar canadien 


MONTRF.AIL (PC) — Prbsl demièros années et sont al-| gouvernement féderad a rc-l so dans 
de $11 milliards sont sortis lés en investUsoments aiil- tiré du Québec plus de $2.5 dollar q 
du Québec au cours des 2S| leurs; entre 1901 et 1971, Ic| mllUlards qu'il n'en a déixïn-l probaMtru 



MM. René Lévesque et Jacques Pariseau qui ont rendu les docu¬ 
ments publiques. (téléphoto, PC) 

Les libéraux ont sciemment 
trompé la population 

— Lévesque 

MONTREAL (PC) — M. René Lévesque a accusé mardi les liberaux d'avoir 
tenté sciemment de tromper la population en citant des chiffres et en 
invoquant des foits qu'ils savaient être faux. 

moyenne de $451 millions môme un des seuls à la 
par année; au cours des sept naître", 
dernières années de cette M. Jacques Parizeau, qui 
période, elle a été de $066 ' ' ' ' 

millions par année. 

De sorte qu'on peut consi¬ 
dérer qu'au cours des der¬ 
nières années, les ransac- 
tions du Québec avec l'étran¬ 
ger ont servi à soutenir la 
valeur du dollar canadien. 

En effet, en 1979, le sur¬ 
plus de la balance commer¬ 
ciale du Québec est de $1,160 
millions alors que celle du 
Canada n'est que de $883 
millions. La même situation 
s'est produite en 1971, alors 
que le Québec avait une ba¬ 
lance e.xcédentaire de $634 
millions tandis que le sur¬ 
plus de la balance du Cana¬ 
da n'était que de $173 mil¬ 
lions. 


Le chef du Parti québécois 
a lancé ses accusations lors 
de la conférence de presse 
au cours de laquelle il a 
rendu publics les comptes 
nationaux du Québec, un do¬ 
cument préparé par le gou¬ 
vernement et qu'il tenait se- 

M. Lévesque a déclaré 
qu'il était malhonnête de 
faire peur à la population 
en parlant de fuite de capi¬ 
taux puisque le document 
montre que c'est une partie 
de l'épargne du Québec qui 
sert aux investissements à 
l'extérieur de la province. 

"C'est maintenant que nos 
capitaux sortent du Québec 
par centaines de millions 
par année. C'est maintenant 
que nous avons une hémor¬ 
ragie de capitaux". 

Solde positif 

■Le document du gouverne¬ 
ment montre que de 1947 à 
1971, a l'exception de 1965, 
la province a montré un 
solde positif à tous les ser¬ 
vices impliquant des paie¬ 
ments entre pays. Ces ser¬ 
vices comprennent les im¬ 
portations et les exporta¬ 
tions de marchandises, les 
dépenses de voyage par des 
Québécois à l'étranger, les 
intérêts et dividendes, les 
coOts de transport. 

Au cours do la période de 
1947 a 1971, le surplus de la 
balance québécoise a ét' “ 


Accusotioni 

A ce sujet, M. Lévesque a 
déclaré : ‘ 

"M. Garneau, en particu¬ 
lier, a déclaré à maintes re¬ 
prises que notre balance ex¬ 
térieure était déficitaire, de 
même que nos échanges de 
capitaux et qu'en conséquen¬ 
ce notre dollar vaudrait 
moins que le dollar cana¬ 
dien. 

Or, quand il faisait ces 
affirmations, M. Gameau 
savait qu'il mentait. Parce 
que, lui, il connaissait l'en- 
semb(e de la comptabilité 
nationale du Québec. Il était 


assistait à la conférence de 
presse, a déclaré de son côté | 
qu'advenant la création 
i'une monnaie québécoise, 
'Il faudra faire attention au 
$ québécois pour qu'il ne 
monte pas". Il a ajouté que 
"le Québec a toute l'épargne 
nécessaire pour faire la ma¬ 
jorité de ses investisse¬ 
ments". 

"Nous sommes exactement 
dans la situation des pays 
comme l'Allemagne et le Ja¬ 
pon qui sont tellement pros¬ 
pères et productifs qu'ils ré¬ 
sistent autant qu'ils peuvent 
à l'augmentation de la va¬ 
leur de leur monnaie", dit 
M. Lévesque dans son com¬ 
muniqué remis à la presse. 
Bourassa le savaif 

Il a noté que dans le passé 
nombre de chefs politiques 
avaient pu croire que le Qué¬ 
bec ne possédait pas les 
moyens d'assurer son propre 
développement. "Dupless 
Lesage, Johnson, Bertrand 
ne savaient pas. Mais Bou- 
1 , lui, le savait", - ‘ " 


dit. 

"Il a été le premier à 
connaître la réalité. Mais 
comme cette réalité ne fai¬ 
sait pas son affaire, il a pris 
toutes les mesures possibles 
pour la cacher", en faisant 
mettre sous clé le rapport 
sur la rentabilité du Québec. 


En 25 ans 

L’épargne au Québec 
a été de ^67 milliards 

MONTREAL (PD — L’épargne totale créée au 
Quél>ec entre 1947 et 1971 s’élève à près de $67 
milliaixls .soit une moyenne annuelle de $2.7 mil¬ 
liards, révèle le document sur la comptabilité na¬ 
tionale du Québec, rendu public hier par le Parti 
québécois. 

Le document a été préparé par le ministère 
provincial de l’Industrie et du Commerce et gaixié 
secret sur Tordre du piemier ministre Robert Boa- 
ra.ssa, a dit M. René Lévesque cm remettant des 
copies du rapport à la presse, loi-s d'une confé¬ 
rence de presse. 

Grâce à ce document, le PQ a pu préparer un 
tableau de l’épargne créée au Québec chaque an¬ 
née entre 1947 et 1971, la partie de cette épargne 
qui a été investie dans la province et la partie 
qui a été exportée à l’extérieur. 

Voici les chiffres de ce tableau pour les cinq 
dernières années : En 1967, 6t>argne créée $4,014 
milliards, investie au Québec $3,400 milliards, ex¬ 
portée $614 millions. 

En 1968.6pargne $4,140 milliards, investie au 
Québec $3,366 milliards, exportée $754 millions. 

En 1969, épargne $4,418 milliards, investie au 
Québec $3.831 milliards; exportée $587 millions. 

En 1970, épargne $4,549 milliards, investie au 
Québec $3,489 milliards, exiKirtéc $1,060 milliard. 

En 1971, épargne $4,722 milliards, Investie au 
Quéteo $4,147 milliards, exportée $575 miions. 

Le total pour les 25 années couvertes par le rap¬ 
port donne les chiffres suivants : épargne créée au 
Québec $66,786 milliai'ds, moyenne de $2,671 mil- 
lianls par année; épargne investie au Québec $56,- 
064 milliards, moyenne de $2,243 millim'ds par an¬ 
née; épargne exportée à l’extérieur de ia province 
$10.722 milliards, moyenne do $428 millions par 
amiéc. 

"A l’exception d'une seule année. 1965, l’épar¬ 
gne créée au Québec, à chacune dos années de la 


M. Lévesque en a conclu que les chiffres sur 
l’épargne prouvaient hors de tout doute ce que son 
parti a toujours affirmé : "que les Québécois ont 
assez d'argent pour se développer, s’épanouir com¬ 
me un peuple adulte et libre”. 

Il a souligné que le système fédéral actuel em¬ 
pêche le Québec de canaliser sa propre épargne 
suivant ses besoins et ses priorités et que de plus, 
le commerce extérieur et donc l’équilibre de la 
balance des paiements étaient pl^acés sous juridic¬ 
tion fédérale. 

M. Lévesque a expliqué que, dès son accession 
au pouvoir, avant même Tindépendanco, un gouver¬ 
nement du PQ prendra des mesures pour réorienter 
l’épargne de façon qu'elle finance les investissse- 
ments québécois dans les sectcui's qui sont trop 
faibles. ^ . , 

H a cité, comme exemples, le groupe des indus¬ 
tries produisant dos équipements de production, la 
construction domlcilaire et le secteur des infra¬ 
structures urbaines. ^ , 

Pour cela, il faudrait exiger des entreprises des 
rapports plus détaillés sur leurs opérations finan¬ 
cières; augmenter les ressources disponibles aux 
organismes publics de financement d’entreprise et 
finalement, obliger les institutions financières sur 
lesquelles le gouvernement a compétence — com¬ 
pagnies d’assurance, fonds mutuels, trusts, caisses 
d'épargne et de crédit —■ à utiliser dans la province 
la majeure partie des épargnes québécoises qui leur 
sont confiées. 

Mais seule l’indépendance pourra arrêter com¬ 
plètement l’hémorragie de l'épai-gno de la province, 
a-t-U dit. 


docimients socrets préi>aré9 
IKir le gouverneinont du Qué¬ 
bec et rendus publics mardi 
matin par le clief du Parti 
québécois, M. Roué Lève»- 

Ix: document, qui coin»- 
prend une cinquantaine de 
tableaux staH.sliqlios, con¬ 
tient TensembIc de la com- 
tabüiiité niatilnniiilc. que le Ca¬ 
nada et l’Ontario publient 
régulièrement mais que le 
Québec n'avait jamais pu¬ 
bliée. 

Travail de 
longue haleine 

La compilation de ces sta¬ 
tistiques a été commencée 
.sous M. Jean Le-sago par la 
Direction générale de la rc- 
cliercho et de la planifica¬ 
tion du mini.stèrc do Tln- 
du.strie et du Commerce. M. 
Jacques Parizeau, Téconomis- 
to du PQ, qui assistait à la 
conférence de presse, a dé¬ 
claré qu’on savait que ce tra¬ 
vail était long mais qu’on se 
demandait comment il so fai¬ 
sait qu’il n’était pas encore 
prêt. 

I “On sait depuis longlemiv? 
^1 que le document existe ot 
i' qu’un certain nombre seule- 
||mcnt do gens du gouveme- 
t du Quéljec en ont des 
[1 copies. Ces ix>rsoimcs ont 
P reçu Tordre d’en suiveiller 
J'l’utilisation et de no pas le 
p! faire cireuler”, a dit M. Pâ¬ 
li rizeau, ajoutant que c’élait 
I soulement la semaine dernic- 

procurer une copie et qu’ill 
''avait fallu qiiehiues jouns 
pour procéder à certaines vé¬ 
rifications. 

I Interdiction 

Il a insisté sur le fait que 
le prcmder ministre liii-mô- 
mo avait formellement i ci'- 
dit aux détenteurs du "cu- 
mont de Tutiliser, de le pu¬ 
blier ot de le faire clrc ’er. 

M. Parizeau a expliqué que 
[ c’est dans cette comptabilité 
I nationale que Ton retrouve 
les grands indicateurs écono¬ 
miques tels que le produit 
national brut, le revenu er- 
sonnel, la balance extérieure 
des exportations et des im¬ 
portations ot la balance dos 
paicmciiLs. 

Mensonge 

Ce document qui couvre 
les années 1947 à 1971 a pi-o- 
bablement été tenniné vers 
la fin de 1972. Le ministre 
Guy Saint-Pierre y a référé 
dans un discours devant la 
Chambre de Commerce bel- 
go-luxembourgeolse du Cana¬ 
da, au mois de février. 

Ces faits ont permis à M. 
Claude Joron, critique finan¬ 
cier du PQ, d'accuser le pre¬ 
mier ministre Bourassa d'.i- 
voir menti à l’Assemblée na¬ 
tionale, M, Joron a rappelé 
que le 12 avril, 11 avait de¬ 
mandé à M. Bourassa de fai¬ 
re connaître l’état dos reve¬ 
nus et dépenses du gouver¬ 
nement fédéral par rapport 
à la province de Québec, en 
d’autres termes, la renlal.ili- 
lé du fédéralisme. M. Bou- 
■assa lui avait alors répondu 
(u’à sa connaissance, ^otle 
itude n’avait pas été l'our- 
suivic. 

M. René Lévesque a écla- 
ré que les faits contenus 
dans le document étaient 
"parmi les plus stupéfiants 
jamais révélés par un nartl 
politique’’. "Ce document 
est d’une Intportance «ans 
précédent", a-t-U du. 
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Un souhait du libéral 
dans Charlevoix 

Casino à Pointe-au-Pic 

L'aménagement d'un centre de tki olympique 
ô la Petite-Rivière-St-François, au coût de $10 
millions, est considéré par le candidat libéral de 
Charlevoix, M. Raymond Mailloux, comme un pro¬ 
jet prioritaire à réaliser. 


M. Mailloux, disputé libéral 
sortant et ministre par in¬ 
térim des Transports, de la 
Voirie et des Travaux pu¬ 
blics, explique que la con¬ 
crétisation d'un tel projet 
permettait de prolonger la 
saison touristique de trois à 
neuf mois dans Charlevoix. 

C'est au cours d'une en 
Irevue que M. Mailloux i 
fait part de ce projet, en 
soulignant qu'il souhaite que 
le gouvernement se pronon¬ 
cera en sa faveur, dans les 
12 mois qui suivront le scru¬ 
tin du 29 octobre. 

Par ailleurs, le candidat 
libéral affirme qu'il espère 
qu'un casino pourra être éta¬ 
bli, à Pointe-au-Pic ou à La 


Malbale. Des entretiens préli¬ 
minaires ont déjà eu lieu 
avec des entreprises françai¬ 
ses. La réalisation d'un tel 
projet, étudié depuis quelque 
temps, permettrait de stabi¬ 
liser l'emploi pour 3,000 per¬ 
sonnes dans le domaine tou¬ 
ristique, remarque M.. Mail¬ 
loux. 

Celui-ci souligne en outre 
qu'il compte se prononcer 
dans trois mois sur le projet 
de rénovation des quais de 
rile aux Coudres, s'il était 
réélu le soir du scrutin. Il 
affirme d'ailleurs que la ré¬ 
novation des traversiers Ra- 
disson et Trois-Rivières est 
envisagée, afin de donner un 
meilleur service aux gens de 
l'ile. 



séparation 


i 



Voici un échantillon de la littérature électorale distribuée par le Parti libéral et tendant à démontrer 
l'érosion du dollar québécois sous un ré9ime péquiste. La légende dit "Le prix de la séparation" 
et la photo de René Lévesque apparaît dans le coin droit. Enfin, le billet est signé par Jocques 
Pariseau, l'économiste du PQ. 

“J’ai toujours respecté 
mon serment d’effice” 

— Le candidat du PQ dans Limoilou 


AVIS 

À TOUS LES ÉLECTEURS DU QUÉBEC 

1. H n'est pas nécessaire pour voter, d'avoir le certificat 
(formule 8) laissé au domicile par les énumérateurs lors de 
la dernière énumération annuelle, et personne ne peut vous 
obliger à le produire au bureau de scrutin. 

2. fî n est pas nécessaire également pour voter, d’avoir le 
récépissé qui vous a été remis par la personne préposée 
à la réception des demandes au bureau de dépôt si vous 
avez fait une demande d’inscription, et personne ne peut 
vous obliger à le produire au bureau de scrutin. 




Publié par le Président Général des Élections du Québec 
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FRANÇOIS DROUIN, 
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Far Guy GIROUX 

Le candidat du Parti qué¬ 
bécois dans Limolou, M. Jean 
Taillon, manifeste son indi¬ 
gnation contre les propos te¬ 
nus lundi par le premier mi¬ 
nistre. des Finances du Qué¬ 
bec. M. Raymond Gamcau, 
alors qu’il dénonçait Tattitu- 
de de deux candidats du PQ, 
dont M. Taillon, hauts fonc¬ 
tionnaires dans l'adminstra- 
tion publique de la province 
avant le déclenchement des 
élections. 


M. Gameau juge inadmis¬ 
sible que de hauts fonction¬ 
naires, qui ont été associés 
de près à l'élaboration de 
politiques gouvernementales, 
puissent en pleine campagne 
électorale passer dans le 
camp des partis d'opposition, 
bien qu'ils aient obtenu un 
congé sans solde ou donné 
leur démission. 


serment d'office", précise M, 
Taillon, qui met au défi le 
ministre Uameau de prouver 
qu'il ait manqué de loyauté 
alors qu'il oeuvrait dans la 
fonction publique. 


M. Taillon souligne qu'il a 
lUt simplement exercé un 
droit qui lui est formellement 
reconnu par la loi de la fonc¬ 
tion publique, en se présen¬ 
tant comme candidat. II re¬ 
marque d'ailleurs que le mi¬ 
nistre s'est bien gardé d'ac¬ 
cuser Tex-sous-ministre For- 
get, des Affaires sociales, qui 
a démissionné de son poste à 
la veille des élections pour 
aller se faire élire "par la 
minorité dominante de l'ouest 
de Montréal". 


Pour sa part, le candidat 
du PQ affirme dans un a 
muniqué de presse qu'il _ 
travaillé en toute loyauté 


"Comment le ministre Car¬ 
neau peut-il accuser deux 
fonctionnaires de manquer à 
l'éthi que professionnelle ? 
quand lui-même et ses collè¬ 
gues libéraux cachent à la 
population, depuis plusieurs 
mois, des données absolu¬ 
ment essentielles sur l'état 
de l'économie québécoise", 
note M. Taillon. 


r 


Il " ^ 

livré à votre porte 
tôt chaque matin 

Prix à la semaine 

(poyable au porteurl 

Dimonche au samedi (7 jours) : $1.15 
Lundi ou samedi (6 jours) ; $0.90 
Lundi ou vendredi (5 jours) : $0.75 

Téléphonez : 

529-0411 


HEURES D'AFFAIRES 

lundi ou vendredi : 8 )r. à 18 h 

samedi et dimonctie ; 9 ti. à 12 h. 
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A Québec- 

Agràndissement de 
4 écoles secondaires 

par Nicole Bcoulieu 

La première étape du projet de réaménagement des écoles secon¬ 
daires de Québec a été franchie hier soir, alors que le conseil des commis¬ 
saires a accepté les esquisses préliminaires aux travaux d'agrandissement 
des écoles Leuis-Jolliet, Roc-Amadour, Marie-de-l'Incarnation et Jean-dc- 


^ Ces travaux d'agrandisse- 
^iicnt dont il est impossible 
de prévoir le coût à l'heure 
actuelle, nécessiteront l'ac¬ 
quisition de terraii 
résidences privées, transac¬ 
tions que le directeur général 
a été autorisé à. effectuer de 
gré a gré ou par voie d'ex¬ 
propriation. 

L'école Louis-Jolliet, qui 
avait fait l'objet de protesta¬ 
tions de la part du personnel 
enseignant qui en réclamait 
la relocalisation. Tan dernier, 
demeurera sur son site ac¬ 
tuel et sera agrandie du cô¬ 
té ouest; le terrain compris 
entre les rues Papineau, Ju- 


Daniel devra être 
acheté par la CECQ, 
entraînera la démolition de 
37 maisons et la fermeture 
de la me Julien. L'agrandis¬ 
sement de Roc-Amadour né¬ 
cessitera aussi l'acquisition 
d'une zone de terrain habitée, 
située au sud-ouest de l'éco¬ 
le. 

Quant aux deux écoles du 
secteur Limoilou - est, Ma¬ 
rie - de - l'Incarnation et 
Jean - de - Brébeuf, qui de¬ 
manderont aussi un éla'rgisse- 
de leurs sites respectifs, leur 
réaménagement posera des 
problèmes d'un autre ordre 
puisque la mise en commun 


des services commande la 
création d'un "lien direct 
entre les deux institutions. 
On songe présentement à re¬ 
lier les deux bâtisses par une 
passerelle chauffée et entiè¬ 
rement couverte. 

Les esquisses de la nouvel¬ 
le école Notre - Dame - du - 
Chemin ne seront soumises 
au comité exécutif de la 
CGCQ que vei-s la fin du 
mois, les architectes n ayant 
pu les compléter à temps 
pour les soumettre au Con¬ 
seil, hier. Les travaux da- 
grandissement d e v r a i e nt 
commencer en mars 197»|s 

pour être achevés en . 

1976. 




Le cessez-le-feu demandé 
à nouveau par l'ONU. 

LONDRES (Reufer) — Le conseil de securité des Nations unies a | 
demandé mardi soir le retour des forces égyptiennes et israéliennes j 
sur les positions qu'elles occupaient à l'entrée en vigueur du cessez- 
le-feu, lundi, à 16 hcurcs-52 GMT. 

Il a ég.-ilcmcnt prié le .sccrét.Tirc gé- Yosof Tckoali, avait protesté contr 
nér.al des Nations-Unies, M. Kurt Widd- qualificatif d’agi-csseur employé par f 
lieim, d'envoyer immédiatement des ob- collègues eliinois et soviétique è Twlrcs- 
servateurs de TÜNU, sui)crvi.scr le ces- se d'Israël, 

sc/.-le-feu. L 

Au moment où le conseil de -écu- | 

Le conseil a approuvé le projet en rité confirmait son premier apiicl au 
ce sens pi-éscnté pur l’Union soviétique cessez-le-feu, les combats se poui’oui- 
ct les Etats-Unis par quatorze voix sur vaient sur le front du canal de Suez, où 
quinze; seule la Chine se refusant une Israël et l’Egypte s’accu.scnt mulUcllc- | 
nouvelle fois de prendre part au vote, ment d’avoir violé la trêve. 

Demandée par l’Egypte, la i-éunion du 


La Syrie accepte 


Loubier continue la 
lutte comté par comté 


RIVIF.RE-DU-LOUP (PC) — 

Le chef de l'Union nationale, 
M. Gabriel Loubier n'a pas 
accéléré son rythme pour Je 
sprint des derniers jours et 
continue la lutte comté par 

Une ou deux émissions de 
lignes ouvertes le jour, 
assemblée publique le 
tel est Thoraire du chef unio¬ 
niste d'ici samedi soir pro- 

Depuis le début de la se¬ 
maine, le périple de M. Lou¬ 
bier l'a conduit à Causapscal 
lundi, à Rivière - du - Loup 
mardi où le chef a commen¬ 


cé à retrouver sa voix, alors 
que ses organisateurs crai¬ 
gnaient fort que la soirée 
dans Taréna glaciale de la 
veille ne lui eut été fatale. 

Devant quelque trois cents 
personnes à Rivière - du - 
Loup, M. Loubier a fustigé 
une fois de plus le tandem 
Trudeau-Bourassa qui sont 
"les plus grandes coupables 
de la montée du séparatisme 
Québec". 

; a particulièrement 
proche au premier ministre 
Bourassa son inertie dans 
tous les secteurs, notamment 
manque de décisions 


pour la création d'un port 
pour super-pétroliers, le re¬ 
tard à mettre en chantier la 
cartonneric de Cabano et 
l'absence de mesures pour 
aider le développement de 
l'agriculture et de Tindus- 

Tout ce qu'a su faire M. 
Bourassa, a-t-i 1 affirmé, 
"c'est du patronage éhonté". 
Il ne s'est pas conduit en 
premier ministre ni même 
maire. Il n'a jamais su 
ce qu'était son mandat de 
chef de la nation. L s'est 
contenté d'être l'intendant 
d’Ottawa''. 


Concession de Lolo-Perfecta à sa femme 

Dupuis maintient que Toffre 
été faite par Bourassa 

TREAL (PC) — M. une concession de Loto-Per- parce que j'ai dit Is 


MONTREAL (PC) — 
■yvon Dupuis maiiitient tou¬ 
jours que c'est le premier 
ministre Bourassa lui-même 
qui a offert à son épouse 



une concession de Loto-Per- 
fecta dont elle s'est d'ail¬ 
leurs départie quand son 
mari a pris la direction du 
Parti créditiste. 

M. Bourassa a déjà dé¬ 
menti cette affirmation faite 
par M. Dupuis lors du lan¬ 
cement de sa campagne 
électorale à Québec le 6 oc¬ 
tobre en précisant qu'il avait 
d'autres choses à faire que 
cela. 

Cependant le chef crédi¬ 
tiste a repris cette affirma¬ 
tion mardi sur les ondes de 
la télévision en ajoutant "ce¬ 
la le gène, pauvre Robert. 


parce que j'ai dit la vérité' 

Il considère en outre que 
ce n’est qu'un incident bien 
secondaire dans le présent 
match électoral. 

"De toutes façons, dit-il 
encore, croyez M. Bourassa 
ou moi, celui que votis vou¬ 
lez bien croire". 

Ironique, il a observé en¬ 
fin que le fait que M. Bou- 
rassa ait confié un réseau 
de distribution à Mme Ro¬ 
berte Dupuis prouverait que 
le gouvernement n'a pas fa¬ 
vorisé que les patroneux li¬ 
béraux, "car ma femme 
n’est pas une patroneuse' 


TASCHEREAU 



conseil avait dû être suspendue 
dizaine de minutes à la suite d'une Itcr- 
catlon opposant délégués chinois, '-rvié- 
tiquc et isrnélicii. 

Le délégué soviétique, M. Jacob Ma- 
llk. avait demandé un vote immédiat 

sans débat préalable. Le vice-ministre NATION.S UNIES (Reuter) — I.a S.T- 
chinois des Affmres étrangères, M. -Ma rie a accepte mardi soir de se plier a . 
Kuan Hua, lui a répondu que lc.s deux l'appel au cesscz-Ie-Ieii du C oiisoll de | 
supor-gr-and-s, Etats-Unis et Union sovié- Sécurité des Nations unies. Sa réponse | 
tuiuc, faisaient preuve d’un maiiqi e to- est contenue dans un niessage lu au e 
til de respect à l’égard des auti-cs pays, conseil par le secrétaire eciierat de ‘i 
Pour sa part, le delegué israélien, M. TONli, M. Kurt IVaIdheliu. 


KêRèlÊ 

DOJO YOSEIKAN 

U PLUS GIAHDI KOU AU QUIBIC 

Ecole reconnue par: 

Yoshu-Kai, C.S.Q. = F.Q.K, -A.CK., Somkudo, A.K.A. 
Dirigée par 
Luchessi Borelli 
3e DAN 

Vice-Président de la F.Q.K. 


• PRIX SPECIAUX 

•KIMONO GRATUIT 

•10 INSTRUCTEURS A VOTRE DISPOSITION^ 

• COURS JOUR ET SOIR 

• COURS POUR HOMME ET FEMME 

• SPECIAUX POUR ENFANTS DE 6 A 14 ANS 

AVANTAGES PHYSIQUES 

L entraineoieni du karaté est une récréation pour le . 
corps et l’esprit: tl constitue une culture physi- IL. 
que complète et particulièrement captivante. Tou- 
tes les parties du corps entrent en jeu, se déve¬ 
loppent harmonieusement, symétriquement, ac¬ 
quièrent force, souplesse, santé. Le karaté stimule 
l’énergie et le dynamisme de façon étonnante; il 
procure des réflexes d’une incroyable rapidité. 

-GRATIS!- 

Dojo'S YOSalkan | l'almaraisfair* fessai d'une Iceon-test 

I gratuitement et sans obligation, 

279 rü« St JOS«ph «St { recevoir des renseignements. 

I Nom, .. . . Age. 

[Adresse. 

524-8281 _viH«. .Tel.. . 
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Ottawa, bouc émissaire 


LES SLOGANS IDIOTS (2) 


C'est un trait de la psychologie 
humoine ,et des plus forts, de tenir 
les autres (soles autres !) responsa¬ 
bles de tout le mal qui arrive. Ce trait 
s'allonge du paradis terrestre jusqu'à 
Ottawa. "C'est Eve", dit Adam. "C'est 
le serpent", dit Eve. "C'est Ottawo", 
dit M. Lévesque. 

Pendant longtemps, l'Autre qué¬ 
bécois, ce fut le dioble. On l'a chassé. 
Mais comme il correspKDndait à quel¬ 
que chose de naturel, il est revenu au 
galop, comme revient le naturel. Par 
les temps qui courent, le diable n'a 
pas nom Beizébuth mais Ottawa. Con¬ 
trairement au diable de saint Pierre, 
qui rôde autour de nous cherchant qui 
dévorer, le démon Ottawa ne cherche 
pas : il dévore inconsidérément. La 
ploquette du PQ, c'est pat sorcier, 
nous permet de sonder son appétit. 

Décidément, cette plaquette est .sé¬ 
duisante. Le paradis terrestre est à 
deux pas,'ovec ses raisins gros comme 
des boules de billard. M. Trudeau en 
garde l'entrée avec "l'épée de flam¬ 
me" du fédéralisme. L'indépendance 
est une loterie où tout le monde go- 
gne; les jeunes gagnent, les travail¬ 
leurs gognent, les retraités gagnent. 
Et'ils gagnent sur tous les plans. Tant 
sur le plan pécuniaire que sur le plan 
humoin. 

Sur le plan humain, je l'avoue, ce 
pourrait être un gain. En accédant à 
l'indépendance ,les Québécois égorge¬ 
raient leur gros bouc émissoire, Otta¬ 
wa ,et ils pourraient devenir un peu 
plus responsables de leur sort. Un sort 
qui ne serait peut-être pas meilleur 
mais qu'ils devraient à eux-mêmes et 
non à un autre. De ce point de vue, 
le loup maigre de la foble l'emporte 
sur le chien gras : il n'o que les os 
et la peou, mais ce sont ses os et 


c'est so peau. Plus responsables, donc 
plus hommes, cor l'homme est fonda- 
mentolement un être responsable. Sur 
le plan humain, il y a, du côté de 
l'indépendance ,un goin possible. Un 
gain important. 

Je dis possible mois non assuré. En 
effet, l'esprit humain est un grand 
éleveur de boucs. Trudeau écarté 
(égaré dans les plaines de l'Ouest) 
il n'est pas sûr que nous ne créions 
d'autres boucs encore plus puants. 

Si l'indépendance était plus sorciè¬ 
re qu'on nous le laisse entendre (en 
bonne prospective, c'est une hypothèse 
à considérer) quels seraient les nou¬ 
veaux boucs ? La défunte confédéra¬ 
tion ? Il serait facile de dire qu'on ne 
répare pas en cinq ans, dix ans ol ‘ 
même vingt-cinq ans les dégâts accu¬ 
mulés pendant un siècle. Les nou- 
veoux chefs, même québécois pure lai¬ 
ne, pourraient devenir de petits boucs. 
M. Bou rossa y a goûté avec ses 100,- 
000 emplois. Par sa faute peut-être 
un peu', on a pensé que ce nouveau 
Moïse les ferait jaillir tout seul, d'un 
coup de baguette. Même chose pour 
Ja société juste de M. Trudeau. On 
l'ottendait comme le Messie au lieu 
de la bâtir chocun en soi. Une société 
juste ne peut être composée d'escrocs. 
Changée de cruche, la piquette ne de¬ 
vient pas du champagne: elle reste 
de la piquette. 

Si les Québécois se comportent en¬ 
vers l'indépendance comme ils se sont 
comportés envers les 100,000 emplois 
et envers la société juste, les chefs 
indépendantistes ne tarderont pas à 
sentir le bouc. L'indépendance votée 
restera à faire. Pour la voter, il suffit 
d'avoir le goût du Québec. Pour la 
faire, il faut avoir la volonté du Qué¬ 
bec. 

Martin BLAIS 



le lecteur 


à propos des autres journaux 


L’apostolat politique 


L'éditorialiste Marc Lau¬ 
rendeau du journal Montréal- 
Matin s'interroge sur le rôle 
cfw shdl shrd IshrdI shrdlbv 
que jouent des prêtres dans 
la campagne électorale 
tuelle. Il note que trois 
clésiastiques sont candidats, 
MM. O'Neill, Allard et Blag- 
don, que la revue "Mainte¬ 
nant", rédigée sous la cau¬ 
tion des Dominicains, appuie 
l'option indépendantiste, que 
dix Jésuites, membres du 
comité de rédaction de la re¬ 
vue "Relations" ont pris po¬ 
sition en faveur du Parti 
québécois et que d'autres 
prêtres ont proclamé leur 
engagement en faveur 
parti indépendantiste. 

Puis, il poursuit: "Voyons 
d'abord l'ampleur exacte de 
cette tendance. Jusqu'à preu¬ 
ve du contraire, nous devons 
croire qu'elle se limite au 
bas clergé. Car la hiérarchie 
cléricale, dans son organi¬ 
gramme et dans son fonc¬ 


tionnement, épouse la forme 
et l'idéologie d'un fédéralis¬ 
me mondial et oecuménique. 
Nous doutons sincèrement 
que les slogans séparatistes 
courent les archevêchés et 
les palais épiscopaux". 

M. Laurendeau reconnaît 
jx prêtres le droit d'inter¬ 
venir en politique, en tant 
que citoyens mais il dénonce 
ceux qui utilisent leur apos¬ 
tolat ou leur ministère pour 
livrer un message politique. 
"Ce dé.tournement, qui était 
inadmissible à l'époque du 
régime Duplessis (quand le 
ciel était bleu et l'enfer rou¬ 
ge), demeure tout aussi in¬ 
tolérable maintenant que le 
clergé appuie un autre par¬ 
ti", écrit-il. 

croit que la curé 
Edouard Lavoie de la parois¬ 
se Sacré-Coeur de Port-Car¬ 
tier a été imprudent d'annon¬ 
cer son engagement du haut 
de la chaire, mais il dénonce 
beaucoup plus vivement en¬ 


core "l'attitude de Mgr Ray¬ 
mond Lavoie, curé de Saint- 
Roch, qui, en se portant 
candidat à une précédente 
élection, avait utilisé direc¬ 
tement comme capital politi- 
— — popularité acquise 
de ses fonctions 
religieuses, son apostolat 
rs oeuvres de charité." 
L'éditorialiste du Montréal- 
Matin rappelle que dès la 
Conquête, le clergé a pactisé 
avec le gouvernement colo¬ 
nial anglais de façon que 
les "habitants" n'aient pas à 
! .«ibjurer leur foi par le Ser¬ 
ment du Test, que le haut 
clergé a dénoncé et excom¬ 
munié les Patriotes de 1837 
plus tard, encouragé la 
signature de la Confédéra¬ 
tion. 

"Ce qu'il y a de nouveau 
dans le nationalisme des prê¬ 
tres qui s'engagent aujour¬ 
d'hui en politique, c'est qu'il 
■ange pus du côté de 
l'ordre établi." 


A propos d’élections 


Comme on me demandait 
i que je prévoyais du parta¬ 
ge des votes aux élections du 
29 octobre prochain, j'ai 
bon de répondre par les paro¬ 
les d'un de nos anciens pre¬ 
miers ministres : "Les légis¬ 
lateurs ont beaucoup plus be¬ 
soin de la sympathie et des 
prières de la population que 
"e son vote". 

J'admire le zèle déployé 
*r tous ceux qui militent 
dans cette campagne électo¬ 
rale. Personne ne peut à 
l'avance connaître le partage 
des votes. Cela n'est pas pos¬ 
sible. Mon unique souci, dans 
cet événement prochain, est 
de bieA servir la vérité. C'est 
uniquement à ce titre que 
j'endosse volontiers les paro¬ 
les citées ci-dessus par ce 
premier ministre du passé. 
Je n'al pas à juger de son 
motif; cela ne me regarde 
pas. Je les interprète com¬ 
me étant des paroles de yie, 
et c'est ce que le peuple a le 
plus besoin de s'entendre di¬ 
re par ses chefs, autant ci¬ 
vils que religieux. 


J'éprouve aussi le besoin 
de rappeler, à cette occasion, 
les paroles d'un autre grand 
homme d'Etat, vedette de la 
scène internationale. Il s'a¬ 
git du général de Gaulle. Aux 
journalistes qui l'assaillaient 
de questions, dans l'espoir de 
lui arracher quelque déclara¬ 
tion à sa descente d'avion, 
la veille des obsèques de 
John F.. Kennedy, il leur ré¬ 
pondit : "Le moment n'est 
pas aux déclarations, mai 
au silence et à la prière'. 
Pour cette fois, selon moi, ce 
des paroles de vie air 
ment plus salutaires que 
sensationnel : "Vive le Qué¬ 
bec libre !" 

Je crois qu'il faudrait plus 
de zèle aux journalistes pour 
la Bonne Nouvelle et un peu 
moins de zèle pour la mau¬ 
vaise nouvelle. A l'heure où, 
Québec, les indifférents 
envers la Bonne Nouvelle 
s'expriment ouvertement sur 
la place publique et s'effor- 
' de séduire les gens sim- 

_ et faibles dans la foi, il 

faut que des chrétiens mili-l 


tants, prêtres et laies, en me¬ 
sure de le faire, fassent re¬ 
tentir la Bonne Nouvelle, 
avec le même zèle, que cette 
espèce de neutres en Révéla¬ 
tion chrétienne propagen^ 
leurs idées. fl 

Si les chrétiens éclairés ne^ 
maintiennent pas constam¬ 
ment la Bonne Nouvelle en 
évidence sur la place publi¬ 
que, il est clair que le mon¬ 
de va s'égarer de plus en 
plus. Bien loin de pouvoir 
trouver une solution aux an¬ 
goissants problèmes de l'heu- 
ils se multiplieront. Ce 
int des paroles de la vraie 
e que le monde a besoin 
pour aller vers. le mieux- 

tous les militants dans 
campagne électorale 
parlent et agissent chrétien¬ 
nement. C'est ainsi que nos 
gens mettront leur coeur 
dans la possession des vraies 
valeurs, lesquelles amène¬ 
ront le règne de la paix au 
Québec, 

Georges BERGERON 
chrétien militant 
Waterville, Québec. 
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Insatisfaits des offres salariales 

Des commis de bureau fédéraux 

descendent “dans la rue 


Quelques centaines de fonctionnoires fedéroux ont manifesté simul¬ 
tanément ô 7h.30 hier matin, devant trois édifices du gouvernement fédoroi 
à Québec et à Ste-Foy. 


Cette manifestation 
pour but d'exprimer le 
contentement des commis de 
bureau à l'égard des "tacti¬ 
ques" employées par le Con¬ 
seil du Trésor dans les né¬ 
gociations du renouvelle¬ 
ment de la convention col¬ 
lective de travail 


de travail oi:i est présente -1 ver r, reminent. Les font' 
ment de 37' heures. tionna. es fédéraux de .a 

Les travai'.eurs concernés ville de Montréal devaient 
réclame;»* une semaine de | d’ailleurs appuyoi leurs con- 
.'15 heures comme beaucoui ;frères "d'un océan à l'auü'e' 
d’entreprise privées et com-1 dans la journée d'hier en 
me les fonc lornaires provn. organisant une manifestation 
ciaux. selon eu.v et même une journée d'étu 

Manifestation de masse --- 


Quelques centaines de commis de bureau de la fonciion publique fédérale 
ont dêfiié dons la rue, hier, en guise de protestation contre les "tactiques" - 
employées par la direction du Conseil du Trésor dans les négociations syndi¬ 
cales présentement en cours. (Photo G. Ouelict) 


Offre gouvernementale 

Le conral de travail des 
commis de bureau fédéraux 
est exoiré depuis la fin du 
mois de juin de cette année. 

' Les négociations ont abou¬ 
ti il y a deux mois à une 
offre d'un contrat de 3 ans 
avec des augmentations sa¬ 
lariales de 7% pour la durée 
de la convention, soit 3% la 
première année et 2% pour 
chacimo des années su'osé- 
quentes. 

Les employés demandent 
un contrat d'un an accom¬ 
pagné d'une augmentation 
de 12%. A l'appui de leur 
demande, les salariés invo¬ 
quent une majoratirii ré¬ 
cente de 17% du salaire des 
hauts fonctionnaires fédé¬ 
raux. de même que la haus-i 
se du coût de la vie. Le li¬ 
tige touche aussi la semaine 


La manifestation "québé 
coise" se déroulait à trois 
endroits en mêmt temus. 
soit à l'édifice fédéral de 
l'impôt au lfi5 de la rue Dor- 
chester sud, à l'édifice fédé¬ 
ral des allocations familiales 
au 15, de la rue Henderson 
et à l'édifice- du Centre de 
au 1141, roule de l'Eglise à 
la main-d'oeuvre du CaiiuJa 
espéraient qu'environ 300 
.Ste-Foy. Le.s organisateurs 
personnes soient présentes 
"dans la rue’' dès 7h30 hier 
malin. L’objectif fut possi¬ 
blement atteint si l'on se fie 
à la centaine dè manifes¬ 
tants qui se sont attroupés 
sur la rue Dnrcliester. 

Une personne présente au 
165, de la rue Dorchester 
sud. nous a déclaré que des 
gestes semblables furent po¬ 
sés à Ottawa et à 'Vancou- 


A Ste-Foy 

Trois conseillers élus 
par acclamations 


MM. Charles E. Matte, ad¬ 
ministrateur, Jacques B u- 
reau, météorologue, et Paul 
Dutil, conseiller en commu¬ 
nication, ont respectivement 
été élus conseillers dans les 
quartiers Neilson, Laurenticn 
et Saint-’Thomas lors des mi¬ 
ses en candidature, diman¬ 
che à Ste-Foy. 

Dans le cas de M. Matte 
et de M. Bureau, il s'agit 
d'une réélection sans opposi¬ 
tion, tandis que M. Dutil 
remplacera M. Ben Morin 
dans le quartier St-Thomas. 

Il y aura donc des élec¬ 
tions le 4 novembre au poste 
de maire et dans les quar¬ 
tiers Laurier, Notre-Dame et 
Sainte-Foy. 

En plus du maire sortant, 
M. Roland Bcaudin, deux au¬ 
tres citoyens se sont portés 
candidats à la mairie lors 
de l'assemblée de mise en 
nomination. II s'agit de M. 
Claude Anctil, courtier d'im¬ 
meuble, et de M. Bernardin 
(Ben) Morin, sortant de char¬ 


ge du quartier Saint-Thomas. 

Dans le quartier Laurier, 
M. Paul Baillargcon, hôte¬ 
lier. fera la lutte à M. Yvon 
Magnan, ingénieur. Dans le 
quartier Notre-Dame, MM. 
Léopold Arcand, conseiller 
sortant, et Camilien Trem¬ 
blay, adjoint • administratif, 
briguent les suffrages. 

Les citoyens du quartier 
Ste-Foy choisiront entre trois 
nouveaux venus .sur la scène 
municipale, soit MM. Robert 
Gravel, ingénieur, Maurice 
Paré, secrétaire - adminis¬ 
tratif, et Ludger Saint-Pierre, 
directeur général. 

Dans le quartier Saint- 
Yves, un actuaire, M. Gaston 
Paradis, fera la lutte à un 
gérant, M. Anatole Robi- 
chaud. 

Notons enf'n que les con¬ 
seillers sortants ries quartiers 
Laurier, Salntc-Foy et Saint- 
Yves, MM. Jean_ Duhaime, 
Georges Caron et"André Le¬ 
gendre ne se représentent 
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Une bonne habnude qui porte profit 


On Dense souvent aux bonnes choses de la vie comme 
des réalités parfois difficiles à atteindre. Et pourtant! 
Avec les Obligations d’Epargne du Canada, c est fac e. 
Des vacances, unemaisonésol. la sécurité de sa famille, 
un avenir confortable... tout cela est dans le ^aine 
du possible. Avec les Obligations d'^rgneduCanada, 
demain c’est presque aujourd’hui! Faites-en la preuve 
vous-méme! 

Fecilet à echeter: Vous pouvez achetervosObligatle^ 
d’Epargne du Canada à partir de $60 jusqu’à çO.OOO 
au comptant ou par versements à votre travail, à votre 
banque, caisse populaire, «eciété de fiducie ou chez 
votre courtier. 


EncalssaMee en tout temps: Vous pouvez encais^r 
vos obligations en tout temps à leur pleine valeur, plus 
l'intérêt couru. C’est de l’argent instantané! 

Bonnes à garder: Les Obligations d’Epargno du Canada 
sont sûres, garanties par toutes les richesses du pays 
et elles rapportent un bon intérêt à chaque année. 
Chaauo nouvelle obligation de $100 vous rapporte 
la ^ière année. $7.50 chacune des six ann^ Ri¬ 
vantes, ^.75 chacune des trois années subséquentes 
et $8 chacune des deux dernières années, soit un ren¬ 
dement annuel moyen à l’échéance de 7.54 /.. De plus, 
vos obligations peuvent vous rapporter do I intérêt sur 
l’intérôt et ainsi, à l’échéance, vous obtiendrez $239.50 
pour chaque obligation de $100, 


754 ’ 


rendement annuel moyen aréchéance 
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$100,000 de I 
faux billets 


Une religieuse pourrait 
être accusée de parjure 

qucbccois. Me Jacques Bouchard va tenter de con¬ 
tester une pièce a conviction et do contredire un témoignage qui ont contri- 
Due a la condomnation de son clienf Jocques Légarc. 


JORONTO (PC) — Un Montréalais de 34 ans a 
ete arrête a Toronto, mardi, au moment où il transportait 
dans une mallette des billets contrefaits de $50 pour un 
montant de $100,000. 

La police a révélé que Jacques Robert avait été accu¬ 
se de possession d'arqent contrefait. Son orrestation a 
fait suite a une enquête menée conjointement par la police 
municipale de Toronto, la police provinciale de l'Ontario, 
a Gendarmerie royale du Canada et le Service secret des 
Etats-Unis. 


J? Dans une requête déposée 
hier en Cour d'appel, Me 
Bouchard allègue que cer- 
tains faits, inconnus au ino- 
ment du procès, ont été por- 
tée à sa connaissance, les- 
quels faits seraient de nature 
non seulement à jeter un 
, doute sérieux sur la culpa- 
Ssi bilitô de l'accusé, mais en- 
core et surtout à proclamer 
y son innocence. 

Me Bouchard se réfère 
surtout à une pièce produite 
sa- par la poursuite et qui est 
un extrait des minutes d'une 


ÉLECTIONS PROVINCIALES 


assemblée du conseil géné¬ 
ral des Soeurs do Notre-Da¬ 
me du Bon Conseil de Chl- 
coiitimi, en date du 8 juillet 
IflfiS. Ce document porte le 
sigle de Congrégation des 
Soeurs du Bon Conseil, alors 
qu'à cette époque-là, la com¬ 
munauté portait le nom de 
"Institut des Soeurs . . Ce 
n'est que deux ans plus tard, 
en IflGS, que par une loi du 
Parlement de Québec, que le 
nom légal de la communau¬ 
té est revenu "Congréga¬ 
tion". 

De plus, la requête men¬ 
tionne que Jacques Légaré, 
dans son témoignage au pro¬ 
cès, avait affirmé avoir eu 
une entrevue importante, le 
24 août 1966, avec Soeur Cu¬ 
eille Denis (Soeur Marie de 
la Grâce), ce que celle-ci a 
nié en contre preuve, allé¬ 
guant qu'elle avait voyagé 
de Chicoutimi à Lauzon, à 
cette date-là, pour ensuite 


se rendre à Montréal, puis 
à Nicoiet. 

Or„ selon les renseigne¬ 
ments recueillis par Me Bou¬ 
chard, les annales de l'Ins¬ 
titut des Soeurs du Bon Con¬ 
seil de Ville Guay, à Lau¬ 
zon, ne font aucune mention 
de la visite de Soeur Cueille 
Denis à cette date. 

Rappelons que Jacques 
Légaré, un courtier de Sille- 
ry, a interjeté appel du ju¬ 
gement et de la sentence 
prononcée contre lui l'an 
dernier. 

Il avait été trouvé coupa¬ 
ble d'avoir, entre les mois 
de mai et décembre 1966, 
ayant reçu des Soeurs du 
Bon Conseil de Chicoutimi 
une somme de $243,650, avec 
instruction d'affecter cette 
somme à l'achat d'obliga¬ 
tions du Séminaire Saint-Au¬ 
gustin, illégalement et frau¬ 
duleusement affecté cet ar¬ 
gent à d'autres fins. 


AVIS 

AUX DÉTENTEURS DES PERMIS 
DE LA COMMISSION DE CONTRÔLE 
DES PERMIS D'ALCOOL DU QUÉBEC 


"Le jour du scrutin personne ne doit, sauf une heure après la 
fermeture des bureaux de votation (de minuit à huit heures p.m., lundi, le 29 
octobre 1973), dans un district électoral où se tient une élection, sous 
peine de se rendre coupable d'une infraction et d'encourir une amende de 
cent dollars et, à défaut de paiement de l'amende, un emprisonnement de 
six mois au plus, ni vendre pour un prix en argent, ni échanger pour un objet 
quelconque, ni prêter, ni livrer, ni donner gratuitement une quantité 
quelconque de boisson alcoolique" (Loi électorale, article 369.1.). 

"Nul permis ne peut être exploité le jour du scrutin jusqu'à une heure 
après la fermeture des bureaux de votation (de minuit à huit heures p.m., 
lundi le 29 octobre 1973); 

a) dans la circonscription où un scrutin est tenu pour l'élection d'un 
député à l'Assemblée nationale" (Loi de la Commission de contrôle des 
permis d'alcool, article 73.a). 



PUBLIÉ PAR LE PRÉSIDENT GÉNÉRAL DES ÉLECTIONS DU QUÉBEC 


Dans les écoles 

C'est congé 
le "29 " 

^ Lundi le 29 octobre sera jour de congé dan» toute* 

la province, a annonce le ministère de l'Education. 

Cette journée de congé permettra d'installer des 
bureaux de scrutin dans les écoles et libérera tous les 
enseignants, personnel de cadre, administratif et de 
soutien pour leur permettre d'exercer leur droit de vote. 

Pour ce qui est des CEGEP, la loi demande de 
donner congé à tous les étudiants qui ont l’âge de voter, 
c'est-à-dire 18 ans. 

Puisqu’au niveau collégial un grand nombre d’étu¬ 
diants ont droit de vote et que les cours seront forcément 
perturbés, la direction générale de l’enseignement col¬ 
legial au ministère de l’Education recommande donc de 
suspendre les cours ce jour-là. 

citoyens de Cabano 
ont amassé $600 pour 
leur premier magistrat 

CABANO (P.C.) — Quelque 500 citoyens de Cabano ont 
amassé une somme de $600 lundi soir, au cours d'une 
- assemblée, afin de permettre à leur maire, M. Michaud, 
de se rendre en Europe où se dérouleront cette semaine 
les "négociations décisives" au sujet du projet de car- 
tonnerie populaire de Cabano. 

Entassés dans l'auditorium de l'école polyvalente de 
Cabano, les citoyens de l'endroit ont décidé spontané¬ 
ment de "passer le chapeau après avoir appris que le 
négociateur extraordinaire du gouvernement québécois, 
M. Lucien Saulnier, se rendrait à Copenhague, au Da¬ 
nemark, jeudi, afin de vérifier sur place les contrats de 
commercialisation transigés par Sybétra avec des ache¬ 
teurs danois, suédois et norvégiens. 

M. Michaud a fondu en larmes en voyant s'accumu¬ 
ler devant lui l'argent nécessaire à ce voyage. 

Il a révélé qu'un premier séjour en Europe lui avait 
coûté $500, ce qui portait à $40,000 le montant total qu'il 
a déboursé jusqu'à maintenant pour ce projet "qui n'abou¬ 
tit pas". L'assemblée a en outre adopté à l'unanimité une 
résolution»appuyant toutes les représentations qu'il pour¬ 
ra juger bon de faire au négociateur du gouvernement 
québécois. 

Appréhension 

Bien qu'il ait obtenu de la part des Belges l'assurance 
qu'ils pourront répondre aux dernières exigences de M. 
Sauinier, le maire de Cabano n'entrevoit pas moins ces 
ultimes négociations avec une forte appréhension. 

Précisant que ces exigences comportaient l'écoule¬ 
ment de 125,000 des 150,000 tonnes de production du pro¬ 
jet de cartonnerie, soit 50,000 tonnes au prix ferme de 
$128 et 75,000 au prix du marché, M. Michaud a fait re¬ 
marquer qu'il s'agissait d'un tour de force qu'il n'était 
pas aussi confiant de voir sur papier aussi facilement. 


Québec, è prapa», mercredi 24 octobre 1973 
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Avec ou sans accessoires 

Comment acheter une cuisinière? 


TORONTO (PC) — Si VOUS 
avec J'iiUeiUion cl'acliotor imo 
nouvelle cuisinière 
née, il vous faudra prendre 
plusieurs choses on considé¬ 
ration. Au cours des derniè¬ 
res années, ii y a eu nombre 
d'innovations dans ce domai- 

Selon ia somme d'argent 
dont vous disposez, évidem¬ 
ment, vous pouvez acheter 
des cuisinières qui se n ' 
tnient automatiquement, ( 
fièrement on en partie, D't 
très sont équipées de fours 
jnfr.n-rouges ou de fours à 
micro-ondes. 

Robert Harris, de General 
Steel Wares Appliances Li¬ 
mited, déclare que les gens, 
en général, ne réfléchissent 
pas suffisamment si 
ccssoircs additionsels qu'ils 
désirent, avant d'acheter 
cuisinière. "Pensez à vos 
bitudes personnelles, et 
accessoires qui vous seraient 
vraiment utiles. Certaines 
cuisinières très perfection¬ 
nées sont bien belles ‘ ' 

au magasin, mais ui 


la cuisinière dans i 
son, peut-être n'utiliserez- 
vous les accessoires qu'une 
'ois." 

Il dit que beaucoup de gens 
achètent une cuisinière et un 
réfrigérateur en même temps 
avec une somme déjà fixée 
dans leur esprit pour couvrir 
les deu.x. Si vous dépensez 
beaucoup pour les acces.soi- 
additionnels sur une cl 
vous serez peut-être 
rt d argent pour l'autri 
Deux versions 
M. G.D. Nadkarni, égala¬ 
ient de GSW, déclare que 
la demande pour les fours 
qui se nettoient automatique¬ 
ment grandit sans cesse, 
il ajoute qu'il y a deu.x \ 

'ons de ces fours. 

"Le système catalytique 
St un système par lequel 
le nettoyage se fait de façon 
continue. L'émail du four est 
poui-vu d'un catalyseur qui 
désintègre le gras et les ta¬ 
ches. Le travail n’est pas 
parfait, et si vous répandez 
de la sauce, vous devrez 
éponger les dégâts. 


"La propreté est une chose 
relative, et pour certaines 
ménagères, cela ne serait pas 
suffisant. Le four pyrolyti- 
que.qui se nettoie vraiment 
par lui-même, brOlc la saleté 
à S.'iO ou 900 degrés. Tout 
ce qui reste à faire, c'est 
d'essuyer les cendres." 

M. Nadkarni dit que l'ac¬ 
cessoire en question pourrait 
ajouter environ SLIO au cofit 
initial d'une cuisinière. 

Une autre nouveauté: 
cuisinière dont le dessus i 
semble à celui d'un comptoir 
bien poli. Pour cette cuisiniè¬ 
re, il faut un équipement spé¬ 
cial sans lequel il ne fonc¬ 
tionne pas. "Les ustensiles 
de cuisine doivent avoir des 
fonds plats, parce qu'ils y a 
un moniteur à thermostat 
dans le dessus de la cuisiniè¬ 
re. Ce thermostat réagit à 
la température du chaudron 
et régularise la chaleur «au 
besoin. Ainsi, si vous faites 
des oeufs brouillés, ces der¬ 
niers ne brfileront pas 
les oubliez ' ' 


Mme Gobrielle Léger, épouse de l'ambossodeur canadien en Belgique, Jules 
Léger consacre plusieurs heures par semaine à son passe-temps favori, lo 
broderie. On sait que Mme Léger deviendra vice-reine, lorsque son époux 
le”fcuf''U*'c<=^<i^''<' ^ Roland Michencr, au poste de gouverneur général du Canado. 


Cinq morceaux POUR CADEAUX 



Dr Robert Cioutier «• 

OPTOMETRISTE 

EXAMENS DE LA VUE — VERRES DE CONTACT 
Polyclinique i Pharmacie Lacroix) 1413, Notre-Dame 

ANCIENNE-LORETTE 

Tel.: 872-7832 


Dans le monde 

Une mère sur trois 
se fait avorter 


Tunique, robe, sliurt!., jupe 
it pantalons, presque la 
{.nrdc-robe complète. Et cha- 
luo morceau est fait d'une 
>ièce principale. Demandez 
e patron 9377. Grandeurs 
Icmrr^olles 8, 10, 12, 14, 16,1 
Adressez votre commonde à ! 

Le Déporten 


Réglez le problème des 
cadeaux de dernière minute 
faisant ces pantoufXles o 
: scirco. Un seul mot 


Demandez le patroi. _ 

7158 qui comprend les gran¬ 
deurs S, M, h. 



Centre d'achat Place l'Ormière 

842-6097 

GROS ET DETAIL 

Tissus à la verge — Draperies 
Articles pour lo couture — Couvre-lits 


EORTREL UNI 60" 


SPECIAL. 



RIDEAU IMPKIME 45" 

SPECIAL 


$^.00 


la verge 


TOILE OPAQUE 


20 % 


de réduction 

avec ou sans frange 


dans le monde' se termine 
par un avortement, a estimé 
mardi le professeur J. Cor- 
bett McDonald, directeur du 
département de l'évaluation 
et des statistiques de l'In¬ 
ternational Planned Paren- 
thood IPPH, qui regroupe 
plus de 100 associations de 
planni.ng familial du monde 

L'étude dirigée par M. 
McDonald est fondée princi¬ 
palement sur les données 
fournies par les organisa¬ 
tions membres de l'IPPH, et 
couvre 0.3 pour cent de la 
population mondiale. 

Dans certains pays, deux 
grossesses sur trois se ter- 
insncnt par un avortement. 
Les taux plus élevés d'avor- 
tements se trouvent en Eu¬ 
rope de l'Est et en Union 
soviétique. Moins d'un cou¬ 
ple sur trois pratique régu¬ 
lièrement la contraception 
et plus de la moitié des 
gouvernements du monde ne 
versent aucune co.ntribution 
aux organisations de plan¬ 
ning familial. 
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on dit... 


M. Fernand Léves¬ 
que, frère de René, 

président du Parti 
québécois, a été ac¬ 
cueilli chaleureuse¬ 
ment, hier, dons 
plusieurs usines du 
comté de Portneuf 
qu'il O visitées on 
compagnie du dépu¬ 
té eréditiste Antoine 
Drolet. 

Le grand Prix Es¬ 
so aura lieu les 8, 
9 et 10 février 
1974. C'est à Ré¬ 
jean Pépin de CHRC 
que la direction de 
cet important évé¬ 
nement du Cornovol 
Q confié les servi¬ 


ces de presse et 
d'information, ton- 
dis que Bernard Pa¬ 
quet de la firme 
(iossette & Associés 
s'occupera des rela¬ 
tions publiques. 

O O O 

Une rumeur cir¬ 
cule selon laquelle 
Serge Savard des 
Canadiens de Mont¬ 
réal serait échangé- 

O O O 

Une bonne nou¬ 
velle pour les -bai¬ 
gneurs. La piscine 
extérieure de l'hô¬ 
tel Concorde actuel¬ 
lement en construc¬ 
tion, sera ouverte 
toute l'année. 


. .que Guy Paquet, Fernand Ouclict et 
Rosoire Tremblay viennent de lancer un 
nouvel hebdomadaire à Ste-Foy. Il s'agit 
du journal "Le Citoyen" qui est publié 
le jeudi de chaque semaine 
, . , que des objets d'artisanat fabriqués 
par les clients de l'hôpital Saint-Michel- 
Archange sont présentement exposés 
dans la salle d'exposition de cette insti¬ 
tution. On peut même acheter ces objets. 
. . . que Mme Simone Desjardins est la 
nouvelle propriétaire de l'hôtel Castel 
Vauquelin de Neuville. L'établissement, 
qui a subi des transformations majeures, 
sera désormais connu sous le nom de 
"Castel Desjardins". 

. . . que Jean Savard sera le conférencier 
invité demain soir à 20 heures à la soi¬ 
rée des Amis de l'ère du Verseau. Le 
public est invité à se rendre à la salle 
Loyola située au 37 rue d'Auteuil. 

. . . que M. André Lovoie est le nouveau 
directeur général du CRD. Il revient au 
CRD, milieu dans lequel il a oeuvré pen¬ 
dant trois ans, à titre d'agent de consul¬ 
tation. 

... que le Grand Théâtre de Québec 
offre aux mélomanes québécois la chan¬ 
ce d'assister à deux films d'opéra, met¬ 
tant en-vedette la troupe de l'Opéra de 
Hambourg, vendredi et samedi 9 et 10 
novembre en la salle Louis-Frechette. 
Les opéras présentés seront "Woxxeck" 
et "Der Freischutx". 

. . . que le Cercle des Voyageurs de Com¬ 
merce de Québec tiendra son banquet 
d'huîtres annuel, le 10 novembre et que 
ces agapes seront suivies d'une danse. 

... que vous pouvez, en quelques ins¬ 
tants, connaître le programme des diffé¬ 
rentes activités du Grand Théâtre en 
composant 643-2000. Une source de 
renseignements très valable. 

. .. que l'unique Claude Londré sera en 
vedette au Grand Théâtre, le 12 novem¬ 
bre. 


Pour faut le monde, le boulevard Hcnri- 
Bourossa est axé sud-nord, sauf pour celui 
qui a inscrit "boulevard Henri-Bourassa 
Est", sur cette affiche indicatrice, située 
coin Bourassa et de la Conardière. Il est 
vrai que l'erreur est humaine. 


La région de Qué¬ 
bec vient de s'enri¬ 
chir de vingt-sept 
nouveaux compta¬ 
bles généraux licen¬ 
ciés (c.g.Q.). Ces 
nouveaux , gradués 
ont reçu leur diplô¬ 
me et leur certificat 
d'émission au sein 
de l'Association des 
Comptables Géné¬ 
reux, du Québec, 
lors d'un banquet 
qui réunissait quel¬ 
que 300 membres 
de cet organisme. 


Félix Leclerc vient, 
une fois de plus, de 
connaître un vérita¬ 
ble triomphe au Pa¬ 
triote de Montréal 
et nombreux sont 
ceux qui n'ont pu 
assister à son spec- 
t a c I e. Tous ces 
"fans" de l'unique 
Félix auront cepen- 
d O n t l'occasion 
d'entendre leur fa¬ 
vori le 27 à 19 h. 
sur les ondes de 
CBV - 980 à l'émis- 
8 i O n "T • y r da 
chant"- 


C«He photo m été pi 
des LourentidM. La 
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ÉLECTIONS PROVINCIALES 

AVIS 


Surtaxe sur le pétrole 

Il n’y a pas 
d’entente 

OTTAWA (P.C.) — Le Canada et les Etats-Unis 
ont décidé de mettre sur pied ti'ois comilfe-con- 
joints de fonctionnaires pour permettre aux deux 
paj's de conslammenJ demeurer au courant de tout 
ce qui se passe en matière de pétrole dans leurs pays 
respectifs. 

C'est ce qui a été annoncé, mardi soir, au 
cours d'ime conférence de presse conjointe dotmée 
par le ministre canadien de l'Energie, M. Donald 
Macdonald, et le conseiller du président Nixon en^ 
matière de pétrole, le Kouvemeur John Love. ^ 

Les discussions, qui ont précédé la conférence 
de presse, ont porté sur le pétrole de l’Alaska, la 
possibilité de la construction d’un oléoduc jusqu’à 
Montréal et la surtaxe à l’e-xportation du pétrole 
que le gouvernement Trudeau a imposé récemment. 

Au sujet de cette surtaxe, le Canada et les Etats- 
Unis n’ont pu s’entendre que sur tm point ; “qu'il 
n’y avait pas d’entente” a déclaré M. Love, 

Selon lui, il y a Une différence entre une surtaxe 
imposée sur tin produit domestique et le prix du 
marché international. 

. Quant au gouvernement canadien, la surtaxe à 
I exportation-du pétrole ne fait que..prot 4 Êger le 
marché canadien, contre la concurrence mtematio-, 
nale... 

Par aillear.s, au moment de l’imposition de la 
surtaxe de !Ï0.40 sur chaque Ixaril d’huile brut ex- 
porté, ce prix ne représentait que la différence entre 
le prix du marché canadien et celui du marché in¬ 
ternational. 


A TOUS LES ÉLECTEURS 

LES BUREAUX SPÉCIAUX DE SCRUTIN 


horoscope 


SERONT OUVERTS DE 2 HRES P.M. À 10 HRES P.M. 
LES VENDREDI ET SAMEDI 26 ET 27 OCTOBRE 


MERCREPI, 24 OCTOIRÉ 1>73 



Les Présidents d élection de tous les districts électoraux 
délivreront les attestations requises pour voter aux bureaux 
spéciaux de scrutin. Ces attestations seront’délivrées entre 1 hre 
p.m. et 10 hres p.m. les 26 et 27 octobre aux électeurs qui en 
feront la demande et qui auront le droit de voter â ces bureaux 
spéciaux de scrutin conformément à l'article 283 de la loi 
électorale du Québec. 

"Sont seuls admis à voter dans un bureau spécial de 
scry tin les employés de chemin de fer, des postes et de 
messageries, les navigateurs, prêtres-missionnaires, voyageurs 
de commerce et toutes autres personnes que leurs occupations 
habituelles contraignent à s'absenter du; lieu de leur domicile et 
qui ont raison de croire que leurs occupations ordinaires les 
obligeront, le jour fixé pour le scrutin général, à s'absenter de la 
municipalité où ils ont leur domicile et les empêcheront de voter 
à l'élection en cours". (Article 283) 



PUBLIÉ PAR LE PRÉSIDENT GÉNÉRAI DIS ÉIECIIONS DU QUÉBEC 





k 
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Cet enfant est l'un des 49 écoliers blessés dons un 
accident de la circulation causé par un épois 
brouillard sur une autoroute dans la région de 
Windsor, hier matin. (Photo U.P.I.) 

Autobus scolaire dans 
une collision 


un 

instant! 


Plus de peur 
que de mal 

WINDSOR (PC)' — Au moins 49 enfants ont 
échappé de justesse, mardi, à des blessures graves 
lorsque l'autobus dans laquelle ils prenaient place 
est entrée en collision avec deux autres véhicules, 
sur une route couverte de brouillard. 


Un porte - parole de l’hô¬ 
pital où les enfants ont été 
conduits a déclaré qu’ils 
avaient plus souffert de la 
peur que de blessures sé¬ 
rieuses. Seuls • quelques en¬ 
fants ont subi de légères cou¬ 
pures et des érafltn-es. 

Selon la police, 'autobus se¬ 
rait entrée en collision avec 
une automobile et un ca¬ 
mion à ordures à environ 
vingt milles à l’Est de Wind¬ 
sor. L’automobile a i»-is 
fou. mais le 'conducteur a 
réussi à en sortir indemne. 

M. Roméo Beaulieu, 26 ans, 
de St-Joachim, a déclaré que 
son automobile avait pris feu 
lorsque l’essence s’est mis à 
couler du réservoir. 

Au moment de l’accident, 
la. visibilité était nuUe. L’au¬ 
tomobile de M. Beauicu était 


déjà entrée en collision avec 
le camion, lorsque es deux 
condiuicteurs, qui étaient à 
discuter de l’accident, se sont 
aperçus qu’un autre véhicule 
approchait. Le conducteur de 
l’autobus n’a pu apercevoir 
les deux véhicules en arrêt, 
et a 'Violemment, he.urtè la 
voiture. 

Les flammes, qui 'ont d’a¬ 
bord pris naissance dans la 
voittu'e, se sont étendus :à 
l’autobus, et M. Beaulieu au¬ 
rait alors couru à la pwle 
d’urgence de. l’autobus pour 
aider les enfants à' sortir. 

Les enfants ont d’abord été 
transixxtés dans.une maison 
toute proche, ' 

L’autobus scol&e. j^vait 
contenir 60 passagers, mais 
seulenacnt 49 étaient à bord 
au moment dé l’aocîdcnt. . ’ 


-RENElEVESOUEJlMASOUt! 

- YVONDUPHS, ECRASE! 

- BOIERTBOUBASSA, JHGE! 


...PCXJR L’AVENIR 
D’UN QUEBEC FORT! 



$150 d’amende pour 
un coup de sandale 


TORONTO (P.C.) — Une femme de Toronto a été con¬ 
damnée à $150 d'amende pour avoir frappé un homme à 
la figure avec une sandale. 

Diane Shubley, âgée de 35 ans, qui a plaidé coupable, 
a expliqué à la cour qu'elle était enregistrée à l'Institut 
canadien des aveugles parce que sa vue ôtait très faible. 

L'incident a eu lieu dans une taverne où la jeune 
femme prenait un verre en compagnie de son mari. 
A un certain moment, un voisin lui a fait des propositions 
indécentes. Son mari a alors invité l'intrus â venir s« 
battre à l'extérieur de la taverne. Cest alors que la 
jeune femme est intervenue, et se plaçant entre les 
deux combattants, a brandi sa sandale. , • 

Voulant frapper l'homme qui l'avait Injuriée, elle 
manqua son coup et frappa un passant, qui dut être 
soigné pour une coupure de quatre pouces au-dessus 
de l'oeil. 



VOTEZ POUR L’UNION NATIONALE 

c’est une garantie. 
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Deux Américains et un Britannique 
se partagent ie prix Nobei de physique 

_ L'Acad(?mie suédoise a re- me de n.nnei ti ___ . * 


L'Académie suédoise a 
de physique aux deux A,... 
ricains Eio Esaki et Ivar 
Giaser pour leurs découver¬ 
tes dans les domaines de se¬ 
mi-conducteurs et des supra¬ 
conducteurs. 

Le Britannique Josephson 
a reçu l'autre moitié du prix 
pour ses théories sur les pro¬ 
priétés d'un supercourant à 
travers une barrière - ' 


de tunnel. Il a en parti¬ 
culier découvert un phéno¬ 
mène connu sous le noir 
d'effet Josephson. 

Le physicien Esaki travail- 
! au Watson Research Ccn- 
1*6, de New York. Le Dr 
Gaiever est employé par la 
General Electric Company, 
également à New York. 

Le physicien Josephson est 
..n chercheur scientifique du 
Cavendish Laboratoiy ‘ 


Cambridge, en Grande-Bre¬ 
tagne. 

Le prix, dont le montant 
est cette année do SlO.Oim 
couronnes (environ .1110,000) 
sera remis aux lauréats, en 
même temps que les autres 
prix Nobel, par le roi Char¬ 
les XVI Gustave de Suède, 
au cours de la traditionnelle 
cérémonie qui se déroule le 
10 décembre, jour anniversai- 
'rç de la mort d'Alfred Nobel 


Le prix Nobel de la chimie 

510,000 couronnes aux professeurs 
Otto Fischer et Geoffrey Wilkinson 

L'Académîn 


L Académie suédoise des | Munich, et au Drof°sseur 
sciences indique dans sa ci- Geoffreÿ Wilkinson de Lom 
tation que le prix de 510.000 dres. pour l'oeuvre de nînn 


S ODSCB im 
OEVEREUmm 
LA LUTTE 
nCOBTRE- 
JCAECEB 

SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER 


nies métaux sur les compo¬ 
sés dit "sandwiches". 

Ces composés sont ainsi 
appelés parce qu'ils consis¬ 
tent en un atome de fer en¬ 
touré de deux molécules ap¬ 
pelées "groupes cyklopenta- 
dienyl". Ils contiennent des 
liens entre des atomes de mé¬ 
tal et une molécule entière, 
disposés d'une façon qui 
avait été considérée comme 
étant improbable voire im¬ 
possible. 

Les deux savants récom¬ 
pensés par le prix Nobel ont 
ainsi, selon la citation, révo¬ 
lutionné la chimie des mé¬ 
taux dans les deux derniè¬ 
res décennies. Leurs travaux 
ont eu en outre des consé¬ 
quences considérables dans 
rindustrie. 


Le Duc Tho 
refuse le 
prix Nobel 
de la paix 


HONG KONG (Reuter) — 
M. Le Duc TIm), négocia¬ 
teur pour le Nord-Vietnam 
des accords de Paris sur 
Le Vietnam, a rejeté le 
prix Nobel de la paix '73, 
qui lui avait été accordé 
conjointement avec M. 
Henry Kissinger, rapporte 
l'agence de presse nord- 
vietnamienne. 

Il explique qu'il refuse 
d'accepter le prix en rai¬ 
sons des violations par les 
Etats-Unis et le Sud-Viet¬ 
nam de l'accord de paix 
qu'il négocia avec M. Kis¬ 
singer à Paris. 

M. Le Duc Tho ajoute 
qu'il envisagerait d'accep¬ 
ter le prix le jour où la 
paix "sera vraiment réta- 
ilie au Sud-Vietnam". 

Selon le règlement du 
prix Nobel de la paix, la 
part du prix de 48,000 li¬ 
vres sterling revenant à 
M. Le Duc iho, serait re- 
"" fonds du prix No- 



Activités dans la ligue 

d'échecs de Québec 

KK s SS 

perdait^ur^ le 

rev?n«h 0“ l’ex-champion de Québec prenait sa 

lyaiics : Roger Pageau 
Noü-s : Jean Hébert 
. JEst-Indiennc 

r ^ ^ *3- b6; 4 ç4, gO;' 5 Cç3, Fg7- 

^ ® ® 10 l^gS, é'ds’ 

|n c;d5, h6; 12 Ff4. Ch5; 13 Fé3, [S; 14 Fd3 Cd7- 15 a4 

Cf6, 20 li3, Cfd7; 21 Ch2, £4: 22 Feï Frfl» 9^ ■rk'?! 

IT- 25 CfO; 26 Té4. 2^ hiB4 M?” 28 
Tflcl.fS; 29 g.’fS» C:13; 30 T:c8, C:l)2* 31 R'1 ï2* TH* 

H D:f3: 34 béi Cd?; 35 F;b2 
an nri’ 59 Cg.3, cr3t 

I VI 42 'ra7 D,(I2; 43 F-d4 D-d4 

44 D;d4, s;d4; 45 Ré2, Abandonne. 

PHN 


bel. 

A Oslo, la présidente du 
Comité Nobel, Madame 
Anse Lionaes, a déclaré 
mardi soir que le Comité 
n'avait pas encore reçu 
de lettre de M. Le Duc 
Tho. 


mots croises 


LE FANTOME 


MOTS CROISES — Elecron 
Problème No 2.58G 
HORIZONTALEMENT 

1— Se dit tl’im petit os do la 
cai'pe. — Post scriptimi. 

2— Prén. inasc. — 'rraiiche 
do pain beiu-rôe. 

3— Fleuve suédois. — Passa¬ 
ge étroit — Révérend pè- 


por Lee Folk el Ray Moore 



4—De l’alphabet gi-cc. — Ai'- 
tiole. — Unique en son 
genre. 

-Besoin, désü' non satis¬ 
fait (pl.). 

6—Foyer de la chemiiiéo 
fpl.). — Pays. 

. -Rendre réel et effectif. 

8— JumeUes. — Espace do 
terre. — Poêle autricliien. 

9— Agacement. 

10— Fleur. — Habiller. 

11— Sur. — Toujom-s vert. — 
Premier. 

12— Transportée. — Saint. 

VERTICALEMENT 
1—Confél’ence à propos d’ 
ne affaii'o. 

^Qui ii’a pas de fin. 

Ane, vîUo de Chaldée. 

S—Voir (anglais). — Du ver¬ 
be aller^ — Ci-ocliet de 
fer. 

4— Inf. — Grosse noisofto. 

5— Gite, refuge, — Fleuve 
itaJina 

6— Enfant voué dès son en¬ 
fance nu service de Dieu. 


I —Rendre de bons offices 

7— Briller. — Air en général. 

8— Perd sor. poU. Repli cou¬ 
su au bord d’une étoffe. 

■9—Epoque. — Nous. — Mar¬ 
tyrisé en Afrique. 

10— Porter avec violence. 

11— Couleur entre le vert et 
le bleu. — Aimée. — Usa- 

12— Pièce où s’emboîte le soc 
de la charrue. — Qui fait 
les premiers pas dans une 
cai-rière. 

Procuroü-vous à notre Li¬ 
brairie Ja Clé des Mots 
5 à 13 lettres. 
Définitions exactes, prix: 
$2.00 — et la Nouvelle Clef 
des Mots Croisés (2 et 3 
lettres). Prix $0.60. 

Solution du problème 
No 2.585 

1 7 3 4 1 4 



iDllf 

T 8 9 10 II 12 



à 
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Nixon accepte de remettre les bandes 


Le président Nixon 
cepté de se conformer entiè¬ 
rement a un ordre judiciaire 
lui intimant de remettre 
toutes les bandes magnéti¬ 
ques do la Maison-Blanche 
concernant l'affaire Water- 
gate, a annoncé à un juge 
de Washington un avocat 
de M. Nixon. 


L'avocat de M. Nixon a 
préci.sé que ie président 
abandonnait le compromis 
suggéré la semaine dernière, 
aux termes duquel il aurait 
remis à la Commission sé¬ 
natoriale d'enquête un résu¬ 
mé authentifié des enregis¬ 
trements. 


La Maison-Blanche crai¬ 
gnait que le juge John Si- 
rica, devant qui s'est dérou¬ 
lée la brève séance de 
mardi, n'engage une action 
pour outrage à magistrats 
contre M. Nixon, si ce der¬ 
nier n'avait pas obtempéré 
au jugement rendu antérieu¬ 
rement par M. Sirica, et 
confirmé par la Cour d'ap¬ 
pels, ordonnant de lui re¬ 
mettre les bandes magnéti¬ 
ques. 


Si le président avait été 
condamné pour outrage à 
magistrats, le juge aurait 
pu imposer à M. Nixon une 
peine de prison, bien que 
les experts juridiques esti¬ 
ment qu'il n'est pas sûr 
qu'une telle condamnation 
aurait pu être e.\écutable. 

Pour éviter ceci, les avo¬ 
cats de M. Nixon ont fina¬ 
lement décidé d'obéir au 
jugement rendu le 29 août 
par le juge Sirica qui avait 
ordonné que les enregistre¬ 
ments lui soient remis. 

Le juge Sirica avait alors 
précisé qu'il écouterait les 
enregistrements et qu'il dé¬ 
ciderait après audition, si 
une pa'rtie d'entre eux est 
nécessaire comme pièce à 
conviction pour le procès 
des personnes accusées du 
cambriolage du Watergate 
et des tentatives d'étouffe¬ 
ment de l'affaire. 

Le procureur spécial Ar- 
chibal Cox, révoqué samedi 
soir, et la Commission Er- 
win du Sénat affirmaient 
tous deux que les bandes 
magnétiques permettraient 
de confirmer ou d'infirmer 
la déclaration de M. John 
Dean, ancien conseiller de 
la Maison-Blanche, selon 
laquelle le président Nixon 
était au courant depuis plus 
d'un' an des tentatives d'é¬ 
touffement de l'affaire. 

Vendredi, le président 
Nixon avait imaginé une 
formule de compromis : il 
remettrait un résumé des 
enregistrements, autlientifié 
par le sénateur John Sten- 
nis, a la fois à M. Cox et 
a la Commission sénatoria¬ 
le. 

"Nous avions espéré que 
ce genre de solution met¬ 
trait fin à une crise cons¬ 
titutionnelle", a déclaré M. 
Charles Wright, avocat du 
président, qui a ajouté que 
ces espoirs avaient été dis¬ 
sipés par les événements du 
week-end, faisant allusion 
au renvoi de M. Cox qui 
amena la démission du mi¬ 
nistre de la Justice, M. 
Richardson. 


La volte-face de M. Nixon 
a été annoncée de la maniè¬ 
re suivante i 
M. John Sirica a donné 
lecture du jugement de la 
Cour d'Appel confirmant le 
jugement qu'il avait lui-mfi- 
me rendu le 29 août. A ce 
momcnt-là, M. Wright, l'a- 
vociit de M. Nixon s'est levé 
et a déclaré : "Je vais me 
conformer sur tous lei 
points avec ce que vous 
venez de lire, M. le juge". 
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PRIX MIRACIES 


des prix le plus bas nnssihiij 
pour la commande de votre choix- 
Ghaque jour,à Tannée! 

Pour la 5e année consécutive! 
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Le dollar 

Le dollar américain cédait 
3-25 et cotait $0.59 33-50 en 
devises canadiennes, marli, 
à la fermeture du marclié 
des clianses. La livre ster¬ 
ling flOchi.ssait de 7-.50 et 
cotait $2.43 21-50. 

A New York, le dollar 
canadien était en hausse de 
3-25 et cotait $1.00 17-50. La 
livre sterling était en haus¬ 
se de 1-5 et cotait $2 ■i-l 1-4. 


montréal 


fonds mutueis 




>mpcUtlvc C.-ipltaI 4 


Growth Eqully 


COMPORTEMENT DES VALEURS 
Mardi Lundi 

GAINS 101 80 

RECULS 111 148 

INCHANGEES 89 82 

TOTAL 301 310 

Le titre industriel le plus actif a été 
International Nickel, qui a fléchi de 1-8 
à $37. Impérial Oil a gagné 3-4 à $44 3-8. 
La compagnie a annoncé qu'elle était prê¬ 
te à investir $1 million dans l'exploitation 
de propriétés appartenant à Quebec Ura¬ 
nium Mining Corp, Ltd. et Cuvier Mines 
Ltd. Elle recevrait un certain nombre 
d'actions et de droits en retour. 

Quebec Uranium Mining a été la va¬ 
leur minière qui a enregistré les gains les 
plus importants au cours des trois derniers 
jours a la Bourse canadienne. Mardi, elle 
a acquis un cent ü 49 cents. 

Chrysler a cédé 3-4 à $24. après l'annon- 
de bénéfices e.xtrêmement réduits poul¬ 
ie trimestre au regard de la même pério- 
■'an dernier. Moore Corp. Ltd. est de¬ 
meuré inchangé à $53 3-4, malgré l'annon¬ 
ce qu'elle tentait d'acquérir Lamson In- 




Mutual Accumutatlng 
Mutual Gi'owth S 






Céréales 

Le colza a récupéré des 
pertes encourues dans le 
cours de la journée et a ter¬ 
miné avec de légers gains, 
mardi, au marché des céréa¬ 
les de Winnipeg. 

Le lin a enregistré des 
gains substantiels atteignant 
jusqu'ù 40 cents. 

L'avoine et l'orge variaient 
de stables à des prix légè¬ 
rement en recul. 

Le seigle était fort en de¬ 
mande, à la suite d'une ex¬ 
portation active. 


La ma|orité des secteurs 
csit léfièrcnicstt progressé 

Tous les compartiments, sauf celui des services, ont légèrement pro¬ 
gressé, mardi à la Bourse de Montréal, où l'octivité a été plutôt au ralenti. 

Le virement total aux'Bourses de Montréal et canadienne a été de 
1,000,800 actions ou regard de 870,900 la veille. 

L'indice des industriels a progressé de .64 à 261.11, et l'indice 
composé de .44 à 241.05. 
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dustries Ltd. of London. 

Shell Oil Company et BP Canada Ltd. 
ont commencé à transporter du pétrole de 
l'Ouest vers leurs raffineries de Montréal, 
par les car^ios des Grands Lacs, Shell Ca¬ 
nada a acquis 3-8 à $19 3-4, et BP Canada 
est demeuré inchangé il $15. 

De façon générale, les autres titres 
pétroliers ont réalisé des gains, dont Dô¬ 
me Petroleum, en hausse de 3-4 à $37 1-2, 
Texaco Canada en hausse de 3-8 à $55 3-8; 
Hiwky Oil, en hausse d 1-8 à $26 3-8; Pan 
Oil, en hausse de 1-8 à $19; et Gulf 
Oil Canada, en hausse de 1-8 à $33 5-8. 

Pacific Petroleum a toutefois cédé 3-8 
à $31 3-4. Autres gains : Denison Mines, 
acquérant un point à $46. Dominion Bridge 
7-8 à $38; Redpath Industries 3-8 à $26 3-8; 
Falconbridge, 1-4 à $82 3-4; et Cominco 1-8 
à $36 5-8. 

Chez les valeurs perdantes, on notait ; 
Fraser Companies, cédant 1 1-8 à $23 7-8; 
Distillers Coi‘p--Seagrams Ltd. 5-8 à $44 
1-2; Imasco, 1-2 à $29 1-4; Royal Trust, 1-4 
à $28; et LAC Ltd., 1-4 à $18 1-2. 
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Prix payés aux pioduc-i 
leurs du Marché central mé-| 
tropolitain pour les produits 
de première qualité. 

Ces prix sont fournis par 
le ministère de l'Agriculture 
et de la Colonisation. 

FRUITS 

Pommes: Coitland, $'1..')0 
le boisseau; Macintosh, $5.50 
à $6.00 le boisseau, $6.00 pour 
huit cellos de 5 Ibs; Wolfe 
River. $3.50 le boisseau; Rus- 
sett, $600 le boisseau: pom¬ 
mettes, $5.0 le boisseau. 

LEGUMES. 

Betteraves : $2.50 le 50 Ibs; 
$1.75 le 25 Ibs. 

Blé d'Inde : .45 à .60 la 
doz. 

Carottes $2.25 à $2.50 le 50 
Ibs; .$3.00 à $3.25, 24 cellos 
de 2 Ibs ou 10 cellos de 5 
Ibs; mini-carottes, $3.50 20 
cellos de 12 oncei. 

Céleri : $3.00 le,'. 24. 


Choux : verts. $2.25 pour 
16; Savoie, $3.00 la doz.; p— 
ges, $2.25 à $2.50 la doz. 


Choux chinois : $2.25 pour 

2 . 

Choux-fleurs ; $3.00 à $3.50 
la doz. 

Citrouilles : $2.75 à $3.25 la 


canadienne 


COTATIONS INBUSTRIELI-ES 
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MINES al PETROLES 
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Oignons : jaunes, moyens, 
$3.10 à $3.50 le 50 Ibs, $4.50 
pour 24 cellos de 2 Ibs, .50 
pour 10 Ibs: jaunes, gros, 
$4.50 le 50 Ibs; rouges, 
moyens, $3.50 le 50 Ibs. 

Panais : $3.25 à $3.50, 12 
cellos de 2 Ibs. 

Percil : $1.00 à $1.25 les 
12 paquets. 

Pommes de terre : $2.70 à 
$2.80 le 50 Ibs; $3.00 a $3.15 
cinq sacs de 10 Ibs; lavées, 
petites, $2.70 le 50 Ibs; gros¬ 
ses. $3.75 le 50 Ibs; $4.75, 10 
cellos de 5 Ibs. 

Radis : $2.00 à $2.25 pour 
,30 cellos de 6 onces. 

Rutabaga : $2.00 à $2.50 le 
50 Ibs. 


Devises 

étrangères 


Voici les taux des devises 
tels qu’ils sont foiu-nis par la 
Banque de Montréal : 

Afrique du Sud rand 1.5150 
Allemagne mark .4190 

Australie dollar 1.5150 

Autriche schilling .0.594 

Bermudes dollar 1.0300 

Belgique franc .02)100 

Brésil cruzeiro .1665 

Bulgarie lev .9.300 

Chine yuan .5365 

Danemark couronne .1820 

Espagne peseta .0180 

Etats-Unis dollar 1.0010 

France franc Financier .238C 
Hongrie forint .0955 

Italie lire .001800 

Japon yen .00:3795 

Mexique peso .0815 

Norvège couronne .1875 

Pays-Bas florin .4080 

Pologne zloty .0503 

Uoimianie leu .1068 

Royaume-Uni 

Suède couronne .2440 

livre sterling 2.4800 

Suisse franc .3350 

Tchécoslovaquie 
couronne .1900 

Union soviétique 
rouble 1.4580 

Venezuela bolivar libre .2.350 
Yougoslavie dinar 
Cotations en devises 
diennes. 


ilng Res 800 020 
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dividendes 


I Cours des denrées tran.s- 
mis à Montréal par le mi¬ 
nistère fédéral des produits 
laitiers. 

I Beurre : arrivages 
! rants, 92 points, 70; 
points. 71; Commission 
nadienne de l'industrie lai¬ 
tière, 71. 

Fromage : blanc, .70; jau¬ 
ne, 70.7. 

Poudre de lait écrémé 
procédé par vaporisation. 
No 1, en sac, 37 1-2 à 41 la 
livre; procédé par rouleau, 
•No 1, en sac, .38 à .39; pour 
nourrissage, en sac, 34 à 36 
1-2. 

Poudre de lait de beurre 
.Jour nourrissage : .32 à .34 
la livre: poudre de lait 7: 
lait évaporé, 10.70; lait de 
beurre, .34 à .35. 

Prix des oeufs, prix 

moyens des grossistes auj 

détaillants, en boîte d'uni 
douzaine : A-extra-gros, 85.4; 
A-gros, 80.5: A-moyens, 76.4: 
A-petits, 60.0 . 

Prix payés cette semaine 

prjxxrtMTrvki iDc-i i/iiL . 1’®'’ distributeurs de la 

tUMüNTON (PC) — LAtbeita a menace. Fédération des Producteurs 
d'exercer un contrôle plus sévère sur ses exporta-Québec: A-extra-gros, 
tiens de pétrole tant vers les autres provinces duly^^' tpemk, ^5% A-Se.' 


Lutte du pétrole 
^ontre Ottawa 

L'Alberta menace 
de restreindre 
ses exportations 


Canada que sur le marché international. 


riposte de l'Alberto dans sa lu*te contre le gouver¬ 
nement fédéral pour le contrôle des ressources pé¬ 
trolifères. 


Le ministre provincial des 
Mines, M. Bill Dîckie, a 
e.xpliqué que cette initiative 
de son gouvernement visait 
à assurer à TAIberta le 
pouvoir de déterminer quel¬ 
le quantité d'huile pouvait 
être exportée sans nuire à 
l'économie de la province. 

Le premier ministre Peter 
Lougheed, qui s'est dit insa¬ 
tisfait du prix du pétrole al- 
bertain, a tenu à préciser 
que son gouvernement ne 
mettrait sa menace à exécu¬ 
tion que si la situation pré¬ 
sente ne s'améliorait pas. 

La législation envisagée 
par le gouvernement alber- 
tain stipulerait que le Bureau 
de conservation des ressour¬ 
ces énergétiques n'accorde-1 
rait de permis d'exportation 


: société pétrolières que 


Le dernier coup porté dans 
la bataille de l'énergie Tavait 
été par le gouvernement fé¬ 
déral qui était revenu sur 
sa décision d'encourager le 
développement de Texploita- 
‘-■-n des sables bitumineux, 
refusant à la société Syn- 
crude Canada Ltd. les ex¬ 
emptions de taxes qu'elle ré¬ 
clamait pour un projet d'ex¬ 
ploitation exigeant des capi¬ 
taux de Tordre de $800 
millions, au nord-est de TAl- 
berta. 


,35. 


du Québec, .64 à .67 le 10 
Ibs, $1.45 à $1.00 le 25 Ibs. 
$2.70 à $2.90 le 50 Ibs; N.-B., 
.66 à .68 le 10 Ibs. $2.85 à 
$3.05 le 50 Ibs, $1.55 à $1.70 
le 25 Ibs; I.P.E., .70 à .72 le 
10 Ibs, $1.70 à $1.85 le 25 Ibs, 
$3.00 à $3.25 le 50 Ibs, $4.25 
à $4.50 le 50 Ibs. Il y 
24 nouveaux arrivages. 


marché des bestiau 


A moins d'avis contraire, 
ces dividendes sont trimes¬ 
triels. 

Bow Valley Industries Ltd., 
cinq cents, semestriel, paya¬ 
bles le 30 novembre, ’— 
cription le 9 novembre. 
Cities Service Co. 55 C( 
n devises américaines, 
payables le 10 décembre, 
inscription le 5 novembre. 

Goodyear Tire and Rubber 
Co, of Canada Ltd., 15 cents 
l'action ordinaire, payables 
le 18 décembre, inscription 
le 27 novembre; 50 cents 
l'action privilégiée a quatre 
Jour cent, payables le 31 
anvier, inscription le 
anvier. 

Great West Life As.surance 
:o., 50 cents, payables le 
1er décembre, inscription le 

15 novembre. 

Island Téléphoné Co. Ltd., 

16 1-4 cents, soit une hau.sse 
de 1 1-4 cents, payables le 

17 décembre, inscription le 
30 novembre. 

Pamour Porcupine Mil 
Ltd., sept cents, versement 
intérimaire, soit une dimi¬ 
nution de cinq cents, paya¬ 
bles le 14 décembre, ihs- 
•iption le 23 novembre. 
Reichhold Chemical Cana- 

a Ltd., 12 cents, soit _ 

hausse de deux cents, paya¬ 
bles le 15 novembre, i; 
cription le lor novembre. 

Tenneco Inc., 36 cents, 
devises américaines, s 
augmentation de deux 
cents, payables le 11 décem¬ 
bre, inscription le 16 novem¬ 
bre. 

Westeel-Rosco Ltd., 12 1-2 
cents, payables le 14 décem¬ 
bre, inscription le 
vembre. 


A 13 heuros, les nrrlv.mps' Los >>o'is vp.tux, $fi0 è $73; 
i>labll.<î.<!nicnt comme suit : los moyens, $.50 à $.59; coni- 
-55 bêtes à cornes; 290 njuns. les veaux d'élcvagc, 
veaux; 24 porcs; 11 agneaux. $40 h $00. 

Los bouvillons A-1 et A-2 I- - 

v.ilîiient de $46.00 à .$47.00; 

A-3 et A-4, nueun prix; les 
communs, .'^3.50 è $45.50. 

Les vaches D-1 et D-2.,au- 
_ m prix: D-3, $37.00 à $30.50 
D-4, $25.00 h $36.50. 


prix fermes, .aux deux . 

cliés aux hesUaux de Mont¬ 
réal, mardi. 


Les taureaux, $40.24 A $47, 


AVIS est donné por la pré- 
ntc que monsieur Léon Jcon, 
domicilié à Mont Carmel, sol- 
icitero de la Commission des 
"ransports du Québec, l'émis¬ 
ion do permis spécial d< 
transport pour écoliers en sui- 
-nt le parcours suivant : 

Les élèves seront tronspor- 
tés de Mont Cormel, St-Philip¬ 
pe de Ncri et St-Poeôme oi 
Cegop et ou collège de Lo Po- 
■ ’ jre et ramonés par lo mô- 
- tronsporfeur ô St-Pocèmo, 
St-Philippe de Néri. et Mont 
Curmol. Le Irojet sera porcou- 


s, eildnssGi-»; 'OP- 
POUiWNITURE DB: 
CAMIONS AVE 
ItBCUI.ANTES, J 
I LIVRES; 

— TROIS (3) nENNFS A 
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230. Ledit Léon Jcon dési- 


AVIS PUBLIC 
(No : 51-2) 


AVIS PUBLIC c 



I COMMISSION 
I DE TRANSPORT . 
I DE U COMMUNAUTE 
" URBAINE DE QUEBEC 

APPEL PUBLIC 
D'OFFRES 

La Commission de Trans¬ 
port do ia Communauté 
urbaine de Québec demande 
des offres pour 

L'ACHAT DE QUINZE (15) 
AUTOBUS DE TYPE URBAIN 

Pour obtenir le cahier des 
charges et autres documents 
renseignements, s’adi'cs- 
au Directeur du Service 
de TEnlrction, 770 ino lü- 
rouac, Québec (688-9630). 

Toute soumission doit être 
présentée en double exem¬ 
plaire sur les formules et 
sous Tenvoloppe cachetée 
fournies à cctle fin, et être 
accompagiiéo d’un cliéfiue vi¬ 
sé à Tordre de la Commis¬ 
sion, tiré sur une banque 
canadienne et pour un mon¬ 
tant de vingt-cinq mille dol- 
lara ($25,000.00). 

Pour être validement re¬ 
çues, les soumissions doivent 
se trouver physiquement 
tre les mains du secrétaire 
do la C.T.C.U.Q., à son bu¬ 
reau, à 1500 ruo Pi'ovincialc, 
Québec 8, au plus tard à 
onze lieures trente (Ilh30), 
licurc officielle de Québec, 
le 23 novemijre 1973. 

Les soumissions seront 
vei-tes à onze heures trente 
(llhSO) le 23 novembre 1973, 
au bureau du secrétaire de 
la C.'r.C.U.Q., 1,500 me Pro¬ 
vinciale, Québec 8. 

La Commission n__ 

go à acceiJtcr ni la plus 
favorable ni aucune des sou¬ 
missions et n’encourt aucune 
obligation envers les souniis- 
siomiaircs. 


APPEL D’OFFRES 
CCP-73-10351 
pour 10li30 a.m. 
heure de Mon'*éil 
le mardi 20 novembre 1973 


r fins SI 


s et 


AVIS PUBLIC 


CABINES 1 


DANGE-S. CAPAcri 


culturelles, tronspo/tet_ 

Cormel ô la polyvolente c’o St- 
Poscol et de lo polyvolcnle de 
St-Poscol à Mont Cormel 're¬ 
tour), en dehors des hororros 
scolaires, les élèves do Mont 
Cormel qui fréquentent ladite | 
polyvolenro. Le Irojel suivi se- 


JKR MUNICIPAL 52. MARIE-DE- 
.'INCARNATION, QUEBEC. 




Poste de Malanc) 
roNSTRirC'ITON Dir 
POSTE ET INSTALLATION 
ELECTRIQUE INPITALE 
Toutes les conditions du 
présent aijpel d’offres sont 
contenues da,ns le doeiimcnt 
est disponible pour exa- 
i et “peut être oljtenu 
contre un paiement NON 
REMBOURSABLE de $25 
pour cliaiiue exemiJlaire 
complot, cnèque visé ou 
mandat ijayalilc h THydro- 
Québec, du lundi au ven¬ 
dredi inoliisivement de 81i3U 
a.m. à 4h:i0 p.m. à Tondroil 
suivant : 

Direetioii des Contrais 
Bureau no 809 
HYDUO - QUEBEC 
ouest, boni. Doreliester 
Muntri-al 128, Que. 

CANADA 


MILLE DOLLARS ($25,000), 
chèque ofliciol d’une banque 
à ciiai-te du Canada ou clié- 
quo visé tiré sur une banque 
^ charte du Canada ou sur 
le caisse populaire, payable 
TUydro-Québec, reniljour- 


APPEL D'OFFKES 
(;PE-73-103G 
pour 101)30 a.m. 
heure de Monl’éal 
Mardi le 13 novembre 1973 


■Montréal, P.Q. 

FOITINITURE DE 
PROFILES DE 
CHARPENTE 
CREUX RONDS 
Tomes les conditions du 
présent appel d’offiTS sont 
contenues dans le document 
est disponible pour oxa- 
( et ijeut être obtenu 
graluilemont, du lundi au 
vendredi inclusivement de 
61)30 a.m. à 4li30 p.m. à 
'endroit suivant : 

Dircetioii des Contrats 
Bureau no 809 
lIYDItO - QUEBEC 
75 ouest, boul. Doreliester 
Montréal 128, (lue, 
Canada 

Un dépôt de soumission au 
moulant de CINQ MILLE 
I $5.000), chèque offieicl d’une 
banque à cliarte du Canada 
ou chèque visé tiré sur une 
banque à cliarte du Canada 
ou sur une caisse populaire, 
payable à TIIydro-Quélje * 

doit a 
sion. 

le cas d’une soumis- 

_ . .•tielle, ledit dépôt 

doit être d’un montant d’au 
moins DIX POUR CENT 
(lO'-fi) de la somme totale do 
la soumission, toutes ( 


conditions, doit incluses, jusqu’à concurrence 


accompagner la soumission. 

Seules les personnes, so¬ 
ciétés, compagnies et eoipo- 
rations aj'ant leur prineipa- 
ilaeo d’affali'os au Qué- 
ol qui auront obtenu le 
document d’appel d’offres 
diroclomeiit de THydro- 
(.iuôbeo sont admises à 
mission ner. 

L’Mydro-Québoc se réscr- 
- J lo droit do rcjeter Tune 
quelconque ou. toutes les 
soumissions reçues. 

Los eo-socrétalres 

B. LAÇASSE — 
W.E. JOHNSON 
Montréal, le 12 octobre 1973 


du montant ci-dessus. 

S(‘ules les personnes, so¬ 
ciétés. compagnies et corpo¬ 
rations ayant leur principa¬ 
le place d’affaires au Qué¬ 
bec et qui auront obtenu lo 
document d’appel d’offres 
tlireclcment do TIIydro-Quô- 
' admises à soumis¬ 
sionner. 

' .'llydro-Québec se résci-- 
le droit do rejeter Tune 
.'Iconquo ou toutes les ou- 
mi.ssiün.s reçues. 

Les ce-sccrétaircs 

B. LAÇASSE — 
W.E. JOHNSON 
Monti-éal, le 12 octolire 1973 
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petites annonces 


711 Autos à vendre 


Voi/s voulez acheter u 


e siiécifiqite, 

'U facile, 
et votre argent. 


Une foire 
du livre 
iunadien 

LONDRES O'D — Une Tore 
ilu livre caiiilaicn. Boules Ca¬ 
nada, a été iiir.ii,!{ui'ée, lundi, 
au oocur do Lon.Iros, L'ex- 
|)osilion caiiadiciDic, qui sera 
permanoiito, compte plus de 



1.500 i 


iprcnd uii de."i)ai-lonient dé 
Æ au détiüi qui fera la 



I ____ 

Le prix Nob^l de physique 1973 o été attribué ou docteur Brian D. Joseph- 
Yo"rk * oinsi qu'aux docteurs Nar Giaever et Lco Esaki de New 


«U 21-11) 711 . 


Pour la 1ère fois 

Du pétrole brut 
de l'Alberta 



fédérale, 
jusqu’ici 
la ligne 
taouais. - 


Lisez 




canadien s’aventurait iwur la 
première fois sur le marché 


Logée dans l’ancien bureau 
de vente des billets du CN, 
• face à Canada Housfc,. sur 
Trafalgar Square, l’exposition 
comprend des livres trasumt 
d'hisloire, de politique, de 
sport, de posésie, des Indiens 
et des Esquimaux, et de la 
vie quotidienne au Canada. 11 
11 y a une section ^léciale 
pour les livres en langue 
française. 

Le haut-coinnûssairc du Ca¬ 
nada à Londres, qui a prési¬ 
dé aux cérémonies d’ouver¬ 
ture, a émis l’opinion que 
cotte initiative serait très pro¬ 
fitable aux écrivains cana¬ 
diens. Elle donnera une meil¬ 
leure idée, surtout, aux Le 
donniens, de ce qui se pas 
en littérature canadienne. 


4ultl-propo$ 

Une tuile à .décoller? 
Couvncz-la ' ■ d’un .papier 
brun et réchauffez-la d’un 
bon Coup de fer... de ce 
fer à repasser ejui s’en¬ 
nuie en oëtte ère de pres- 
sase permanent ! 

Pleurer sur des oi- 
gtions? Ça ne pimente en 
rien la préparation : 
mieux V'aut réserver ses 
larmes pour l’heure de la 
consolation ou... de la 
tactique ! Quelques gout¬ 
tes de vinaigre sur la 
planche à lôtumes et ni 
voiles, ni irrités ne seront 
vos chers yeux ! t 


Les disques: ces tour¬ 
neurs en rond ! l’our évi- 
tci qu’ils se déforment, 
les ranger à plat de pré¬ 
férence ! S’adresser au-x 
disquaires pour avoir la 
petite brosse qui leur 
convient, les flatter ensui¬ 
te avec un vieux bas de 
nylon, ou un mouchoir de 
soie. Toujours les glisser 
dans leur pochette et si 
possible éviter de fiuner 
en les mîmipulant : il.s 
sont sensibles même à la 
fumée, donc plus encore 
aux cendres des cigaret¬ 
tes ! 


fon 

pe.ut 

vaincre 

le 

cancer 


1 


SOCIÉTÉ 
CANADIENNE 
JXi CANCER^ 


mot caché 


No. 851 7 lettres cachées 
— la famille 

Solution du no. 850 - Johanne 



— Tous les mots in¬ 
sérés au-dessus du cadre 


Ê'Sé.' 


G 



gaaDQaaaaaaB 

goaaaDaaaoQa 

DDaaBOBoaaaa 

nBBBBBBDBBB 

JaaaBBBBBBBB 

dbbbbbbbbbbi 

aBaBBDODBBBI 

BOBBBBBBBBai 

DBBBBBBBBBBI 

DaBaBDDDDDDI 

PBBBBBBDBBDI 

DDBBBODDBDDI 

BBBBBDBDBDBI 

DBBBBBBBBBBI 

DBBBBBBBBBBI 

BBBDBBBBBBBI 

nDnDDDDDDDDI 

BDDOBBDBBBBI 

BDBBDBBBBDBI 

DDBnBBBBDBBI 


IBBaBBB 

IBBBBBB 

IBBDBBD 

IBBBBBB 

lOBDBBD 

IBBBBDDI 

IDBDBDDI 

IDBDBDDI 

IBBBBDBI 

laOBDOBI 

IBBBBDBI 

IDBDBDDI 

BDDDDDI 

DDDDDDI 

DDDDDDI 

DDDDDDI 

aDOBnoi 

DDDDDDI 

DDDDDDI 

DDDDDDI 


Dès qu vous repérez 
—-î*, un mot, encerclez les let- 
très quille composent et 


iMïïâ'Zî°Hs'£' 

(HORIZONTALEMENT 

mots peuvent se trouver 
dans les trois disposi¬ 
tions, soif horizontale, 

servir à plus d'un mot. 

“teiïiU Mr* 
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nécrologie 


L'écoufe électronique 

La police admet 


DEAULIEU (Robert) — 
l'hôpitol de l'Enfont-Jésus, 

21 octobre 1973, à l'âge de 
58 ans, est décédé M. Robert 
Beaulieu, employé civil, éioux 
de Dôme Marie-Claire Drolet. 
Il demeuroit ou 60, des Era¬ 
bles, Chorlesbourg ouest. 

Il loisse dans le deuil, 

noît et Pierrette Beouliei 
frères, soeurs, beoux-frci - 
belles-soeurs : M. et Mme Paul 
Beaulieu, M. et Mme Paeôme 
Trudel (Hélène), M. et '/Imf 
Rodolphe Page, M. et Mm< 
Mogella' Paquet (Fernonde) 
Mme Gonzogue Gognon 


CROTEAU (Fronçoisc) — 
A Québec, le 21 octobre 1973, 
à l'âge de 61 ons, est décédée 
Dame Françoise Loborge, 
se de M. Albert Croteau, 
ployé de Concrète Cok 


..- -Claire 

Estelle Beaulieu, M. et Mme 
Jeon-Chorles Mortel (Fran¬ 
çoise) , M. et Mme Roger Beau- 
lieu, M. et Mme Charles-Ar¬ 
thur Trudel (Jeannine), M. et 
Mme Moxîme Drolet, M. Al- 
manzor Drolet, M. Georges- 
Henri Drolet, M. et Mme Berch- 
mans Drolet, M. et Mme F.-X. 
Drolet, M. et Mme Olivier Bé¬ 
gin, M. et Mme Robert Sans- 
façon, M. et Mme Mar 
lenfont, M. et Mme 
Deschomps, M. et Mme .c.... 
Guérin, Sr Lucie-Anno Drolet, 
Mme Horace Drolet, ainsi que 
plusieurs neveux 


Départ du funérarium 


Elle loisse dans le deuil, ou 
..J son époux, so fille et soi 
gendre : M. et Mme Roymom 
Bélanger (Lise); son petit 
fils : Michel; ses frères, soeurs 
beaux-frères et bcHcs-soeurs 
M. et Mme Jean-Paul Lober- 
ge (Jeonne Laflomme), M, et 
Mme Bruno Loberge (Madelei¬ 
ne Coulombel, M. 

Roger Bourget (Théri 
Roland Loberge (Irène Val¬ 
lée), Mme Dollard Loberge 
(Alma Laroche), M. Octave 
(iroteou, M. et Mme Eugène 
Croteau, Mme Ernest Croteau, 
" ■ Mme Arcodius Guérin. 




(j^ 


7685, 1ère Avenue, 
à 2 heures 45, pour l'église i 
St-Chorles-Borromée et d. 
au cimetière de Chorlesbour 

Le funérarium sera ouvert i 
2 h. â 5 h. et de 7 h. â 10 h. 

23-10 (2 fs) 

BOUL.\NGER (Dr Jacques) 

.— A Québec, le 22 octobre 
1973, â l'âge de 56 an^ csl 
décédé le Dr Jacques Boulan¬ 
ger, époux de Dame Geneviè¬ 
ve Boillorgcon. Il demeur 
45, Ste-Ursule. 

Il laisse dans le deuil, - 

son éppuse, ses enfants : Clai¬ 
re, M. et Mme Claude Bou¬ 
langer (Danielle Després), 

gi e (Geneviève Boulanger), 
Jacques, Michel, Pauline, Chor- 
les, Marie, Nicolos; ses petits- 
enfant 


de 61 ans, est d.cédée 

_ Marguerite Robitollle, 

épouse de M. Louis-Gérard 
Perron. Elle demeurait au 
1149, Chemin Ste-Foy, Que- 
bec. 

Elle laisse dons le deuil, 

> son époux, sa fille, ses . . 
sa belle-fille : M. et Mme 
Richord Perron (Moriette Ro¬ 
yer), M. Georges-Henri Per- 
Mlle Mireille Perron; -- 
, SOS belles-sœurs et — 
beou-frère : M. et Mme Léo¬ 
pold Clermont (Alicio), Mme 

* _I __U-, Xvitu 


Déport de lo résidence funé¬ 
raire Cloutier Ltée, 6450 bou¬ 
levard Henri-Bourassa, Char- 
lesbourg, â 9 heures 40, pour 
l'église de St-Pierre-r—' ' 
et de lâ 0 


e Belmont. 

Heures de visites ; de 14 h, 
17 h. et de I9h. â 22 h. 


C.G. — Tout en niant ca- 
tfRoriquoment I ' intorpréta- 
ition du journaliste Jean- 
1 Pierre Charbonneau du De- 
'voir, la directeur général de 
- lia Sûreté du Québec a con- 

_ ,B .-n A liier 1» nouvelle parue 

■THEBERGE (Bcnoi Ridons ce quotidien ù l'etfeti 

Levis, , décédé'M.I que l'escouade de lu sécurité 

® M d^ la SQ espionnait depuis 


et Mrr 


Les funérailles auront lieu 
ercredi le 24 octobre, ô 10 h. 
Déport de la résidence funé¬ 
raire Cloutier Ltée, 975 r""- 
nue Marguerite-Bourgeoy. 

9 heures 45, pour l'église du 
St-Socrement et de lâ ci 
Ve St-Chorles. 


Benoît Théberge. 

35 rue Ste-Sopn.c-, u . 
n. 

Il loisse dons le deuil 
frères, soeurs, beaux- 
bol les-soeurs : M ■ 

Paul Théberge, M. et ivum 
Théberge, M. et 

_I Théberge, M. et 

Lauréat Théberge, M. et 
André Théberge, M. et 
Jules Gosselin, Mlle Rito 
berge. 

Les funérailles auront 
jeudi le 25 octobre, â 3 
Départ du salon fun'rolre 
Gauthier Ltée, 239 rue St-Jo- 
seph, Louzon, è 2 heures 45, 
pour l'église do St-Joseph et de 
-U cimetière de Lauzon. 

24-10 (1 fs) 


23-10 (2 fs) 


POITRAS (Joseph 1 

Québec, le 22 octobi 
l'âge de 84 


1973, â l'âge de 76 an 
décédé M. Rodolphe 1 
époux de Dame Blandin 
Amant. Il demeurait o 
Ubald, comté de Portneuf. 

Les funérailles auront llei 
vendredi, 26 octobre, à 3 h. 

Départ du centre funéraire 
Raymond Paré, 138, St-Jac- 
ques,, St-Ubqld, â 2 heures 45. 
pour l'église de St-Ubald et de 
lâ ou cimetière paroissial. 

24-10 (1 fs) 


GIHGRAS (Sr Emcrentiennc) 

— Le 23 octobre 1973, est dé¬ 
cédée â l'hôpitol St-Fronçois- 
d'Assise, Sr Emérentienne Gin- 
gros, F.A., en religion (St-Vin- 
cent-de-Paul), â l'âge de 64 
ans et 7 mois, dons la quoran- 
me année Se son entrée 


! René Bélond 
o fomille; sc 
ne Charles-Ju- 


. et Mme Jules 


(Andrée) et : 
belle-mère ; Mr 
les Baillorgeon; 

res et belles-s-- 

Mme Paul Gosselin (Gaby 
Baillorgeon), M. et Mme Ro¬ 
ger Boillargeon, 

Louis Baillorgeon, 
Baillargeon-Roy, Mlle Odette 
Baillorgeon, “ 

Baillorgeon, . .. -. 

Gosselin (Marthe Boi 
M. l'obbé Jeon Baillorgeon, 
Mlle Poule Baillorgeon; se: 
tantes : Soeur St-Marc et Ma¬ 
rie-Thérèse. 

Les funérailles auront llei 
jeudi le 25 octobre, â 10 h. 

Départ de sa résidence, oi 
45, Ste-Ursule, sous lo di 
rection de la maison 


\ 9 heure» pour la basi- 
Ique Notre-Dame de Québec 
ît de là ou cimetière Belmont. 

Prière de ne pas envoyer 
leurs, mais foire des don 
O Société des Aveugles. 

Le funérarium sera ouvert 
te 2 h. à 5 h. et de 7 h. â 10)1. 

23-10 (2 fs) 


— A 
- .973, à 

. -. décédé M 

Joseph Poitros, époux de Da- 
Thérèse Morin. Il demeu- 
ou 269 rue St-Olivier. 

I loisse dans le deuil, utri 
épouse, son boou-frè'-e e 
belles-soeurs : Ville Almi 
■in M. et Mme Wilfrid 
Morin' (Morguerite Savordl. 
Mme Paul Richer (Lucienne 
Morin), ainsi que plusieurs ne- 

Les funérailles auront lieu 
jeudi le 25 octobre, à 10 h. 

Départ d^ la résidence fune- 
..,ire Cloutier Ltée, 120 rue 
St-Jean, à 9 heures 45, 

■ igiise St-Jean-Boptiste 
au cimetière Belmont. 
Ouverture du salon : mardi, 
14 heures. Heures de visites: 
th. à 17 h. e( de 19 h. à 
ih. 23-10 (2 fs) 

ROBERGE (L _ 

Québec, le 22 octobre ’973, 
à l'âge de 84 ans, est décédée 
Mlle Emmo Roberge, fille de 
feu M. Eusèbe Roberge 
feu Dôme Marie Samson. Elle 
demeuroit au 1090 avenue 
Holland. 

Les funérailles 
jeudi le 25 octobre, à 10 h. 
Départ de le résidertee funé- 
Cloutier Ltée, 975 o'- 
Marguerite-Bourgeoys, 

9 heures 45, pour l'égli 
Charles-Garnier et de la au 
metière de St-Romuold. 

salon sero ouvert 
14 R. à 17 h. et de 19 K 

24-10 (2 fs) 


La direction des funérailles 
été confiée à la maison J. 
Bouchard Cr Fils Ltée, 320, 
5ème Rue, Limollou. 


.... ..ouis Lomonde, époux de 
Dôme Annie Keough. Il demeu¬ 
rait ou 1712, Côte de l'Eglise, 
Sillery. 

Les funérailles auront Meu 
vendredi le 26 octobre, à 1 " ' 
Départ du funérarium 


1584 Chemin St-Louls, 
à 14 heures 45, pour l'église 
St-Michel, Slllery et de — 
Cimetière St-M.ch.L ^ 


;e de St- 


de 6 ans, est décédé ac- 
:identellement-Gaétan Simard, 
.-ils de M. Rolond Simard t 
Dame Hermance Lavoie, 
demeuroit ou Nord-Est, Riviè- 
La Malbaie. 

Il laisse dans le deuil, outre 
î parents, son frère : Geor- 
„_s; ses soeurs ; Lorroi 
Chantal et Ghislaine; f - 
gronds-porents : M. et Mme 
Ludovic Simord, M. et Mme 
Antonio Lavoie, oinsi que plu- 
lurs oncles et tontes. 

Les funérailles aurc.- 

vendredi le 26 octobre, à 10 h. 

Départ du funérariu - 

<© 

134 avenue tioucet, _o Malbalc 
à 9 heures 45, pour l'église de 

St-Etienne et de là - --- 

re de La Malbaie. 



on 

pçut 

vaincre 

le 

cancer 


_.. certain temps les conver¬ 
sations téléphoniques de dcu.x 
têtes d'affiche de la société 
Saint-Jean-Baptiste de Mont¬ 
réal. 

Dans un communiqué re¬ 
lis a la presse, M. Paul A. 
Benoit a aussi annoncé qu'il 
avait mis fin dès hier à cette 
enquête, déjà au ralenti de¬ 
puis six mois, auprès du 
taire Yvon Groulx, jusqu'à 
tout récemment président gé¬ 
néral de la SSJB, et de M. 
Gilles Caron, le grand 
pensable de l'animation des 
sections au même organisme, 
parce que, à son avis, "cette 
enquête n'avait pas d'intérêt 
pour la police." 

Aucune influence 
Répondant implicitement a 
l'interprétation du journaliste 
du Devoir, le directeur de ia 
de plus affirmé que 
cette enquête fut instituée 
la foi d'informations re¬ 
çues dans le cadre normal 
des activités de la SQ et 
qu'elle n'a jamais été deman¬ 
dée ni soilicitée par les au¬ 
torités du ministère de la 
Justice ou du gouvernement. 

Affirmant que jusqu'à ce 
jour, les renseignements et 
informations contenus dans 
lesdits dossiers n'avaient en 
aucun temps été communi¬ 


qués a qui que ce soit à 
"extérieur de la SQ, M. Be- 
loit a rappelé qu'il était 
intei-dit aux membres de la 
SQ de se livrer à toute acti¬ 
vité partisane politique ou à 
effectuer du travail policier 
a dos fins politiques. "La 
Sûreté du Québec, déclare-t- 
il, regrette profondéme n t 
qu'un ou plusieurs de ses 
membres se soient égarés au 
point tel de divulguer à des 
personnes non-autorisées des 
renseignements fragmentai¬ 
res et d'en tirer des conclu¬ 
sions erronées, pouvant cau¬ 
ser un tort à la réputation 
de personnes physiques ou 
morales". 

Par ailleurs, signalons que 
le ministre de la Justice, 
M. Jérôme Choquette, suite 
à la pairntion de l'article du 
Devoir, a demandé aux au¬ 
torités de la SQ de lui faire 
rapport dans les meilleurs 
délais. Il a signalé que la 
parution d'un tel article était 
de nature à jeter du discré¬ 
dit sur les deux personnes 
qui y sont mentionnées et à 
soulever dans le public des 
doutes quant à leur conduite 
alors que rien n'a encore été 
prouvé vu qu'aucune accusa¬ 
tion n'a été portée contre ces 
personnes devant les tribu¬ 
naux. Finalement, M. Cho¬ 
quette a rappelé que le pro¬ 
gramme de son parti com¬ 
porte, entre autre, une 
proposition concernant le 
respect de la vie privée et 
le contrôle approprié des 
moyens d'écoute électronique 
qu'il s'engage à mettre en 
place peu après le 29 octobre 
prochain. 


Deux hold-up 


Un individu armé 
présenté au restaurant Fleu¬ 
rette, au 217 de la rue St- 
Paul à Québec, vers 3h.41, 
mardi matin. 

Il était armé et ne voulait 
pas se restaurer. Il est 
parti aussitôt avec une s 
-:e de $50.00. 

Au cours de la même .'( 
née, mais seulement 20 minu¬ 
tes après minuit, un homme 
dans la vingtaine, armé -iun 
revolver, s'e.st approprié une 
somme de $28.00 au station¬ 
nement du Pavillon T' ' 
Dame, sur La rue Vitré. 

Par ailleurs, le préposé à 
station-service Town ‘ 
Counlry Texaco, sur ? ’■ 

levard dos Capucins fut as¬ 
sailli par un voleur dans la 
nuit de lundi à mardi. L’em¬ 
ployé dut remettre le conte- 
dc la caisse, en plus, 

_rc frappé au visagf 

Effractions et vols 

Le Sûreté municipale de 
Québec nous signalait 


SOCIETE 
CANADIENNE 
DU CANCER 


Services 

spéciaux 


VILLENEUVE • é 


baie. 

24-10 (2 fs.| 


établissements commerciaux 
de la Vieille Capiule fu¬ 
it la scène de vol, dans 
__ nuit de mai'di. Les -om- 
mes dérobées à la taverne 
Laval du 896, de la rue Du 
Roi, au Centre d’éducali a 
des adultes, du 299 de la 3e 
Avenue, à la taverne Les 
Saules, au 3225 du boulevard 
Hamel, à la station Fina, au 
1192, du boulevard des Ca¬ 
pucins et chez Dominion 
Blank Book LUI, au 330 de 
la rue St-Roch, sont mini¬ 
mes et aucun dégâts maté¬ 
riels n’est à déplorer. A ce 
dernier endroit de la rue St- 
Roch, les policiers de la vil; 
le do Québec ont appréhendé 
trois frères, de 16, 20 * 22 
ans, qui étaient à comntettre 
iem- méfait. Les trois pri- 
sonniei-s sont de Québec. 

De plus, un "partisan 
chaud" de la lutte Grand 
Prix, âgé de 37 ans, fut ar¬ 
rêté, après qu’il eut assailU 
un policier. 


Pere condamné à un 
mois de prison 


Un Lévislen d’une quaran¬ 
taine d’années, sans emploi, 
„ éUi condamné hier à un 
mois de prison pour avoir 
refusé de pourvoir aux be¬ 
soins de. deux de ses enfants 
âgés de moins de 16 


L'offense reprochée à l’ac¬ 
cusé a été commise dans les 
six premiers mois de rannée. 

En apprenant la sentence, 
il a demandé à son avocat 
d’inscrire sa cause en apiJck 


Coupable de fraudes 


Un ex-vendeur d'automobi¬ 
les dans le comté de Port- 
neuf, et qui exerce mainte¬ 
nant le métier de tabaconiste 
A Rlvlère-du-Loup, connaîtra 
i sentence le 23 novembre. 
Hier, le Juge Lois Fortin 
» trouvé coupable de 33 
fraudes et de, complots de 


fraudes a u montant d e 
$70,000 commises aux dépens 
d'une firme qui se spécialise 
dans le financement des au¬ 
tomobiles. 

Les crimes on*^ été commis 
entre mal 1069 et février 
1970. 
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GéraU Bouihard aura besoin de sa tête 
et de ses deux mains contre Chavez 


"Je suis un dur do dur’’, 
s’est vanté l’impayable Gé- 
rald Bouchard qui affrontera 
GueJTcro Chavez dan.s une 
finale de dix rondes au Pa¬ 
villon des (Congrès, mercredi 
le sept novembre. 

Selon les connaisseurs do 

« c, Gcrald Bouchai*d aura 
lin d’ôtro un vrai dur de 
, comme il dit si bien. 


pour effrayer Chavez, qui 
s’csl déjà mesuré à quelques- 
uns des meilleurs pugilistes 
de sa categorie, l’i'ès peu lui 
accorde une chance de rem¬ 
porter dans cette finale de 
dix rondes, mais GeraUl Bou¬ 
chard s’entraîne avec une ar¬ 
deur encore jamais égalée. 
"Je l’aiu-ai et je le mollrai 
on pièces. Comment 7 Je 


Résultats à Québec 



Inscrits à Elue Bonnets 



suis seul à lo savoir et Cha¬ 
vez l’apprendra lo seiit no¬ 
vembre’’, a simplement com¬ 
menté Gérald Bouchard. 

En d'autres milieux, on 
oi’oit que lo géi’æit do Bou- 
chaid, l''ernarul Marcotte, a 
poussé la farce un pou loin. 
"Bouohard. n’est pas prêt 
liour Chavez et il ne lo sera 
jamais”, disent-ils. Bs ont 
pout-èire raison, mais lo Jeu¬ 
ne pugiliste local ne veut 
reculer devant rien. 
TACriQUE SECRETE 

Jamais im seul inslant, 
Bouchai'd n’a craint d'affron¬ 
ter Chavez. "Lui ou un aulrc, 
ça ne me fait rien. De toute 
façon, si je voilx gagner un 
championnat, je devrai tous 
les roncontrci- lui jour ou 
l’autre. Aussi bien commen¬ 
cer tout de siüte et par les 
bons hommes’’, répjliquc-t-il. 

Boucliard considère Chavez 
dans la catégorie des bons 
hommes, mais pas aussi bon 


n’a jamais fait face ù un 
"bou". Jo vais lui monli'cr 
comment ça sc pa.ssc dans 
une bataille de rue. Vous 
vous souvenez de Roelty 
Mai’ciano, il n'a jamais sa 
boxer, mais il était lo cham¬ 
pion du niondc. Chavez est 
mieiLx de cesser do dan.ser," 
a conclu Gérard Bouchard en 
grande forme. 


Journée Faisan 

Le Club des Castors — 
Tirs â la Carabine Knr. an¬ 
nonce sa pnrehaino Journée 
faisan, dimanche le 4 no¬ 
vembre au Manoir du Lac 
Delage. II y aura aussi chas¬ 
se à courre avec les chiens 
le matin à 9h. Dans l'après- 
midi, à Ih.OO il y aura Roue 
du Roi. 

$17.00 

$3.00 
Ber- 
Ri- 


Inscription pour 
trois faisans 
Chasse à courre 
avec chiens 
Pour informations : 
nard Courty, 623-3557; 
jhai'd Carmichael, 626-2084. 



LA LIBRAIRIE DE 


l^AcHon 


PLACE LAURIER 

les 25-26 et 27 octobre 


« 


A 


j'ÉLÉVEMONEWTUVT 





Jacques Han/ey 

COMMENT 

J'ELEVE MON ENFANT 
GRACE A L'ASTROLOGIE 


i 


pel l'HfMMri'â- "r." 



Bibliothèque 

verte 


VENTE 



SPECIAUX 
$100 
$300 



Encyclopédie 
du livre d'or pour 
garçons et filles 
1j6 volumes 

$49.95 $On 0® 
Spécial 


CARTE CHARGEX 
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i Arbitre : un poste vraiment ingrat 



4 


"Espèce de m. . . Qveugle,'va donc te foij 
re soigner!". . . "Combien os-tu été paye 
pour nous voler?". . . Autant de phrases en¬ 
tendues depuis toujours à une partie de 
hockey. Certes, il y a des matches où la quo- 
lité du travail des officiels nous laisse per¬ 
plexe, mais à bien y penser, il ne peut y avoir 
de grandes solutions à cet épineux problème. 
Déjà, lorsqu'il y avait très peu de clubs pro'- 
fessionnels et que les ligues mineures n a- 
vûient pas ^ampleur d^aujourd hut, le pro- 
blême existait déjà. Il faut bien admettre 
que le nombre de candidats à ce poste ingrat 
n'est pas très élevé, et cela ne peut etre sur¬ 
prenant. Ce n'est pas un métier qui va à tout 
le monde. Cela prend des nerfs d'acier et 
une patience d'ange. Dans le hockey, plus 
que dans tout autre sport, les arbitres ou ju¬ 
ges de ligne sont soumis à toutes les tribula¬ 
tions et il faut avoir déjà été assis au banc 
des pénalités pour savoir quelles imprécations 
leur sont destinées. C'est incroyable, et ce 
qui est pire,* les juniors sont encore plus fau¬ 
tifs que leurs aînés, qui, évidemment, ont été 
formes de la même façon. 

Comment peiit-un espérer régler le pro¬ 
blème ? Il y aurait avantage en tout cas à 
ce que les dirigeants de.ligue insistent pour 
que les règlements soient mieux appliqués 
dans des cas si flagrants de délit de la part 
des athlètes vis-à-vis les officiels, en com¬ 
mençant par exiger qu'ils surveillent leur lan¬ 
gage Si, au hockey, on était aussi sévère 
qu'au footbaH, pourtant un jeu rude, il n'y 
aurait souvent pas suffisamment de joueurs 
disponibles piour terminer les parties. 

Quant au public, c'est son privilège indis¬ 
cutable de pouvoir huer une décision, et cela 
n'affecte pas les arbitres. Mais en dernière 



Parents ! 


Devenir comelot, c'est la chance pour le icune 
garçon de compléter so formation. Le livreur de 
journaux déveioppo le sens des responsabilités, 
apprend la valeur de l'argent, tout en s initiant 
au contact avec le public. 

Envoyez votre fils à l'école de la vio. "à propos ' 
est prêt à lui donner so chance. 


529-0411 


analyse, le problème est le suivant : si le re¬ 
crutement de joueurs est devenu plus diffici¬ 
le pour les équipes professionnelles, le recru¬ 
tement d'arbitres l'est encore plus. 

— X X X — 

Beaucoup d'amateurs de txaseball, même 
ceux qui ne s'intéressent qu'à la série mondia¬ 
le, n'ont pas été impressionnés par les^ gestes 
posés par le propriétaire des Athlétiques, 
Chorles O. Finley. Lorsqu'il a déménagé la 
franchise des Athlétiques de Kansas City à 
Oakiand, un journaliste de K.C. avait écrit : 
"La capacité de Finley pour faire du trouble 
est incroyable. Il y travaiHe. Il aime les 
temps difficiles pour s'acharner à les solu¬ 
tionner et ensuite, il prend tout le crédit, 
Oakiand est la ville la plus chanceuse depuis 
Hiroshima". . . Le cheval de John Ferguson, 
SHAIBU, dont le nom avait été choisi suivant 
un concours auprès du public, après la célèbre 
série Russie-Canada, a été mis aux enchères 
à l'encan tenu à la piste Richelieu, hier. .. 

Le réseau anglais de Radio-Canada présen¬ 
tera, le 10 novembre prochain, un program¬ 
me d'une heure sur les courses sous harnais. 

Ce sera de 4.00 à 5.00 heures. . . Rappeliez- 
vous qu'à compter de samedi prochain, les 
programmes du club de courses Jacques-Car¬ 
tier auront lieu en matinée... 

_ X X X — 

J'ignore si il y aura transaction eqtre les 
Remparts et les Rangers de Drummondville, 
mais il y a eu de longs entretiens entre les 
représentonts des deux clubs, samedi matin 
dernier, au Colisée. De remarquer Paul Du¬ 
mont ; "Je te dis que ce n'est pas facile de 
compléter une transaction". .. Si les Alouet¬ 
tes gagnent leur match de dimanche à Ottawa, 
ils seront assurés du championnat du calen¬ 
drier régulier, et deviendront du même coup 
les favoris pour représenter l'Est dans la fi¬ 
nale pour la Coupe Grey. .. Le joueur bles¬ 
sé des Golden Blades, Gary Peters, est l'un 
des commentateurs des émissions de radio 
pour un poste de la métropole américaine. 

Il ne croit pas pouvoir jouer avant quelque 
temps. . . 

Albert Ouellet de Matane m'a fait remar¬ 
quer qu'il y avait énormément d'orignaux 
dans son coin de Province. On a souvent dit 
que cet animal n'existait pas là-bas. . . Le 

Le Garage Labrie a causé une 
surprise au ballon sur glace 


club de golf et de curling de Granby—St-Paul 
est devenu la propriété de Gilles Rousseau, 
(le frère des autres) Armand Russell, (le dé¬ 
puté de Shefford) et Roger Ricard.^ Les nou¬ 
veaux propriétaires, qui ont acheté 51 % des 
actions du club, ont l'intention de construire 
un nouveau 8 trous, dont l'architecte sera 
Howard Watson. . . Le vide causé par le dé¬ 
part d'André Burns au club de golf de l'Esté- 
rel a été comblé par Norman Doyle, un an¬ 
cien joueur junior avec Montréal et Hull- 
Ottawa. ., 

_ X X X — 

Mémo à Guy Lemieux : c'est 48, pas 49. 
Ça viendra bien assez vite. . . Si l'on juge 
por la façon ôvec laquelle on verrouille les 
portes au Colisée, on a l'impression que quel¬ 
qu'un a peur qu'un jour des voleurs vont par¬ 
tir avec la glace. S'il faut en croire les re¬ 
marques de certains joueurs des Nordiques, 
les voleurs peuvent y aller tout de suite. A 
l'lie d'Anticosti, pour ceux qui ont'les moyens 
de s'y rendre, la saison de chasse aux che¬ 
vreuils est commencée depuis le 1er juillet 
et ne se terminera que le 31 janvier. On sait 
qu'il y a abondance de l'espèce sur cette île... 
Celle-ci n'a rien à faire avec le sport, mais 
je vous la livre quand même. A quelqu'un 
qui lui demandait jxiurquoi avait-il décider 
de quitter la tranquillité de la retraite, Frank 
Sinatra a répondu: "J'ai fait un appel tran¬ 
satlantique et l'opératrice m'a demandé d'é¬ 
peler mon nom. Puis elle m'a demandé mon 
prénom et lorsqu'elle a ajouté "fils?", j'ai 
pensé qu'il était temps que je me montre de 
nouveau en public."... 

A VENDREDI, 


Les 

propos 

de 

Louis 

Chassé 





' % 


C'est toute une surpriselde Gilles Doré; 
I./, la Caranp T .ihrie a est allé à Dani< 


but 


que 

causée lors du dernier pro¬ 
gramme dans la ligue de 
ballon sur glace "Molson" 
Rive-Sud, à l'aréna régio¬ 
nale de Lauzon. Il a défait 
les champions des élimina¬ 
toires de l'an passé, l'Hôtel 
Briand, au compte de 4 à 1. 
Quatre marqueurs différents 
ont dirigé l'attaque du Ga¬ 
rage Labrie : Alain Gameau 
de Kavin Walsh, Pierre Do- 
neault de Clément Patry, 
Denis Labbé, toujours de 
Clément Patry et Yvon Bos¬ 
sé de Laurent Turgeon, et 
pour l'Hôtel Briand, Nor¬ 
mand Guay a évité le blan¬ 
chissage assisté de F. La¬ 
montagne. 

Dans la seconde partie, 


l'Hôtel des Plaines e- 

nu de l'arrière pour annuler 
2 à 2 avec le St-Henri. Jac¬ 
ques Bussières a égalé le 
compte pour les Plaines 
alors qu'il restait moins de 
cinq minutes 4 jouer, 


sans aide. Pour le St-Henrl, 
■Laurent L'Heureux assisté 
de Simon Pouliot, et Roger 
Bélanger sans aide ont 
compté. 

Dans une partie très rude, 
les Cribs de St-Gervais ont 
su profiter de l'avantage 
numérique, ils ont vaincu les 
Panthères du Restaurant 
Cariais de St-Charles au 
compte de 4 à 0. Raynald 
Lapointo a dirigé l'attaque 
des vainqueurs avec 2 buts; 
Raynald Turgeon, un but, 
passe; Louis Lapierre, 

_ jut; une aide chacun à 

Serge Lapoiinte et Guy Na- 
deau. Un aufre excellent 
programme aura lieu ce soir 
à 21h00, les Cribs de St-Ger- 
vals rencontreront l'Hôtel 
des Plaines, le Restaurant 
Cariais de St-Charles 
léchasse contre THOtel 
Briand et St-Henri vIsHeront 
le Garage Labrie, 


Trois ans 
pour Yogii 


NEW YORK (PA) — Yogi 
Berra, qui a conduit les Mets 
de New York au championnat 
de la Ligue nationale de ba¬ 
seball pour la saison 1973, 
a vu son contrat de gérant 
de l'équipe renouvelé pour 
e période de trois ans. 
'Nous n'avons jamais mis 
son poste en doute, a déclaré 
le gérant général des Mets, 
Bob Scheffing, et nous le 
prouvons en le gardant avec 
nous pour trois autres an¬ 
nées, 

Scheffing a fait cette décla¬ 
ration à la suite d'une réu¬ 
nion du conseil de direction 
mercredi matin. Il a ajouté 
que cette rencontre n'avait 
été qu'une formalité pour ac¬ 
cepter le contrat de Berra. 

Yogi Berra égale donc le 
record de longévité pour un 
gérant des Mets que détient 
te regretté Gil Hodges. 

Le contrat de deux ans de 
Yogi Berra a pria fin après 


... défaite des Mets contre 
les Athlétiques d'Oaklai^*u 
cours de la dernière 
mondiale. 

Au cours de ses trois an¬ 
nées de gérance au baseball, 
Berra a récolté deux cham¬ 
pionnats de ligue. Il a de 
plus conduit les Yankees de 
New York au championnat 
de la Ligue américaine, mais 
avait été congédié après que 
l'équipe eut perdu aux mains 
du St-Louis dans la série 
mondiale. 

Handicapés par les blessu¬ 
res, les Mets ont connu un 
très mauvais départ cette an¬ 
née de sorte que la plupart 
des observateurs s ' atten¬ 
daient à la mi-saison h ce 
que Berra soit congédié. Le 
30 août, les Mets occupaient 
la dernière place du classe¬ 
ment, mais ont connu une 
remontée spectaculaire pour 
décrocher le championnat de 
la ligue le dernier jour de 


QuéEiec, 4 pfpm, mercredi 24 octobre 1973 — 2Ï 



Si tant de gens 
achètent des voitures Ford 
chez Laurentide, 


c'est pas pour rien ! 


FORD - TORINO - MUSTANG - MAVERICK - PINTO 

25 SUD, DORCHESTER, QUÉBEC / 525-8181 


t' il 'puis plus de 40 ans. 


Ils connaissent I iniportani . • ■ im I aiiiontide attache a sa réputation 

est poni c‘ ’s MIS' 1' ‘ Ini ■ I ani ont idc en fait gros. 

a I achat • J ,in soivn ■ pont d' 'iinoi satisfaction 


Nous en faisons gros 
pour vous donner 
satisfaction. 
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Bonspiel Léonce Jacques 

lère épreuve importante 

dans le monde du curling 


l'ai .IKAN POl'IJOT 


iTSiicctif e 


-fUibs 


■-O premif-re cnmpétitinn ques-Cartipi et ses coéqui- sous ... dirpctinn d 
iir orlonee de la til • m. picis aux Employé.s Civils Fouriiiei et du Dr Bruci 

int' ubs "Léoncf Jac-' Florent Milot et Yves Gresier Cnitchfield. Enfin, le public' 

SG disputera du 12 au se sont adjoints Yoland Cro- taire est Claude Valide, 
.lovombre sui Ie‘ fi'nces teau et Bob Gallant, tandis! Le représentant de TAsso- 
e lub.-. Et'chemin et f m- que Jean-Paul Lelièvre évojciation des curlcrs du Qtié- 
■vé! Civils. Telle est la luera pu ■ cette forination, bec. Don Wa.vland. fait 

uve annoncée Inet aux dans la ligue du Centenaire, sa''"''- mi'on nine riPc deux 

1 par le pré.sî- Guj Germain est également 

- • • ' ■ • ■ Empl yésii 

? comité fort actif ' Civils devant la situation bec sera le site du tournoi- 

rompiêté du secrétaire confuse qui existe au Cam-; invitation prov i n c . a ’ par] ^ 


u'-clubs masculins et des 

Ragti Ferland. l''o'-x-, pas'sé au club des- Empl yésldeux inter-clubs mi.xtes. Qué 


... du trésoriei Bobjbrai. ’ léquipes. du British Consols. ^ ^ ^ 

'^' edsgreen et du responsable Les curlers ont jusqu’au ,21 emblème du champibnnat| ^ 

et ontres. Florent Mi-j novembre à 17 heures pour provincial masculin et du tra- e," \ 

s’inscrire a cette compétition’ditionncl bonspiel internatio-| jX*', J 

LEONCE JACQUES |qui est commanditée pc’ la'nal. d nt le president seraf ■ ’ - 

Le bonsoiel Léonce Jacqiiesl 1303 et qui seraj'Me Nicnl Henry, 

a été inauguré l'an dernier clôturé par une soirée dan- Voici le calcndriei de la^ 
pour rappeler le souvenii' du au club des Employés!saison qui se terminera par 

journaliste du Soleil, dont lel Civils le 17 novembre Ile touinoi mixte- Oméga et 

dévouement è la cause du' CENTENAIRE ;du populaire bonspiel d été| 

curling est légendaire. L'an' La ligue du Centenaire,|<Ju Jacques-pitiei, dont es 
dernier, il avait groupé -lOjqui constitue l’épine '■orsaleJ* 
équipes même .s’il avait eu'du curling de compétition àL, , les F ' 

date très tardive! Québec, opérei-a de nouveau! clubs hornmes pou, les t o-, ^-* . 

sous la responsabilité de Jean!Léonce Jacques Kio-, T 
Boivin qui en avait fait uniUcnbrau e: 1308,. J l 

succès éclatant l’an dernier. 30 nov. - 2 déc. . Tournoi 
Elle s'ouvrira le 5 novembre invitation (provincial) de la 
sur les glaces du Cambrai PQCA pour J es trophées De| 
et les nouvelles équipes-qui| Kuyper-Meagher. 

/'nmnipï’pmnf Ipc ri *lfi’ ^ nu R Hâ 




de la saison 
une participation 
aVec les dates de choix ob¬ 
tenues 

La première équipe à ins¬ 
crire son nom sur le trophée 
fut celle de Jacques Lafo- 
rest, du Cambrai, qui l’em¬ 
porta en finale sur Guy 
Germain. Cette année, elle 
sera divisée puisque Laforest' 
est devenu membre au Jac- 


compléteront les cadn 
équipes devront se qualifier 
quelques jours auparavant. 
La compétition du Carnaval 
été confiée à Jacques Pel- 
itier et les écoliers seront 


Carrières et professions 


lA COMMISSION DES ECOLES 
CATHOLIQUES DE QUEBEC 


SERVICES DE L'EDUCATIOtt 
DES ADULTES 

DEMANDE 

PROFESSEURS 

pour la formation professionnelle 
aux adultes le jour 

MATIERES : 

Plomberie 

Nouveau code (plomberie) 

Electricité 

Charpente menuiserie 
Ferblantier 

Brûleur à l'huile domestique *■ 

EXIGENCES : 

1— Détenir soit un diplôme 
de technicien 

soit un certificat 

d'écoles de métiers 

soit une compétence reconnue 

2— Posséder une expérience 
industrielle d'au moins 
trois (3 ans. 

N.B. : Veuillez prendre note qu'il s'agît d'en¬ 
seignement à temps partiel rémunéré 
sur une base de taux horaires. 


M. Jean-Louis Dugré, 

Agent de la gestion du personnel, 
1450, chemin Stc-Foy, 

Québec 6, Québec. 



8 dé. ; Intei'-clubs ^ 
mi.xte pour les trophées Du-, 
vallon-Chrysler plymouth. j [)e pierres, il n'y avait que celles des voûtes Talon. Mais le vice-président 

7 au 12 janvier ; Champion- jg comité inter-clubs de curling, Roger Ferland, avait ses balais pour signaler 

nats mixtes du district pourlj a / i- » 

qualifier deux équipes 


tournoi provincial (qui 
joué è Shawinigan. ) 

14 au 19 janvier : Cham¬ 
pionnats hommes du district 
pour qualifier deux équipes 
a tournoi provincial (devant 
5 jouer à Québec). 

28 janv. - 2 fév. : Bonspiel 
Inter-national. 

au 9 mars : Dernier in- 
-clubs pour équipes mas¬ 
culines pour les trophées 
Syndicat et Greco. 

10 au 17 mars : Le Sham¬ 
rock (hommes et femmes). 

18 au 23 mars : Le tournoi 
des maîtres (hommes). 

1er au 6 avril : Le tournoi 
des maîtres (mi.xte). 


i| l'ouverture de la saison par- le bonspiel "Léonce Jacques". Le président 


Marcel Huneault, et Géroid Andrews, représentant Kronenbrau 1308, pré¬ 
voient battre le record de 40 équipes de l'an dernier. (Photo Marcel Loforce) 

échange Tigers-Red Sox 


BOSTUN (PA) — La direc- cupé lo poste de rlouxièmc 


tion des Red Sox de Boston 
a annoncé mardi qu’elle avait 
i quis les services du vété- 
tn Dick McAuliffe, des Ti- 
gers de Detroit, en échan¬ 
ge de Ben Ogilvie. 

McAuifte, qui awa 34 
is en novembre, frappe do 
la gauche et a -surtout oc- 


bul dwant 14 uns 
Tigers, de la Ligue améri¬ 
caine. E a de plus joué à 
l'arrêt - court et au troisiè¬ 
me but. 

Au cours do la saison 1973, 
McAuliffe a em’egistré 
moyenne au bâton de .274 


avec 12 circuits et 47 points 
produits. Il a participé à 100 
matchos. Sa moyenne ù vie 
est de .249. 

Pour sa part, Ogilvie a 
frappé .218 en 58 mutches 
pour les Red So.x à sa deux¬ 
ième saison comidéte avec 
l’équipe. 


Octobre 198-4 

Reds de Pékin contre Yankees 


NEW YORK (PA) — Nous la Chine s'améliorent < 


sommes en octobre 1984 et 
ie match d'ouverture de la 
mondiale de baseball 
oppose les Reds de Pékin 
jx Yankees de New York. 
Inimaginable, direz-vous. 
Pas du tout, réplique lo 
commissaire du baseball “ 
wie Kunh, 

Il prévoit une importante 
expansion au cours des pro¬ 
chaines années et avoue être 
très favorable â l'admission 
d’équipes japonaises 

'Il serait certainement 
possible d'organiser une li¬ 
gue du Pacifique avec des 
équipes américaines de la 
côte Ouest en plus d’Hono- 
pourrait y ajouter 
des équipes japonaises corn- 
■ ■ celles de Tokyo et d'Osa- 
et peut-être même Tal- 
i et Manille", a-t-jl dé¬ 
claré. 

Alors que les relations en¬ 
tre le monde occidental et 


tamment et que les distan¬ 
ces s'amenuisent de plus en 
plus grâce aux progrès mo¬ 
dernes, il n'y a aucune rai¬ 
son pour que les équipes do 
baseball d'Orient ne puissent 
affronter celles de l'hémi¬ 
sphère occidentale, 

Bowie Kuhn a révélé que 
l'i baseball connaissait une 
période de pleine expansion, 
n mentioimé entre autres 
les villes de Toronto, de la 
N.i ivelle-Orléans et de Mexi¬ 
co comme étant les candi¬ 
dates les plus probables. 

"Nous aimerions que Mexi¬ 
co et Toronto fassent partie 
des majeures actuellement. 
Il n'y a aucune raison qui s'y 
oppose", a-t-il souligné. 

Les distances ne sont pra¬ 
tiquement plus un problème. 
Le voyage en avion de Seat¬ 
tle â Tokyo prend moins que 
six heures. Les équipes des 
ligues majeures de la côte 
Ouest doivent voyager 1 


l'heure actuelle jilus de cinq 
heures poim se rendre su ' 
côte Est. 

Le baseball japonais . . 
en plein essor et H est bien 
organisé.. Un grand nombre 
d’anciens joueurs des ligues 
majeures américaines jouent 
présentement pour des équi¬ 
pes japonaises. 

Il ne semble pas que le 
baseball fasse actuellement 
partie des moeurs cliinoises, 
mais il est très populaire â 
Taiwan puisque l’équipe lo¬ 
cale a déjà remporté lu.s 
honneurs dos séries des Pe¬ 
tites Ligues à deux repri.ses 
consécutives, 

Bowle Kuhn envisage la 
possibilité de l'existence de 
trois ligues, la ligue du Pa¬ 
cifique en plus des deux 
très actuellement existantes. 

■Un certain nombre de vil¬ 
les américaines, dont la 
Nouvelle-Orléans et Seattle, 
construisent des stades cou- 
Les ligues majci 


n'ont pas élargi leurs cadres 
depuis 1989 et plusieurs vil¬ 
les réclament une franchise. 
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Les Jeux d'Hîver à St-Georges 

C'est l'affaire de tout le inonde 


Par Robert JUTRAS 

ST-GEORGES — Si T-., 
en croit les paroles de M. 
Edwin Gendron, greffier de 
la ville de, St-Georges de 
Beauce, la présentation des 
Jeux d'hiver de 1974 dans 
la cité beauceronne appor¬ 
tera la continuité ou l'cn- 
k terrement de ces grandes 
I compétitions provincales. 

"Nous voulons assurer le 
plein succès des jeux pour 
que d'autres villes puissent 
se rendre compte de la pos¬ 
sibilité de présenter ces 
compétitions. Si nous avions 
décidé de renoncer à faire 
le grand saut, il est facile 
de prévoir ce qui aurait pu 
advenir des Jeux d'hiver du 
Québec", de dire M. Gen¬ 
dron. 

Nous avons rencontré M. 
Gendron au lendemain de 
l'adoption de la résolution 
concernant les jeux par les 
autorités municipales. Dé- 
bodant d'optimisme, il a 
commenté que toute la po¬ 
pulation, de concert avec les 
différents organismes so¬ 
ciaux et les commissions 
scolaires ne pensaient plus 
qu'en relation des jeux. 
"C'est un défi de taille mais 
nous nous sentons prêts à 
le relever. Notre ville est 
composée de gens uniques 


t Québec e 


e fait pas 


l'ombre d'un doute que 
déployons toutes nos éner¬ 
gies pour faire des Jeux 
d'hiver un succès total". 

Pour sa part, le maire de 
St - Georges, M. Sylvestcr 
Redmond s'est dit enchanté 
de la réaction de ses con¬ 
citoyens. "Ils nous ont prou¬ 
vé, encore une fois, que St- 
Georges de Beauce était une 
ville en plein essor et que 
la venue des Jeux du Qué¬ 
bec rehausserait le prestige 
' notre cité, non pas seule¬ 
ment au niveau provincial, 
au-delà des frontières 
du Québec". 

LE TREMPLIN 
Le premier magistrat de 
i cité a été catégorique 
lorsqu'il a révélé que c'est 
à la population qu'on devait 
la venue des jeux. "L'assem¬ 
blée populaire convoquée la 
semaine dernière a été le 
tremplin de notre décision. 
Tous sans auenue exception 
ont démontré une attention 
borne envers les jeux. 
De notre côté, lors de l'as 
semblée régulière du con 
seil, les échevins ont embo! 
té le pas et c'est unanime 
ment qu'a été passée la 
solution". 

PRUDENCE 
Guidée par la prudence, la 
ville de St-Georges ' ' 


! lancée corps et âme 


A St-Georges, une réaction 
positive vis-à-vis les Jeux 

(par Robert JUTRAS) 

Dans l'ensemble, la population de St-Georges de 
Beauce est prête à recevoir la deuxième finale provin¬ 
ciale des Jeux d'Hiver du Québec de 1974. Une courte 
enquête effectuée sur la rue prouve l'importance de la 
venue des Jeux dans la ville beauceronne. 

Sur 10 personnes interrogées relativement aux Jeux, 
une seule ne connaissait pas la nature de l'événement ef 
trois autres se sont montrées totalement indifférentes. 

Voici brièvement le contenu des commentaires 
cueillis auprès des intéressés. 

M. YVES GAGNON, pompiste : "Les Jeux d'Hiver 
c'est supposé être bon. Une chose est certainci ça va ap¬ 
porter de l'activité dans notre ville. J'ai peur que la 
ville arrive en déficit dans cette affaire-là, mais d'abord 
que les citoyens ne payeront pas de taxe en surplus, c'est 
tout ce que je demande. Je ne vois pas d'autres problè¬ 
mes car les personnes qui s'occupent d'organiser les 
Jeux doivent connaître leur -iffalre". 

Mme IRENEE BOUCHER, ménagère : "Moi je suis 
pour ça les Jeux du Québec, même si ça n'avait que 
pour seul effet de sortir les jeunes des hôtels. Je ne 
parle pas pour ma famille, car j'ai une fille de 17 ans 
très sage et un garçon de 20 ans qui ambitionne d'alier à 
i'univcrsité i'an prochain. Je connais d'autres mères de 
famille qui aimeraient bien que leurs enfants participent 
à plus d'activités sportives que de passer leur temps 
dans les débits de boissons". 

M. C. SEVIGNY, marchand : "Je suis très content. 
Si la ville n'avait pas pensé que c'était bon pour la 
^ promotion, elle n'aurait'pas embarquée dans ça. On s'est 
W aperçu qu'on avait les équipemenu nécessaires pour 
présenter les Jeux, pourquoi ne pas en profiter. Ce sont 
nos jeunes qui en bénéficieront le plus et c'est ce qui 
compte. J'aimerais bien que l'on présente des compéti¬ 
tions de curling, car ça nous permettrait de pratiquer ce 
sport après les Jeux. J'ai deux motonciges et des skis de 
fond et si c'était possible, le particinerais aux compéti¬ 
tions". 

. RENAUD GENESSE, étudiant au Séminaire : "C'est 
une bonne affaire parce que ça va attirer beaucoup de 
monde et faire connaître notre ville telle qu'elle est. Les 
Jeux d'Hiver vont aider k l'accélération et au développe¬ 
ment des activités sportives dans notre coin". 

SALON DE BARBIER DAIGLE ET LABBE : "Ca va 
marcher. On est capable d'avoir ça ici et même si ça 
coûte cher, on va s'en sortir. C'ost une très bonne chose 
pour la promotion de notre ville; ça va mettre St-Georges 
sur la "map" dans le domaine des sports". 

CHOMEUR ANONYME : "C'est une mine d'or d'avoir 
les Jeux il'Hiver du Québec à St-Georges. Les gens de 
Montréal, Québec et partout dans la province vont s'aper¬ 
cevoir que les Beaucerons ne sont pas aussi "habitants" 
qu'ils le croient. Nous sommes capables de bien accueillir 
les gens. Présentement je ne travaille pas mois Je me 
propose de donner mon nom pour travailler pour les 
Jeux, les organisateurs vont sûrement avoir besoin de 
beaucoup de monde pour en assurer I« succès. 


dans cette aventure 
avoir pris bien soin 
mesurer le pour et le contre. 

"Lorsque nous avons ac¬ 
cepté l'offre de la Corpora¬ 
tion des Jeux du Québec 
d’endosser le crédit de cet 
événement, nous ne pensions 
pas posséder les équipe¬ 
ments requis. Pourtant, la 
venue de gens ' responsables 
a dissipé nos craintes de ce 
côté", de poursuivre M. Gen¬ 
dron. 

i sait que les Jeux d'hi- 
du Québec regroupent 
disciplines différentes, 
le badmiton, le ballon 
glace, le baskctball, 
l'haltérophilie, le judo, le 
karaté, la lutte, la nage syn¬ 
chronisée, le patinage artis- 
raquette, le ski alpin, le ski 
tique, le patin à vite.sse, la 
de fond, le tennis sur table, 
le volleybali et l'escrime. 

La majorité des compéti¬ 
tions pourront se tenir dans 
les limites de la cité, sauf 
pour les épreuves de nata¬ 
tion qui se dérouleront dans 
la piscine de dimension se- 
’-olympique du Centre cul¬ 


turel de Beaucevillc. Cette 
municipalité ainsi que celle 
de St-Prosper possèdent des 
patinoires cou vertes oft 
pourraient avoir lieu certai¬ 
nes compétitions sur glace. 
COLLABORATION 
ETROITE 

La Commission scolaire 
régionale de la Chaudière et 
le Grand Séminaire de St- 
Georges ont assuré le co¬ 
mité provisoire de leur plus 
grande collaboration. "Sans 
ie concours de ces deux or¬ 
ganismes d'enseignement, il 
nous aurait été impossiMc, 
de songer même, à ces 
jeux", de confier M. Loren- 
zo Bureau, secrétaire do 
l'OTJ locale. M. Bureau est 
quelque sorte le promo- 
r de l’événement car c’est 
c lui que les représen¬ 
tants de la Corporation des 
jeux ont établi les premiers 
contacts. 

Ce grand déploiement 
groupera pas moins de 2,000 
athlètes de tous les coins 
de la province en plus de 
500 moniteurs. "C'est donc 
dire qu'il faut penser rapide¬ 
ment afin de prendre les me¬ 


sures qui s'imposent pour 
assurer la bonne marche des 
activités", a commenté M. 
Biu-eau. 

TEMPS LIMITE 
Les jeux auront lieu du 
r au 10 mars prochain. Le 
comité provisoire ne dispose 
plus que de 4 mois pour 
harmoniser les activités. 
"Notre projet immédiat 
de mettre sur pied un comi¬ 
té formé de permanents qui 
travailleront sans relâche 
sur tous les aspects 
jeux. Nous ne pouvons mû- 
■ longuement nos déci- 
; il faut agir très 
et, sons se tromper", d'allé¬ 
guer M. Bureau. 

L'ASPECT FINANCIER 
PAS UN PROBLEME 
Là où les autorités de la 
ville de St-Georges s'inquiè¬ 
tent le moins est l'aspect fi¬ 
nancier. Le greffier Gen¬ 
dron avoue que la position 


financière de la ville 
aucune doute "Un déficit 
pour les jeux est peu pro¬ 
bable. Et s'il y en avait un, 
il serait très peu élevé, de 
sorte que la cité endosserait 
complètement les dépenses 


dépassant les revenus. Nous 
avons voté une somme de 
$25,000 pour donner la chan¬ 
ce au comité provisoire de 
sc préparer. Ce montant 
s'élèvera à mesure que Ic.s 
semaines s'écouleront mais 
comptons sur une sub¬ 
vention de $100,000 prove¬ 
nant du gouvernement pro¬ 
vincial. Nous nous occupe¬ 
rons du reste. 


Il ne faut pas oublier que 
lire ville possède une aré- 
plètcmcnt équipé et une mai- 
na, un centre de ski corn- 
son pour handicapés grâce à 
des souscriptions populaires. 
'Foutes CCS réalisations dé¬ 
montrent bien à quel point 
notre population est sensibi¬ 
lisée aux mouvements de 
masse". 

aire Redmond ajoute 
ville accueillera des 
milliers de jeunes, du 1er 
au 10 mars, et le comité en 
qui est humainement possi- 
charge des jeux fera tout ce 
ble de faire pour bien rem¬ 
plir son rôle d'hôtesse de la 
deuxième finale provinciale 
des Jeux d'hiver du Québec. 


LES ÉLECTIONS AU QUÉBEC 


A 


UN SONDAGE SCIENTIFIQUE 

EXCLUSIF 

CJRP • RADIOMUTUEL 


a été effectué par CROP* 

^Centre de Recherche sur l'opînion publique înc. 

Les résultats, complets 
de ce deuxième sondage 
seront dévoilés 

JEUDI 

25 OCTOBRE à 12 h 15 

en exclusivité à CJRP 
durant une émission 
animée par Laurier Lapierre 


BOBO 
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Verra-t-on le premier gérant noir ? 


Charles Finley a été accusé de plusieurs'' 
méfaits et, dans la plupart des cas, les accu¬ 
sations étaient fondées. Mais il n'y a une 
chose dont on ne l'accusera jomais et c'est 
d'être incolore et ennuyant. Ses innovations 
ne se comptent plus et la question de l'heure 
est de savoir s'il poussera son goût de l'inha¬ 
bituel jusqu'à engoger le premier gérant de 
couleur. 

Ne rejetez pas cette hypothèse, car c'est 
à peu prés tout ce qui manque à l'excentrique 
millionnaire ; loisser son nom à la postérité 
comme un deuxième Branch Rickey. 

Officiellement, le baseball coche son hy¬ 
pocrisie en cette matière avec des clichés 
comme : "c'est une simple coi'ncidence". 
Privément, les magnats vont vous dire ; "le 
public n'est pas encore prêt pour un tel chan¬ 
gement" ou bien "les assistances vont bais¬ 
ser" voire même "c'est la qualité des specta¬ 
teurs qui va changer". Si vous der'-andez 
des raisons plus sérieuses, on vous répondre: 
"les joueurs n'accepteront pas cela" ou bien 
"il sera ensuite impossible d'en congédier un". 
Et si vous êtes dans les confidences d'un pro¬ 
priétaire, il vous avouera très franchement, 
mais pas pour publication, que tout simple¬ 
ment il ne LES aime pas. 

Ralph Houk, pour sa part, feignait d'igno¬ 
rer le problème et il commentait: "Tiens ! je 
n'y avais pas pensé. C'est pourtant vrai qu'il 
n'y en a pas eu beaucoup récemment". 

LES RELATIONS AVEC LE PATRON 

Si la majorité des gérants de baseball 
semWent coulés dans le même moule, à 2 
ou 3 exceptions près, c'est que la partie la 
plus importante de leur travail consiste à 
prendre un verre avec le patron et à écouter 
ses suggestions sur les changements à effec¬ 
tuer. C'est pourquoi on revoit pratiquement 
toujours les mêmes gérants, congédiés par 
une équipe et réengagés par une autre. Les 
gérants de joueurs sont habituellement de lo 
même époque que les gérants-généraux dont 
ils sont les compagnons de bar, les partenai¬ 
res de parties. 

Les propriétaires d'équipe n'ont pas de 
vieux omis noirs : ils n'ont pas d'amis noirs. 


de quoique âge que ce soit, du moins pas des 
amis persannels. Et ils ne sont pas pour 
commencer à siroter un verre avec un Noir, à 
s'asseoir ovec lui dans l'avion, à changer de 
blonde avec lui. 

FRANK ROBINSON EST SUREMENT PRET 

Frank Robinson a prouvé dans les lignes 
d'hiver qu'il était capable de mener des 
joueurs de tout calibre et de toute couleur. 
Mais il reste que ça prend, un peu comme 
pour Jackie Robinson, un gars avec une très 
forte personnalité. Et les gars de cette trem¬ 
pe ne sont pas considérés comme des bons 
hommes pour l'establishment qui règne dans 
le baseball. Par contre, un gérant noir qui 
serait un simple numéro dans l'organisatian 
du club, ne réussirait pas à commander le 
respect aux athlètes de couleur. 

Robinson, à ses premières années comme 
joueurs, était reconnu comme une forte per¬ 
sonnalité. Depuis quelques années, devant 
la perspective de devenir le premier gérant 
noir, il voile un peu plus ses sentiments et il 
joue le jeu du citoyen tranquille, respectable 
et traditionnel. 

C'est toute une bataille pour lui de jouer 
ce jeu, mois la crainte des propriétaires est 
qu'une fois le but atteint, il éclate et devien¬ 
ne un trouble-fête. 

Un peu comme Cossius Clay a caché son 
jeu jusqu'à lo conquête du titre mondial, Ro¬ 
binson peut fort bien, une fois devenu gérant 
être un second Muhammad Ali qui secouerait 
le baseball comme l'autre l'a fait pour la 
boxe. Cette perspective sourit peut-être à 
Charles'’Finley, qui s'est fait bouder par les 
autres propriétaires jusqu'au jour où ils ont 
eu un besoin urgent de ses millions pour sau¬ 
ver la franchise de Kansas City. 

L'ANECDOTE DU JOUR 

Rocky Bridges qui a évolué pour sept 
clubs des majeures en onze ans résume ainsi 
sa carrière : "J'ai porté plus de numéros 
qu'une carte de bingo. Ma femme était obli¬ 
gée de m'écrire au soin du commissaire Ford 


Frick pour être sûre que la lettre se rende. 
C'est une bonne chose que je sois resté quatre 
ans à Cincinnati, car ça m'a pris ce temps-là 
pour apprendre à épeler ce nom". 

Ici et là. 

L'aréna de Shawinigan s'améliore de jou¬ 
te en joute. On a complété l'installation de 
la baie vitrée et on ouro sous peu le permis 
de vente de bière. On ne dit pas s'il y a un 
rapport entre les deux. — Les Bruins de Bos¬ 
ton ont fustigé l'employé qui a dévoilé l'as¬ 
sistance contre Vancouver. On aurait pré¬ 
féré un rapport folsifié pour conserver intacte 
la série de joutes à guichets fermés. Quand 
on a annoncé la foule-capacité au match sui¬ 
vant, le journaliste Léo Monahan a écrit que 
plusieurs spectateurs étaient déguisés en 
bancs vides. — Orval Tessier a refusé le pos¬ 
te d'adjoint à Bob Pulford, l'instructeur des 
Kings de Los Angeles. 

Al Sims peut devenir le premier défen¬ 
seur de la LJMQ à faire le saut directement 
dans la LNH. Harry Sinden ne tarit pas d'é¬ 
loges sur les lères performances du gradué 
des Royals de Cornwall. — Si Marshall Butler 
demande un cambat contre Fernand Marcotte 
jr, ce sero la bonne occasion pour le promo¬ 
teur local d'exiger d'abord une rencontre avec 
Marc Gervais. — Robert Rousseau sera le 
nouveau professionnel au club de golf de 
Bromont. 
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I échange au moins un volti- 

mais “qu'aucune transaction!Bill Mudlock et le 2e butl O'Brien a par contre coin- geur. Il a de plus révélé que 
n'avait encore été complé- Dave Nelson pour compléter menté que cet échange ne lui Cleveland avait déjà annon- 
tée". Il'échange avec Jenkins, qui semblait pas réaliste, atfir- cé son intention d'obtenir les 

Les échanges inter-ligues est originaire de Chatham,Imant désirer recevoir eniservices de Nelson, 
débutent officiellement ven¬ 
dredi. Les Rangers ont cédé 
le voltigeur Rico Carty et le 
lanceur Mike Paul aux Cubs, 
de la Ligue nationale, en 
août dernier, de sorte que les 
Cubs leur doivent encore 
quelque chose. 

"" est fort possible 'que 
tentions d'obtenir plus 
que Jenkins au cours d'une 
éventuelle transaction avec 
les Cubs", a déclaré O'Brien. 

Un quotidien de Chicago a 
rapporté par ailleurs que les 
Rangers se départiraient 


Lee MaePhait est choisi 



Ferguson JENKINS 


CHICAGO (P.A.) — Les pro¬ 
priétaires de la Ligue améri¬ 
caine ont choisi Lee Mac- 
Phail, gérant général des 
Yankees de New York, pour 
succéder à Joe Cronin en 
tant que président de la li¬ 
gue. Il occupera son poste 
à partir du 1er janvier 1974. 

Cronin, qui est ûge de 67 
ans, présidera les réunions 
de la Ligue américaine à 
Houston en décembre pro¬ 
chain. Pour sa part, Mac- 
Phail, qui est âgé de 55 ans, 
a déclaré vouloir prendre 
quelques mois pour régler 
ses affaires avec -les Yan- 

MacPhuil et Cronin ont af¬ 
firmé que les propriétaires 
de la Ligue américaine ont 
discuté entre autres de la 
R|uestion du frappeur désigné. 

I Ils ont précisé que la Ligue 
'américaine s'elforcerait de 
. rendre ce règlement perma- 
inont puisqu'il n'est à l'essai 
que pour une période de 3 


La direction des Yankees a 
par ailleurs déploré la perte 
de MacPhail, mais s'est dite 
heureux de ce "gain pour la 
ligue". 

MacPhail a cependant tenu 
à préciser que le change¬ 
ment de propriétaires des 
Yankees n'avait rien à voir 
sa décision de quitter 
l'équipe. "J'ai toujours entre- 
*^nu d'excellentes relations 
vec les nouveaux propriétai- 
ss", a-t-il révélé. 

Tant qu'à Çronin, il met 
..n à un règne de dix ans en 
tant que quatrième président 
de la Ligue américaine. 11 
avait été choisi le joueur le 
plus utile de la Ligue amé¬ 
ricaine en 1930, alors qu'il 
avait enregistré une moyen¬ 
ne au bâton de .346 avec les 
Sénateurs de Washington. 

Trois années plus tard, il 
était nommé joueur-gérant et 
conduisait son équipe au 
championnat de la ligue. En 
19,35, il n été échangé aux 
Red Sox de Boston pour Lyn 


Lary et une somme de $250,- 
000. ce qui constituait un pré- 
cécrent à l'époque. m 


Bon profit 

CLEVELAND (UPI) — Le 
promoteur sportif Nick Mi- 
leti, un des fondateurs tle 
la Ligue Mondiale de foot¬ 
ball. a annoncé qu'il avait 
vendu ' sa franchise à un 
groupe d'hommes d'affaires 
de Chicago dirigés par Tho- 
mas^ Origer. 

Mileti, qui a payé la fran¬ 
chise $250.000 un peu plus 
tôt ce mois-ci l'a revendue 
$750,000. "Il y avait trois 
groupes de Chicago intéres¬ 
sés" a commenté Mileti, qui 
est également protiriétaire 
des Crtisadors de Cleveland 
au hockey, des Cavaliers au 
basketbnll et dos Indians nu 
baseball. 
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Le trio Nantais, Chouinard, Cloutîer démembré 


Par Claude CADORETTE 
Tel qu'indiqué dans notre 
édition d'hier, l'instructeur 
Marc Picard, des Remparts, 
a procédé à plusieurs chan¬ 
gements dans son aligne¬ 
ment au cours de la séance 
d'exercice d'hier soir. Ain¬ 
si, il a uni Jacques Locas, 
Réal Cloutier et Florent Por¬ 
tier pour compléter son pre¬ 
mier trio. Le deuxième ver¬ 
ra ensemble Richard Nan¬ 
tais, Guy Chouinard et Ré¬ 
mis Lévesque alors qu'une 
troisième formation, à ca¬ 
ractère défensif, a vu le 
jour. Richard Bowness, Ja¬ 
mes Batcman et Daniel 
Leaulieu auront la mission 


de réduire à l'impuisSanccIque temps avec l'équipe ctinous aurait presque réduit 
les plus puissantes forma- on envisage la possibilité de'à l'impuissance en ncutrali- 
tions adverses. [lui donner bientôt sa chan-lsant notre principal trio. 

Picard a également proeê- ce. Il n'est pas question tou- Maintenant, avec Locas et 
5 a des changements chez tefois qu'il endosse l'unifor- Cloutier ensemble, de même 
ses défenseurs. Ainsi on me des champions du Qué- que Chouinard et Nantais, 
verra dorénavant Donaldlbec vendredi soir contre nos forces seront mieux ré- 


vo”!!*®/’* compagnie de Drummondville. Marc Pi- 
l'occasion de voir 
travailler ses nouveaux trios 
ce soir à Ville Vanier, con¬ 
tre le Couillard de Ste-Foy. 


avec Richard Perron. 

Daniel Lecours et Gaétan 
Boucher agiront comme ré¬ 
servistes à l'offensive alors 
-que Jean Gagnon et Luc 
Loiselle attendront patiem¬ 
ment leur-tour à la défense. 

Alain Samson, du Couil¬ 
lard de Ste-Foy, un ailier 
droit, pratique depuis quel- 



Une question d'équilibre 

"Il nous fallait effectuer 
de tels changements pour 
mieux équilibrer notre of¬ 
fensive, d'expliquer Marc 
Picard, sinon l'adversaire 




parties; quant à Bowness, 
Batement et Beaulieu, ils 
seront très utiles défensive¬ 
ment et ils pourront produi¬ 
re de précieux buts plus 
souvent qu'on ne le pense". 

Picard a ensuite expliqué 
qu'il n'était absolument pas 
question d'échange pour le 
moment. "Je commence à 
leur inculquer mon système 


de jeu et nu fur et à mesure 
que la saison progressera, 
il deviendra de plus en plus 
difficile pour un joueur do 
s'intégrer à notre système". 
"D'ailleurs, d'ajouter Picard, 
le résultat de nos deux der¬ 
nières parties n'est pas le 
résultat d'un manque de 
travail, mais plutôt d'un 
travail mal accompli; quand 
tous mes joueurs travaille- 
it ensemble, la situation 
rétablira". 

Plus de mobilité 


Picard a mis l'accent sur 
une plus grande mobilité 
dos ailiers. Jusqu'ici, on a 
laissé trop de travail aux 
joueurs do centre. Ainsi, les 
ailiers ont eu à se remémo¬ 
rer les différentes positions 
à garder dans des situations 
bien spécifiques et iis ont 
beaucoup patiné. 

Ce matin. Picard rctrou- 
era sur lo glace,- pour un 
exercice technique, tous les 
joueurs qui n'ont pas d'au¬ 
tres obligations. C'est d'ail¬ 
leurs une pratique courante 
cette année, chez les Rom- 
A la pratique d'iiier soir, parts. 


La LJMQ doit trancher 
l'affaire Rick Garcia 



Serge Parent ( 19) a remit son équipé sur le sentier de la victoire en marquant 
le troisième point des Coscades de Beauport. provoquent ainsi l'egalitê- Les 
Cascades I ont finalement emporte au compte de 5-3 devant le Couillard 
de Ste-Foy. (Photo par Marcel Laforce) 

En triomphant 5-3 du Couillard 

Beauport s'assure le 
haut du classement 


Far Robert JUTRAS 

Capitalisant sur l'incohé¬ 
rence de la défensive 
Couillard de Ste-Foy au troi¬ 
sième vingt, les Cascades 
de Beauport ont remporté 
un important gain de 5-3, 
au Centre sportif de Ste-Foy, 
hier, occupant du même 
coup le pinacle du classe¬ 
ment- de la Ligue Junior 
"A" du Québec. 

Le centre Gerry Boulet 
a pavé la voie à la victoire 
de son équipe en signant 
deux les cinq filets des Cas¬ 
cades. Le défenseur Serge 
Dubois a également été 
brillant au cours de la ren¬ 
contre, se méritant deux 

f itions d'aide. 

! Couillard, qui a éprou- 
énormément de difficul¬ 
tés à s'organiser tout au long 
du match ont vu les Casca¬ 
des s'inscrirent à la feuille 
de pointage en première 
période par l'entremise de 
Boutet. Ce dernier a habile¬ 
ment fait dévier un lancer 
de Serge Dubois. Ce fut le 
seul filet de l'engagement. 


de pieds. 10 secondes plus 
tard, Yvon Beaulieu faisait 
rougir la lumière des buts 
du Couillard en empruntant 
le même scénario que Tou- 

Le minuscule Denis Roy 
sonna la charge pour le 
Couillard, étant à l'origine 
des deux buts de Marc-An¬ 
dré Côté en l'espace de 25 
secondes portant le compte 
3-2 en faveur des locaux. Le 
portier du Beauport sembla 
toutefois faible sur le pre- 
but de Côté, lorsqu'il 
tenta de parer le lancer 
provenant de la ligne bleue 
son patin, 

5 contre 3 
Le Couillard s'est tiré sans 
blessure grave d'une impas¬ 
se vers la fin de la seconde 
strophe lorsque l'arbitre im¬ 
posa trois pénalités mineu¬ 
res consécutives à Donald 
Glaude, Michel Toupin et 
Daniel Gauthier. Il faut 
ajouter que le gardien Alain 
Côté fut épatant à quelques 
reprises. 


Une lueur d'cspolr 
Les gars de Claude Le- 
françois ont redonné à leurs 
partisans en marquant trois 
buts dans le second tiers 
du match. Michel Toupin y 
alla du premier filet du 
Couillard après avoir soutiré 
le disque à Alain Bélanger 
pour ensuite déjouer le 
gardien Crotty sur un lan¬ 
cer du poignet d'une dizaine 


hommes. Renaud Nolet bri¬ 
sa l'équation et Gerry Bou¬ 
let, avec son deuxième but 
de la soirée marqua le but 
d'assurance dans un filet 
désert. 

L'agressif Denis Roy 
saya par tous les moyens de 
remettre les siens dans le 
droit chemin après le but 
de Nolet, mais sans succès. 

Côté heureux 

L'instructeur Adjutor Côté 
commenté que la robustes¬ 
se démontrée par le Couil¬ 
lard a joué en faveur de 
son équipe. "Ils ont commis 
beaucoup d'erreurs en ten¬ 
tant de nous intimider. 
Nous avons manqué de souf¬ 
fle à la seconde période mais 
un changement dans l'ali¬ 
gnement entre la deuxième 
et troisième période fut 
bénéfique pour nous". 

Pour sa part, Claude Le- 
frangois a quitté le vestiaire 
■■ en coup de vent. 


La fuite 

Rien n'allait plus pour les 
arrières du Couillard en 
période finale et les Casca¬ 
des en ont profité pour bri¬ 
ser définitivement les reins 
de leurs rivaux en logeant 
trois disques dans la cage 
protégée par Alain Côté. 

Serge Parent égala le 
compte 3-3 alors que son 
équipe jouissait d'une supé¬ 
riorité numérique de deux 


Par Claude Cadorette 
Suite à la nouvelle publiée 
hier à l'effet que les Festivals 
de Hull avaient outre-passé 
leurs droits en alignant Rick 
Garcia, propriété des Black 
Hawks de St. Catliarines, de 
la ligue Junior Majeure de 
l'Ontario et qu'ils seraient 
passibles de représailles de 
la part de la LJMQ, le di¬ 
recteur-gérant et instructeur 
des Festivals de Hull, nous 
a fait parvenir une copie du 
télégramme qu'il avait reçu 
de la Cour Suprême de l'On¬ 
tario et à partir duquel il 
a décidé d'utiliser Garcia. 
Le document en question 
nous est parvenu, bien sûr, 
dans la langue de Shakes¬ 
peare et nous le reproduisons 
intégralement : 

Festivals Hull 

Télégramme Re: Rie Garcia 
De: Cour Suprême 
October 19th 1973 5.50 p.m. 

"In the Suprême Court of 
Ontario at 'loronto the Ho- 


Remparts et 
photographie 

(C.C.) — Dans le cadre 
des cliniques de hockey dis¬ 
pensées par les joueurs des 
Remparts depuis mainte¬ 
nant 15 jours dans le mail 
de Place Fleur de Lys à 
tous les samedis, toute per¬ 
sonne qui se présentera à la 
prochaine clinique pourra, si 
elle le désire, obtenir sa pho¬ 
to avec le Rempart de son 
choix. Cîettc promotion des 
Remparts est évidemment 
gratuite et tous ies intéres¬ 
sés pourront également béné¬ 
ficier des judicieux conseils 
des joueurs. Rappelons que 
ces cliniques se déroulent en¬ 
tre lOhlS et llhl5. 

Partie Qucbec-Moscon 

Par ailleurs, tous les détails 
ooncemant la partie hors-con¬ 
cours qui opposera les Selects 
de Moscou aux Remparts e 
7 décembre prochain, seront 
dévoilés jeudi lors d'une 
férence de presse. 


nourable Mr Justice Wilson 
Grantcd an injonction against 
St Catliarines Black Hawks 
their servants or agents in 
restraining them from pre- 
venting Rie Garcia from 
playing hockey with tlie Hull 
Festivals also Quebec Major 
Junior Hockey Lcaguc until 
friday October 26th 1973 
until any motion in tins n: 

■ r returnable on thnt day 
disposed of. In our opinion 
tins injonction permits Rie 
Garcia to practice with and 
play for the Hull Festivals 
immediately. We are ins- 
tructed that any breach of 
this injunction wiM oblige us 
to initiate contempt of Court 
proceedings against such per- 
sons." 

Signed, 

Cameron Brewin 
and Scott 


Sollicitors for Rie Garcia 
Cette injonction ne lie que 
les Black Hawks de St. Ca- 
tharinos qui ne peuvent em¬ 
pêcher Garcia de jouer avec 
les Festivals. La ligue Junior 
Majeure du Québec, par con¬ 
tre. peut refuser à Hull la 
permission de l'aligner, pour 
respecter son entente avec la 
ligue Junior Majeure de 
l'Ontario, entente qui stipule 
clairement que les Festivals 
ne peuvent approcher aucun 
joueur inclus sur la liste de 
protection d'un club de la 
ligue Ontarienne, sans la 
permission écrite du club en 
question. C'est sur quoi les 
gouverneurs de la ligue Ju- 
Majeure du Québec au- 
à statuer samedi, ainsi 
sur ce qui adviendra des 
parties au cours desquelles 
Garcia aura joué. 


COURS D'IMPOT 


H. & R. BLOCK 


Nouvelle session débutant le S novembre, 27 séances 
de 3 heures (3 par semaine). Information sans 
engagement de vetre part. 

Ecrire eu téléphener à 

115, ST-JOSEPH EST, QUEBEC, P.Q. 
523-0818 



Côté 

enseignes 


un point 
C'est tout I 
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Match nitl entre les 
Leafs et Iss Stars 


TORONTO (PC) — Le dé¬ 
fenseur Bob Neely a compté 
grâce â un lancer voilé de 
la ligne bleue, alors qu'il res¬ 
tait moins-que quatre minu¬ 
tes de jeu et a permis aux 
Leafs d'annuler 2-2 avec les 
North Stars du Minnesota 
mardi soir. 

L'ancien porte - couleurs 
de l'équipe nationale suédoi¬ 
se Inge Hammarstrom, a en¬ 
registré l'autre but des Leafs 
à la deuxième période. 

Bill Goldsworthy et Dennis 
-Hextall ont été les compteurs 
des North Stars, qui n'ont 


aucune victoire à leur actif 
sept parties cette saison. 
Les North Stars ont actuelle¬ 
ment une fiche de trois dé¬ 
faites et quatre matches 
nuis, tandis que les Leafs 
présentent une fiche de 4-2-1. 

Le gardien César Maniago 
du Minnesota a effectué 38 
arrêts et il a semblé être 


Stars à la première période 
après avoir reçu une courte 
passe de Dean Prentice et 
lancé la rondelle au-dessus 
de l'épaule du gardien Ed| 
Johnston. 

Ce dernier a effectué 22 
arrêts devant le filet du To- 


Victoire de Cornwall 


John Nazar a compté trois 
buts et Gary MacGregor 
deux, hier soir, pour condui¬ 
re les Royals de Cornwall à 
une victoire de 7-5 contre les 
Dynamos de Shawinigan 
dans un des trois matches 
au programme de la Ligue 
de hockey junior majeur du 
Québec. 

Doug Chase et Kevin Tra- 
cey ont complété le pointage 
des vainqueurs tandis que Y- 
von Hamelin, avec deux buts 
Louis Loranger, Gabriel 
Jourdain et Bernard Noreau 
ont riposté pour Shawinigan. 

A Hull, devant 2,231 spec¬ 
tateurs, Terry Feindel, Scot 


mesure de procurer la pre- ST-L9UIS (P.A.) — ^ayne 
mière victoire des siens jus- Merrick a enfilé son deuxiè- 
qu'au moment où le défen- me but de la saison moins 
seur - recrue des Leafs éga- de cinq minutes avant la fin 
lisa le pointage à 16:35 du de la rencontre ,hier soir,, 
dernier ^ngagemenL 

tre les Bruins de Boston. 

Le but de Merrick, compté 
avec l'aide de l'loyd 'Thomp¬ 
son, a brisé une égalité créée 
en deuxième période par 
Bobby Orr. 

La recrue Bob Kelly a ou¬ 
vert le pointage pour St-Louis 
au début du premier vingt, 
après avoir saisi le retour 
d'un lancer de Lou Angotti. 

Ken Hodge a riposté pour 
Boston environ cinq mmutes 
plus tard mais Mike Lamp- 
man a redonné les devants 
aux Blues en période mé¬ 
diane. 


Hunter et Gilles Berger ont 
enfilé chacun un but et les 
Festivals ont défait les Ran¬ 
gers de Drummondville 3-2. 

Les buts des Rangers ont 
;é l'oeuvre de Claude La- 
)se et Richard Lacoste. 

Mario Lévesque a compté 
deux buts, à Trois-Rivières, 
et les braveurs ont battu les 
Castors de Sherbrooke 5-3. 

Jean Beaulieu, Mario Sau-. 1^^Mijk enr 
vageau et Alain Théroux ontj”*''* ■ 
réussi les autres filets des i 
Draveurs tandis que Jere Gil- IM ylWfcC 
Pierre St-Cyr et Denis 
Martel ont compté pour Sher¬ 
brooke. 



L'entroînement de* joueurs professionnels et une tronsformotion à la base 
du hockey mineur, deux sujets touchés par Jocques Plante lors du souper- 
causerie de la Chambre de Commerce de Ste-Foy. Le président de cet 
organisme, Guy Rocine, a présenté l'instructeur gérant des Nordiques à ses 
membres. (Photo : Marcel Laforce) 

Watson revient comine pilote 


Gervais perd contre Hafey 


Marc Gervais de notre 
td-lle Tun des protégés de 
Fernand Marcotte Sr a per¬ 
du une décision serré con¬ 
tre Lawrence Hafey dans un 
combat de 10 rondes dispu¬ 
té hier soir à Halifax. On 
sait que Hafey est classé 
troisième au pays dans la 
catégorie des mi-moyens. 

De l’avis de Marcotte un 


I.'lncond. ii.oa. 


verdict nul aurait été plus 
de mise car son protégé a 
certes gagné les cinq der¬ 
niers assauts du combat. 

A Montréal, au centre Paul 
Sauvé, le favori Marshall 
Butler a perdu par KO tech¬ 
nique contre Art Kettles de 


ALMA IPC) — Au- cours 
d'un match do hockey, mar¬ 
di soir, Tun des gardiens de 
buts s'est soudainement ef¬ 
fondré sur la glace, mort. 

H s’agit de Laurent Mer- 
ire, 26 ans, de l’Ascension. 
Son club, "Détente”, rece¬ 
vait à Alma le "Plaza”, de la 
Ligue commerciale. 

Selon la police, 
av.ait aucun joueur dans la 
zone des buts au moment 
Mercure fut atteint d’un n 
laise et succomba. 

Le coroner d’Alma, le Dr 
Mendoza Côté, a réclamé 
une autopsie. 


Johnny McKenzie en tant q 
lote de l'équipe depuis q 
1 dernier a abandonné s 


ir son jeu d'ailier droit. 
McKenzie, ancien porte- 
couleurs des Bruins de Bos- 
de la Ligue nationale, 


Il aurait déclaré a 


deux tâches à la fois et q’ 
préférait se concentrer r 
quement sur son rôle 


r 


TARIFS DES ABONNEMENTS 

12 mois : Î'IS-OO — 6^ mois : $22.50 
Foire parvenir votre remise 

C.P. 1727 — GIK 7K9, Québec, Qué. 
Coupon d'obonnement : 

Montant inclus ; - 
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nls, Noletj . 10 

.W: GsUithier (SF) 5 

Towin ISPl 5.55, C0t6 (S 

Kt 30 — Slc-Fojr 36 


1 joueur. 1 

5 L'une des raisons qui sem- 

n'a compté qu'un seul but au 
cours des sept premières par¬ 

î blent avoir motivé la déci- 
; slon de McKenzie est qu’il' 

ties des Blazers. Il a par con¬ 
tre récolté 4 assistances. 

i Cahan prend sa retraite 

r Chicago (UPl) — Larry Ca- 
3 han, un joueur de défense 
professionnel au cours des 

qu’ils étaient tous bien bons 
et qu’en conséquence, à cau¬ 
se de mon âge (il a 39 ans). 

- 21 dernières années, a mis 

- fin à sa carrière active com- 
1 me joueur de hockey hier en 

3 annonçant qu'il devenait 
s éclaireur à plein temps pour 
e tes Cüugai's de Chicago de 
1 - l'Association Mondiale. 

Cahan, qui a évolué pour 
les clubs Toronto, New York, 

je n'aurai pas l'occasion d'é¬ 
voluer très souvent et comme 
la fonction d'éclaireur s'of¬ 
frait à moi, je n'ai pas voulu 
manquer ma chance". 

"Cette année, je me suis’ 
rapporté en très bonne con¬ 
dition physique mais je me 
suit rendu compte que la 

P Oakland et Los Angeles dans 
g la ligue Nationale, s’était 
joint aux Cougars à leur pre- 
. mière année d'existence Tan 
' dernier. 

"J'ai jeté un coup d'oeil 
sur les joueurs de défense", 
Cahan a dit, et j'ai réalisé 

en plus dure, ce qui m'a por¬ 
té à réfléchir”, r-t-il ajouté. 

Cahan a dû subir une opé¬ 
ration au coude après la sai¬ 
son 1970-71. Il a déjà agi 
comme capitaine à Los An¬ 
geles et avec les Cougars. 

, hockeyM/^ 

MARDI 

f ASSOCIATION MONDIALE 

' Joronto^ 2 .^ Angâes 4 

LIGUE NATIONALE 

LIGUE NATIONALE 

DIVISION EST 

G P N PP PC PIB 
Toronto 4 2 1 26 20 9 

sStMo 3 2 ? Il 10 7 

oitroir* ? 4 1 24 27 3 

^ LIGUE JR MAJEUR DU QUEBEC 

il- Shawinigan ^^5, ^CormvDll ^7 

DIVISION OUEST 

Ph'I d 1 h- 4 2 O 19** **8 ^8 

^ LIGUE JUNIOR A DU QUEBEC 
Cap 6 , Grand'Mërc 6 

MERCREDI 

ASSOCIATION ^ MONDIALE 

PiU^burgh 3 2 0 17 24 6 

Chicago | 3 î n 15 A 

Calïf^Sc^ i 3 0 11 24* 

LIGUE JR MAJEURE DU QUEBEC 
SECTION EST 

G P N PP PC PU 

Québec 10 1 1 94 52 21 

Sorel 8 3 0 80 58 16 

Shawinigan 4 3 2 45 39 10 

24 CoUjonSe*^^** 

CLASSEMENTS, 

,,, ASSOCIATION MONDIALE 
r SECTION EST 

fi G P N PP PC Pts 

Nouv.'Angt. S 3 1 25 22 11 

Cleveland J J J 29 il 8 

T.-Rivières 3 10 0 64 91 6 

Chicoutlmi 2 9 0 29 68 4 

SECTION OUEST 

G P N PP PC PU 
Cornwall 9 3 0 74 49 18 

Montréal 6 3 2 64 51 14 

1 1 1 SO 42 6 

LIGUE JUNIOR "A” DU QUEBEC 
Beouport 5 3 1^ 3'4’ 18’’9 

Moaont^ 4 2 0 25 19 8 

12 SECTION OUEST 

G P N PP PC Pts 

36 Edmonton 4 1 0 20 12 8 

10 Winnipeg 4 2 0 24 16 8 

Gr?Moro' 0 6 1 14 11 1 

LIGUE PROCRESS^ION 

“ Vancouver 2 4 0 21 29 6 

Houston 2 2 0 13 12 4 

!.. Ansolcs 2 3 0 13 18 4 

b’Üo J ? 2 â i 

cïlto??' *18 9 0 
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Plante préconise l'entrainement 
obligatoire toute l'année 


rofeiitionnel* d’aujourd'hui la 
e «ont définitiTcment pas • 
a bonne condition phyaiquclir 


Dave Balon dixit 


“J’ai le 
Sbntrat 


pius riche 
Je ma carrière” 


par Roger Doré 

Arrivé à Québec hier soir 
après im très long voyage lil 
était parti depuis 6h le malin 
do sa l'ésideiKc de Prmee 
A.bei-t dans les Prau'ios) Da¬ 
ve Balon a déclaré qu il ve¬ 
nait de signer le plus riclie 
contrat do sa carriore 
es Nordiques. 

"Mon plus riche contrat 
compte tenu du salaire que 
les Nordiques me verseront 
et aussi compte tenu des bo¬ 
nus de fin de saison donnés 
par la ligue car je suis per¬ 
suadé qu à Québec, 1 éqiuiic 
participera aux éliminatoii-es 
chose qu’il ne fallait pas 
penser du tout à Vancouver” 
de dire le riüînéro "ü ’ des 
Nordiques. 

Bien qu’il n’ait pas patiné 
depuis une dizaine de jows 
à la suite d’un bris d’équipe¬ 
ment à Taréna de Prince Al¬ 
bert, Dave s’est dit tout de 
même en assez bonne condi¬ 
tion physique. Avec la chan¬ 


ce de patiner à Québec, j’au¬ 
rai vite fait d’ôtre en mesure 
de fournil' le maximum’' 
nous a-t-il dit. Quant à la pos¬ 
sibilité do le voir 
gnemoiu du club dés jeudi 
soir, il a répondu ; ’j’en par¬ 
lerai avec Jacques Plante 
demain matin tee matin) et 
nous vei'rons par la suite”. 

Incidemment, précisons que 
Balon ligurait sur la premiè¬ 
re liste de protection de 
l’histoire des Nordiques. Sou 
nom devait par la suite être 
rayé et c’est alors que les 
Sharks de Los Angeles Ta- 
vaient protégé. Il en 
sa deuxième équipe profes¬ 
sionnelle majeure dans la 
•'Belle Province” ayant éga¬ 
lement porté les couleurs des 
Canadiens de Montréal. D'ail- 
eurs, il porte fièrement au 
doigt une bague sur laquelle 
symbolise le gain des Cana- 
Cknipe Stanley à 
l’issue de la saison 1965-66; 
il était alors sur Talignvment 
du Tricolore. 


Ayant signé pour doux ans 
avec les Nordiques, Balon 
s’est dit convaincu qu’il pour¬ 
ra jouer jusqu'à l’âge de 37 
ans <11 on a 35) et surtout 
d'aider la cause de 1 équipe 
locale bien qu’il ait rate le 
camp d'eiitrauicment. "C’ ' ‘ 
la pronuèi'o fois que . 
manque im camp; je présu¬ 
me que cela ne fait sûre¬ 
ment pas de bien à un joueur 
mais ie prendrai les bouchées 
double” a-t-il fait remarquer. 

Par ailleurs, c’est avec le 
sourire aux lèvres que Balon 
vient s’aligner ai 
équipe de TEst. "Dans 
l’Ouest, les distances à par- 
coui'ir sont beaucoup trop 
longues et les nombreux 
voyages beaucoup trop einii- 
sants, sans compter que Tat- 
mosphére de TEst est beau¬ 
coup plus propice à la pra¬ 
tique du hockey profession¬ 
nel”. 

Dave sera sur glace poiu' 
la pratique du club, sujoiu'- 
d'hui. 
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Pour (es jeunes de moins de dix ans 

le hockey organisé n'a 
pas sa raison d'ê tre 


Par Roger DORE 

"Pour les jeunes de moins 
de dix ans, le hockey orga¬ 
nisé n'a p.ns sa raison d'ê¬ 
tre" de lancer Plante hier 
soir devant les membres 
de la "Chambre de Com¬ 
merce de Ste-Foy". 

"Aujourd'hui" d'expliquer 
Plante "les jeunes pratiquent 
dès leur plus jeune âge, le 
hockey organisé â l'intérieur 
de^trénus. Ils sont alors 
obl^l de s'inscrire au ni¬ 
veau d'une organisation pos¬ 
sédant une structure définie, 
le jeune doit faire face à 
une cédule programmée et 
bien souvent devient alors 
â la merci d'un instructeur 
qui n'ospire qu'aux honneurs 
de la victoire. Résultat : 
seuls les joueurs les plus 
talentueux sont utilisés alors 
que les moins doués sont 
oubliés sur le bout du banc 
et se découragent facile¬ 
ment". 

"Avec des jeunes de moins 
de dix ans, il ne faut pas 
leur imposer une program¬ 
mation bien établie, pro¬ 
grammation souvent plus 
ennuyant qu'autre chose. Les 
jeunes de cet âge n'ont be¬ 


soin d'heures de glace que 
pour s'amuser. Pourquoi ne 
pas leur accorder des heu¬ 
res de glace et les laisser 
s'amuser à leur guise. Une 
fois qu'ils auront appris à 
patiner, il sera toujours 
temps de les soumettre à 
une programmation quelcon¬ 
que. Il est préférable d'at¬ 
tendre qu'un jeune ait at¬ 
teint dix ans pour le diriger 
vers le hockey organisé". 

Et Plante devait conclu¬ 
re : "En attendant jusqu'à 
cet âge avant de soumettre 
les jeunes au hockey orga¬ 
nisé, nous empêcherons alors 
les moins talentueux de se 
décourager par la faute des 
instructeurs qui ne visent 
que le succès tout en ou¬ 
bliant la participation mas¬ 
sive. Avant dix ans, il faut 
ignorer l'élite et penser par¬ 
ticipation de tous". 

L'instructeur - gérant des 
Nordiques n'a pas oublié 
non plus de préciser aux 
parents comment il était 
important, émotivement par¬ 
lant, pour un jeune de voir 
son père et sa mère près 
d'une patinoire où il joue. 
"C'est tout un atimulant" de 
dire Plante. 


Hers-Jeux 


tica Nordiques 
qué que durant i 
nutes hier matin, trente mi¬ 
nutes ayant été coosacx'é à 
un meeting spécial, entre les 
Joueurs et Claude Sto-Marie. 
Ce dernier a alors remis un 
cahier dans lequel plusiwiurs 
théories sont énoncées tou¬ 
chant le côté défensif du jeu 
de hockey. Nous aurons 
d'ailleurs l’occasion de re¬ 
parler de tout cela d'ici peu. 

Les Coug-irs de Chicago en¬ 
treront en ville à 6:40 heu¬ 
res cet après-midi. 

Ré jean Houle était en vedet¬ 
te hier soir, lors de Té ùs- 
sion “La Normandise”. Jac¬ 
ques Plante le sera au loiirs 
des procliains jours dans le 
cadre de l’omission "App;'"" 
moi Lise”; Tenregistre;.. 
de ce programme doit .-voir 
lieu aujourd’hui. 

C’est en 1947 que Jacques 
Plante a débuté sa car.-iérc 
professionnelle avec les Ci¬ 
tadelles de Québec. En l'73, 
26 ans plus tard, c’est tou¬ 
jours à Québec qu'il débute 
une nouvelle oarriére, celle 
d’instructcui'-gérant. 
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•dent et, par la aui 
loueur* s’habitueront 
séance* d’entraînement 
de groupe de même qu’i 
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LES ECOLES DE HOCKEY 

Bien sûr, si jamais 
telle pratique devait 
appliquée à la lettre, ben 
nombre d’ccelc* de hockey 
rennaîtront une mort certai¬ 
ne faute de joueur* praf< 



r la 

direction. Cette observation, 
LOU* l’avons passée à Plan¬ 
ta lor* do «on axposc el 


De* sa rcscente d'avion, Dave Balon a enfilé 
le chandail nuntéro "9" des Nardiques et avec 
bâton de hockey en main, il s'est déclaré prêt è 
sauter sur la glace pour son premier match dons 
l'Association Mondiale, (photo; Marcel Laforce) 



"UN INSTANT!" 

Un homme nouveau avec 

PIERRE LINTEAU 

Cté Montmorency 






























































